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UNE V12 SI 6XÉE FORD 
Le fonctionnement remarquablement silencieux de son moteur a 

12 cylindres. la concepuon totalement inèd11e de sa carrosserie tout·ac1er la 

confortable ampleur de ses sièges. la netteté de sa silhoueue elegamment 

et scienufiquement aérodynamique. l'exquise douceur de sa course 

rapide et souple ont revolutionné le domaine de la vonure de pr,x 

T.,,H que l'OUS ne rlJur~: pas rssayee vous igrtorrrc: .. 

qud po1nr de perfection tnertt d'arteindrr 1 automobile modernr. 
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QuanJ un Ocddtnlal met le pieJ en Chine, d1St'nl 
les 1'ib1tuls de /'f.11rtme-011tnl il songe d'aborJ d 
/ùlf< un ln•re sur /J Chine . . ~ '1/ y reste un an, 1/ met 
ses prem1~res notes clans un tiroir et remet d /'année 
suivante /' moment dt les riJ1gtr. L annlt suit•Jnlt, 1/ 
se dit q11 d lut faudra bien dit ans p·?ur, "mrundre qutl· 
que chose d ce m} ''' rieux pays S'il }' rnte dit .us 
ri ;ette tous ses p,1p1ers au /ru parce q1J'll comprrnJ 
enfin qu'il ne comprendra Jùmais rien d ctl inso11da/111 
m\Sltre chinois. 

fl:t· pourr:ztt·on dire la m~m.· chose dt· la Russi • .' /lu 
temps Ju tsarism•. un pou1·.i11 1mwgina qu on pourr.i1t 
un jour y 1•oir c/au. l.es cltt><ts sup(rieuri·s, plus ou 
moins occidenta/11.'rs sui•J1tn/ de /ru•hrment entre 
1 Europe ri ut 1mmt n~e M'S d drmi-a<iJt/<1ue Et purs 
il }' iJ1•a1t l.z lltttr.ztu1e. Il .\' wl'.111 ces r1•JJ1~1e111 •'Crt · 
~·ains au"1 eto1111,J11ts de s111crr1ti' que de dup!ic11t'. 
granJs ~figneurs comme Tour11.11n1ielf et folsto1. inru· 
rab/es tt 1:wiJu1 buhlmes comme DusttH.11ski, tous 
mirttJnt la pén(trante obse11·Jt1o1n de ~ 1itsch~, hu· 
m.iins. trop /1uma111,. Au sortir de la /et1111e des K1a· 
masow, Jrs Po,~édés ou d'Anna Karenine. 011 reven111t 
un peu eff1a)·é de <01-mème 111.zis avec de redouta/>lts 
lueu1s '"r /es ab1tnr• du c11 ·ir hum M.zinttMnt 
que la das'c qui rattachait la kussie .! /'f.urope a di<· 
p.?ru, J/(lmée ou C\llt'e, m.zwt«n.int que la lllt<rature 
russe "'· comme l.i 111{/oll11r11i1'. une 111d11.1tr1e <oi•i<'· 
tique. on 11 ')• comprend plus llt'n Cest lt' hrouil/ard, 
l'atmosphlrc du d• mi-sommeil oil s .iii1unt les f.zn. li}m(s_ 

Qua11.t, conJuits p.zr 11niouri>t. des i11tellrctutls J• 
chez 11011s. rfrolutionnaires d llmtttes roses, s.i1•.int1 
nwifs <JUI, fort tm111enl< dùns lrur sp<'C1.zlll~. ont gin~· 
r.zltmtnl sur la pollllque des 1 ues di~ne< de Bou1·a1d et 
de Pecuchtl, quand ces intdl, tuels n-1·,.nnent de 
!.!-bas. 1!.1 11vus a's11re11t que l.i Rus"e so1•it!tiq11r 
est Ull r l\'S tnut i) fùll llOrmJI , dt' ce QUl les rObllldS 
Je bain fonc1ion1unt ~1er. ,., q11 1/ y a .;, ' laboratoires 
r•r/ect:onnls, ils conclu.nt que tout }" est rour le m1rux 
dans 1• meilleur dt s mondrs noul'eau\ Et tout dt 
m~mc on c..'~I Unft' ,fr ks cr<>irt• l>e ~i j!ran.t~ s1J1•ants .' 

Et p rs ru. R. S. S. em·o1r i'.lrmi nous de chllrnuanu 
d1rlom.iles cult11·(s, mtelllgflll>. bien ~Inés, C<Jm'"4 
l'occlle11t M. Ro11binine. " Après tout, se dit-on, 
arrls uingt ans Je rfrolution, la tourmente doit s'lt,. 
calm1·e. Sous des formes plus ou mo111s noui·elles 14 
,.;,. dott ' lire r.ormalist!e en Russie. » Ev1demm.-nt on 
y t;.11ort• la lthert<. mJis l.i connait-011 rncore en Alle· 
ma~111• fi e11 /la/1e ~ M.iis to1ù ,) cnup, comme des bull,. 
qw u<1·ent à la ''"face d'1111 tllJns: empoisonnl. dïn.. 
quitl.Jntts 1·.'rit{, arpara1sunt, C'est r:n membrt dl 
la trois • wlcr'' ,1wna/e, commr Do11n:, qui hbt rt sa 
con.,1<11cr C "' 1111 ouniu rornm11r11,l1 qut s'édwpp• 
de /'U , R. S . .S. el r.ico11te comment on 1•11 !cl-bas quand 
on n , •• t p.is p.irmi les pr11·11<i:16 . c'<st un Mlche.'ist• 
commt ~' 'Ul'Jrin.: ou Rorrs Ha1anoi• qui nous r. \li• 
le dt'UOus des et1rt, s ou m1, 11x • ncore a sont les docu. 
ments of/mets d'u11 pro,i>s comme ct/111 des trotskistu 
qui 11011s montrt·11t qu~ les !ours so1·iét1ojuts se dévorent 
entre eux et que ce goui·FMtmeot r<•pulairt n'est qu'un 
in.:ro~able em~routllam1:ii d int11~ues entrecroist!es d• 
trah1snns by:.int111cs et de: r•lro!J/ 1u1f. 

? ? ? 

llclJ!tS de culture: frança1u. nous 01'0ns un besoin 
mstmrt1/ Je cl.z11fl1 r les cho" s ,·t nous 1·oudrions tou1 
Je méme distrngu.-r quoi q11• ce soit de précis dans 
cette nthuleuse. C'est pourquoi nous sommes encli"' 
à admettre que la clef du mvst.'rt de l'i • R. S ' · -'ut 
l.i quertllt' de ,\l.Jlrne et de Trohki, 1rrlmtdi1blt •po
s1tro11 rntu deu, <\Sltmes J, ~°"""""ment et J ux 
hommts qui se ha1s~cnt. Nous avons rssayé d.in:. Cl 
iourn.z/ de tracer un croquh de Slùline , le bureaucr.it• 
autocrate et s.ms:,IJnl. succc'' >eur et .:rscirle d·/1 " I• 
Terri/lit tl de l'trru le (,rJnJ. l'ulti 'on en•:,·ml 1 
Trot.-k1 le pro,rrrt. lerr.lnl. le mwd1t el le m.1itr• 
redo11t.1ble de Id r1 1•0/ut1on permanente 1•t 11nt1·ersdl1. 

Hien entendu, 1/ n,· s'apr,lle ras Trol<kt; 1.im.1is on 
n'.i ~·u un r. l'OÙ/!tonnarre russe rortn <On vl11tabl• 
nom, 11·s CPl'•'llt llronsl••n et 1/ est 1u1f, comme btJU• 
ctiup de />olchntk< de la prt•mtère heure . On ne s.iu• 
roll s' Il tlllnllt'/ /Jepui< le< rrophites d'l<raë/, lü ré· 
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~olutlon 11 l'lnJcctss1bl• /ustlCI sorti les grmJes pas
sions des 1u1/s et, d'autre part, le •"u•·enu encore vn•ant 
dn po1i:ronu upllqu• "" nt 1usllf1e pas, bltn du •·en
g«ince>. De quel obscur ghel/o Bronstem-Trot.l:i tst·ll 
sorti l On ne sall. E11f.i11ce mtsaa!>le q1ti, bientôt. 
n'aura plus te support Jes minutieuses prJliques rtli
gi1us11 , wnrnlat1on Jt• pau11rts fuifs J Ukraine tt de 
Poloiln• ; prtmil,.s 11.ilsom rfrolutlonnairt•: immenses 
lectur.s solita1r1s. rtvllation de K.irl ,\larx: les d~buts 
de tous ces rt•'OlutionnJues russes se rtsseml>lenl. 

, C'ut '" J 902 qui ctlui-ci tmerr,e tout Il coup de Id foule obscau. Un beau nwlin dt celle annte-lil. un 
jeun1 homm1 d• vingt-trois ans, malingre mais sec, 
nervtux el portJnl dans l<s yeux une flamme ntr.ior
dm.i1rt, ven.lll sonner d la porte de lJ petite numon 
que Unin• ()(;cup.zit alors d Londres. Il arm•ait de 
Sibtrl• où il avait ttt interné comme un dangereux 
prop.;j;11ndist1 Il d'oi) il s'tt.i1t t'•adt. Pour re1otnJre 
Lénine, li al'111I traversé une partit de l'Asie el toute 
l'Europ1. s'ütlardant qu~lque temps d lu11ch pour voir 
Axelrod tl d Vltnne, pQur écouter les 1nsetgnements 
socialults de ~·1ctor Adl1t. nvant comme il rouva1t, 
C:onllilnt dts leçons. «crn•ant dJns fa prt>!t rt1•olu
Uonna1t1 11 lisant Karl Marx. 

En lltntral fort miflant. Ltnin• fut tout dt suite 
1tduit. • C'est un homme lncontestJbltmtnt doué 
dts plu1 grandts cap.ic1tés. tait-li d Plekhanow 
un convaincu tn1rgique 11 qui ira 1ncoT1 dt l 'avant. • u souv1rain pontil• du bolch1v1sm1. qui chanllta si 
souvent d'D11ls sur les Mmmn 11 111 clwsn, n1 dtvalt 
Jamais r111enlr tout d fait sur l'impression qu'il avait re
çue de Trotski. Il ne l'aim,1 pas parce qu'il n'aima jamais 
personne. mJ1s JI le constdirJ. mime quand il fui en 
di•erllence avec lui, comme une des grandes ressources 
du parti. Un moment. en 1912. ils sont fort mal •n· 
sembl1. Cependant. Unine dlnonu IJ " pol11t11ue 
rtcLlmislt " d• Trotski, son absence dt pnncir•·, 1 n 
aven(urisme. • L11 gens de l'es~ce dt Trotski. ,·erit
U. avec l1urs phrases ampoulées sur la .çociale dtm<J
cratle russe, s •nt l:l pW,. de notre iroqu.. • Trotski 
plaRie aufourd ·1ul l'iJt• lt>gie d'une /.icllon, demain 
celle d'une autre, et ainsi s1 d<'cldre au-dessus des 
/actions. " On ne peul diJcultr avec Trotski sur le 
fond, car il n'a aucun• wnaption. On r• uJ 11 on doit 
discuter avec les droitiers ou a1·ec les gauchistes con
~'Dincus. mais pas avec un homme qui 1ou1 d voiler les 
faut1S dtJ uns tl des autres: on 11 dtnonce comme un 
dlpwmall du plus bas aloi Trotski n'a f.imais 1u de 
physionomie politique; il va et v11n1 dts libtr~ux aux 
man.istts avec des IDm~taux de phrases sonores arra
chter à droit• Il d llauch•. • 

Trotski, de son ~tt. appel/1 Unln1 " un exploiteur 
pro/usionnel de tout Cf qu il y a de retarJatairs daru 
I• mouvtrnent ou1•rier rus~• "· 

Quertlles t!1 thtoricltns, qutulles dt rlvJux, qu1-
F11lts a1 p44ants. Au fond. mali;r' tout, ils sental1nt qu'iù u complilal1nt. 

CtptnJant. tant qui dura la gutrre, Ils furent aussi 
tloi11nt1 1 •.n d• l'autre que pou1blt aussi biM dans 
l'tSpiJC1 que dans le dom.iine des idées. l.tnane, 1n 
Suisse, forrnult l.i théorie du défaitisme inUaral, dJns 
loua lu p.z)'s, il /Jut que lts socwlislt.1 pr{pareru la 
dtf.Jitt dt leur nation dt façon a subslilU<r l.z JIUttre 
Civile rl1·olulion11.i1t1 à la guerre nation.ile. Pendant 
et temps. Trot•k1 , wmmis-,•o;•Jgeur de l.z rtt-olutlon, 
va .U Paris , d oi) il se fait e1pu1Jer. d Nr.t-rork, et 
d1 N1 ... }'ork d MaJt1d, prlc/wnt d la fou l'.Jnt1mili
laris~ Il lu Etats-Unis d'Europe, ondO)•ant et di1•ers 
lllJ4Jù qui .son mJilr• Il ri1·Jl ut doctt1naire, 

Muis les tvtncments se précipilent - le lsarism~ 
support.znt de plu• en plus mal 1 effort de IJ guerr' 
CT.J1ue dt liJul1 pari. L itJt.m.:z1or allemand. p.J.r un 
trait <fr fi/me. exptd1e Ltmne ~n Russie. C'est l.i révo
lution. le ré::,imt tphémhe de l'wfurtun~ Kerenski, 
bientôt suivi de l'tmeutt bolchtl'IJle. PtnJant " 
llmps-IJ. Trotski lrt toutours par lt monde Enfin. tn 
nw1. il rtjoint Pttro;::rad. Dts lors, plus dt querell• 
tntrt L~nine et lui. Le fldpe du bolchn1s111e tient en 
mJiri tous les fils de l.i rb'O/ut1on. Trotski le reconnait 
d adopte envers lui le ton du duciplt i ls-il-11is du 
maitre. Lénine a derrière lui trente ans d '1Jct11·itt révo
lutionnaire. Trotski n'en a que dngt. Il acupte désor
m11is toutes Ifs 1dles de Lfnlne, mais si Lénine est l• 
cer1·cJu organis3leur. lt maitre Je la doctrine, Trotski 
ut lt tribun. C'est lui qui porle, qui icrit, qui orllù· 
nise l'émeute. Lt voici prlsiàent du SOiliet de Pétro
graJ, le ndtre lu rroUtaraat en Insurrection. C'esl 11 
duum\1rat Limn1 et Trotski de••lennent ms{par11blt1 
pour /'opinion russe et pour /'opinion mondiale. /IJ ri· 
présentent d eux dta:r. le bolchevisme mau.:11 des uns, 
chargé J't.<péran•u par lts autres lis se rarlagenl la 
besogne. l.enine. do11;rrutisant, d{truit de fond en 
comble la vieille sociilé rusSI pour lui substitu11 I• 
communismt intlaral. 

Cependant la v1111le socUU r:zsse, d'abord /rappl1 dt 
stupeur, tente de SI ressau11. Les gtnh11ux Kornilo/f, 
Kollchalk. Denikml, Wrangel lêvent des .irmées. ILs oru 
contt1 eux /Q mass1 du peuple rusSI gagni1 Il la rlv<>
lution. mali ce sont dts lwmmes d• gu1rre, dt1 soldal1 
dl métier. Puisqu'ils ont Ill vaincus. on dira qu'Us 
ont manqut de génie, d'entente. dt discipline; iJ eH 
toujocrs mgrat de f.iire l'hUtoirt des i·.lincus, ntJU 
quand ils tenaienl l.1 campagn1, ils p.ir.iissa1tnt slneu
litrement redoutables. La r<l11olution bolchtviqu1 n1 
semblait pou•'Oir leur arroser qlll des hordts 11141 
armles tl mat romntJndtu. C'est alors qu• Trotski " 
charge.a d1 l'organisation Il du comman4em•nl suprlm1 
dt l'arm'• rougi. Il trouva des armem1nu. dinkM 
dans U Tllflll du lllnir1UU1 brlf, U t1mporla la ~ 
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rotrt d, quand les armles blanches furent dif1mt1ve
ment dltruittS la Ruu1e communi.$te des sov1tti put 
s.Jlutr tn lut son s11u1·eur. 

? ' ? 

Ce fut le beau temps de Trotski. Il ne dura pas long. 
temps A peine la rlvolutton a-t-elle triomp/J I que sts 
chtf• se dlchtrent entre eux. De loin, on ne s'en doute 
P<IS. Unine et Trol>ki app.iroissent lou1ours comme ll'S 
ma1tr1s reJout.iblts de ru. R. S. S .• m.iis en rt!Jlll<' 
c'<sl une lul/e forcenlt pour le puuvotr qui St li1•rt 
d.lns le m>stlre Jes bureaux et des commiuiMs, Je• 
assemblt'es. Linint, en app.irence. couvre tout de son 
autontt stprt'me, mais Ltnine est nw/Jdt. On sali 
qu'il est frapp~ a mort et autour de la cham~re oil 1/ 
traine sa pau1·re carcasse amaigrie, une lutte d mort 
s"enga&,c l'ntrr ses h{ntirrs. Les K.imcnefl , les 71no-
1•iefl, l<'S Boukarme ne sont que des comparses li n'>· 
a que deui Mrititrs pcsslbles. Trotski el Staline. /.'un 
a p<J11r lui, le .talent, 1 éloquence. l'lnlc/ltgcnce, les 
srri•lrt• rrndu s: l'autre a la ruse. le secret. la patience. 
Pour l'un ramme pour l'autre, les scrupules n'nlste11t 
pas Il faut /art', dans lt gros livre étonnamment do< U· 
ment~ que Horis SouNrine a con•acrt d Staline tl d 
/'hi•lo1re du /10/chnismt. le récit C1Tconst11ncit Jt cette 
luttr. C'est du bavilrdage russe. du pi/pou/ 1u1f, dt la 
aubtilitl b)'zantine, mais avec un arritrt·fonJ tragique; 
ces rontro1·erses st terminent dans les ca1·es oil les 
a11ents du Gutr~o11 assassinent les v.i1ncus. Pourtaru, 
TMtski >'l"intu - la ruse 11.torgiennc dti·aat finalemtnt 
av"" raison de /'1nltllige11ce 1u1ve - ne fut pas aHJS· 
smt Slalan~ n·o~11 pas. Il se contenta de le fatre uclurt 
du parti et dt /'eu/er. Il le regrel/e art.iinemtnt 
autourd'hul. mais il doit se contenter de fuare fustlltr 
ses amas ou .\ts conrp/a1sants et de le pormuivre de 
retraite ~n rl'traile 

t ? ' 

Et, drpu/s 1918. Trotski a repris sa vie errante. Il 
a vlcu r11 Turquae sous la surt'ei/lance talouse de Mus
taphu KrrnJ/, en Franu oil ulle bonne fil/~ dt rt'pu
bliqut' Murgto1se d qui le front popul.i1rt n'ai•ait ras 
encore donn~ la mal.idit Ju soupçon. conltntit d fer· 
mer les )'<Ut Pui>, quand son actil'itl del'mt 1•ra1ment 
trop Rlnantr, tilt l'expul<a à son tour tl /'envoya 
consp1rrr en .'•lr>ra•l'r,t. Partout indlslrablt, partout 
pourchastf p.ir la haine de Staline el p.ir la crainte 
llg1ttme du gou1•ernements réguliers. il ut vrai· 
ment le pestiflrt, le maudit. Et ensuite, quand on sait 
de quel rts1.i11 policier al est entouré. quand on lit les 
dltail~ de et proc1'< dt Moscou où on cherchait d l'at
teindre derrl~rt dt prttendus complices, on est territ' 
dt cnnce1•oar quelque S\'mpathie pour cc réfractaire. 
M11is quoi~ l.o Karneneff. les Z1no1•ielf et les H.iJek 
tl autres trotoki<tes ntcutt!s ou poursuii•1s >e sont con· 
duits ai·tc la p/11s srni<lrt /Jchelé, trahissant leurs par
luan <, ., dtnonrant tnlre eu:i., 111·ouant tout u qu'on 
•oulJll ltur {Jart a1ouer. Ils ont un af/r<'ut {'a551, un 
PJSSI >Jni:/anl, Ull rasst d'abom1:1ab/o greJitls. J rôlski 
lui·m~mt n 'tsl pws un /Jche et le mot gredin ne lui 
ut 11ssurlmtnt pas appllcabl<. Quand, continuant Ba· 
koanmt, l'.Jrtitri de l.i destruction unil-crulle. on ,,.,.,. 
44 r~~o/utaunncr l• munde J r<rpéluilt!, on vit p.Jr ddJ 

/.,bien et le mal. Il n'y a rlus ni aredm,rie, r.i honnt
tc:t m humamr.J C'tlt h·1drmment le C4S de Trotski 
qui, trJqué par le morrdc entier, se retranche dans une 
attitude 1mmensJme11t org11t1lltuse d1• SJtan sol1t.iire. 
Il est u l'esprit qrli nie "· une rn.ini~re d'.·lnt,•christ ou 
de bête de l'Aroc11lyps1. l'idole lointaine de tous les 
1Jn11Tchi~les. de tous les a11t1to11tl5te.1 qui promènent 
/rur rancune, leur orgueil fron.1t et liur maumise di
gestion d tra1•ers le monde. 

Est-il plus est-il moins udoutablt• que son ennemi 
Sta/lne? Ce dernier, du molris. a crU quelque chose; 
Il r1tprlsente un certain ordre qui peut par.ii!re oditu~ 
muls qui est ur. cerwn orJre. On assure ~u'll se fu.i 
un /< ur couronna Ts.ir dans la salle du trône da Krem-
1111. Ricrt n'est 1mrosslble, romme dit le camarade 
Marceau P1~ert et ce serait du moins une clrémonie 
r11tortsque. ,\lais en altcndant les agents de te m~me 
'taline sabotent 111ute la politique de 1 Furope, accrois
unt 1 impuissance et la pa;:arc i:tn,·1•01.<1·• cherchent d 
l•u/cheviser /'Esp1111ne et d entrainer la Fronre dans une 
i:rierre contre Htller. Alors quoi~ •.. Di'c1Ji111ent l'âme 
ri la politique sm•i<-tîqun •ont incompri'hen.<ibles. sauf 
P• ut-~lre pour l't!mirrenl clt.iufleur de /J\1 intellectuel 
dont nous tr.icton-< le portrait Jan., u11 de nos prtct'denù 
numlras. 
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A M. le colonel de la Rocque 
I:e plombier-zingueur classique tombant à pic de la 

tour réfléchu rendant le tra1et. " Pour le moment, dit
il, ça •• bien, ou plu1il1 ça ne va pa• trop mal, mais 
ie suis curieu• de sa\Oir comment ça linira ... » 

Nous sommca tous dans la siruation de ce célèbre 
plombier-zini:ucur .. . Un n'aurait pa:. voulu l'inquiéter, 
ce brl\'o homme, cerendar.1 un simple obsen·ateur qui 
l'aurait vu pts.Ser à la 'itcs'IC réglementaire (v~ , 12gn) 
èlevant son balcon du deuxième étage, eù1 pu lui pré
dU"e que cela se 1crmmera11 ui:~ mal. 

Nous évoquons aussi ce lapin devant qui le profes
seur ·"olenli.amp posait ces deux question<: « .\\ate· 
Joro? Gibelotte? • 

Serons-nous mis en gibc\one li la Hitler ,u en mate
lote l la Staline? S1 on pou,·a1t parler on répondrait 
.qu'on préférerait ni l'une, ni l'autre. Mais peut-on en· 
QOre parler? 

Alors Il n'y a qu'à !aire comme le plombier-zingueur 
.et peut·ttre le lapin : ne ph 1cll~mcnt s'inquiéter d'un 
d6nouemen1 qu'on ne peut empécher. Mais il reste le 
plaisir - si bref - de la seconde avant le dénoue
ment. jeter un suprême coup d'œil (en pas~ant) par la 
fenêtre du balcon, admirer la stature du professeur, 
et mtme - car il parait qu'en ces moments suprèmes 
lea visions c1 les pensées se précipitent - se deman· 
der comment on en e~1 arriv6 là. 

Voilà pourquoi, colonel, nous vous considérons au
'dell des fron1ièrcs avec tan1 d ïn1ért1. C'est que mal
gr6 ces frontières, mali:ré de si beaux discours, et des 
cloisons qu'on nous a vendue~ pour étancher, nous sa-

vons bien la force lrré>ist1ble des contagions et quo 
le de:.1in français pèScra lourdement i>ur le nbtre. 

Hitler ? Staline ? à droite comme à 1:1uche nous 
voyons venir, sans joie, li~htrc t le di~tateur. li v a 
quelque chose de fatal dans sa '·enue, quelque c~"C 
de plus fort que lui: il n'eor qu'un pion sur l'échi· 
quier des dieui:. li esr aus\i le produit du 1emp), du 
sol, des circonstances. A1lleur,, autrefois, lh dicta· 
1eurs si puissanrs au1our de nous auraient 1\ ort6. 
Qu'eùt été un Napoléon, un Mus<01ini, na1.,.<ant soûi 
le règne d'un Louis XIV ou la régence d'un Riche
lieu? ... Et des dé1ails: le nez de Cléopà1re, le gram de 
sable de l'ur~tre de Cromwell: ce nez et ce grain de 
sable sont la réjouissance des philo..ophcs ... 

Chez nous, Degrelle a rencontré Sial Declcrcq. Il 
a un bon rire, Stal Il parai! que le crocodile pleure ; 
e t le petit oiseau 1rochylus fait son nid dans la guculo 
du crocodille ... Que va devenir ce bon pe1it trochylus 
Degrelle? Qu'allait-il faire? Non mais, qu'allai1-il faire 
dans cette gueule? ... 

Pour vous, colonel, il nous paraissait (nous sommes 
au nord de Quiévrain) que vous ne faisiez rien du tout 
et que vous aviez plus de goùt pour les pantoufles 
que pour les boues éperonnées. 

Cependant vous aviez souJain émergé de la masse 
vociférante, vous aviez un masque S)'mpa1hique, dea 
gens par centaines de mille ~e groupaient derrière vous. 
Comment cela étai1-il aJvenu? l'\ous ne le savons plus 
si nous l'avons jamais su. C'é1ai1 comme ça et voill 
tout. Fa1ali1é, destin, pro,idence, lorces ob>cures et 
\'Ous aviez: un beau nom : la Rocque, c

0

Cl>t tout do 
même d'une autre sonori1é que Blum, l'\\och, ou Brun
schwig .. . li ne nous en fsllait i:uère plus. L·incom· 
préhensible de votre a\enture la rend d'autant plus 
prestigieuse !'fous nou• sommes du bonnement : le 
voilà, l'Homme. Et nou' a'ons conclu : noi. camara· 
des français seront bouloné' à la •auce ,\\ussohni. 

Nous n'avions plus qu'à ancndrc la •uite, bien assis 
dans nos fauteuils belges Eh bien, elle n'est pas ve
nue, elle ne vient P•"· la <ui1e. De temps en temps 
\'Os gens marchaient: 11' n'allaient pas loin mais \Ous 
les suiviez. Il fallair bien pui<que vous é11ez leur chef. 
Puis, après un beau d1>cours, vous •ous repusiez, eux 
e1 vous. Nous ne nous permenon< certes pas de vous 
en blâmer. Cene affaire ne nous concerne pas. Nous 
ne parlons ici qu'en cri1iqucs, on peut dire. d'an. Pui$ 
nous fumes distraits par le spcciaclc de la montée au 
Capitole de "1. Blum Je qui soudain le chœur univer
sel chanta la grande intellii;cnce 

Entre-temps des pavés tombèrent du pont de Se
raing sur le bateau qui portait De1trelle et sa fortune. 
Du coup, Degrelle, à cc bruit, fur exall6 comme par 
une salve triomphale. li doit y avoir à Seraing des im· 
béciles d'un gabari1 merveilleux. Car nous nous refu· 
sons à croire que ce ..oit Degrelle lui-même qui se 
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1 1 
fuse - pour lei. besoins de la cauae - LS10mm•r, 
revolveriser, lapider, pistoletiser, jusqu'à ene&lsser par 
procurarion des balles dans la cuisse de son vicaire 
liégeois. 

Or, voilà qu'à Paris, ville lumi~re. centre intellec
tuel, cen>eau du monde , il y a des gouvernants (ils ne 
sont pourtant pu de Seraing ) qui veulent vous doter 
d'une aur~le laite sur mesure. Ils vous inculpent, il< 
•ous pouraui •eni, sans dou re vous colloqueront-ils . Il 
'! a de la vache enragée dans la confecrion d'un po~te 
et de la paille humiJe des cachots dans la confection 
d'un doc mcur : cl . passim H itler, Franco, Napoléon 111, 
/llu,solini, etc., etc. 

On se demandait : que lui manque+il à ce la Roc
que? D'aucuns faisaient une réponse peu con .. enable. 
Heureusement, nous ~avons. il vous manquait la paille 
humide. Le Front populaire, ce bon front, va vous la 
fournir. 

C"cst bete, ou bien c'est miraculew:, providemiel. 
Vous voilà hér<>o> politique, sans rarnir telle me nt d6-
air6 . Vous aurez une palme , une auréole, tous les ac
CC$$0Îres. Ainai créé. vo11s , ·oilà embarqué dans une 
exi<tence u hors "6rie "· On croit comprendre que 
Je destin avait hésiu! l vorre suiet ; peur-être vous trou
nit-11 inf6rieur l votre e mploi possible . Vous disie:t. 
p11ience, légal ité, etc . Vous ne paraissiez pas consti
tu6 pour •·ioler quCJi que ce soit. pas même la Con
atirution. Il aura fall u que ce so1enr vos e nne mis, ceux 
qui avaient peur (bien à tort) de vous , qui vous pous
sent, vous tirent, vous hissent au pinacfe d'où peut-
6tre n'aurez-vous qu 'à vous laisser tomber pour les 
fcruer. 
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Strubourg et Moscou 

w commuru..tes !ra?J.ÇaÜI, I"' mœ:oou!Alml or'.hodox0$, 
a étc.ruia ent depu:S quelque lemPS de ne plus rocevotr a a
cune directi;-e de Moscou 

Que ae pa.ssait.-U au Kremlin? 
D Mmble qu•Jls en a!ent reçu ces Jo~. aana cela on 

ne •'ex.pllquerait J)8$ la aortle tntempcatlv• et part&lrement 
t1dicule du camarade Thorez à l:itroabOUrg. 

li et.11" lnevitable que cet.te at.t.ruJuu d"uno forme assez 
P'Ql!Sli're cont.re liltler, chef d'un Etat. t't.i·:uiser avec lequel 
la France est of!iciellemt'llt en bona urme5. amenAt une 
protatatJon qu! ne wuvalt aboutir qu"à W\I bumll!aUon 
p.;ur le Cabl.uet Blum. z.t~e cela que li! . Thorez a roulu? 
211-œ cela que S'31me c.u Llt\'lnotf a Ullrd? 

A mo:ns que ce Th'rez ne ao.~ qu'\ln lmbéctle Incapable 
de mesurer la portée de aes paroles. 

Treize mois et demi après ... 

Le mble bnllam... et at:"1me Ince de c!tpôt 1 l l 
Nous \"<Xl.S l'aosurona ei. le protnons, la BEROENBIER, 

bière p4Ie, de dtn&!té, se conaerve Pdrll\lkmcut llOUS tous les 
cl!mat4 tndéfln!mem. 

Dè.S bouteilles ont été réservées le f aoQt 1935. J>Our ser
vir de t~moln.s... à ce jour, wit. 13 1 2 mo~ après. l'on 
conatate que la BERGE.NBI.e:R. ne •"est pu.s t.roubl<!e. 

Ooûtn cette bière fine et Il dés:ùtêrantc aux St"llds 708 
tt 808, Salon de l 'A.limentat.ion, Bruxellee. 

Communistes dégonfléa 

On • lt fort tnqwe• en Pnmce, au c~nctment de la 
. m:ûne dernière. I.e> commu:wtœ avalent manilest.e 1·m.. 

lent.Ion do terur u:ie centaille de ro:uuoos de Pl°Oll&i'lnde 
en A.l&3ce 0(. en Lorraine. 

Pourquoi '"' A!sace et en Le.naine? PrcnocaLlc:n aux po
l'Ulattona catbol.ques de.> pa..)'11 d!MllllèXts? Ou. I>'$ encore, 
pro•orat.on à Hi!1":: l.nsi>irée par Mœoou? 

Toujoura est.Il que l'annonce de cette manl!rs:&tlon c de 
Jna&W » pro;oqua, dans lœ d<';>àrumen\$ du Ha.ut et du 
8-Rhln. &lnsi que dans la Moselle. une •ne rêactk.n. Les 
partis nallonaux et aussi, ce qui pnrut plu.. grave. les pay
...,i.s. annoncèrent qu'ils ne 14L'S<o.tcnt. paa parler lCli com· 
munL>i..11. Le gouvemoment. comme c'est "°" role, s·111ter. 
l)oSa. D Cl°IUlll!ait vivement dt$ t.roubl~ qui, soua l'œU luté. 
ress.. et narquois de Hu.Ier, auraient pu amener des com
pllc:itJon. inremattonales. Il y eut 11110 IClllJ.lne dé palabres, 
de suppl!ca:Jo1,i;. Ce ne fut 1>3$ seulement le camarade Sa
leniiro qui ~n.>a sa salive, ce fut M. Uon B:um lu!
~. appuyé par M. Lebrun. Les cunmcnlates com.men. 
cèrent d'abord par accueUllr c:a wppùc:i!Wœ a•ce le pl.is 
tnagnltl<jue dé<!:llil. 

P:t le droit de réunion? Qu·en faloalk>n? Albtk>n cMer 
aux c !actleuz >? F".nalement. dL.'\'!L!lt les suppllcatlona an· 
ro~ea de 11.l Blum, Us comm~ par rédutre :eurs 
pré'.<ontlom à c1nqu.a.nte réunions, l>U1S à dix, l~ gouverne. 
ment arant dëc:an! qu1l n'en autor~t pa.; dan.nta;&. 
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Au • \<'l:.,'TR& A TABLE •, Zl. r. de la \1olnte 1Gd PJ.uet. 

IM. M::~:::::.::~c;~~10Ü oa~s :R·~;ELLES Miewr. 

J:t les dix réunions eurent lieu. on eflct.. sous la protec
&!on de WUte Wle année de gardes mobllcs. Mat.s elles eurent 
Ueu devant des audltolr1'8 relatJvement st rcstretnt.s et d&n.s 
lllle t.elle at.mospbère d'h01Ull~ de la part des popu.. 
latloo.a. que les comrnunlst.<'s peuvent se dl'ltlander si. en 
ridulaant au minimum leurs r.unlons de prop"illnde, le 
llOUvernement ne leur a pa.s aauvt la llli.6e. 

tnaryse BRANTY 
MAISON D'EXCLUSIVITtS 
T ouT CE QUI CO°'llCER"j[; LA PA.9':URE DE LA FE ...... E 
MAltCHlt·AUX•HElt8U. 34. llRUXE:LLES - ~ 12 .. 7 .71 

Cowolations gastronomique& 
Dans nombre de vWasea et de pet!~ \illea, les maires 

....,, de leur droit., o.valont pria suc rux d'mterdlre lea 
réunlona Les propagandiste&, non pré\tnus ne trOU\'11.llt nt 
aal1e n1 conut.é ma~ &culr1nr.nt des pique~ de gendannes 
et dè gurdes .,;,,bllt:a. parfois des i;roul>o'S de ruraux nar
quois et d'allure ~u engagt•ant..,, se cuntentèrent d'aller 
d~Jeuner. On déjeune btcn en Ala:ice. et le vin excellent est 
aue'i traitre. C'<M allu.! que l• camar.tdè Clame.mus, à Er· 
111.et.n. prit., en !'llonneur du Front popul:llre et par maruère 
de con.sol3.:.>on. une des cu1Us les plus m!'m<>rab•es de sa 
e&rritte. Au fond. :. tous les polnta de vue, œla '-alal' 
U1leWI que de prendre la pUe. 

Le cbanne cbo- de l'automne "' tttrouve aux 
CANTERIES MONDAINES, •• colcins des gant.6 

SCHUERMANS l'O\oquant il souhait. 
123, boUle.....,d Ad. .Mu; 62 " du MArcbe-aux·Rerbe.<; 

Il, rue des Fnplen. Bn1x1 h !lltir, 53 (anciennement 
Marché aux SOU!lors.491. Anvrrs. - Coin dos rues de ta 
Cat.héclrale, 78 et de l'Université, ~s. LJ..;e. - 6, rue d:i 
Bolell, Gand. 

La communisme serait-il en recul? 

n ne faut. po.$ at ...... her t.. •Il u nwort.:1ru: .. à ces tncldent.S 
d'Alaoe. mal4 ua sont peuWtre dei. aymptom~ Le fait es• 
gue l'échec de cett.e an11de 1111111Udt<lt1on commun15te a 
ile~ i. ca.marade 1'llur"" dans la eonsit-rnat!on et fort. exalte 
"'n plus redoul&ble adwnai.rc Jacquea DorlOI.. 

1A parti de ce!w<I, Je ;>arl.I l'OP}lb.re !rançau, falt dlil
oon~..s prog:r~ n a trùU•é un ~n qui ne rèlld pas 
mat c Entre les deux ccnta lam!Ues c; les ckux œnt.s valets 
de Molcoll. U 1 a place pour la maJorlte des FranÇU>. • 

On da nos mtormawura paruicna aMUta;t ces Jours der
~ dam une peti1.e \1llc de la lXl.nlleue, a la remise du 
drapeau trlcolc.re de la scct.ion locale. Petite rtwuon de fa. 
mille, mal& à laquelle. matçt les menace. des communlS-
1.8 de !& région, asslstalcnt œnt ~nquan~ à dew< cent.S 
penonnes. Un secretulre du part.1 ét.all venu apporter la 
bonne parole de la pan du chet. Il parla d'une façon 
dlrecte, assurée, sl.mple. ne mcna&t.Ull nt le grand patro
oa.t c qui n'a rien voulu comprendn, qui, lora de l'accord 
MatiiDOll. ftL sa nUlt du 4 aoùl. p;ir peur et aux dépens 
cs. la petlt.e .llldustne et de aes ouvr1era. le:;quels n·euueot 
Pl"' là ,, ni le gou' eroemcnt, nt 1>urtc.ut te parti commu
SlllU. c J'en a1 et.e pendant qw.nze ans. di5alt-U. Je les con
Daia. Je oonnaa la RUlll!e. Ce n'est paa la peine de tout 
_,. dans un pays pour 1 ctablir une c:IMSe de privilégiés 
pua d~ que l'ancienne. • 

J)&1EUNERS D'AFFAIRES OU DINERS FINS 
.,. font 26, rue de la l\Ioolaine. ch .. P. L. Lefebvre 

toUte& ks apéCl&llW. t~ 

Mala. oont.lnue notre tn!onnat.eur. œ qui tut •(}('Or• ptua 
lnlt!l'eAS&nt quo le dllcours du Ueurenant de Donot, ~ fut 
.a conversauon. c On les aura dltrlL Ce ne aont pu !NO 
t>our11eot.s, cette fc.ls, ni les il"Yl5'10S, c'esl la cla.wl ouvncre 
qu1 real.m.be cl qui se fàcbe quand on lu1 llnJ><* d .. tJTt
ves al»urdt1 el QU! ne peuv.,nt aboutir qu'à la ruine <te 
t.ous L'ouvr1er frança11 n·est pas aussi bête qu'on oe run ... 
illle a Mosrou. li aulflt de hn parler ral$01l et de lw dire 
la vtnt.t. Nous qui en !i<lmmes. nous combattons les corn· 
mwmtea sur l•ur prc.pre terrain "1 &Yec leura ~Odes. 
Noua &\'OOI dtJà conqws PM mal de ~ U&1:l<S pan· 
61enn& Noua a-.a reçonquis Peugeot. notammmi:. Noua 
aurons b!<!lltôt \WOllQUla la ptus grosoe de touus. Voua 
venu, noua ~ll't\.'N une C. G. T. trança1Je qu1 pc.urra 
5-·entnJdre avtc UD "1tronat raisonnablt: • 

Ce prop.'\plld!ste ;, puro orlgU>e ou\r.ère. nous dit notre 
inlormaw.ur, n'llvatt u."t" d<rute pas autant de c oex awal • 
que notn ~Ile na .t. mais il parlait avec une eon
'1ctlon communtcahn et on l'applaudl.ssa1L 

Bien connu de LOUS tes i:owmet.S. aorace Plouvier d1r1Ke 
ce cbannant et Intime restaurant qu'est .. LA 01.\llNIU!l' "• 
16. r. des Prince-a <cote Th<'Atrt Monnaie). Brux. T 17 9a 26., 
Les mets de c LA Ocvtnlére • sont parfa1t.1. lce vin. vrai. 
ment bêlcct.lonnéll et le sen•ice unJ)<lC<:able. - 8aluna. -

Ce que les mota veulent dire 
Ct qu.I, au• ux qu r imporu quoL montre queue est acturl

lesnent la confualon ci.es e$Pr1t.S. c•es; que tout Je monde ~ 
plole lllAlnt.enant lea mot.s a tort et a tnnera aam aarol.r 
ce qu·11s •eulenl dlre. ~ joUrnaux de CllOlte ont IInngtn<I 
d'appclrr les gourernemontaux espagnols dei • marxiS'.a •· 
Or. nous p&rlrr!O:ia tout u qu·on voudra qu11 n'y a p:i.s un 
Elil>aeD<>I aur dix miCe. non seUlement QUI ait lu Kart 
Man. autt'W' plulbt dllftclle, mais méme qui sacbt appro
umatJ\·tmrnt QU! li el>t. 

Inversement., le mot fasciste sert à toutes 1"' ''"'-· 
Fa.scl1M. œla veut dire c ceaclJonnalre •· • voleur •. 
•pourri•· •membre des deux cents familles•, c clér1cal t, 
bref, t.out ce qui n'est PM c rrom populaire o. Or, Je régune 
fasciste est, il proprement parler. un regUne iOcialllt.e au~ 
r1talre a\LSlll lmpr~irn~ de mAnt1sme que ... le natlonal-soclll• 
ll.sme allt>mand. 

HlRSCH TA!LOR. ""' <ÙS Foulonl, 36, Tél 12 ae.93. 
Sptciall.Sle de l'Babtt ~ de nnsier. 

Factieux 
Ce qUl n·05t. PM moins admirable. c'est le mot. factieux. 

Pour le Iront popula~e tsJ)agDOI. le génèral Franoo est un 
tacueux Solt. Ce mll•tatre s·est révolté contre Wl sourtr. 
nement d'apparence l~e. 

Pour le frc.nt populaire frança.iS. le colonel de la Rocque, 
qui Ml réclame pourtant de t'opllllon rèpubllca1ne. elt un 
lactleW<, AdrneU.on.s, mals les commun1Ste$ qw prH•ndent 
changer lu forme de la société ne sont pas moins del rno
lleux, Et. au rond U n'y a pas un seuJ gouvernement en 
EUrope qUl ue sott d'ortgine facueuse. Factieuse. la monar. 
chie anglal..~. rond<-e en 1688 par un iendtt QU! aupptanta 
le rc.l légitime son beau-père Factieuse. la république Cran. 
ça!.se rond<-e par une bande d'1mx:at.s qut fit un coup 
d'Etat drn.nt l'enll<10L Factieux, le fasclmle italien Qlli 
renv"""' le ttv\n1t par:ementa1.re légal; tact.lewt le nau.> 
nal~alisme allemand qui s'lns:alla sur les ru.1n .. dt la 
Oonsi<t.utlon de Weimar. Et notre BeJiique doncl Elle 
n'UISler&lt pu eans ~ factieux de 1830. 
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La mam:euvre 1oviétique 
i.... lltO> up ae 1a S<oma , qui viwt de a'é<:ouler, ce rut la miln<ZU\'ft.: so~·iet}(aue •111 t,n•t."tlr du • Frente poou1a.r • Qu nt.-et nu~ ,...... ~- u 11,.,. ~' ,,.. att"Usauan dirttv contre le Pon.upL 11tal~ et 1 AUemacne qui aun1001 manaut -.uA t·oa.&&emeol.I de oon·wtencot1on? A quoi cela rtme-i.-ll 7 
i.... »tnpal.h1es du Ponupl. de l'ltalle et do l'Allema IDt' pour I• mOU\ltment OAtlOr1&J dU géneraJ Franco eon1 lndtn!abl .. •t u est Dien pooslble que ces iOU'"rnemeoi• m " ..... 1en1 pu montréa rres '11Jlan\$ aw leS o&g\SktntDI dt leurs 'l4l. 11.IUX f&\'OtObtes IUX \.ll,,fUJ'1ef Clpagnol& m o.11 le qou\'tm~ment r\l.Uf" l er a..i.-u PILS fait ttut.anl • N'a·l u - auwrtae une .,,_,lplbu publlqu, eo Ca•• u. 

CSU l(t1U•••t · ·••t: •. t .:SP:.t.gnol Of& .... U PAS UU.ISe ~r Ir av1or.) ao rn.·n1un11nno1rt'f orolt"!--t;Jnnn,.1' d m~mt> d• o!flcl•,... oour 90u1rn11 IPS rou- dt Madrid? E1 11 f>ran w .. m~me. o•a+dlo PU ~oUlt 01$ IUi!lU. des Al! no pouf ta ... O.,.O}\.J .u t rc;ut dt• lio.J'1i.-rio11r .. 7 rout u•1a. êta11 tnevttable CC' qu u lal\a.t ev.ter a tout pruc, c·tta1 
d~ mten tnuons ofh::leUes QI.Il f'ussPnt amen~ la EU"rr• 
c~ntrale roua les co~vomernenu ont Jusquic1 i&rd• un• cerutnt d"*n1-e Que. tnl~rêt Ica Sov1cu ont.-lls eu • mr•trt 1.,, pied• dllll5 '' olat'I Stnolt·ll donc vrai qull> cl!ctth"'11 la iUtrrc comme une dtrrnslon? 

·Profitez d orù trt. bu Cie la Joa111eru. •t l'borlnc•r1• d 
bijoutier H. Scheen, 51, ch d'lxellea, Bruxellea 

Radek 

o n a c:tooc anf1' la )ouma!llW IO'rléUque Radek 
ComMf' c eM. un 1t1...:.,·r1 trubK..&~ li f!!ll6\ pruoat>tt' QUt- &U11 complt' ea1 oon U 1c1 qut•lques M.·marntS 'l aura dlSPll.fl. dan ... un,. rrappe LI Pt-nonn.~, rst ~1n1uuer t!l nt corn 
~n11f" pa" pr~ISC"mtnt •• ~·m1>1tll1ie Un èX-('(')mmun.at• français qui rut navu~rt un romlher dt>t milieux sov1t quee. dt' \1uM:1)U 1 nit.'~ df" IUI Cl" ·rnqUL& 

P.ltdtl cta1 pn\U n>o, 1 bom.nf' oui ~ ra.ant vwte'1 l MrJ.,çou un env1101r •PPIUtt~nc au "'"mmet d unf" son• dt "ratl.e"'4.:lf'J ayanl \1"'1Jf 'u.r If' Kremlin. me dl.lait 1u1 
M)iQ tou ... tt-r~ 

Y •·t.-11 "" oays au mOlld• ou un JournallS~ k>IL au.ai bien u·• t.e? 
C eat tnrorr 1·homm• dont 1t CllAuileur con4uaal1 

QU 1 • r'"""Vl•W\& a 1 bt>Urt" ~ua i.e& ru~ df> Moscou f"l * QU 1&nd1t Qut • 1t vu peuple• ,·ealuy&JL, le me "1U•t•n• 
d'a\'Olr dit dOUCf"mt'Ul 

- Nœ .. ~neun eo httnt autant avec ieun ~ 
~ralt.-U 

Qutl.nd iLatlnt- decJda ae La.Oœ1 • un complot coot.r .. 1a vu• Clt !:Jt.•.hnr •. 1u .. n,, i.'"MJ"·~V et •utf't"'e k...mt.1., \ IW"tnt mi. r 1u. ·mi:::nt lf-W ~ntimt aau Radt-~ lDQU1f'1 lam;e dans 1.-.., 17\ltslla..~ uri art1clt- d um ~xtremt "101enn oonttt • ~ làebu cornu et- gui aPr1teni •a mvrt •· 
~tatm~ Ml\$ t1~ "°" CelJcita n lt oun t«.rtatk pena 

l'ill'f' t.t~ \J atraart tielaat Lf' \.'OICI 111rrttt a sun tou.r t 
H" trouv•ra d liUtrtb commumst~ otm1• dt- Raeltk oou• riclamer u Pf'i'U. lb penbtfOOl aUISJ ~UY~I ,. lt"Ur ........ 
fttorlt~ 1e& lu~es, la l!cMW' dca 1"" _..,.. de QUOI faut U le plu.a S ~l<>Mtr? 

Nt noua èlcnDOOI de nen On "" entre boldl .. lc&a 

Détective GODDEFROY 
°'"'c••• 1uoic:1AUt& ,..N.IOHNf 

8 , RUE MICHE~ .tw .. Aa TllL .. oa,. 

~rriba Espana " 
li•ffur. 1 Espt<an• •'klarclt en •'~temt.Rnt O J aura lit l'l dt c.-- mou. Quatrt- \l,Jl&\-dU lout11 t"X.ectt"lnf'Dl IJ\I 

lWl&Lr'9 a oummeuce. Au Ud.I d·uu sun1o11e • "'1u11w.u:.;..w 

iHILLMAN 
1937 

MINX 
1937 

• v1Lt>- ......,. synchron.l!fiea - IUJ"Pf'Q.i.100 au-. t\&btf' Clul.S&Lol p. iJlrt c&l,6.._•,no - mot.PUI • plu.a. P<>•f'I • -e&rrœ.\c!n :rM11 iLCJt"I tar~e ooruortabJe. ~1e.,a.Dto 

8 cv. - 8 litre. ...... 100 km. 

N'ACHETEZ RIEN llYA:-11 U"AYUIR =AVE LA 

M 1 N X 
Astenct Gén~mle 
90-92 Ru~ du M?il. BruYell.,.. Tél. 44.81 27 

mlcrito •. ~.1vM a'J ..,.o __ ,.. ~U4 un ou OIUS1MJl"I .(tutnauJC .,,. prununccm poJr tel nu tel m1n1st~rt eo v1nla
ion d<:f Io~ tlftt>lu·J) ou Ill tnt*"ICL'tre unt form..daDlt litllU?e. •\l deJa SunL t.umbb 110000 O\•mmrS 

Ca1 c eat 01t"l1 "'lt 1 tl.I 000 nommo Q!J U a·agtt Ct l'atfatre 
"'" .ow d"etre t.ermm~ Lü prenuert ûptr4'lkJD dl:' Q ul_.;ppo iir ll&ou 'IUr ~\"lÜt' "# (1\ ll\it=i. IBO nunullt:a '1 lf'U:-...,,at.. elle OX.:t.a en tOUt 30 mrru ~?tli.S IOT~ 1<11 fèS:tl illCf' ".....t 
'~•n.u;,,... f'l te:. rdfca. ... rrupht'!- "" :iooo1 wr1·um•tll"f"I ai.. fur •l • m~urt' Penoam Ct' tt m~ ta a.,~ .. ·ellt- OtietrUw· OO\'-" 
LQl,;t' "ectl•t.tuOllll "':t...- 1r\t"UIU1 (Jr o.u. ~Il 011.U> la.toraa:.e. or.am.iun llnU1><1111t(1•ni.st mllurm·e,. ""' M l\1u,.,...01tn1 f't \1 ou~:bb.-&b Le .,:e11e-ra. t"'1lneu tP•Jb r.un 1"'1~ nomme 

H' cont "' :t- dE" Q, H.ut> ta 1.1u~ 1&i&1 aom"'\t ·npt a Etat,.. na )Ill -Jtuera. esi .,ev.-uu oe1.1 a Dt:"u .;ceuera oo 1t1qu .. ei 1ntm.. nomm.. d Etat Ct·tt.t- ijU~rre en :;e on.>lorlgt'9Dt. 
tobJij(t- R nrt O.) OUlt';! , .... .,, ln- llN"11p(1: Plo u "" ''li' et • meSUrt dt' 111111 avaDCI" \'ttl Madnd t. oe 1Uft1t PILI t111f1lttrutni .1 ... rr11•1 • Vl'f 1 E."tpuritt • uom .... ht 1111•n 
-'Otr r rau1 .;i;1nM"rlT .. au• t'l'l31i:uht~ 1er. emut>t"mPDI~ ,.,. 

11.b )ft t"tttlS au "k.ln' f' c1un .. .,... F...&Ott.te™" :l .. ""'°"' .Q.. t,;ar 1n p..JUVBJ. Sf 1f"mitQC'h·t St 1 EA'P'1.t:nf' <Sr drm1un St'ralt 
JhnlAn~ll\., c~rh:i-1• J•J rnvaltsl# Kilt! &eN phal&nifls~ •"f'C 10 arrarur,.mtn1 .. "rl~t.e 

V.:- .~arlL\î#"> ,.i~m ~ plu~ td~" lt!i:tei:. fi'\ 1f"!: m(ltn~ V\Oltnte 
•i:rno1 depA~ ~I IPI ph8.HO"L-ite.s Le rit"Y\St- cart11Wt 
P31 • \11n e..;;ool'\a • c.-f p 1f'! 111 ,,.:- t"ll! • A1 ··oe 
f:s.p.tt.tt • qus vt>ut d n· • &.ooer ~. °' 1 <..: tat ocu .. e oer .. 
nl~re QW a tnva111 les muni de la Peowule, 

Vendar_gea en AL•ace ----
1,. ... l.StiC tSt tn plein ot"rtot!P de Vtod&nCN mali Q ...arall QUt Uf.3.6 nt f~ra ,utt~ eoouue 
Cf'I& n'9 1·A.t11,.urs ·Ul'Ut1t 1rnpurh1nce lt'S mtlllt'W"1> vins 

mt 1 ~t-u.ct j" m-'mf> tu LOUt" ..... p("Ciau~ °""et" oan (1 l"On m1n::t" 01rr~ 10~ ff"f unuv .. "'7 8 "' Rht1..._.nf' d i\J .. ..a.cr 1'PIROl\q.-.mrn1 t.m COtl OO j()ol OOUltV&rd Em1la IRCQmalr •an,.1,.11 t>t1u1,...,.,,, dt 11 ._.,_.nntt• 
Hultrn • """ lrs a.m ... Un perwcau eouer ano le .oeuu t. O tranca. 



POURQUOI PAS 7 

Lea étudiants et la prolongation 

du temps de service 

On parle beaucoup actuellement. dlLDI k• mllleux esi.a
dlant!nS, des repercUSSIOna que pcuH·nt a votr sur les etudes 
let nouvelles mesurea militaires proJcteea. En att.endant d• 
porter le fusil, que les ctudlanta 11<m11em plul.OL a une autre 
prolongation du tempe de 11<:rvlce. celle de leur arme po.cl
flque, le stylo A•ant de ~prendre 1~ tnmul, QU 'U tassent 
donc l'acqw.slt1on d'W> porte-plume R<-aervoir LUXOR 
ORANDVlSŒLE. dont l'tmormc contenance d'encre leur 
permettra d'éerll'e des milllera de mo1a evant de procéG<r 
au rempùssage. Encre t.O'.ijoura \151b!•. robw;teaae, élégance. 
pnx avanuoi;eux, tdlea aoot le. qualité$ qui Io~ du 
ORANDVI.SIBLE Je stylo par a~llcnce de l'ttudlant. En 
ftnte dans :outea bol1n<6 paJ>Ctertes et m~r.s !>pécutllSéea. 

Le u nouvel ordre révolutionnaire n 

Enfin. u y a du gâchis pannl les cœununlstes eux
mtm.s. D y IL les l.l'OlskJ&te•, IH'S nombreux en E:.pagno 
et qUI réclament parmi eux la preoence du vieil exilé 
d 'Oslo. On ne peut cependant pu toua les fualller, sous 
protexte que leur cot.crie n'<»t pa<; d'accord avec Staline. 
St.aline, à son tour, t:$L <'OUrumnwnt vilipende par les 
mécbllnt.s rouges du Comlntern, qUI trouvent qu'il n'en a 
pu tait u.oez, qu'il n'a pa.& aoutenu à tond la révolution 
c::om.meni;..nte. quttte a mettre La Fra.nec c:n feu eu même 

- que l'Esllaille. 
S:ai!De a ete aunplement rell'11U ll\ll" ses dlploma~. à 

COlllDl"'nctt p;.r ». utnnow. Celul<I estune qu·11 est tout 
à r"' umtlle d'af!Alb:lr mllltl:ilttment la France $1 l'on •ellt 
a· .. ppuyer sur el!e. Ce n'est pe.s l'avts de 1 ecnvaln /\Ddl'e 
Mabrana, =enu de MJM!rld. et ~I clame d3.ll0 tout Pal1s 
aon d~plt de ...,... la rerolutlon d Espo.cne "' m~; sout~nu• 
par les s!tt.s. Les ooreaux du Com:nlern ae &<>nt d " lieurs 
uansportts à Pans. e\ lbomn1e qui les dlr1îe depuis lonc
t.emPt n·e.: p!u.s St.alme, malS le B•\earc O.ID!trow. 

En a:tendan:, tes _,,,., conunuellt en Espagne, au 
rytJ:une de cent à ccm ctnquanl• victlnw• par nUlt. Les 
1ntlrnûer8 volontaires qUI se auccldent à la morrue onL 
fai t d"6 revélatlons a cl't (~ard On fuslll~ •'I petit bonheur 
et à &rcelone on f\isllle les c Jaunes 1 qtl'on appelle là·ba.s 
la ~ureulls, soit des ounlrrs. Ce n'<:St donc plus la 
cuerre aux arlstoerat<'<. C'•.st gculrmmt lti guerre à r.ous 
les ouvners qUI ne ae sont I>'' mis nu servlC<' de l'ordre 
ré\·olutlonnalre nou,.au. Telle r&t !"appellation: le Nouvel 
Ordre Ré•oluttonnalre est le titre que les Sovl•'ta d 'ESpagne 
a ura !'llt Wu.stre. en pendl>nt nu titre de ru R S.S. lltustre 
80\l.I le ciel c:ac!al du Sep'cntrlon. 

Au oom~ de la •islte • t~I a auh1 l'lnnu;uraUoo de l'E."<Jl0-
11tlon Art•. Beautt. P11rure, au PalalS des 8"aux-art.s.. tO'.JS 
lff 83&16tanta se sont ;1\'tmrnt ln'èrnsb aux merveilleux 
atanc11 des grand.> partunwura parlsltia J. Lannn et Ouer. 
l&ln. qUI occupent one place en \OOctte. au grand escalier 
d 'honneur de la Salle de Marbre du Palais des Beaux-Art& 

Lee po.rtums de C<'s deux mnlUt:J1.-tl!lttl'llrs de l'odorat 
aont. prés<ntés dans dos c.ldr<ll dli!""' do Lt•ur raffinement 
Noua citerons rem•elopp.'Ult c bcnnd<ll •, de Lanvin, adopté 
pe.r un cr&nd nombre d'~l~0nntc•, et c Sous le Vent •. la 
dernière creatlon partlCUll~r<mrnt •c'dUl"8ntP de Ouerlaln, 
le crand parlwneur dea Cbnmps-El)·a«!cs. 

Le suoc:és des produits <le b<:uu~ de ce• deux firmes 1~ 
pu1m ...i le gage de leur pcrle<t1on. 

R&ppelooa que le rcptt.si:ntnnt du par!wneur J . Lanvin 
à BrUXelles ""t ~l MOUr<"'U G. rue Bdllard. 

Le petite belette Rosenberg 
Le ct.neral f"ra.nco a . OOGltltué aon cabln~ dlplc>-

m&UqUe n va de 8Cll que l'am,116 Italienne et l'amitlt 
~ en sont i.. Iola Ils p!ua norma.a et les plu& 
_.entielles. C'est q•e l'lnlueDA:e de œ. deux pays est 

d'aut.ant plua dl:«:e que 11.nflumœ sovl~ltq:1e a l~ p;ua 
dire<:~ du c616 de lltadrld Lll M Rœ<nb< ri. """ 

M. Rœent>erii tat un petit b055u au musc:au p.llntu de 
Jw! d'Od-. QUI apparut o!flcie!.anent à Part& U Y IL 
trola ans quand lit LltvUlOW 1e nomma secrttalre ~én.I 
adjoult de la S O.N. Chaque rrand• pWS&::mcc n le droit, 
à Oen6ve, de dé&'8'DN un adjoint au o«:rétarlat 'l:énc!rnl. 
Le• Ru:saca ont emoyé leur petlt bœ.Su au •=~c !ln de 
belette tllo on pt.'llt du't' qu'ila ont bien cho,.1 r.n peu tlo 
tem1>&, Rosenbel'f est devenu le pnnclpnl dél~ê de IA 
proparo.ndo soviétique à Paru. L &.~ n't!tatt pour !Ul 
qu'Wl aer &eeondatre. Son couvernem<'Tlt l'y a nommè am
basaadeur en tlt~ au debut du mois de SC?tcmbre d•rnter, 
quam tout de•1nt Sov .ets con en f"ascl.sm r.. 2 cx:tubre 
detn1er, quand lœ Co~ r~u1teS à 100 dèpu·~ si •c!rcnt 
..o:mnellem.-nt, le t.etU ambeaS84eur présent d:ulS b lQle 
d1plomat.que tut le pet!! b05su R=nberi. 

n y a en ce moment tort à faire. D abOrd. comme 
noua 1'11vona up!lque l autre ~. par~ qu'U do.t mettl'e 
d·aooord ~ communlStes d• Ma.dnd, a.-ec les anarrhlste• 
treres ennanla. Ensuite parce que les comnmnll: "' de 
Madrid ne aont p11a content.\ du tout c!e C<>ix d~ Para. 
Ceux-<:! leur ont txpêdté d'8 avions qui sou""'1t n'nv&!cnt 
que deux heures de •ol. Bien plus, l!s ODL retenu pQJr ..ux 
plusleura P~Bloch, et p:usieurs lD.ltralllcUS<S, qui IODL 
enco~ da~ le pan de Bordeaux. et demourcnt eniro l<'I 
malna det orr&nl.sallons communistes de Fr-.LDce. 

Le Trio de Stockholm 

soua la dire:<. ion do ~t v >r Dubo!s, Ier prix de C;)ns<.-r
,·atolre. ae ten. ent.end.re rous les joun au tM et eoupcr
concerL au Reau.urant Ranrateln, à partir de ce s:uncdl 
17 courant, t 19 heurts. 

A l'occaal<>n de l'amfnscemeot b.elll'EUS de K3 IOC4WC. 
M Beell.man. Propr1etalre, a· le plal&ir d'!nvtter son hono
rable cUmlele Il pttndre le th~ à :1tre gracieux. le )OUr .se 
l'au vertw-e. 
~a votre table pour le souJ)fI-c<mccrt. 30 rr. ~ 40 fr. 

Tél. 12 77 68. 

Le Roi à la Maison flamande 

La aemalne d~rnlere, le Premier l\1""5tre, C10utfraot. 
avalL réuni chez lui le:; membres du cabmot l't ulnu Io 
cou,•ernement 111t!aealt à la Maison Flamande. li se Ill que 
le R.O~ IUl au. ... ,1. d/<.lnl.lt converser avec M. Van Zeeland. 

Le Sou,·en.l.ll 1rtuta Malloniet Qat s'en allait a h• mon• 
t,aane; U s'en fut. lw a=l, chez oon m.iwst.re •t d JCUflJL 
dan> cec.te Molle à manier ~igaLteoque et quelqU peu co
Uuque Où notre pilote en chef rei;011 ses b.6•es, IOUa un 
'"-'~ c:rucl!lx de cuivre La presse n'11 pas signslé ce c!l!Jcu· 
ner royal, ni Cl~ le menu du repas que •e sUjet oflrl~ t.\l 
prlllce. Notre monarque tian! vtgetarlen et M V n Z.... 
land dy>pepuque, p~tonS que le dlt -nu dut ~. cbll.!U. 
nemn prnque oom·entuel J\la!.> là n·~ p01nt la que> 
don. eL te CNte du ROI vaut d'f:re SOUl!gllé avec plus de 
aerteux. car U roupe court aux bruits a~"'" sou d apm l.,_ 
quela oo nourrirait. au Palais, une dN>0rdnnte ndmtralloD 
pour cert&lnea formuloS p<>UUques nom elles. 

Nos souverain.• n'ont Jamais eu !'habitude d'aller s'oll!COlr, 
sana ccrc!monle, 11 ln table de lcun, s11Jet&; le caract~rv 
spontané C~ non OrftCICI d'UDC P<lfCille demarchC tn f~lt 
1ncootestablrment une m!U"Que de fa\Cur pcr.sonnclle tort 
flatteuse pour ct>lu! qui en est l'objet ... 

Juste au delà de 1·ex~ltèe AStrld de 1·t:xpos lion. à l'U.vt
nue de Me.rue. 1e uouve le légendaire CIUllet du <Jrot
Tl!ltul. A l"CX<'&Sl<'D du Salon de l'AllmenU:.100, cet~ 
~ment Impeccable 01fre. tous 1.- mJdls et ICUS la 1IOlra. 
un menu 1p«ial à 15 Ir On noua dtt béaucoup de bien ~• 
tff menu. ~ia danS une l8lle ron!ortable ~ dans "" 
cadre iepo&&nt et de boD ton. c.~ CIU!ld du Groo- Tilkkl te
tera ouvert IOllt l'h•.,.,. ei aer\or&. towa les dllll&llcb"" ,nn 
men11 à u rr. CUI.a., 1en .. e~ d6 tout lu ordre. T. 28.83.10, 



o .. hu•&r.- • Impérial .. Bumbam • à 15 fr. la douutne 
• • • Venin à Table ... ZJ, ""'de la \ 1oku.e (Grand'Plaœ). 

L'opinion publique 

Cori >eut.-U dire qu• !"on .ume. en haut ll.,.J, que les r6. 
lllltata oà<"2lus par le irouvemement actllel atteJintnt à 
la perfection, et que le cabinet doit être cote. hors liane? 
PeulAlre pas tout à ratl. Mala cela semble Indiquer que le 
Roi, à l'éJ!aJ de tout Cllo~en, ral.Sonnable, 18lt If• à 60!1 
muùstre a«ue! d'a•otr rtnlllé non pas peu~lre 1· c oasi.s • 
IOllhalttt. ma.a ~nltn quclque chose, H tn PQUl.lque, quel
qua ch- c·- beauooup. 6Ul'\0Ut lonqi:e le petit mt.eu.~ 
llicc«le • une lonsue pt"node d'lnœn.ltude • de ealfts. e: 
qut des &11taLeurg rt d~ avcnUJners ml"naa-Dt UD peu 
part.out Awc raniJ> dt ceux-<:!, u est pt"utAlre un sur
homme. un Messie à -.n1r. Mal$ le Belge, ~z réU! aux 
remèdes drastiques et aux l<'<'Ousses soclalea. pr~rérera pro. 
bablement loUJours \U1 pl'tlt mieux bien acquis à d"" l!dens 
où l'~ulte lnlegrale sera lristauree avec la dicrUt~ hu
mainr - n'en doutona paa un ln.'<t&llt - mals q•J! ont le 
petit dlfaul de n'exW:er qu'en ... ptru.nce, et dè n·t1re rehés 
à DO< QU<' par d"" chemlnl a fondn~ea et p~ra à loups ... 

POt.R A\trNCLR SANS DO! LI l'R . 
Plua t>t.;o1n de l'<."ln«dœ •U. .1 nuisibles que mauvais à 

prendre Plus beootn de rcdutre votre repas habituel à un 
fruit Plus be..oln de cu11t• dans ~ ltlm.• pendant de 
lun.:Uf"I ht'U.r'e& Pour amtnc1r a\ec certttudt, ~,·.•: chtc 
ec. wN doul<UT adreok:-vous au ta!ll<UT lt plu' h•blle 
à •ou. hal>ll!er Je nomme le maltl'e et l'art:ate, J tan Pol, 
N NA! de :Samur 

Cet ami nous dit.. . 

Cet. ami, qUI conn.v.lt depuJa longtemps Uon Oerrelle, 
ll<>Ua dit . 

• Uoo De«nlle "'t un type arumé d'Un d)'ruunLwne 1n
•~m1>lable; JlûU.:. ne conrull•ons PtNDIUll' ccmme lu; 
pour embal:er une Io~. I& pe1ru en fall't "' choie. 

• U a tout..e5 les qual1ta d'un chef saut ltl' tien.a d'-"S reat
ta et celUJ de lorganlaaUon. li lw manque, par aurcroil, 
un 0<>tr1n11 •t un Goebll<'la n '1e11t dt coounet tr• la ratre 
maJeure. la raute que ""s plus lal'ourh•• adversau·cs n'eo· 
pûalent pas. 

• li avait le vent tn poupe li b,,néf1clalt dt tuutes les 
ernura. de toutes les l>bourditn. dt l allol<'Dlent de plus tn 
plus comique dt œux qu 11 «umt>a:tiut. Les paun<U1tes 
JUdlclairts, l'affaire d<"S aul<ls bllnde,,. - on en nt &r!'I\ é 
l Interdire lég•lem .. 111 la ctrcula11on d•• '"lturea mwue., 
d\m dll.pos1 lt de prottttlon ' le• pt'r~ul.slt~ tou: 
~la c·e101t pour lm <le l'ur en barre, le auc<:ë; a»uré. 

• Et Il a, lu1-méme, llanque tou1 par trrrel 
t (JUO$ VU/t perdi!r'C. 

Pénétration pacifique 

r k lllrtwt 30 bollte .... de BERGENBIER P<'netrent 
Mir l• march~ oolonw La t.:t: • .... 1 bonne •t dralt<'rante 
t. aollhll.ll. El•.SIUte 2 olOO buul<'Jlle.a sont tnvoytea QUI, ll""l· 
ftQuemcnt, a11e1eneut lea l>O'lte• lec plus 1nanc•t CtrtatDS 
Blaliâ qUI ne voulaient que leur marque. en viennent fr. 
Prendre chaque jOW' dt ln BEROENBIER. Vous. i.s ~UlreS 
S.:Cea. POUrQuol ne poli voua lau..o:r tenter ? 

Pol de Mont 

1 Le ~ in. contmut nolrf' ar.U a ml sur ,. route 
!baume qw de,·att le P<'rdr• Pol de Mont " qui ~~rcll• 
avatt cru lrès adroit d'oflnr un a1ege de acnatt•ur coopté 
Ecrhaln tllunand dt \'&leur, Pol de Mont, srand lnvahde 
de 11\ltm.. - le pneldent.a4Jotnt dA! la c Fè<l<'r•Uou n•
l!onala dea Il>•alld .. de la OuerTe •· Desrelle, a'•ttachanL 
Cle:te P<rlOnn&lllè nototn avait cru faire un COllP de mal-

Asence g~nérale : 90-92, rue du Moil - BRUXELLES 
Tél. : 44.81 27 - 44 78.33 

tee En œd. o· ~ s; •• à un t'crmun namand <'Ill piusalt 
PQUr a&SeZ ~mmgan:, U al:3 t esperalt-ll, r&U r à .>io 
c.iuse la 1nasae de.. p0pulatlons 1.11.ot>eS. 

• li O'ù}1llt ""''' ac ""''Il' dt t.L Pt>I do Mont C'est 
M. Pot de Munt qu1 • •<>t ~•rvl d~ lui! Jam: 1 1 na.téta' 
cooptt• n\n:out cache s.cs snnpnth1es pour J tr.tr .n m tin... 
n11n~ant :s<~ oollaborauon.s «'l!Ullerr, au.' r<um •es Plus 
pointue$ en .atte.stent Et. c·~ lui qur " ut oc ne rd 
N, v. P. 1:sa1.tonalll>te \1aamach Part.j, ex Frontpsrtj '1Hc 
Rex C'est le ;>l::s beau coup qu" t J:imals rc ~ b:t:ldl! 
akllvlste, car les nat.an:>ltslt'S !l.unands 1 dise.-
pies de 13.>mu. Ils .. en 'l'l\nt.cut La pou 
drM>rmal!> nculral"'-'e dans L~ parte !'.lllm-! d pa" 
et tout•• la p1opac-andc QUt" p01.;rr<1nt encorç } 1 l'ile 
rt ses journaux StJ fr-ra il l'1u~mtage et au pw! du N V P. 
Par a1llours, Ils ocqu1ercnt Il la Chamliro "•''il VOLX d Dl>
potllt i>"Ur \'Ot<r tous les proJei.; d~ 101 qu ils pt'é%cntnun • 

Invocation 

• F Jrtu'le ! de ks b!ms 'l•n.< e;:a1er ""' vie, 
:t Exauce mh souhaita. ~tt.stms mon envie 
• De P"J'OOUrtr le mond•· en S<s pa)'s !oint.a.us 
• Et mu comble a mon lour des bienfaits des dt~tm.s. 

• O.. tant d'hum:ilns dé.là 111 lb la Qu!o:ude, 
• Etends auos1 sur mol cctlc so!!Jc.ttade, 
• Pour q'Je je pulssé enlln contenter mes désl."S 
• Et. des conte-mpar.dm connaI~n: le:i plal.Slrs • 
- • A.-111. pour saU.<lalrc à la lots tous tu \ŒtL~. 
• 11 n'y a qu'un mo)~n. "' \o;:ue c•l ~nemle, 
• Car li a, Je le sais. tait des millier. d heureux. 1 

• Va donc \'ers celle.li\ dont l'œu•Te magl.>trale 
• D~"'""' la nch•- • erands flotS i< oéreux. 
c F .. ut-U te h nommer ; LOTER.IE COLONIALE. 1 

E, P. 
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La Saint-Hubert à Bruxelles 

A loccas or de ~sa t H ri.. 1 ra I~ samedi 7 n<> 
vembreo une Gtgan est,u K rm ux Gibiers - !lvec 
1<>nnenes d<'S Cor. du Rall)e de Chassi? Brabançon Ida 
ex~utantsJ . 

Au R"":.acrant Kle1>er 40 PuM Hirsch Gal. Cc.mmereeJ 
Menu B. 1S franc.-, tou.a ka 'tns cumµrl.S-

La Crt11 ~ :lalnt•lllADtri 
Le& Ro11alt3 d 0Jlc11ct~ 
Le ll 1mzard Lard·nat 

Le faisan au hampug1 t r.o• '''fi gau/rrttrs 
La Noisette à,f Chn:rtull. Grand 1·e1ie111 furtt de Marrons 

Le foie gra• IÜ! S/r(L bourg Salaclt Larette 
Le Pcrta•t a " Ch~ nua 

A!o a 
Vins !dt la maison no...u cl Louvau11 , 
Vouvray - R<llœ d \!Jace Bc:auJolJll&. 
D ut 1rt, prud nt de rc-l<'nlr d • prtsent "" table 
A u Re$:.&W'an~ Kléber IBUCU • au~un.· r) T, Jj 60 J7 

Sou. :"3J>Oloon. • D'Y t 1 lll< rtra Kléller .•. 
De DOS )OU!3 !I n q Uri R •Ml Klcber .. . 
40, Pllssaau llirsch, BruxtUes, Tel 11 ~o 37 

Amnistie 

• brc 
6Cll' 

d On ne peut p!ua pllOO> 

Film GRANVILLE 

8 poses - 8 X 9 1.111 'R Mlp 1 000 d~t.s 
Btb..1othequcs dea Ou~ t 32 rJ dt" Ama.nne Br.J .. 

.a:.ellea. Table de peoe gnituH •ur Al pie demande. 

Défense nationale 

c Les rtxisws.. continue not.re nm nva1cnt f3.1t leur cam
pagne ~lect-0rale. da1u Hl rt-.:1ou <h Brwr.c1!t' c:t en Wa.J!o 
nie. sur lt t.ht"mt' • dt"I L11l.f r ' Liu terrtt.otre • Bellrs 
&lflches beaUJ< cllS<Xlurs w rexlStt'll "" Li rl'lrlon de 
lJ~< en pan c11Urr a tta ent d • n111~ Le frtre du Pere 
lKk"u par ex<mp e m 1111 n rr 1 au:<s: s'était 
por+~ earant que seul Rf'X IAI é mtme t donner au paf> 
un statut .,,u,:aue i:ar nt t nV' ab\ 't d• la Iron· 
u~-. d• l'Est et U n·e:.al pis lt eeul à 8\0:r t>atalllt clans 
u aeu 

• Or lea naUonalistea Cla!:landl avec lesquels Oer..,l:e 
Tient de conc ure a.llt.ance ne vtu rn• IC"US a cun :;>rë•u1e 
tn~ndtt pa .. er de delcllle a la 1IOUUti:'e cL I?lutns encore 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

dac<>Onl mil 
ntutrallte e cl 
tront•tre de 1 t 
ao:m eL ob a re la mi..- sur p;ed d'une œ • '" '°un· 
ta:re d L n<'e uruqu eut à aMUrer 1 ordre en tempo do 
P6U< <t, en c.a de guerrr rranco-allemande, lis enLCndenL 
que nous ObS(rvtona. f'n·..:1his ou non. une attUud<1 de pas
sa ltk i.c.1a:e, IL< n·Oot'nt pas encore précon:.su une 1lllla11ce 
Mtc l'AUtlnnanl' mali l.a prLparent te i.crram' 

• Et voila conclut notre ami.. poUl'quoL et. co1nm1.nt, en 
>'•Il t.nL avec lts plrca cll!len11A du reglmo. D grc:Ic a b:1>
qu~ tuut !!On mouv,mcnt et cal~ son m<Murl • 

l'our bkn manc~r. a bon comptt". 
lt " Vtolrc " la bic •, 21, rue de b. \ ioletlt 1t>r:alld'l'l.a~J. 

Cet autre ami nous dit .. . 

- Votre! n«U dit un autre ar qui ne connait (XIS pcr. 
aonntl!tm nt Degrcll.,, m qu cor.nalL 1 ttnanla oc. 
a~utls:oants d m•mde poi;• que en B l31q • o~ a 1e1 
lalt de dw qcr O....,"Tt le •est perdu à Jam.>is pa.r une ma. 
nœuvre d'une maladr~• sans nom J'entends blr~ q11e 
voire anu toul en rt•con '1!ssanl l Degrell lea quallt<'a 
d'un ch r lui re!•1se c~ndant le sens des ré.,lllts D•'if<~e 
pourr~t1L 1Ul r~pondre • Le sens oes ré:i.llê.S, 1aluez IL 
1·avtmr I~ ao111 de dire ~t c'œt vous qui l'avtz ou •1 t'"11t 
mol! » 

• li lut remit alors ob•orver qu·m s!t nltflant fll'J une 
formule •cr.'5.\lhle ù tous la qu...itc,n namand• - unthn
gutsme en F and;o· uni ni;u -me tn Wdl on>P, bUlngulsrne 
• Brunllcs Il •n a rendu pO<.Slble Ls soluuon qu a icut 
prendre 10 6Ulem n ••t pas plus IIl31J•aio qu'un au rc-, 
é:anL M r~ qu aut". n est bon Et que pu15Q r I~ p uu. 
que bt e p é ne d<pWs un deml-6lêcle daru cette om m 
sans J>OU r st d bo ocr 1 li«' pas lnut~e de met
tre en crur.e quelque moyen llDllwall • 

Le pied-à-terre rêvé 

Salon sal:c de 11.itn <t ch. à coucher. B.ea cliaul?é, tollt 
lmpecl.:nble d n... » cc CfJ 1 y u de mleux Bn1J(ellt?a. 

li&, rlll! del•= c rna~n /en~eJ Td. O.SZ.$1. 
nu:.: Dl 2, A IQQ FRANCS. 

Roulé? . . 

J1,; • •• PoW' D~Ue aucune sympathie fonc.lrf", 
nd Ir terlocuteu-, m:i.is Je peu:.e b en qu L1 

'°"' rtra a n dr boa ca:.ir s·u voua ea1md4o. 1Hlr
m r qu 1 ura < ut par PO! d< Mont • Le rou!=u qlll 
d .t mt rouler n est pu encore ~tL.x au :lS du loum Lr' 1 

•ma rtpondra 1 '3llS doute Dt- !al on ..on • u u C1 
un cer nomt>r d iellS Q'J• O;;gre .. e 11 rou es, mala on 
n lf.l connait. .; n q a..rn rat pa.ssc.r rur u1 1C' roulta.J 
de leur n:. blard U i.rut a nce r = r x.oe 
que les Journ p bl é S <.!ttmpagne mol.Sl'mbI&b!<>-
ment commt IN tés d J g10nre de q lqu"" 
clsuses aecttles qa• 0.grelle seul l?lllltro à son boTd apm 
Dieu. n• •"'111 r"" cru obligé de raire conna!• re nwt tna!6H. 

• D'autre part, en \Oy&nt que Deir.,lle esr arra\:~ ' ("(lt\· 

ciller. oornme li Vltnl de le IRJre des t.endsnees QUI paroi. 
.sainnt ~nronrll11bles. n'f':it..or1 pas Condé è ~ dc-mnnder 
~· ~risnn1 104 rndrt8 rl1'3 parUs et des rormulr.s. Il ne 1~·r· 
vtendrn pas • ronsttt1J r un~ ma•otit~ 1ni1~pt"ndantt' <1ana 
laquelle 111'\ln:r&.ornt aH-c 1<3 rex.o""3, les rathot!Qu,s de 
M d' \ pr~moal Llndtn a J 1en eux dr 1 Sap. 
aes '°"Ili! tes di.s:J•nto rt des :!léraux désmkn'é•? Le 
p us d r n .. pas ra. Et si. tout d .,.. m Id Dt'lr Ue 
a•a• conçu un p;.,n de cet:e en,,,,,..~·e et a:Tlv;lt l le 
me:tre au palot """'11Tl• rorce nat o:ia:e po..,,...;.on lui dt-. 
rua des qaa.. ~ dbommè d'Etat ? 

1 l'n bèn con.'<! ' Ne ' "' h b uez pao •ous qui n'.U. 
mrz pas le Rtx 'rit t. m-"J..'Ii!.Wr Degrelle. r.;appe tr le 
Paon Ll.'Qn, le .Beau uon c" • le petit ~ ::-able •· comme 
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Brevet exclusif F .F. '----.. 

CHAUSSURfS 
~ fal\ le 1 Ptupl• t, c"es\ montter cr.:'o:1 est domln6 par 
l'Ulqulttude, Lr. Ju.riDe et l~pul.s.sance, Ces quali!lœWa 
n'ont J&ID&a tilt nre personne et n·ont Ja.mala fa if plia 
de tort • Decrell• que n'en !'11.salent a Hlt.ler, au d6buta 
de l'a&ll&t.lon de celuJ-<"J. le. mot.. 1 peintre en bàUmenta t 
Les lnlt'rdlcUona de meetings, les coups de brownlna et 
le relus d'accueWir Rex à la 1 Radio t, au même tl\re que 
d'autr<s iTOU!l"mrnia, oout cela sert la cause des ag!ta
teun. LCl premJ~r~ condition, quand on veut se détendre 
c'est de bien oonnaltre le• rorces de l'ennemi et de O!' 
llll8 OPl>OG<'r des catapUltes ou des arbe.Jetes à des mfüll.l.l. 
leusea. 

1 Dite. à volr• &ml qu'il ne ae presse paa de ~ 
l'&Va>lr, 

c T out cela 1e rera blm .ans luJ" et san$ mol awsa1, d'oJJ. 
Jeun. 1 W ll\\ &nd ~ t 

Clit11t de JULIEN LITS un jour 
Client de JULIEN LITS toujours. 

i. ~ ezi ~11% bijoux de fanta1$11, 

La conclusion 

Pour oonelure, U faudrait - 4-le fl'oidaiwlt aveci 
notr• !nterlocuu.ur numéro deux - connaitre Lr. ~ 
profonde de M. Degrelle - &1 tan\ est QU'Ii ait une peu. 
&(.., profonde et que se! sautes d'~rlentatton ne aoient PM 
une manifestation de ses capricco d·entant aA~ - un res
aouverur de ses farces unlYCl'llltnlrt.:1 ou le aimple plai'1r 
qu'il éprouve à jouer la <lltncul~. 

Mals ce que nous tenons à proclamer !<lut haut dès ~ 
c't:1t que. s'il ne s'est décidé à ~ette alliance avec les natlo. 
n:~ tiamands que pour sa!.lsfaJre aon amb1t1on d'arrt. 
ver au pouvoir coQte que ooùte. rk'tl n'est plus oondàJnna,. 
b!e et de nature à. élo.;ner do IUI ~1x qui a·~ta:ent d·em
b:êo déc:des d enthou.slasiru! à Je aoult'nlr. 

Mai> ce q:Je nous oonsta'ODB Ici, ce quJ ~ bora de tou~ 
eaP<lce de cllscuosion, c'est l'unanlm!W> &h-<: laquelle la 
presse de !<lus les pez-.Ja - au! celle d~ ~e et. de 
sw O.clercq - a attUf1ll.I 1 l'ac~ Je plua Important de 
l'hlstolre belge depu;.s 1830 1 t Raremcm on en~ncht bOr· 
d6t clo al!!iets plus retentlaa.nte, explœton da colère nlwl 
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~ et plus OXJ)nlSS!vel Dea )ourna.Ult qui, comme le 
c 60lz' >. se liennent par principe, en dtibOra de la. poil
~ Dll.ilt.e.nte, eont ~ da leur neutrall~ pour a.cca,. 
blc ~Ile de twte la véh~ de le\11'1 pro:.eelat!ona. 
o.. Beli;<S o.ll.l.an! t. d~ AnU·Be!e«>. un ~ ma 
dMIUMl911l!OU.5 a.vec un Bonna ce apcctr.cle-la dott nous 
t tn 4pt.ran6 : m&~eur à QUI "" la ccxnprend pas 1. .. 

4 en Juger, d'o.utre pan, po.r lee lttt.ree que noua reœ
,,,... pu pBC1ueta, leur"' q\ll, P"'*IU• tout.el, expriment 
une p&t.rlotiquo lndlgnauon. une rcpr<>i.tlon t.ota.le et vl
iroureua <U noua tauclr&l.t la moiti~ du Journal pour les 
publier>, ll4. Degrelle pourrait bien voir fondre comme 
beurre 1ur le l)Ofle les bat.&lllona QUI luJ ava.lent emboité 
I.e pu quand U t'attaquait a.ux polltJclena f1oa,nclens de 
toUt acabit, a.u nom de l'honnètet.é et de la. moralité pu. 
b!lquee. 

Patinera? Patinera pu? 

Mala Il ... on pa .ne clin • • 11 Schrl/4 cr. de la. Olaclère, 
pria Ma ~. B.-uxell~. c·- la. auper-patlnOU'e 1 

Répercussion à droite 

4 cC>W da ce SU?lSaUt pet.rtotJque 1.n<Ontestable, toutes lea 
cplnlona ae donnait libre oour> en œ moment. 

On a, dèa ID&lntenant, 1·1mprt,,.,1on que. quoi qu'li anive, 
lei oon.séquences pratlquee et POlltJquca de 1' • accord • 
aeront d'une extréme unport.ance. Scion les uns - comme 
DOU.J VeDOD$ de l'exposer, c'eat la taut.e lrremèdlable quJ va 
d6tad>er du reltlsme des clluU>... de m.Ullera de Belges 
..:in rnenua de leur erreur. Selon d'autzea, a.u contnUre, 
o. ftrttr.b!o c coup d 'audace • - la. fortune &Ult audac;eUltl 
- .,.. ren:orœr les etrecut.s do ~·· Cenains. enfin, 
..ilment qu'U faut env!SBiler les ch-. aana pe.sslon e; 
l.&dler d "en Ureo- Je molDS m&U\'t.la parti. 

o·.- du .Ote cat.holl(f.i~. q.ie 1 ... réactl006 50llt lA!a PIUS 
~ t. OOSer;er, 

Dl -. une grande contusion rêsne à droite; mats 
• 7 eat bM>l:üé dej)llA bete luret~ 

OD • rappelle qua la Droite ~e a. ~rt>é pas 
IMl ck trœu.ta de toutelll lee nua.ncee ot que lee e&~ 
Uq\M9 tlam.BDdo sont en train de 10\ICher •era certaine& 
~ de noe compa:not<'a tblol.l. Oom~ n'es; 
pu n.l8on, certes, IDAl.s u est pa.rt<>IJ utUe de se souvenir 
du pa-' pour prévoir l'a.venir et, en tout cas, Juaer fl'Ol
c1Cllllt le présent. Quand M. Sap félicite publlque.nent 
Derrelle d'uolr fait l'alliance Que d'aut.ree abominent, U 
cœvlent. J>èUt-ètre d'y vol!' l'exprcaston couraeeuse du aen· 
bllent de nombreUlt membl'ell de l'ex·Unlon ca.tbollque; U 
o'..t pas lnterdlt, en -anche. de tenlr lC9 propos du 
ai1Dl.ltre bJacl<boulé pour une manl!estal.!on de IOn • antl
t.out.lame » iOUVt!t'DenleutaL 

VACANCF.S IDEALES - WEEK·END 
Bbtel-R...caurant do la. P!ap. - Toua lporl.I na.u~ques. 

Domaine du Lac de Virelles, près de Chimay 
f'enl!On ~!ète à pa.rtlr de tO fz8llCI. OUlalne t.:â 10l111te. 

, 
Au • VC..YIRE A TABU: 1t, ZJ. r. de la \ïoldle (Od"Plue). 

L'opinion d'une personnalité catholique 

Une penoDDallWI catboll.que de premler plan. ~~ 
pour la •11eue de l!On <8J>rlt et la sùreté de 1on 111romui
tlon parlementaire, ne cadlalt pas, ~ Jours dernlel"I, la 
léréDlt.é avec laqu•lle elle envisaaealt la situation. D'autant 
plua QU'à ce moment précis, elle éta.1t en droit d'lenorer 
les termea exact.a de l'accord en que.5tlon. Ei l)OIU' cau.ee ' u 
n'Y avait encore qu'Un a.vant.-proJet - un t.exte écrit, mali 
non slané. dorm&nt <l&na la serviette de Léon Qecrclle -
rédJ&é en termes aenlftU% : un IWllj)le a.ldMilémolre ~ 
un' à ra.!ralch1: la ~ des futures part.le& quand ellee 
Juaera.lent opportun de eoeller définltmmt-111. et ma!Ulel:• 
ment l'a.lllance où leur cœur lnDOm.bnlb!e '5e compl&Jt d• 
pws Jonstempa. 

Telle est du mouia la version de la. marche des t.'tntmenta 
d'al""tS wwo IOU?Ce lcintlllant sous les rayoiu du oo:dl 
reXl.S'..e. 

Oet homm• '1 aaae et prudent dans ses auunv.;:oN na 
Jeta.!t P8I le. braa au 01el. ne lançait pas d'lmprêcatloOa. 
La. c recoDOa.1111.Du de l'unité belge et de la mona.rcbl• 
hérédlta.!re de la dynaatle réplante • par lea rexJat.ee et 
les natlonaU% rla.mands, u la souilgna.1t a.vee r.au..raction; 
ca.r c'eat tout de mêlru! un élément essentiel du d6bat. Mala 
U voulait plua. Avant de pe.rtlr en guerre POur do bon 
cont.re la fonnule lncrlmlnée. ou de pavoiser, li •1tlff't.lC 
que le. lnt6relaéa eua.ent mla 103 POlnU! sur les c 1 •· O'eat 
de cette ma.Dlére que l'on pa.rv1ent, en général, à ne pU 

confondre lea \'eaalea a.vec les lanternes et les chat.a • 
les tJcTes. 

Le bilan d'une bonne saiwn 

~• Veuve D'.iprwPenwd nous demande de traJl> 
mettre à nos *teura - qUI formen• la majonté de .,. 
cllentéle f1déle - ses remerciements de l'avoir ~ 
au coun de cet 6~. Son etab!Woement dea ramlll .. qu "'t 
l'H05WJer1e ldaenda.lre de !'ABBAYE du R<luie-Cloltre, à 
Auderahtm·FO~ 1Bruit~es), est en ettet une des bonn•• 
maoona du pay, et I& cul:Jne de Tante Fehcle mènte lD
conteStablement tous noe ~owes. 

Nous profit.on.a de cette ocx:aslon pour répéter que l'.'Jl.. 
BAYE du Roua...Cloltre 0$ Cet établl&sement PEINT EN 
BLANO !ne PM confondre avec la laiterie vol&lne) • que 
le re6t.&urtult sera bien achalande et chauffé durant tout 
l'hiver - brel qu'on y trOu\'era toujours un aimable eocueU 
et de boNI repaa. Le Week-end eai. à soixante franca. 

On prend dea pcnaio=es <belles chambre& chauf!"9). 
Trams 2>31·$-40..~. T•I. 33.1143. ABBAYE, Roug&oClott.re. 

Rumeurs anversoises 

Lal.U&a"' l'\'S -..r.r.l\1ole aoel:ée .. u m~t!nc du 1 Spoi1. 
pal~• d'A1nera, n'a S11ère •urprt.; !<;> mlheux pollt!c.e:i.a 
a.n~ Depull lonctemll' coura:ent à oe iUJot d .. brUlta 
$.l801!>Ct.tUa. OU Tette. l'attl'ude des Bus rex1st.e. au ~ 
Provincial d'Anvera, laquelle permet de ma.Jnt.eni.r en place 
la ~utatton permanente catholique-fl'Oncste. avait bff.u. 
COUP prêpan! le terrt.10. 

A dl.-;taMe, U pouv .. lt sembler slDguJJer que 1.,. ralstea 
et les catholique., pui..ent a1Dsi &~ aillés à Anvera. &Ion 
qu'allleurs dans le PllYI. ua se oomba.ttent à outnu1oe. Mail 
cela s'explique par le fait qu·ava.nt d'être c polltlqntment • 
cléricaux les ~lu.. catholiques au Conseil provlru:1al 10nt fla. 
nunpnt6 Allal. la D<oputauon Perma.Dente n'E6t Pl"' ~ 
clalemtnt catbol:que, ma.la essenUellement !la.mJnca.nte. 

El. &mal, a·éta:t d<'Jà de&.<lntt I& CODNWUOD d'un F'l'ont 
tllllQUe Flam.!D41anl plua ou molna anU1>e4't. 

Ce qUI at para.doxal da.ns œ:te s.!tUatlon, cest QU'Ii ee: 
oer..a!n qu~ :e.. rc:dalc; ont reco::i lo."S d<B dem.lè'ee 61«> 
uona - ~U•ea •1 pl'OVUlèla.les - un llfUld nam11n 
de auttn&iiœ - par ~ que le par-.! lll>o!ral et le parti 
catholique comp~t d< p!uo attache à l'un.tt bell;e et la. 
propre:.! po;itJ4~ a.blo:a• 1 
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Alnal donc, Ra a reçu lee vo!et de ca:.bollqa.,. ~
n teW"a anUflam1np.nta e; a.nueauwe~ et lm. aut
!nll"' de IJWnu• pal.l'lotes a.nt:1carn1ng,on:a r. <nD<::nll de 
l'alJl&o<• de leur parti ,,.., loc -1&IJstea. 

ltt roUa QU• Ra M IOUrnt coDtn ew<. La COllClu510ll QW 
a·lmpoll· l>O'lr eux, llbf'.l'Mlli ~ calllollques qw n• i>"Urroni 
p;ut Vt>l<'r ni pour Rn·l"rOnt. ru pour la Uat.e ca.tholloQue 
van C.w"elaert. ni pour la Uat.e llbéra!" all.16" aux IOCla· 
u.i.e.. c'eet d• M rrouper IW" la base d'un proçamme com
mun a.ntUront popula.lre, antltl&mlnl10o<lktlvlst.e. Pl'<H>eli•· 

La seule Maison de Tailleur& anglaia 

a .-ec u.ne eu oi t..111• de 25 Bil$, c'est la iru...oo CUr..Qn 
Broth•ra. dont I• r~rwntant "" trouve toua lea mercndls 
t\ Jeudla, de 10 h. Juoq~'à 8 h. du IO:r, à !~ Albert let, 
Tennlnus-Nonl, BruuUn 
ra-. •ol.r Ana en1.&i•tnent les 2.000 nouveaux èdl&DW· 

lolla pour l'au- et lblnr. Oamp1- ot par~ au: 
mtmW'e, tal:a i Lnndres, à pulJr de 425 fr en ~ ani!ala 
CTJ ""-'a 1an.nus Le ~prêoentant _,. i l'HOkl Il• 
Lcftllr<I, a~n"4 de Kcvur, An-•, les &.llilediJ 17 c• 
31 octobre, d~ JO l 8 heur.._ 

Une mesure 1tupid$ 

Le 1ouvemement rrança1a a-vU en\14 de ee rendre tout 
à lait Impopulaire en Belelque? On pourrait le croire. A 
molna qu•u n'ecoute aveuelément certaln.s soclallatea bel· 
l et qw no volent Plll plus le.ln Que le bout de leur nez. 

a..nue. par - rodœnont.ade.s, se.a Violences de lanaaae, 
""' alll&nce l'ec I• front4tea antlbelgee. &emble perdre du 
tunun. n all&lt trop tort. L& Bîlreté fl"ança.ae en Je c .... 
foulant 1 brutal""'ent ana l'ombre d'Une raaon \'&Jable 
lll! n.ucln un rt;atn de aympathle. 

Qtron lntttd.lae - contéttnces. oela s·uphque; le sou. 
ftnldnent de t.t •an Zttl.&nd a b:en i.n:tt<IJt une conf• 
ftll<e de l'alm&t>i. et lnotlen<>! ~on. MAlA le c relc.u
lu 1 comme un a!mple malt&it.eur t.odés:rable. ce:& depaue 
lea borne& de l'arb.tratre et du ndl.cule. 

Et ~ que ce mime Oeinlle. devenu trunl5Ue du Roi, 
ocra peut-.!tre nc;u un jour avec t.OllS les bo~urs dut à 
- rani par le ~ur de M Lebrun ou par M. Lebrun 
lul-mmi.. Son ExceUt~e M Litvlnott a bien ~té Jadl.a 
arrêlèe par un coo1m1ss111re de POùce Qu.i. deput.s, dirigea le 
aonice d'botm•ur qui 111 ro«valt a l& gare de Lyon. 

Tout cela aera.lt b:cn cx.mlque si ce n'éLalt Jll'll aUSll 
lnqultt&nt. 

D étective MEYER 
401NC& D& R&CH&RCH&S D& TOUT ~-E~I E~ ORDRI 

U, ,.... d11 Po"t·Nnl/ /boui A.t 1110.%). Cmuult. lie , et s Il 

La belle manoeuvre 

U. manœuvre a parlalt<'ltlmt ~ Lee d~~ d11 
catbolJ.q- bel&ee oct conacr• et apPlaudl dlmaocbe. 
dalla une J)6trlot1que acclamatton. la dl'Vll>lon du panJ cle 
leu Woeete en deux fractions • !lamandè et .. auonne. 
14 IOènarlo 4\&lt mont" de matn de maitre et ces m .. 
Ceuta aunJent vralm~nt ~u mauval$e gn\ce dt le slfflrr 
R6unJ& en L!Jllernblte txtraordlnal.re à c P ab'la • en vue 
d·eum1ner la réorpnbaUon du paru, ils OUlrent quel
ques r&Pl>Ort.s prfünun•.n·• aur la queouon. Pui.a, apn.>a 
Wle dlicUM1on cont~ d·Ot) cependant LI rficullalt qui• 
~ Flamand& aont dkldea a marcher unmèdl.atement d• 
l'avant •na a·oocupu ~ a utres, le pré.s1dent talot de 
ces MllMa tniquttia mit awc vou la norn:natlon du dirfo. 
tolre P«>erN 1·avani..veUle par M_ Rubbens. dtJà pEre 
d\m.o deml-<lom&lne d entant.a • mellleure œu~. Ot1 
la -- • la QUMl.unanlmli. 

MA8nl/lQUt -Xto.re, en vent.il Car si ce dlrec~ sub
a.iw. à l'ancien com.114 dlrectwr ~ l'Union C&1.1:1.,;iq11e 
'" M. Pwlœ, a pour mlUJ.lla d'4tu41er dana le pha brer 

L 'endroit 

['fl~ll§ où l'on a'amuae !. .. 

est reconuu poor aes t l udlOJr> de 
bon ~oüt, à un 1tul J)m< : 3 5 fr. 
tt ses consom.m:. lion"' de prt01ltr 
choix à dH pris modEr&. 

RUE DU PÉPIN 37 <'"0 "'" • • NAMu o ) 
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délai pœ..ibJe la reforme de •ttUc•ure du pe.rtl, il n'en 
~ 1J11$ mom.. mû qu'il <!<it poun-u. d66 maunenant. de 
deux direeteun, un fJJunand tt un wallon. le c Bloc et.th~ 
Uque beJce • alnsl constitué ae subc!JVIM.nt en et!~ eu 
c Kathollel!e Vlaamsche Vo1bpatt.IJ » et c Paru catholi
que acx~ > ... 

INFRADIX guént en qq. J. al!ectlons du 
En pb&nn. 18 fr. la er. bolie 

Ce provisoire ... 

FOIE 

On a bien ""wu. apro!s la .tance otnelelle. assuttr Jee 
bonn._ gens que ces • dènomlnattona • ne preJugem pu 
lea conclusions qUI seront aoum.l.M!9 par le d1tectolre à la 
ratl!1cat100 de l'assemble., eénért.Je du partl C'est trè1 
i•ntll. Mal.$ tout le monde parlera un IOU contre dix mil
itons Que ce prov!Soire-là est du détin!Uf de premJère qua. 
lité. L'.nc!fable Fran.i Van Cau1<ela~rt ne l'a-vu d'ail· 
ltura pa.s dlt aux applaudlsoement4 de .... C0111êoèree : 
c C«1x qui croient p0uvoir mocill1er encore ce QtU! noua 
consldttons comme un pnnc.ipe -nU•l .. t:rom,pent. .. 
Ce que ~' Plamands souhaitent aujourd'hui doit être d 1>
nialn une réalité! » 

En atten:lant. \OOlcJ les C!ODireAl&!es ~ MallMa pourrus 
de dew< chefs de file. M. Vert>:st et M. Oiovannl Hcn-o!s. 
LI' premier, éclleVin mallnola et Intellectuel de cnnd• 
~ dit-on, h·es- acqulS une sltuauon en vue au Sénat, 
ou ...,.. !n~rver.uons en mat.lère l!ngulStlque ont toujours 
p~nt<' J·a•"&Jlta&e d·etre claJ.tt.S. rwttes et devel~ 
dans un noerlandlus unpeocable. M. Hoyo!S n'est que le fi.la 
de son p<'re Je t<>mtruant et lmP<'tu•·wc drputé de Tour
nai, que Demblon appelait c Wawa •· li est par ailleurs 
l'ancien pr.,ident de l' Association catholique de la Jeu
n<:sse belle. ou l\l fl.elbll! dt Balzac bnlla de mille feux 
côlestes avant de consatter a;on Aae mQr aux terrestree 
attnût& du Kivu_ M. Verbm. est un bomme poUUque qui 
!!ait QI\ U va M. Hoyols est un homme de cablnet QUI 
'l&lt d'où ~ vient. 

INSTITUT DE BEAUTt DE BRUXELLES 
.fiO. ru s........ ... 1es Pou... H:rr ci 1e.. a~ t0'.19SeUr, de 
vtn. __ ., ,... au grasse c1c.a~r1cC'3.. cur~ tn 3 Séances. 
CHIRURGIE ESTHETIQUE: ••I!'• nu. orelllea. bajoue.s. 

Marcel-Henri contre Léon 

Pour Q'11 sait voll' U e.t mconie~tablt Que le sort du 
1>8)1 &e Joue en ce moment. C e.t sans doute ce qu•anlenç 
compris lea libéraux de la c Fcderatlon d'Arrondlseement 1, 
réunis dimanche à Bruxelles Ln va.ste salle de la rue de 
l.Jll'ken etalt beaucoup trop petite pOUr Ill CObUe &SSe3 
tna!ttndue. On S<! serait cru en pertode tlectoralel Certruna 
auditeurs etalent venus pous.--œ par l'lnqu!etude, la plu
part, probablement mus par l& >a<llque cunoalte de volt 
~lattcl· H•nrl Jllépar se ~fendrè dœ attaques de OeereUe. 
~ dlscour• lntroductjf rut ce que r.ont tant de <li.scoura: 

une ri!Mltlon dé chœes entendut'S; m&11 tl pan.laatt bien 
que c c'tal• neœssaire. txln nomb"' de Ubtrau• !l"nlant de 
vue la pure •t saine doctrine. On sentaU pourtant que 
l'-mblte attendait au~ cb°"' ~ n 'ttalt pas seultment 
la fumée ~ cicarette., bleuluant raunoophttt, qui f&laalt 
tousser tant de 1em Nul nianore que c·est un l1lr symp. 
tome d ennui ou d'unpatt=. 
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En Champagne 

La VlgDOble.s H"nr.ot et Doyen qui. de VerzeDAY à Eper
DAT en pas&ant par Trepall, coo..tltuent la riche parure de 
la vallée de la Vesle et de la Marne, viennent d'être Vl&ltb 
par un i?OUI>& d'bbtellera belaca. quJ ne c.artsoent paa d'élo-
11es sur la magnifique b06Jlitalll6 que leur offrit M. Henriot. 

L& période des vendanaee offre le plus lntél'e$S41llt des 
tpeetadea. 

Le pre.sur141e et le euvlli• tlzent l'objet de fort lntéu&
ll&nl.el <iémonstrationa et <hxpUcaUon.s lnatructlve&. Aprés 
Quoi l 'on •'lSlta les ca1·ea J.mmcnaes, taUJees à plusieurs <!!
saine. de mêu-es de profondeur danl la roche c.-ayeu.se, 
s:av .. quJ mesurent plu..:eun bectuea de 1Uperflc1e et al)rt. 

~t dee mllllons de t>ou~lllea de t1Jll qu'un persannel 
bnombrable entoutt de aolna jaloux. 

l'~ et ab.-euvés à lol&ir. les ucuralonn!ste. ne sunnt 
comment marquer l<ar 1t11t1Wde à leurs bOtes. L'un d'eux, 
qw cu!U<e 1·olontlera le ea.l""1b0ur, f&Uant allUSlOn &U 

11<>m de M. Soub&mJ. le &ymp1u.htque repré.;;entant général 
pour la Belitq12e des clu\mP"Jtlta Hennot et Doyen. ter. 
mina IOn allocut!on en s'écriant: c Comm•nt •"Oule'ZA"OUS. 
apres Wl pareil accueU, que nous ne soylona paa tous saouls, 
aml.1 7 • 

f\près les hors-d'œ uvre . 

Enfin le president, M J~ru -en.s. de aa voix acide, donne 
la parole au mlJlistre dea Trll.llllp0rts. Applaudissements. 
b uées, et. symptôme plus daniiucux: bon nombre de per
eonntS de bougent pas. Cela commence mal Mais Marœl
lienr! en a vu d'autns. 1' DIU l'o~rvona on ce moment: U 
l>oua fait pen.:;er à un dlUU('<J do corde raide, au pnyi.lque 
9t au mc.ral Calme d'appattru:e. U avanu le pied. et \A. 
towie, c·=-à~e qi: 1 dêclare se refu.er à exa.I1Uter la 
questloo <cela S!i?\Ù:e : à dl>cuter les &CCU6allon. dont U 
- 1 objet t. La corde tient : penonne ne protes~ D peut 
dooo avancer 1· .. utre pied, et ça y est! n 1 va banllment; 
l1 1 va bon train. D annocce qu'U a depos6 plainte pour 
PUtraae et dl!famat!on. n raconte qu~I a é"é a' iaé par deux 
Cola du dan~er que lui f&Wllt courir ion attitude anu
~ldate; deux délègue. d• Rex ont voulu en.ult.e lu! ména
l<Z une entre1'lle uec D<-iirclle, pour qu·u rasse acte de 
19uml•sjon 

- Cb&ntaae. crie quelqu'un. 
Ce mot. l'orateur le reprend. D ajoute que le chef de Rex 

OOnnalt par expcnence la loi >Ur les failli~ et les sursis de 
P,.yemtnt, à de!aut d 'otudes jund.QJCJ plus complètes. D 
collaborera à sa formation, car li a. pOur cvlter les ater
lllolemenu.. attrait ~rt'lle en ce>trl'Cltornclle. 

L'aaemblée retournée comme un l1&lll. fait une ovation 
au danseur de corde Aprts !.Out, ectte pla:nte é ail. pour 
Jus. la seule repont.e posslb:e L<- l'\lbllc, en attendant la 
Cln. applaudlt aux passes. 

S. targuant - i.ou~s premcs l l'appui - d ètre 1'1161.el Je 
IDleW< iéré et le mleux acbala.nd<! dn em Irons de Bruxelles 
., hl-, la • RALLYB ST-HUBERT 1 à GENVAL.PARC 
~I Le IAM:l oftre ... menu• à 26 Ir. Pour vous doo.. 
11er une Idée de la tenue de c .. m<nus. <Il.sons que les bon
d 'œuvre oomp0rtent 30 \anftts .. et i.out I• t'e$te à l'ave
tiant 1 Week-end, 100 tr. TH 02·53 6121. Direct. Bertolt.. 

Marcel-Henri contre les anti-gouvernementaux 

Eocour&ilé par ce &ctccts, le Jeune mlnbtre entame l'éloge 
du 11ouvememeot, vente l"abai-ment de la ttnte, à • ,., 
(tant pla p0ur les 1polié6!1, .., fait acclamer on prouvant, 
Clûffree en maln qu·on vit mieux en S..lglque qu·en nlm
ponAI quel autre pars •tiinai. que le nombre des chômeurs. 
a. 600 mllle. est tombe • l:M.000, fall ob<erYer que les nou
'Nlleo Iola IOC!ales ont tté accueWleo dt bon tiré par tout 
Io moode que lee usines n'ont paa ~ occupHil 81 le JIOU· 
tememtnt a ré~ tout ctla, c'est qu·u a appllqu6 le pro
sramme uœra1 1nt<iiral Et ma1n1en.an:. i. Conseil c1ea 

llollnatrea l "ati.lle au pn)bl~ des Cla.la<S DI01e:nne5, C1"1 
est un probltme d'orllre f11C&l. en etudlant celui cles lranda 
m&CUln.I. 

Comme l'orateur a dit quelques Instants aupar .. vo.nt qu11 
avait d1nt t.vec le propriétaire d un de ces iirands mt.pl1n.s. 
le bon publie pouvait conclure que c était p0t1r eo docu. 
menter. M~la le Ministre ai·ant dit à ce propos : 

- J'ai le droit de let f réquenter. g'!I me plal:. •. 
... lt public a vait le droit de se demander ce quo d 'aucune 

pouvaient y voir de mal Mala le public ne Jui<:alt plua, ne 
se demandait plua rien : U était enibellé. n app1aut1.1Ma1t 
à i.ou1 rompre. o ·ameura, comme le dl!cot1n1 etalt ~crit 
(l'état de ministre ObUitl·, l"orateur faisait moins de C8ll· 
pettes que de coutume. 

Des bu1treo " lmpfttales Bornlwa • à 15 Ir. la douu.lna 
ao • \'tnlrt à Table •, U, " " de la \~tte (Gt '"Ml"Pbce). 

Marcel-Henri à l'attaque 

Ma:... U ne aulf,t paa de"" a:lelendn, U faut a\taq.1or, c ·eat, 
en p0litlque comme à la 11Uerre, une taetlque exœllen~ Lee 
oreilles de Ltun ont dll tinter. M. J as-par l"accuoe de !aire , 
le Jeu du t.rolaléme Relcb et du rélime bltlénen. Et U 
ajoute : 

- SI DecreUe veot m'uslgtler, qu'U m'a...lgne 1 
Tant d hct01.11me provoque du déUre. Marccl·Hcntl, tout à 

fait en action, fonce t.tte baissée. D rappelle le numéro 
•P<-'Clal de c Solrees •, tatsant 1·ap0logle de l'AllemaKDe 
brune. la dêl~allon reldste condu!te a Nuremb<"TC par 
Pierre 0-~ye 1buces l), lea articles louangeux des Jouroaux 
hitlériens, le num<ro de c Res • menaçant de falre aP!)tl 
au Re!<:h ~ puer au danger bolchevique françala 

Le public est pMs. Oubli~. J"b:stolre <le c Cons•ructa 11 
Marœl-Honrl n'y pen.~ plua lul-m~me. et Il se laisse a1lrr 
l son démcm oratoire, à aon taten: verbal. q~i est soli~ et 
de bonne • mpf' 

A propoa de patim 

Nous lnal•ton, la t.onne mai.son p0ur vœ acllau de 
Patina et Chawoiuros de Patinage : Van Schtlk·SpOrU. 
12 à 20, rue de Loxum, Bru."<elles: Va1t Scllelle-Sporta 1 

Sap et contre-Sap 

Il sen pr•·nd ~ M Sap: et le voue aux g•mon;es. Ahl le 
beau d•M•Plll&11e 1 L'IU!cten mtn:stre - t:ncorn !o.lrc etat 
du tnlu m1uu.1re tranco-t>e.:ce apres leo declaratlona ~ 
l\t VILO Zeeland le la 8"lg1quc rut.e maltres.e de M'S vo
lon~ manta!es ., et de M Spaak <c la B<-ls1que <ll>Poae 
seule de - destintta 11' Ou M Sap a-t-U Hé prendre que 
notre p0htlque mUltalre a ete ooplee sur celle de la P'rancof 
Et en quoi 1 est-elle t Et pourquoi M. Sap a-t.-11 'o" les 
cttdits pour l'armte, IOUS le gouvemem•nt de Broque'fllle! 
Il œt vrai qu U etaù mllllstre, à ce· te epoquel 

Le dlseoun de R<>ulen est a1.ns1 J)&S>é au crible, et M 
J aspar demande QUI p&)er& les fortilicatlo:-.a qu·U faudra 
n._.lrement tle1Pr au Sud, puisque ~t Sap n-dou~ une 
Invasion françal>el l ! Ceux QUI ont applaudi à Roul•n? 
Ceux qui npprouvl'nt nctuellcment dans leur p:esoe? OU 
d'autres? 

YORK Home db l., !5 d 35 fr. Stuc!. et •b• mb. IOUI .... 
S. de bain. Dctn. oont. 4!. r .Lebeau, T. 1.2.lSJS. 

Les bona petits ami& 

Detrlètt le bœ!d. '--'Dt Marcel-H•.nrl. Je bureau kou~. 
lmPtnéU,.ble. C«rlea. dcw: oa tro:S meml:ltU applaudissent 
aux boni endrOIU; mali la autres sont t!I bo:J D en m 
qui ~nt bien tounnentb par le ~ du petit co
pain d'hier. 

Le prS!dent.. M. Januens. quand les aeclamatlona sont 
éte111tea, n mer"'40 M. Jaspar pour &a dOc:laratlon au •\IJ9t 



POURQUOI PAS 1 2935 

del attaqu.. dont U est l'obJtt. TleDI, c'est vrai, oo ka 
ann oubllées Et Il •JOute froidement : Trois lettres de femmes 

concernant l'embonpoint 
- Noua IOUh•lt.oru tous qi.le la •·erfü• soit connue, que 

t.oul la lumltro eolt fait<' sur cette affa.,.. .. 
D prononça •nsuHe un dlscoun aS<ez lno!:po!'lun OI) ~ 

prc ., ni 11 ~ boUtouknt tous les cl chO, fc,11cs do~I 1~ 
llbérawt mWtanta IOnt pvée JWIQU'à l'lcœlll"OJJlent: union 
d6 toua, confiance ittlproque, conl1ance dans les rh•fs rar 
eeux-ct se properont l •ous faire voir ce que voua allez votrl 
n a.Joui# malencontrcUSt'ment : 

- Nol11 avono mis à profit nos vacances ... 
- Ell lalsallnt artr Oearelle 1 termine une voix 

Le O#tecUve DERJQO"E. rl!pu~ pour la IR!ttté de -
RECHERCHES, ENQUETES. SURVEJLLANCES, EXPER· 
TISES. ~- -.v. de K0tkelbert. Bruxelles. - Têl. 26 08 88 

Le fond de1 chose. 

Dloco:.n. dl ·la.nlt.""6, lntertent;ons "" 6UCddent. Les 
chda trou•tnt que toot n bora, les m!htant.& scat lDdJ&nes 
da leur Inertie. Un d .. &.ISlSttJlla a·ecne · 

- PM tant a.. moia l Dites-nous ce que no.a devcos 
faire, et ce que voua voulu raire roU&-m~eal 

Lea applaudla••mont.> crèplteDl 
- Le parti bbéral? crie un autre: oo dit qu'il se mourtl? 

Allons donc · tl n'exlate plWJ 1 
Bien dea 11cna dans la salle, opinent du bonnet El quel 

hourvari, quand on se met è perler de la pres<e ll~rale l 
:tnex:lata.nte i Bruxelles, sauf 1104' exception (laquelle?! : 
quelquea Of'11&DC'I tn proVUlce... . 

Vl- >ffctJona. 4'n&Ulle, à propoe du problcme lln11Uta
Uque Là. l"optnlon Ubérale a a i..aa varié. on a'tn ap,rço1t 
quand M. Braun demande le rotour i la Ub 'rté, M De 
Bacttt la auppr-on d.. contraintes ICO!alreo u autrea. 
Maa q.:el!e dr6le d Idée ce dernier a-t·ll d arttcr le • P ;g 
réel• i bout de bn&, pendant qu'il attaqu" le rexl!me 7 

Qvl dit '\fat'rn•, dll Co· ft '"'' Qu i cllt 
C91lfl....,..Matene dl1 Sa'mlr deo BeaJDt Frulta-~Ulnl 

L'homme au cœur innombrablte 

M. de Lavell'yc, Jaloux des llluners Jasparl!a, y va ~ait· 
Plent de son Jn\111. Lui, c'est l'homme au cœur la111•. n 
aime tout le monde : Il a!lne tes soclllllsks. qui luttent aux 
cOtk des ltbèmux. li aime les ca.hollques du 11enrt c Avom. 
prde •de Louvam cp .. rœ qu'!ls soot namlnaants?I. Il alm• 
la Jeunesc e chrtttcnne awc Id~ dca:oc:rat qu··s, U aime M 
Plcrlot. U atm. surtout tous cewc qui attaqoen: Degn;llo. 
On applaudit tris fort, mals un doucheur calme les ardeun 
.., dlu.rlt : 

- J'espère que M dt Laveleye aime •USll les ll~raux 
n aunut pu ajoute ; c PowqUOI IOW eea llenawt awc 

p&rUa au l)OU\'OlJ' ? • 
Enfin. un ordre d 11 jour est dt~. un Ol'lil"O d\I jour qul 

dit froidement et pollmtttt que leo cbl!fs du pari aont des 
mazett<e. et qu'ils doivent etn. l"Omplactt i brrf d~al par 
c1eo boaunr. d'action 

C•Mt lt fond Dlfme des Chalel : OD demande de!I hommt'll 
nouveawc 1 L'inertie dec cbl!fa Ubénwt a laut leW'tl trou
p<e D "" t4'mP1 d'artr. Pour P"U que lea cbl!fa lantement 
rocorr. les aut.ree parUa auront 'fito fait d uptttr t. oux 
les mkontento. 

En sortant, uo llbèral ... c dans la rue • dlaalt à un do sa 
voisins • • 

- Et malntenaot, tu aals ce qu'on •• raire. toi? Pour 
JDa P&rt, J4' ne aula Pl'8 pl111 avancé qu'en eutract t Allons 
prrnd.rr un ~mi. 

LIVRES. JOURNAUX et PUBLICATIONS ANGLAIS rr 
AMERICAJNS : W R SMITH & SON ENOUSH BOOK 
SHOP. 1 M& bOulenrd Ad. Mai. Bruull0$ L1!$ Sptcjallsles 
100 p. c. t11 llttMture d'ttpr'eSAion angla.at ont r.oo)oun 
., ma11&11n Wl cbui& 1mme111e pour l0\11 les Aies ei. to111 

-~ 

La première : 
c Je pesais 76 l<Jlos. J'ai pris du Kru~•n et Je n'en 

pè&P plus que 52. Malgré cet amatgrl!-.'!<'ment oonsldérabl&, 
mes ch1urs "Ont rennes. J'ai une poitrine de jeune nne 
et pourt-.nt J'ai quarante.W. am. Vive Knachrn !• - Mme O. 

La •econdo: 
c DepUl' que Je pronds du Kruachttt. J'ai maigri de huit 

kilos. Je n·ai plus de mli'.t&lnOS. plus d• con.tlpetton. n 
J'ai rotrouv~ ma bonne humeur. • - Mme B •• 

Et la trolSlem" : 
c Pesant 95 ~os. Je "'11" irr:m w tris P"U de l4'mpa, 

cràœ il Kruschm. à rtpen!re 9 ltlloe. C'tst dêJà un trèl 
cran<! pr0i:tts Je me porte beaUCO\lp ml"'1l< t\ quel bieo
ê:.re ' • -~f me A 

Et vota. ~ladame, VOll' QUJ dés rn œrta!nem<ot tester 
svelte et Jeun~ oe ter.l.<Trv,ous pu ~lle exptr;enoe? Uoe 
d<'mJ.Cuilltrée à calé de K.rulchen dans un \Orre d'eau 
chnuae dwp• matln i Jeuu C'est llmpl4', sur et sana 
au,..Jn danaer Au bout des premiers qu1r11e Jours, la ba.
lar.o~ vous donnera d~Jà de bonnes nou•·ellea el, comme 
dit Mme A .. ., quel blen·êlrt 1 

S.Ls Kruschen, toutes pharmncica : tr, 12 7~ le tlacoD;. 
22 francs le grand tlacon. 

Sombres perspectives ! 

Sil rau; m •. °'ll -· rum. "'. pub:Jque 4': 10n cortèea 
cl'L'\dljcrétlODS Il S4' po-.irralt qJ4' Je COnrrto na~nal 
llbi..._ coraoque p.;ur ce dimanche Hl n r a p.14 coi.tre
ordre, n est-œ pa.. ?> fût l o.;caaion d'lm débat~~ 
de prem1ue r.aD<leur car u 1 a del e:iu do.no le gaz tlcp.;.18 
quelque tern))S Elle s tllt IDIUl.ttt- dllns les 1IJ'OS.Se ,·=· 
dUltts ce Jour m=ornble qu· 5Ulv1t la oo:isUtuUon ~!.rtuelle 
du 9CCO:l<I Cabwet Van Ztt!3nd. Le aa.med1 aolr, après 
d'L'ltenninab es pa.;abres entre !a rue <le ta Lol e; l"HoteJ 
de Vil:e, et pratlquem<nt par dœ..us tète de MM Dena 
et D1ercu, leurs E<cd.encrs BO\t'Me et Jupar •••••Dt 
pns place dan.s la gaiere mlnUterl<'llc 04' fu! Ir lendemain. 
au C<>n11r<'s du paru. un lnd<scr:pt.ble un:amarre et l'on 
<Jt e mvmen'. oil l'intrépide Fmnç'lla, d• Namur, ll.l.Al~ 
tordre le cou à l ln!lex1b:e Octave d" Bnix lleo. q1 Ili 
reproc!la1t d'en être ... M. J..-p.ar, neveu, )o.irntt son ,:o
quence ol celle de son heureux col!è;iue de la JWJ\lce Pô"" 
tasre aval:::r c• digérer W. p .:J.e, ltur1 pb.Armacies l.'OUJu.· 
~ n'eurent l!Uère de ouccès. 

Dep<0.s lors. "' ~ oot pa&'l4 ei J'tmo:lon a·m 
ca:mi.. M B>v<s.;e s«s: même ~Jl5, dans 1e ll6r"..I. des 
1ympathies comp:émen•a.:es duea à a:i lutte IOUte pt'rSO:>
ne•·e contre le :-exu.me Que •ollà dcnc un homme i poigne 
·~ qui De & en ~:..SC point cont~r l 0 Ira IOln ~ M. 
Juiur? m.w.st.- des Traruporta, l~ kmruta d.s:ancea 
~ sont pe.. (alles pocr I effra7er l!Mdmunent A SUPl>O>fl', 
toutefois qu·oa oe lui mette p01n1 d.:s bitons <1an. .es 
zoou Héla< 1.. Oo raconte - et nous ne !a.o.ons que 
capturer et canard pour lui couper l~ &110$ é<entuellemeot 
- que son char mln1s:.èrle1 pourrait Umt>OUrb<·r ;. plus ou 
moln.s brcve échéance et que "'• bons anua de la rue des 
F.theUP..t tt Autres lieux c11convol111ru r1r feraient nen 
pour i. tirer d'emborras. M. Dtcrcluc IUl·mémc °" lèverait 
pu le petit dour. • au contraire 1 

Quant à M Der.s dont on rtp1u1e un peu en ces neu.res 
r'éYrewèl v1clées a• ?O~t.lco-nnaoee. li peralt que tou~ ~la. 
l'én~rvt ~UCOUp 4't Q•J U D'of!rtra pal Ull4' crande res:,s. 
tan~ à ceux qw >-eulent Je dê• !&."" PDS tamb<rura ru trom
pett.,. d• son •lèit Pmld•nU~ De ml'Cna::Z; "'Ill! t3 
afflrm•ot mém• que s·u Jollalt nu rkalcltrant, œr-..&IDS 
Jeuoes et dem··Jeuocs JalOWI dr ses lllurtera. lw admi
nlstttra ent UJ'l ca tmant 50U\"tra1n ce gu1 frrat1 1 ~on m.o 
d'une ,....,,e publlque au 13\0ll h<I, Al:us <.n lllt t:.n• <!o 
~ CD ce !>&$ morule. 



l 

2936 POURQUOI PAS? 

Pauvre gosse, 
Pourquoi es-tu 

si maigre? 
Ta mère ne sait donc pu que !'Huile de FOle de Morue 

M fera reprendre phaleura Uvrea en que\<1UC• semaines seu 
lement ? Dl&-lul que, malntensmt, toua ks Pharmaciens ls 
vendent en Pastilles enrobét?a de aucre, et que tu ne dots 
plus prendre cet.te Hulle au coùt Il re1><>uss=t qUI. provol
que des troubles d'estomac. Dis-lu! que lts Pa.slUJts !ESSPL 
à bLse d'HUile de Foie de Morue "°nt le plus pu1$iant re.. 
constituant qul eXlSte. Un <nit.nt chétif, f.gé de 9 a.ns, a 
pgne 12 lin"' en 7 mo!.s, et si toi tu n'augmentes pas d• 
6 l!vns en 30 Jours. l'arcem .. ra remliour.ie !Fr. 17.50 la 
~lte.l 

PASTILLES · 

. _" _ _. JE S 5 EL 
Joseph Jacquemotte 

C'<at le plus pur d'entre les purs ~taltnlS\es belges qui 
Vlcm de temùner •1 tra1J1quen1tnt "" cumere. dans un 
rapide quC'lque pan entre LléVe et Jlrllxcllcs. 

S'il n'est ll"S mort "u détour d une txirrlcade, c'eoi. peu\. 
tire que la dest.mee ne IUl en a 1~ ·llll l•l&>e 1• temps - U 
n'cta1t Age que de Clnquantl-..trota am - ou mieux encore 
qi;e - prtnc1pes d'au:.-trotû:ls:.e do &tric~ o&>:servance, 
r~en~ à. tou:.e manlreac..uon trop 1"'11eale ou pre
watum ... 

La manlfesta~lc::i. ce rut là une de ses armes preférè<s. 
QUI oe 1-.. ""· ~ Bnll<elle:o, ,c l" mal. trotter d•'f'n~re ~<Ira. 
peau communts'.e en queue du trad!UünMI c<>r.ege soc.a. 
:Isle? JtaqU'a cet~ anntt. U labnlt un peu ligure d• pa.. 
rem pe.uue "~"" ses efle<'.tl!S lamH.ques, 'enam a la suite 
des bourg.-c.1s en melon du P o. B Mal.> .e:. rlecL!on.> du 
24 mal le promurent au rani: de cou51n bien asots et mem• 
de beau-rrere à héritage; et ce lurent b1cnl0t le.. mter
mtnables palab~ autour de ln cu11.>tltu\Jon du Front 
Populaire, lequel deluncl.I rox...,nmont 11pre.. une courte 
ex;olenC• otllcleu.e. L<I coup lut •· ez cruel ,; Jncquemotte. 
Au com.ble de ses vœux, li .., vo)'"'t dl')~ Io trc.> unportam 
peraonna&e qu'il rem i.ouJour• d'~lre. 

P A TERRE CH, STUDIOS To. CONF. 25 à 35 Ir. 
, • 31, rue du BoulH !Bour.ie> T. 1139 92 

Député et chef de parti 
Il meun wut de ._ • du part. communlste b.?lge 

8' Ce n'<:•"'t pas ncn, car Jacqutmotte )Olll&l~ o<>tl r6le a 
men-e~; 11 wtre':.enal\ !ea mr11lcurd rt.at.ono &'\ec le 
Kremli.n et Pans Du potnt d 'ut lnt.trMl!<>ual, ia c ol!Ua· 
t.!on • a·tta1t s.mrultl'r~ment d.ffennle dtpWs qud~ue:> mOis. 
D de\Ona!t une autorité, à. molna que ce ne lut une utlbte, 
oentlnelle av a.ncee du léulnlsnl<l oc.-ldcnui.l en face du 
001~-. na.L On le dl&lt\ du d<·t1U< r bicn ll.vcc Staline et 
la CIU)lJU'Ula Thc.r<'Z. Chtz noua. Il n'ctalt ccrte:. pa.s le 
cornmenoal ba.bttucl de Son E:xc•llu..:e Roubuunc ou de 
M le nunJsn·e d'Etat Vanderveldl'. encore que la ~auche 
llOCt•W>te fùt revenue de l!On bo:;tllll<! dé<!Algneuse a son 
tgarù: m.~is ayant été reçu pur le Rut. l\U lendtmain du 
~ mai. 11 tirait quelque vlUlll« de cette tl(;rtc de con"""1'a.
'll>n otuc1elle de la force numenque de &on parti et tl se 
flattait t.U surplus d'être U0 députe d"tx,rem,..gaU<he 
&)'lllpt.thlque a la gr.uld• niaJ<:-rlté de ses collesue.. &n.> 
.. fa1re raute de le comb<lttte a•tt Apreté wr le terrain 
pollUquc, ceus-c. appréelaltnt sa rtclle \'aleta parlemec
\alre. 

CHASSE restom, bOttee. unpennh.l>les. 
.l:ŒRZET F", 71, M. de la Cour 

Poar bleu m.anr er, à bon comple, 
le 1 V~~ a Table•, tl rue œ la \ ïolelte tCrand'Pl~el. 

L'homme du règlement 

Ja<;qutmotte cullll • ~t à tond le rcilcment de la 
Chambre cL plu. d'un pr.stdent 1 cprouv~ à oc.o; dépens. D• 
sa banquette •d~• à. la col.,nnade de l llmucycle, li 
levait le doJ.g~ : c Paa d'accord, M. le PrêsldtnLI • Le 
plie; souvent, Ju.cqu('motte Ili.nit. r.li.son et~ le ph.a aou,.: ·n.L 
all.'IOI. la. ral""n du plus ron se Ltadwsait par 110 mt<n11111a. 
ble d.LM:oura •ur le aujet le IDOUIS 1ollcMn dll monde. 
Les b.<nqueues ae vidaient d'ailleurs automauquemeni, d<'1 
qu ·u commenç:itt la lecture du prtlll!er feW!Jct., de ceth• 
\OU: monotone et t'llfUUte qu.l se mua.t soudain en &Ja
P'-IDffit qu;uld U se con1<11talt d'l!l:enompre i;:i adver
=re. 

c ut d:l.C3 l'interru:>tJon QUe s.:.n esprit d 1\-pr-opoa et aon 
e51>nt tout coun. sc donruùfm libre c<UT1ère. pour la plll.S 
II't.nd• >oie do l'llaSCJllb.êe. Ses demel~ avrc les rntstn 
son~ dans toutes les mi'm<>:res. ~ Ill Beha~l ae 
B= ne aenttndra plus mterpeller: c Cuoul ~ 
cboul • et M P.i;rro D•Y• r.e dovra pli!$ lUI. répllquer 
au milieu del nrc."$ : c Out moru1eur, au~i nu que \Ot ~ 
crâne! 1 •. 

Oit patlne ch\"1: Va11 Schelle <rue de la Otacu::re, l\la Cam
P"ine, Bruxellr111. Et tout le monde élégiw\ •y r•trouve, 
pU!SQU la 1'.il motrc \'un Schelle e.>t la super-Pat.moire l 

Un grand journaliste 
0t.p.1t~ U:. du aux ~ c:rJ a!.tlnUf l t.Ju~ 

Ira manllcstatJons de la '·" pubhq.e Jo..<eph Jacquunotto 
~t à rond Ira documenl6 parlementaires. Cet au~ 
cùdacte aralt acquis une tnldltton pol!Uqu,, cr~l lui rut 
pllJ.> dune lois fer\ ui.:e dans lt$ dl'bat.s. La Politloo-l:nanu 
n'a\ att iUêre de &ecret pour luJ. que beatlt'O<lp, par partn
tbeee. tena1em pcn;r un honnête Lomme. Et la conunla!OO 
d·enqu~ te, pmnJ<re manll~e. le mt'la a aes con!rt~ :es 
Journallltes. 

Cet.te 111&110111quc u~l.ltuuon de M. Ja.>par 1 Oncle etalt 
olflcll'llcment COllllJ<"5(·e de carpes. C"" me:ss!em-s. oublleux 
de.s tnulllion.s ll'3 nueux c:.ablie:t. a.\aient Jure soltnhe.• 
Iement. dt; n~ pns ouuir la boucbl" a la aortu.-. Seul, 
Jacqu.·moU.t, qu1 •lege.m à t.tre d'ob.«'rvat<ur, rt'ponJalt 
aux QUl'ltk.•lS des Journalistes. Non Y-u:ement U repon· 
dàlt, m•"' Il l• ur bsult un compte rendu anul)'U""e de sa 
fabrication C e.st ce co:wn;,ir...q'Jt.'-VUUllbU , renl.<.l.rqaablt· 
ment tndlocr• t d u1lleurs. qui almlentrut l:i pr=c et .a 
po:émique. MM Phil ps et cor.sorts trouv ttnt cc!a t....., 
"enant. Ili n n\ aient pa.s tout a ta.it tort' 

un jour, cejl<ndant., une C:l~st..--ophe te pzodtllSlt. 
J.1<q11tmt.U<', malade n 'nalt pu :i=ter à b 5':1l11Ce. 
D n'y w\ nl commWUque ofhCI<'. ru commun.Q'Je o1fk:!cux. 
Les !OUI<'& I\\ Ides lurent lt lendemaln des clMl6H t:C-D· 
nante! • J ri.x " = m : <le pour d bon. 

L'HEURE BLEUE-POLE NORD 
LE DANCING LE PLUS SEU:Cr 

Thé d1'.ll>•n• ~ 4 h ~O - Souv donsan• Il 20 h. 30 
l /orrhb trc ù t 

1~~ 
Coosomm.tiont à 1? fr, 

Communisme en action 
J""'iu m • St du conunumsme en acuon. C~ o:a. 

teur k la •olx ~nrouée ex~t $\Il' la !oole un curlec.x 
pres~ ·• li nt :ait Ill eloquc:nt., ni penUMlf Mala la maae 
le &ent&lt llno;re. et cela lui sutt......,t. Elle •était mot."llte 
de va.n o Cl' rac:tcn, c.:; run:unb"1esq~e pc~c.po:.:.lctc:i 
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qui ~°" à la Chambre &lllt cl u•s de Juquemotle, dont 
U n &an1a pM d eun. Il t.e séparer E!:e ne railla Jamal& 
Ja<quemotlA! en quJ c..;c n'COOD&lssait un mllll&Dt de Js 
, lr!llo t'colr, nourri aux dOctnnes aa P O. B .. et qui ne 
I" • -\lt P<U Je mand.smc Jusqu'à en per<lre touu. M Mn· 
• b , é Jll<'QUMnOUe avait du cœur. Il eta.~ 1Umé dan. I• 
cla>, ouvrt~rc dont Il n'a\ait iamais ""l1ié à t.'elolgne 

11 fut un teml''- d'ailleurs, où Paul·H•nr;· Spaak, aujour
d 'hui mtnl.\tte, t•ntn un rapprochrment a\·ec le c:h•I du 
parti cornmunls~" t>c~. 1 Jacquemotte, avait coutume de 
déclatu" 8p<lalr:, a dit bien oouvent tout haut à la Chambre 
ce que nous Jlf!!Jl&l<>m tous. !Sous ~ J'applaudbalona pu, 
parre que nous itlons trop embourvois65. Mals noua lui 
d<ll:UW>ns ~IA!m•nt r!Won •· 

3.l Speat ne p<'nsall pu. à cette époque auat l:llen dltt 
car. à muun: que Io Parti Ouvr.or prenait l'tmborlpotnt 
un l"!U prltcnUrux de 1·~en ajusteur è.<'ftnu brusque= proprlétaln: J~h Jacquemou• t.lllquatt lta leAdctt 
• 80C1al·tralttta • <1, tel !'Cote ~. leur préd!salt un d• 
1Jn cruel Il r JI tO\IJC'urs l'm!ant terrible de la a~ocratle 
œlge .Mals lul-mtme, •ers la tin de sa •1e, a•11Jt arrondi 
bien dea angles, 

Oui dit ~lltrmt, dit Coofif11tt Qui dlt 
Conllture-~fat•m• dit Saveur des Beaux Frulb-~16ts! 

Dès l'easayage 

vo~• ê:u oonvalncue. ~ corsets Cha7'1Mretnt ttn<l<'nt 
'l'OtJe ligne plus Jeun•. plus mince. plus harmorueuae. 

CHt.RJfEREl.VE 
23, rue dQ FrtpleT•, 8711.Ullts. 

Su u rancune 

Ocp.lls. lCll demi ~ tlcct ons. Jacquemotte a \"ait abnn. 
donné. au Pa.rl;:mrnt, aoo role d'etemel oppo.<ant. Il Hl.Alt 
aUelé A la consu uuon du Front POpulalre et à IA lutte 
cantre Ra Il &ll!•t frat.nntse à nou1·eau an.., IC$ aocla
IJ.st<s. oublia Ill QU• C<'Ux-el, 1 olcl quelqul'S ann('f'<. l'avaltn~ 
roué en J>ldn l'nrlttn< nt, li d"' contre un. Mala JKcqu.,. 
molli! n ! t.111. pd-' mccunter Ce sec petit bonhomme gar
dait en lut d•-. r~rns d• malice, mals aus.<1 de tendr.._. 
C'était, Il tout pre11dr. un fort bon type, dont les paroi.,, 
dtpa&Satrnt OOUVttlt. IR P<'DS<!e. 

Jacqutmotll! ovntt ndho<.rcd'enhoUSiasme au communl•m• 
do meme que pendnn• la guerre, 11 avait été, à Bruxtllts, 
è la t~te dll l'opP06Jtlon patr!otlque contre l'eJWah1-Ur 
C étlllt. un lmpulsi! au rœur plein de gélltrœ!•é. 

On constattta demam que &a mort lalJ.\t' t:n 11de dans 
le Parlcmm• Aae Jarqucmotte c"e<t un élélll<nt u~ p. 
:orrsque q1Jl dl..<pnratt, dans une Chambre qui manque vo 
pru de pcnonna• ls rn ~lier 

Un rnchan'rm nt 14nt 1 hlu r que l'et.é .•• la boMe cul!lne 
d• l'i., Bon-11x. à 1 H tel :lu .lf1d1, Lustin • Meu~. 

Vous en doutez? 

Al101;-J 101r, rt vous conotatertz à CHEVRON SOURCES 
QU• l"•xrellent-0 Pllu cl• CHEVRON ne contient QU• dra pz 
natun-ls blnfalsn11ts, tonJcrirs des nerfs et. du cœur, 

Indésirables 

o. li cur1ell.X, Jacqucmotte, qui aralt. été OOClSldl'rt 
comme lndt rab e dans le pa.rU l!OCla!lStt a•1ltt ac Mrtr, 
qu•lques .lDllk'A apres aon exr:usion contn. a 'autres oo;au. 
taua. trot.zk:stes cet~ tots, parau le&quel~ œ oeori;ra V&
l'-.lt.n. dont PO:lrqvor Pu• parl"1t récemm<>nt • ., détalla. 
A1ll5l. <!eJA Jae<r~•mot:e ce ré\-olut.lOODaire •ml>Tu!', a.ait 
!!ni pu faire lll;UTe de drOIUtt ot de ré&c!!onna.ire •'J&.à-v\> 
des tarouch<a P6'W:UU de T'ro(ùl n en ~t d'aUleun 

DUBO~ 
DUIOllllET 

VlN DE LIQUE.~~i 
AU QUINQUl,"'31 

"" --..- ?" 

asgtz a.tfecté car il constalalt avec amertume lts mor<:el· 
lement., è.e plus en plus nombreux du prolétariat. qu'll 
aurait voulu ~otr plus unJ devant ce qu'il appelait la mi> 
nace fa.sc:ste 

Au f<>nd, dans sa carrltre polltlque, Jostph Jacquemo:te 
n·a pas eu beaucoup de chance. li a touJou."S ~ tt'rrtbli> 
ment combom.u aUSbl bltD du côk\ puche que du <:<)':4 
drœt. Mals il adlJ!'!l>t. ce climat, cet.te odeur de poudre, 

n ..-ra mor. en pleine lut:e, ap:ts une série de mett~ 
dans la pl'0\1nce de Lltge Et noua COD!lalS&Ons certaines 
réglons du Pays Noir ot) on lui vouera une manière <la 
C'llte. 

Quand on cause de la Belgique à l'étranger 

c'"'t pour vanter les channei et lfl attra1t.s de l' 1 Ossls •. 
cet établissement llDpeccable ~ la Porte de Namur CS, rue 
du Cham!><le-Mars. Bruxeu.., lêl 11.19.15). 

En effet., l' 1 Oasis • l!St le Ueu de rendez-vou• <les chics 
êtrang•rs •t du Tou t-Bruxelles. qui 11enntnt y <!~ter :le 
savante-o:. consommations.. 

Ouvert de 14 heures à 6 beuiu du mattn. 
Qui ne connait I' 1 O,,•·• ltnore • Br.ueCe•Ja..nu!~ • 1 

L' introuvable remplaçant 

J .. -quemotte aura. ,..._, az un doute un succeaseur Ma'.s 
d1ct lonirumPS. Il "'-"IUC de n'~lro Pila remplacé, 

En e!Jeh on ne 1·01t PM u+a bl•n P&rrnl les neut 06-
PUl«s commurustes et la dcml-<1001.alne d• llénat.eurs que 
le• drnuères élections ont fait ~ntror à la HaU!t--A.<osem· 
bl"'-' QIU tiendra le premier ce J'6)e, 

M. La.haut., ce grand gaillard à la voix fOl"llUdablc, n'a 
Pl'• son pareU dans la fanfare drA tumulteA •t fracas, ma!.s, 
pu!Jlque l'expre..ston est toléree par l'Acadt!mle, dll!Ons qu'il 
1 a de la gueule •. sans plus. 

D.1ns I• reste du groupe compœé d'ou•Tlers formé.\ ~ 
la uule école des meetln&ll. n'emerge que le J""'1e Xa\1tr 
Relrcom. 

l.!..'<U d'une faznllle bourgeoL~. li a l'a..pect d'un pe~t 
~tle homme br.n propre, bien lubl::é b.en ~levé, e: 
qui llèmb!e avoir e~ dkouîert Juste nu mom.nt voulu eu 
:.t-..u change ses battenes donne à ltl adeptes la con
slrne de ~r la dèmocrae,•, !A colbboratlon des c!as!es 
travac fru.<e.• :e p•unot:sme et un t.aa d'autn.3 bérésl..s a.rrw
lnlU'XlS'.8 pour lesquellea li eQt envoyé nos t!Mca "X!a.1-
d~t.es au poteau d'ex«:uuon d<n·ant. lequel s'écrou-
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le sous· vêtement aussi doux que la peau 

Jrrent KalneneY et tant d'autl'ftl. 
Mu Il n·a paa l'étoffe d'Un chtf du moins tel que le 

np.--ntaa Jacquemotte. 
Le commun:.ome belge a b1m une équ!~ d Intellectuels 

bo~~ ceux que l'on apptlle le club des avocats ooiché
'llqu.a des sa:on.s de la cbaus....-e de Cllarleral. Mai. ceux-là 
aont u~ pour les tentaU"'" d'embauche dana le moade 
dea clllQe!I moyennes, d<!! pro!tM!ml4 Ubtralcs et des tra· 
YBlli<'tlM de La p!ume. 

116 ne aont pa.s ttts f~nn~ pour lea rtunloD!I de p?eln 
&li' d:L.'la le& corons. les Joutes orat.o1rœ clana les 1 salons • 
eutum~ du p!lys noir. les pg!abN'S tle.n> I• • rambuses e~ 
les cstamlnei.. populaire& 

Et puis. on ne le!! 'oit pM tr~s bic n dans l'uniforme d"3 
m1litani.. . le complet usagé, Ir~ llod0&<'6 dl!!orm~s et la 
C&SqUel le enfoncée jusqu'aux oroJUr 

AUBERGE DE BOUVIGNES 
Oul''r1 toute 1 aunt 

Dine"' il 30 et 10 fr:ana - WN'k-tnd 11. 75 francs 

La c:uquetle 
La c. .,. ~. la c~use toque de Jock<'7 mol'.e et à 

\'ls èJe la......, éta.t po,: JacQUt&; Otte plU3 QU une p.ece 
oo Iga:Olre d équ.pem nt c'était un l)'ml><ll< 

Elle marquait au-'51, par une dtmonsuauon •estanent;i~ 
t.ouJours V"ISlb.e aux feux d<s mMks, la dlllérence lond3· 
menta:~ qu U y a wtre un OOW1:cols et un p10.euure. 

Pour Qlll, ben ent• ndu n·a p:u '~ A ml!me admJer la 
e<.upe lmp~ble des habit.\ de ;o11o!e portée avec a'-"'Dce 
pa.r lea Excf'llenrt'! de la d1ploinM1P a<1\·1tt1<1u,.. 

M•Ja cette casquette. image aac1~ que lea fldeles noyel> 
d'<:xta...l.( aur&1tnt. bten voulu aalutr comnu! le chapeau de 
o e.s...ier, était i obJet d•~ quollbtt.a des lror.:s cnnen:us du 
10CllLl16mt. 

C<-ux-d s e.musaMlt ~ reproduire d< tempe 1 autN une 
pllo1('fll'aph1c de Jacqu1 m tte où 1 on •uyalt le futur 
ltad~r du c=unlsme, a:u>ak dano un tltpnt comp!et
con!ccUon. la mo"':.ache conquerant• • c!ll!Veu ca!Amcslll 
pret dre des rrs nvantagew< d\m Jrune prcml r d co
rntdie. Ou b·en encore t:S lul reprocll3 ent d n>ou rnlevé 
o:i casque te pour qu • .e ne lus< Il"" !ache sur " tnaiDl· 

f lq e mmklng qu'1 avait n•vétu qua"d clam une limorJs!De 
de •oun;e Il conduisit m !!:le devant 1'«11lc prtpo$é """ 
IY grs 

Mariage et Hygiène 

Contre le Péril Vénérien 

Cm •tls pratique,; tt taclh"a b suivre m>c uidlcaUon .1e 
t o tirf\eut.tls des malod1es &eet lt3 aUl\.'LI d'unf:.: no. 

menclat 1rt' des 1u11Clt'S n raout
chouc • d<'a p a11t('s pour lbs· 
~lme mtime d~ deux oexa eur 

-~: • _ emp!01 •Ous pr rvera à j&D18JS des 
.. fr .. -.Ë "":.f "": altt1nk3 runes a, dt' w ccntagi·')n 

,~ • et vous ev1tera ~ t.ow bien des 
1 ennuis el D tr drs soucis Demandez 

aujoUrd hui mem~ lt- tarti .r;uure n •~ rn.01• llT&U! et 
franco IOlll pli ferot oar S&n1u111a. 10 ooulev.m:t An>padl. 
~o. 811nelle&-Boune, au ler êl'111t, 0\1 tuiu lco aruc.e. "'1nt 
IJll Vlt.e. 

P.A.TERRE TOUT COHl'OllT. S E.-VICt lT GA.-AO .. 
G"A.TUITS 31 , RUlt DUPONT, NORD 

Jacquemotte chez le Roi 

Quand, 101'3 de I& d.ernlère crl8e ~rlelle. le roi Lto
pold fit à tous la surprue d'inviter Jacqucmotte .. venir 
au palaa pour ~tre oonsull.6. on ee demandait avec cur1o8116 
s1 le chef communlate allait faire vWte à IOn IOUYeralD 
porteur de IA caaquette - à I& main 6vldemmcnt - e&r 
l'hOmme avaJt del manlU9 et de Ja politesse. 

Jacquemotte tourna La dl!Ocult.é avec babUel.6. Quand 
li ee pr~nta au palal&, u remit au larbin tout namb07ant 
en sa UVl"M rouae, un chapeau de paille, ~ b:&oc et 
tout frala. 

Le canouer telJIPl&çaJt 1& ~eue. 
Et Jaociuemcxte .!Dt au aouveraln un lanaare mo

dée, tenaé, ezemp: d·utravapnces et de YloltnClll. n 
n'tp&rlltlB aucune u,ne ck IOD allocution pulaqu'U la !St 
polycraplller et dl&U'lbuer à la l)l8Se. 

Maia U eut le tact - que d 'autres h(>ta du palal.I 
n'obeorv~rent pe.a - d'être hennetlquement muet 11tr ce 
que le ""uveraln avait bien pu lUl dire. Et c'e&t grand 
dommage tOUt de même. car on ellt aimé e1n peut.a 
suun,, blanche et savoir ce QUI a'éch&nllea d'idée& et de 
paroles entre l'arltateur communiste et le ROI, deacendtu'.lt 
de!! pltu< haul.('s urnéœ souveraine&. 

ON VOUS l'ROMUTAIT DE MAl GRffi ... 
ET VOUS A VEZ GRO'iSl l 

Ceci ne SA'ralt pas amvé si vous aviez sulVl la cure oom· 
pl~!.(' des DRAGEES ALG'ERJENNES. 

Lei ORAGE&:; Al Of'RIENNES constituent le meilleur 
tra11emmt eontre l'obt••Lt. 

Sans aurun doln&er pour le cœur. ni pour l'eatomac leo 
ORAGE~ ALGERIENNES feront dJ.sparaltre \'OI rrai
suptt1luts. 

Chu. >Dltt pl'.latmactcn, exigez les DRAGEES ou I& Tl· 
SME ALGERIESNES. La bOlte de 80 dra~ 22 rranca; 
la cure e<>mplète d~ 9 bOlt•s : 120 ll'a.nca. 

Ot'p Gt' 1~ Prot!u•U Pharma«utlque1 VOSS 4 L~e. 

La situation militaire 

U·• travaux et le.. oooclu.slons de la CommlsSlon m11Jtalre 
mtxte n 'avalent 11Uère êclalrc1 une sstuaUon déjà trl!ie erra· 
bl'oulll~. Les trente et quelque,, vœux émis. dont Plu.sieurs 
t!ta.:ont oont.radlct.ou'U, nt pouvaient guère servir de bue à 
l'e1a.bl!SS< ment d'u.o pro Jet oomplet et OOherent. 

Le M:n .• u-e de la Dt!eooe Nat.on.ale et l'Etat-Major &N~. 
rai ont flllt ce qu'lla ont pu avec les mat.enaux QUI leur 
ttelent ainsi lournla. Par aUkun. les cùbata de I& eom.. 
ll'.llsslon. le& lnterunt:ons de M Marcl<. li& dlmw100 t.u
multu•u~ ..-aient dtmontre qu'au sein même de la majc>
nté 11ou\'tmem~ntale exlstalent de paves d!vtr11en<<11 en ce 
qui <0ncrrne la pnnc:pes mmes a app!Jquer à la mise tn 
eu.t d.· d • n du t<rr'torre. 

Cent quinze ans, à eux cinq ... 

Cl'<:I mcrlte d'r!ln: slitllllé. car c'est unique! 
A eu> cu1q, Ira srl"cuns du 1 Rog1er • ont à leur actif 

116 aru. de service actif en ce fameux r""tauram fondt! en 
1sgo tdeputs modem!~>. aolt U 1LOS de légitime auccff. .. 

En ellet. le 1 /!oglt'r • <• .. rue des crotsades, BruxeUi. 
Nord 1 «-<te l'H61<•1.R-.taurant Irréprochable et 6''• m• nus t 
9 N 13 50 ''l,()llp<'fl à 9 60 IOOI Imbattables • Rogier •• Brux. 

L'effet du pacte franco-toviétique 

Jwqu, dans ceo dun:era moi.s. on "" collSld••ra1t comme 
agre,...'<!ul'll ~'t'ntuela que nc.e oons llDl15 de 1-r.st Leu.ra ~ 
PBrallfs cuemen.. la remlb~llOD de I& Rh.naru•. 1 ~ 
taunt:on du 1<rv1ee de deux ana a&D$ parler du ~ 
dent de 19H •Olla qw constltualmt de (l;OI> bonn• ra1101» 
pour n·enviaa~ qu~ cette èYenlWllllÂ. -
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La eoaa:llUIJC!n du tl'Ollt populaire en 1'rance. la &llD&
ture du ~ l~tlque, ces deux talla; men~
l<meM aploltb pv la p~ande flaminpn:e. ont tvut 
rema en queoUon. Blondes 

Ce ne IOnt pu aeu .. ment :~ nat.loaali.sta ria.mands. &u
Jourcl'hw ~ntorcœ doa eflecurs rexlst.es, QUl réclament du 
mesures de protection IM:e à l'Ouest et au Sud-Oue..t. maa 
la droite llarnande tout endt're, avec MM. Sap et V&n Cau
wel&en QUI. wr ce l>Oln!rlâ lout au moins, IOnt p&rftJ~ 
ment d'accord 

qui 
devraient 

Ill 11(,nt rélolument boetUtoa au vote de tout proJet qui 
aembler&lt dlr1g6 uniquement contre l' Allemqne. 

Au w \'D;Tnt: A T.\BLE •, !J.. r. de la Vlol<Ue (Gd'Plate). 

Congo-Serpenta-Fourrures 

'l"l&no-.,: l-0' ~ pnwc. - Seule m.aloon ~~ -
Tannttle ~lit&. CIUl1Wée de Oand. 114&, Brui_ TéL 28 07 08 
DEPOT 11 l.Jqr. QU>I du Ro Alba' 61. • 

Conseil dea Ministres et Parlement 

Sou. peu, un OollL_J Cleo Minlst.res, pr&1dé par le ROI, 
étudiera et mett.ra au point le stat.ut arrêté pe.r le mlnlatére 
oompct<:nt. Mala Il ne suflli'a pas de l'admettre en cooilt.6 
rcstr('mt, int•mt• al on rL•usa1t a clabOru uo text.e QUI raUte 
l'unanuruté d•.s membn.-a du eouvemement; U faudra le 
!!Ure adopter par la Chllmbre et tout le pouls Que l'autortté 
royale lui dOnru:ra n'y aurf1ra peut-«re pa.s. 

11 ae heurtera l& une O?P<A1Uon nolente et. en maJc~ 
Pàrtle, ~UQUc. l.>ea po ntag.s ont déJa été optl'é6. 1ls 
ne 30nt paa nwuranta . lea nat1œal!Ste5-11amand$ et les 
n!1lste$ la drolie 1 am:lndc, cert:IUIS démocn.tt1"<:btttlms, 
l'oppooltlon l50da.llste Cilruntaut et c'O:l>oCrt.>I. un c.u pliu,curs 
libéraux donL M Van Ol3beeke. le jtt1ne dcpulé d'Oil<'nde. 
Ccla !tJt be3ucoup de monde et li ... douteux qu• J.,. 
communistes. pAr amour du pac'.e !ranco-so'1ét!Que. rotent 
Je projet aonv,.,..nf"nl..,ntal. ~ prud-nt SOlt-11. 

Une cc DODGE » pour 39.800 franc. 

En plus d• son modele connu O. 2 19~6. ooooi;. met sur 
le marc.bll un" vo11111,. K c~llndres 0 ~ StandarO Un peu 
monu de cyllndrf'c - un t>t•u moms de iu.xe - t.axee 16 r:.v 
R•llkli>Tl' m•nta et ras:.1 . F.tabl BRO:-IDEEL. s A. e.. 1 lll' 
JO>~ Il, Bntxellea. tU 12.61 04 14 11gnes1 Succuraaltll: 
A."VERS 30 MJO dra FllrlU'lcatlons. tél 24101-247 23. 

LltOE aa. ru~ Mon•·S:unt.Martm. tel .128 ;o 
Trrnte--ctx UP1ll!f"S ~n P?'OT"!nœ 

Le triomphe Gallet-Nuylen 

a nous n NLS trez ~tonnés. S1 on en arrtva1t. 
apiis une cri.sr "" :.aunelle naturellement, a l'ab•ndon d
lecUr du srstemo actuel Clénomme, Di<n a tort, •Yl'W?m• 
..Dt\'t;;-e~ pour adopu·r Jea f nl-oJ'.t..S e:. les proJt'ta Clu tcnl ... 
r&llX Oallet « Nuytrn les seuls que. desormais PU1-nt ad 
meure ka droll~ flamandes La fameuse JXJ61llon-rcruae 
Anh. ~Cr1t n L rt.u , ,, t lrP it•Js r , 
unr attaque vtnant dt; Sud que contre une m1•aston .. ·cnant 
de 1 IN. Ell~ ttpond dcmc au• 1·xlRcnces des l!lêm•nta na
nian&, dont l'lnfluPncr• sera prPponderante dans k'.s d~:it.s. 
Elle PttlnPt d r ,. ,.r te reU.ur à ta neut.ral1tl ~-olu• 
elle fait clupomltre IU3Qu'>Ju d•mler '<Oupçon d'Une entent.o 
ou d'Un accord lranco-t>rl~ 

Ce serait évklcmmeni 001.r. P3fS U''J'é â l'lnva.s1on. 1....
formè on c.bamp de batalllc 

Le jugement Degrelle-Van Cauwelaert 

LA' pubUc anversoi. qui avaa su1v1 - &HIS trop de passion 
d'ailleurs, mals a"ee un oortaln lnc•rêr - 11'8 Mbata de
\'Rnt te tr1buna1 de pr~m!èr~ tnatanct'I du procès D.e-:reJJeo
Van Cam-.laert, avait dl!Jà quclqu• pou oub~t< ceire • ai
t.Ire pohttco-fmanc!ere 1 Darne! plalclee en mal-Juin, le 
pro:ionce en tu: remis apré• les vacances. C'est plu• q:.i'Jl 
n en lalln1t pour que. dan.. ra !U~1on ultra-rapide d.,.,,é
nrm•nta de toute nature, d1nten!t national et d1mpor
tanu m~trna·1ona1e Qw n~ reasc~t d accaparer J'atte-ntJon 
publlqu-e 1 oub!J !r,e tut déjà ta!• au:.our df! er Ut•~e Ec 
votlâ que le tnbunal vient lrrs, tl'h d~ll1'<11b!emrnt _ 
rtlYtJIJn !es 10U\'ellu'$ tt •ecou~r los CODaclOllœ! 

A Pttm•rre Tue. le Ju'!t'ment, résume dans 900 dlsposjtl! 
par la c:onda.:nnatlon de Otgrete a ~n franc d~ da:nnug..,. 
tn~:hs. donnt ra;.:;on a Vitn Cau.-,.!~l~rt. mats te t.ex-tl'. !es 
•~tendus 1 On -e drmande O:en 001irQuo1 D >i:rell• a inter
l•té •PP<'I - si ~ o es1 pour taire dur"' •~ plaisir. A moins 
qut u nt> soit pour a\'o;.r l'orcn.t1on. !Ans ri.~ques ~r:eu.'(. 
de faire rejouer la piece • ·• Cootr <l A p~I M Bruxelles, 
devant Jf' par~ enti~r 

Snn& entrei dans le d<'bat.. ru pa·ndre p.arn ni quitter si 
Pt.~ que ee WIL notre tour d'observation d'a•n:re, force- nous 
r.t <l'admettre oue. pgnant ma1~rid <1u JlrocéS Van Cau
•·~·ht~,.., ™' <on: euP-rP .~andl de la lutte 

Bruxell, s la nuit 

POUKQt;Ot PAS ne pes donn<r vos renM1->vtU Clans WI 
frai cadre de Mille ct Une Nuit.a ca 2 pas de 'a P:e Louae1 
au r&\'ISs:lnt petit l'C>taumnt .inaora. 10. ror De Jonacr. 
lél U 01 Q ? ~'ltnte culslr.e. spec. Or!entalea. R-_ 
l:all.nnea et Frnnça1- Prtx d1>1n ! \lnl'I. oourouot Ptll 7 

R.·" de ••· pour tennlner µne Jor•~ aollte. Que Je 
• KASAK • Ce délJcieU>; cab:u?t Ru.sa• Pttsente toujours 
JO Protrnunm• arti$tloue cl< bOo ~Ot lc:llan~ <bn.'ICS ai. 
lnlcllons1 e: son orcn .. :re at rtpute Le • KASAK • m 
<><nut toute la nu!t.23, r s:as.:in c Pie N1muri T 11.58 55. 

THlt DA.'ISM"l' tous les dunan<h'"' t1r • h 30 à 6 b. 3' 
!.f~mr f'""7'8mme que Ir ..,.. 



Pour voe bUoux et montres. adr-.vou.a tn conftance a 1 

HORLOGERIE DE LA POSTE 
t'ondO.. eo l858 

Oh. L«maoJ, 11, Pao~e du Nord, ll 8ruselles 
Ventes · Achat.a Ecbanies EXl)f'rU.ses 

Orandea occaslom en Brtllsnta 
Prix dttlant t.oute ooncunence. 

Qui gagne, perd ..• 

A °" point de vue le çand ret&rd da.ni le ;>ronOnoé du 
Jugem• , Joue - LM que pene>t::le ne l'ai~ d allleu"' vouru 
- un trea m1uva!a tour à ra.ne.en DOU?ltnettre d'An~dll. 

Dana l'effondrement du part.! cat.llolJqu•, sous 1e$ ooup~ 

des acuvbt.es !lamlnp.nts et des rexlstes ueptlseurs. Vnn 
eau .. •:a..rt. aau11lgemmt entreprls par les croupes B?nDS 
Van Seftren et Sa;>, J'<!talt rel:llPO dlUlS la dt!~ de 

l'lml~ ~ et an!t &ID.SI che:ch~. en arani. l'air de vou 
Jolr racheter sea fautes et S<'S attitudes a.n~ennes. la ta1è\lr 

des .. . &?l11es. Et alrul .li a•·alt pu •ntrevotr et espêrer sortir 

des combal& élect<>r~·Jx et poll:J<0-f1nanc1en eJJ .., tawnt 

qull:er our quelqce bonne \'Oie de '"""'ce.. à l'ètran(t'r 
le ropoe, la <logni~ el de p-œ appointeUICJlt.J. Van C.uwr

laert • c nuruster van ôtat.e 11 d"'enu Impossible d:ina Je 
pays même. aurait pu llllr•, c·••t du moins re qu·u pen.'O\ll, 

un t.tts bon e,eenl dlplomattque, $pecilll•m•nt & Le. R&>e 

oO U ait eonnu depUls la iUttrc et ou U a·e:alt d~Jà euaye 

o!!lel~t. plwi~Jrs !OIS m ~lant - • motu p."0-
prto - le r6glement de la qu..stlon de rr.se.iut Mat! volt 
qu• le malencontremt Jugement d'Anve"5 lul enlève, sans rt 
mlSSlon, tou~ cht nco de Cl' cOt<'·IA. 

POUR VOS FLEURS -- Tél.: 33.35.97 

MARIN FACE AVENUE CHEVALERIE 
SON SERVICE IMPECCABLE 

Van Cauwelaert à La Haye? 

On J>C)llval s1mag:iner que la candidature d" Van C.u

welaert au po>te de Ministre d« Belgique à U\ Haye i,eralt 

ecc:uetllle ah..: !a,eur outre--M~rnlJI< ; n'cat·U pa.s namln
p.'lt, n•a.i-u Il"" pmdant lotlgtemps è<'lnoi>tré &es sympa 

U.:es pan-c~landa11es, n·a·C.-11 paa. <lana c"" c con•ersa 

t1onu l\U .su Jet des U tt&es nolland<>-beli:es. montré un uè> 

(trop?) ~mnd esPrlt de conce<Slon à la Hollande. n'a-i..11 Pl'• 

la rcputauon de n'aimer nt la r .. rance ni la langue Iran. 

çalse 7 
Dana la n!a!l~. tou'."" ces eooaldtr,,tloos qui appar&tasen• 

à un Belile peu au courant de la ment&lite des mU:eux dlrl· 
geanta ntcrlandala comme d~ moufto. d'agrtauon, &ont. 

pr<osi<..nol'llt, des ru.ls<JllS qui ...,,pœneol I<' Forel!Ol OUI<• 
de Hollande de declarer lia:1 C..~•elaén o )X'l'>Ona cm!.&• 
el de 1 accuell:.1r .:omme min151re de Bel&ique 

Une ttèa naute pe"'°'1n&Ut<' .~rlandalt.e nous :e dlla.lt 

encore rt'Ct"mment • 1 On se rn"'Pr• Dd ~tllg\1h~ement d3Il.I 

le publlc ~lge 8Ur notre tnt•nt \llte e1 nœ dL&pot::.ttton.-t à 

l'éiar<I <le Ill Beli ""' N~~ 1-0111111es d"'5 C<ll> rai.onoab'es 
et oonveuab.es qui n•uons - m dehors d• L~ llè!en.•e de 

nos ln"rft.s léglU:m:~ eootr .. !Out• atrelnt<' d'ou qu .,.:e 
\1ennt- aucœ1t: lntenUon li vellêlt<: noe,tUe contre ta 8t":1• 

gique. Nou., r~pouM<>na a.ve( horrt"ltr l'idte dt tteomn1t>l1C't't 

l'expérience oalAm11<'Wt1 d• 181~11130 molnA peu~tr" ~ 

œwie dC$ Wallooa et J<s erux .. 1101> avec qw nous poumons 

pr0è6lll<m"nt n<>'.J& <ntendu sull~•nt mals à ~ 

d•s Flamands rud"" • >UJ><rt dela, DrouU!oru et m~ 
tents tn111><U&abl<'$, ft'\"'ttla1r ... mt"nt 'M"C~at.res, arr!êrë-. et. mo•1 

tonnlen Nous nous rendon.~ bien compte que l'ann~xlon A 

notte P•»• - st bien uu!1~ - de dt>u~ ou trois mUHm1s 

d" Flamands ratboll~ ;<>·ait pour oow I• eommen<"<"

m•nt d• • -in 

Un cléliciellll coin pour bien dîner et aouper 

Plcf'IDILLY T A V E R N E • R E B T A o a A N 'I 
l!~ ...... ..,1 • ~,.,,.,~ .•. rh,.,_.. 1,...,..,. (""''""" • ..,. 

HOTEL DE LA SAPINŒRE A SART·LFZ.SPA 

t50 m d'altlt.. CUre d '&Jr Idéale crand parc Ou••rt toute 

anr - Pension oon!ortabte 50 tr. - TeQlll&. - G>uaae. 

Suite au précédent 

c o·auttt part, pouvez.vOUJ c:rotre que nou. puissions 
a;mer ~ qUI tnanquont à leun obhptlaoa en.... :..ur 
propre pe,ys? Nous IOIJUnea ~omment pe,~ ot &'fODa 

<es ma.ln.a proprN. Comment pourrton&-nou. o.volr qu"lqu• 
estime, voire quelque OOll81dératton, pour des traitre. d'au
tres pa) s. même a'Us servaient nos lnt~r+ta ? 

• Et pu:s, queCe M œr..e l~e que ko Holltlldu n'ai· 
merat~ paa la France nl la lt.ocue r~ 1 Allona -

on le aalt bten à Bruxell"" - nous sommes au mieux '""° 
le gouvernement !ranç.W, nou.a avo1U peUWtze plus de c:r6-
dlt auprèe de lw que ,.ou.a au11ea Belgea .. 

• E~ quant l la laocUe !rançalee : on ap;>rend oftlc~ 
nent plus de trançaja dailJ noe éco:.a que dal'la 1 .. 6éo:.S 
de la Be!glque d'•XJ>tt$SlOn tlamande Noua achetooa plus 
d• lournaux. plllll de livres françat.s que IM Flamands 1 

• F:nlln. nous n'aimons paa ce quJ n·M ~ tout • tait 

1 dl p~lmo car.dlo •. cela ae dit chez nouo c die r.lCh htert 
~eôbmeud •· c·est.4-<lltt. qui a tte dlkute Sans aucur,._ 

ment JUitt SI pou que oe !Ott. n1 mêm• avoir - ou exprl· 
mn - une opinion quelconque, en bien ou en mal, nous 
voulana que OetlX que l'on noua envole llOl•nt comme ta 
lemme Je cc.ar Alors. Me.<a.cur• les Bell;es, gardez votre 

Van C:i u~·elaer; - qu'il $0!\ blanc, p!us b!anc. tout à fait 

bl•~ ou (r1,s. ou b'eu. O'.J ne"' b:-olore ou meme tr!oo:.ort • 

Un Salon d'aéronautique 

Ea "'"' 1937 s·ouHira a Bzu:uL '°"· Palais du ~ntenalre, 

le I•r Salon Intem&l1onal de l'Ammautlque en Bel11·11•. 
QU! doit pennettr< d'appreetPr les ettoru techniques latta 

tant fn Belr!que qu'à l'étnnger dans le domaine de l"av!a.

tion. 
A l'o<ns!on du Salon. se dtroultra à l'atrodrome d'E\·eu 

'" 6 Juin. UJJ cn.nd concours lntema1lonal d"auolJll•co 
aént'flne. 

Huysmans et Van Cauwelaert 

Il<'<· ""OUP o.<· llbl:taW< ""' r,,.... "" p1 ... 1neot de ce qce 
le cart"I qw de~nt le pouvoir t !'Hotel de Ville sott, u 
!al!, aux seul"" matoa des soetallates · les grèves d'Anvers 

eL la carence de la police commun&Je d•ll8 la proucuon de 
la libtr~ du travaU •n sont !a preu,·•. 

On accu. ... du c6U: ut>eral - f\1demment """ du cO:.t de 
certntrm mandaullre.3 hbéraux quJ rempll.ssrnt qutlc11C'I 

mnnd~to bien payes " l'H6t<>I d~ Ville - le t>llll'iTll""trO 

Huysman., de Jl<>U\"rrnt'r tyrt.nruquement. &«ctalremenl et 
:nêm<- cyolqu~ d'abord pour sa:isl&U'< aa oou d.,. poo

volr personne:, mmite p<».u plalre - ou tout au moins ne 

pao d~la>re - à - électeurs. On soubiJ1t que Hu)'SIIlJLll!. 
apre> avoir ét~ IOnrtemps l'al60Cié de VaJJ Cauwel•ert. 
avotr 8\'!'C IW réalisé la ce,;s1on A la ville d'Amera des icr

ratm du :o/Ol'd et de la rive pu«>~ et sen ~trt \'&Ote com· 

me d'llne chose txtra<ln!ma:remen~ fa1orablt a la 
n"llt's1~ pna en ce moment l licher >On ex....ociô et d'a!· 

tri.bu~ r le maraj,,ll\e des fmancra de la vt!le à cet.t.E' op4:rs-

t!on c ml\.lencontrt·u.~ 1 

On prt\·oit q'1e Huyi;mans iACll<ralt •H'c ta même tran· 
qU!:U1~ d"&me ...,. all!(ls actu .. i. Les man11&nces Clet oocla

.:s-:~ u.nH·.rso:s pc>u.r 1 a.mtf':ntf'nt du c Pren:e Popular • c 

<es >ttlt1tdes de la !ll!e du boU'i011'$tro. en ce moment à 
~1adrtd. lnqu1ét~'11t 1'l1\gl.Jlit-r~·m~nr ctrtal"4 grouoemtnts 

l~rau• 
Le bni.t court Que 1 A.»ucl3Uon lit>erale M'r&lt prôMa!M

m•nt saisie d u,,. pru;KIS!Uon de rtlr&lt du grwpem<DI des 

Llbérau.-un:.s •t de né(oci•tlooa a•ec rtttaw ·~•n!I 
catholiques. On 50u1111ne notamment que .t, A Anvers kl 
libéraux &\·aient lranchem•nt men~ IA lutt• contre lea 
c co:.IUS!ons polltko-!Joa.nclôr• >. oootu la t:amaod1saùo:t 

.. ........ --....... -•- '• •"~-·'·-- f""O'"'!Uê:" conrre lei 



10Cla~ ttont--llOJ)Ulaw, a-u. aval~t na...,lfell'-' ~ "°" 
lonté de '" pu IOUCher aux kolta eatbollques, ni à 
l'tosllae. Us au~nt pu ciom11ttt 1111 d• lt!rlewi Ill~ ~:ttt.o. 
r&WI e; &Ura!-.Ot pu d~Joutt la c&lllpacn<' rttla~. E: l'on 
ajoure qu'il n'est PM l!llCO?e trop :&rd PoW' adop:er TiaOU· 
-nt ett~e atlltucle ~ Nettoyages 

Le MrTlce de ae•torl.Je de la 8. A.. c La 0.,6nle •. ruo 
de Lo:rum, 27, l Bl"Wt•llea. ""11.1 otrre d'eri:~ Jollnlel· 
ltment ""' buttaux ou autns locaux dana un état de pro. 
~té parfaite • La OhitnJ.o • auppl1me 1ouuouc11 n ra11 
~r une ~r1~ tcoriomle. - [)eoyla rratu11.. 
~l~oo .. Bru:œUea 1140.U; Anvers :131«; ~e 2U58 

Et le fTanc belge? 

Au mWeu du tourb~lon dra dev!At'4. pendant Cl'S der· 
cur .. oemalnes, le !Mlnc belge nt l't'at<! calme. 

Et i>OUJ"l4llt. dra eoprna chagTtna ae p~cu~lll déjà de 
la prochain• dèvRIWll.lon de notre monnaie tl rel.lrent leurs 
avotn d"' banques pour a<"quérlr du changt étranger. 

Nous ne Jourron~ Pl'-' aux propll~~. en préjugoant te 
IOrt du lrnnc. Mula nou.• devons oon•tnter sa rormeté et 
admettre qu·u a une roui• dr ral!IOna paur reater stable 
Les repercuss1on• de la dlmtnu: Ion do valeur du franc Iran. 
çais, du lranc IUJ.SllC, du nortn, de tant d 'autres mon. 
na!,.. ne se feront .. ntlr quo P~CMlvl'll\ent et ce n'est 
que daru quelqu• tem113 qu'on POu.rra nn rendre bien 
compte. 

o·au1eun, • l'•llanrment 1 est-li seulement terminé paur 
CC$ ditrèn:ntes monn&l<-9? li eot peimlJ d'en doutrr Lf> 
franc rrança.ls, en parttcuher, pa11rratt bien avolr ~nor. 
mément de peine à .., m&lnW>nlr au rourt arlu•I d'u.n pet; 
moma quo HO Tout dépendra naturellem•·nt. •n premier 
!Jeu, de la poUIJque du aou•~rncmrnt de Parts. SI elle 
coounue dans la vole oû elle ut engagk, le franc fran. 
ça.. ne s·en trou• era l>'L' prec!S(oment oon..olld~ et 111 de. 
nit cllolr de nouv""u. cria commrnccralt probablement a 
deverur fort ennuyeux pour le nbtre, de Iran< 

~.sta.u't.Clf\t ~.sbtid 
So • i hra to.... ). .Urt 
70. n:e de Namur. Ttl. 12Uta 

Une plainte en escroquerie 

L< • 111< q on Pu!ssc dU'c, d• ""lte plainte d/1>0l•·c paz 
la Fedératlon dr~ ContnbuablC> de F'ranr,. contre M Blum 
et M A .u-10:, c ~t qu el.e n't'Sl pas banale. 

POUR VOTRE LUNEITERIE 

CHEZ 

LES PLUS 

FRITZ 
B.\S PRIX 

BRUXELLES 
!9. rue Sl-'ll<b•I 

<entre rue Neun• et Bd Ad. Mu) 

FRITZ TOURNAI 
6. rue Royale. 6 

FRITZ 5~ru~t:tn':1cu~clJ~ 
A Cortemark 

Au mols d 'octobre 1918, les 10' 8• et 18• rériment.s de IJ• 
gne, appuyes par le 4' d'Artlllerle, enlevaient d'assaut Cor. 
tcmarck au pl'!x de pertes MoCZ ele\'tea. 

Les, SW'Vlvant.s de ecs urutes ont rait &JlP06Cr dana la 
localJt.é une plaque de bronze commémo!'Qnt c•t "énrment 
et évoquant la mémoire de leurs mom. L1nauf1Urnlloo a eu 
lieu dimanche. et les anciens ont etê adJnirublement. reçu.,, 
La localité était cou"""'"' d'in.scnptlon.s 1 Wrg met mtlJ. 
tan=e ! • 1 Weg met Fra terne lien! • • Beljrit' taJXJtl •. et.c. 

Si le bourizn••t.re tut partait, on ne peut donc m dire 
autAnt de S<'S administré3. n y eut au p:usage du cortl'ae. 
dt4 llu0es. des Siffle:.. Rares ~talent les ID&lsor.a pavOlltœ, 
la p!Upart araient fermé pari.,. et tolet&. O.-. cabarel.lera 
rrfu.s•ll•nt oe servir les !ran.<.qullJon& ~nt les lrucrtp. 
uon.s du munonal avalent t~ rêdlg(-ea exclUSlament en 
Oamanct, C'est dans ce·te lang-Je que f'Uttm prononob 1<8 
pnnc1paux dlscours. 

Ma1.s le mot d'c.rctre de sabottr la cuémon!e &\'ait ~t6 
donn<' par !es na::.ionallit<s !lamands et U lut IU1T1 par de 
nombreux babitant.s. n fallut d'alllM1111 chargt'l' la Cmdar· 
mene de •·tiller sur la plaque ei nous ne sommœ p:i.s très 
cortatn.s qu·ene soit. à lllture actuc.:;e en bon <'taL 

c·ewt paralt.-11. taire utstl!:,, à la Plandtt que dé\oquer 
le combat de Con~marx et la mbnoire de ceux qui 1om. 
btren1 pour la U~ra·ion d<J cette localJtè. 

El.He bien avtc les mêmes natlonal.stŒ-Cl3m•nda q'JO 
M Oogt-elle a tait alliance • Jl<ll;r réconciUer ~rlnlU\'mlrnt 
les Wallon.< et les Flamands? •· 

Q;ie n·a-t-U è!e voir dilnanohe, ce qu1 ac P=IL à ~ 
mark• Le chrl du aou\'rmemc:nt t 1~ mlnlstrc- dt.a Ftnanct".S 

ac<:~ d'<..croquene ~t de prOflllll'aLlon d'tnlonn&t:ons men. 
l!ODJotC$, 'oùà qui ne s cta,l Jsma11 ni Le sort dt ce11o 
plamte tst. ~Jnœ, b1en q-.i cJlr (·maue- d'une a.uoc1atJon 
dP plus de .su. ct'nt mtlJrt rnrmbn:.s Il r-st <'f'Pfndant tmpos 
11b:e de ne pas 18 trou\t'f' fO!ld~· car le aouvernemmt, 
ayant m3Cnt If' mJU.nllen du rr~nc t:n tf-t1· dt !.On pro. 
aramme, n'en noroc1• p;1& moln" la dt'\'aluauon avtc l'An· 
Ilet.erre et le.s l;lat,.s...Unl!§ dès 8011 UC'\'('S.\IQn au pouvoir -
c 'C>t M. Blum lul-mém11 qui I'• déçJUJ·t\ trt1 ot11clellemen1 
- et, ~ltnuJtant>mNlt JI lança un~ tnn&SIOn dt' boru. 
de Trésor à granJ battaa<" qui draluA )U"'l\l'au dernJer 
D:tornrnt la bonne' gRlette du roSo ftu.nçata au en crnt 
rota ~rc d•• 1 pas de d~1·aJuallon1 1 

VOTRE HOTEL 
7, rue de !'Echelle, PARIS av. do l'Op6ra 
CONDITIONS SPECIALES AUX CLIENTS BELGES 
K CURTET van der MEERSCHEN, Adm. Dir. 

Et ce mémo gou•ernemon1 Blum, contre qui ~' pln1Dte 
en QUtst100 restf'ra sans atUtc .. va P<>UrSUlvre tt taxer etux 
qui ont réalisé d•.s bl'ntflcCll autoor dr la dhaluatlon, alor• 
qu·u oat. !Ill, Io premltr •t pn1mpru do c~ bëldlelall'ts 

Notre doyen 

Les abonnf'mrnh au~ jolJrt>.1u, tt pubUcatlon11 brtit~ 
ln.or~ et &nfbb sool ,...çus à l'AGE:-ICE DECHE:\:\'!:, 
U, rue du hn1J, Bnu:eU-. 

C" '· M. Lucien Sol\'ay, alnsl que nous l'avons rappcJ& 
dans notre numero de la semaine dernl~re. qui, ayant 
au.ein, SC'S quaire-Yingt-cmq ans, est ctue!lement le doren 
des Journa1's:es belges, et quel doyen : alerte, ponctuel, e JJlcelant ... 

TJ 7 a un autre doyen, dont nous tenons à aouli.&ncr 
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INIASIHI 
Tout automoblllsle l!OUCteu.' d• po !der une voiture ~e 

1ante et personnelle acbete une :-;Asll à un pru: exception
n el - Agence générale, 160, chaU"-'"C d'Ixelles, à Bru.~clles 

l'acUvl~ lnla&sable, Io. Jeun~-e tt la verve. C'est M. FUl
i;ence Masson. qUl est entr6 dano sa quatre-vtngt-trol51eme 
!Wl.~-

D est, lui, le doyen des Joumallstes non·profess!onn'!ls 
La coUal~rat!on de chaque Jour de M. f'lltrence Ma.ssm> 

t. la • ?rO' ·nce • dt Mom. notammtnl. flllt merveille. ~ 
an.:cles poliUques font au•orlt~ El. a'U a'o.clt de l'économie. 
de lt. Uttératutt ou des e..-u. M ~ce M:i=n •ouche à 
toua ca dOmalnea anc une #pie compétence. A,Jout.on.> 
qu'il donne, en outre, comme Il le fit au c So.r •. pe:lt.lant 
lcnpmpa, un lmportan~ ar'Jcle cbaque qUinZ3ine à. la 
c l'lan<'l'f' Ubérale •· 

• Ad rr.t>ltA>S annos 1 • 

RAFFTh"ERIE TIRLL"O'\;TOISF: - TIBLE.'10!1."r 
Exlrn Je 111cre .clt<ranré en boite.. do 1 kilo. 

'1< The house for the nice people » 
Au callaret c Mac •· , et O. Qtt;>.J d 5 Tonneliers, à Gand. 

Ira vra1a conna!sseura se délectent au Cluunpasne Henriot 

Réforme ..• adminiatrative 

La ré!or.ne a4mlnlstrathe n't$1. p:ia ~ qu'un vain peu
p lf' pense. El!<.1 n est ni wie rom1'4'e .. 1.roo:.ypée de dtclà· 
ration mJrus~nel!e, ni un tpounwUUI à l'usage excluSJ.f 
des sec:tttalres l{énérailX qui ont do!incnté au.~ ) eux de 
IN.r IDlllÙ>tre. celui-<! J.gnon'.Uril le Urrs du quan de ce 
que ~-là sawnt pror=ionncllcmcnt c rst l1Il<l vmu>
,,. r•.illté adap!A!e à toutt'll les coptlngt-~cs d'un départe
ment, nen d humain ce lul \.'St. < trtuii.:er Elle s·ei.eod à 
tous les mlrustéres, sana dl5tlnrt1on. Et al des wc1dent.s 
actuel.a Inclinent à croire QU<• l'A"1'1cullure est :\ la tête 
de ce grand mouvement de rc110\'ntton tntcme. qut poUC· 
rait pro\·oquer a plus ou u1011u urèvtt ethtance de pr(r 
ton& remous dans l'mlouraa• de ~t. Ac.tulle Oelattre, la 
vér1tA! nou.:; force de dl.le que 1:1 Oé!cnae Na~1onale a déjà 
f ait son devoir. Sans bru1', aans petarad:mte publJClt<" 

Le geoml OenJs est un homme méUlod!que. Qw peut 
!,. plu.s pet:t le motr.s. ses~ U d t. •t 1010 de • ou!oir de
boulonntr le.. hauts coU:.borateurs de :son adminll':rauon 
centrale. Il s = tngéruè nu C':>ntralre à a!ferm:r tror siège 
Ma:s cette affaire de Cabinet n'alla point sar.s quelq"es 
proteStaUoru.. JU!.Qu Cil 1 au de l{ttcr llllG en eflet. le per
aonnel de:, aunlstrc-s de la 11\1 rre depuis le commis su.• 
ecmure_s iusq1faux duectcura gêntraux. usait de locau.• 
cc.mmuns pour rendre à la nat.W'(l le t.nbut quot:dlen qui IUl 
eat dil Tous sur le mt'me pied, s11 t'•t IJ(·rml: le qualifier 
ainsi cetlè sorte de bottine de fnltn<:c !'l'nversèe! Cela ne 
pou\'a1t durer. 

Chacun chez soi! 

Sen>ible au.~ reo.se'.gneDlmt.s do L'\ wtullg~ qui lui 
apprirent un beau Jour qu Il 'I amlt "°" d-'!lroportlon 
flacrante entre le no::>bre <k'a USlllC1'S do grade supér.eur 
et l'armee des autres - cc qui Ctatl de nature, :iux heu· 
res d'&!Ouence. à pro;·oqucr d.. emboul.ei'tagcs •t de.s 

as:laUI.& de poU~ ~Jlldk'.ab!n à. la dllclplU>t - le 
l'U<X=cut de :01. Oc\'~~ dkréta que lea dWJC croupee 
d'ln~ j0u1.ra1ent désormal.s de locaux pl"l)?ru, o1 
l on OS<' dlr~ : les uns réstrvts aux d•~l!'Ura géntraux. 
dlrectcun el 110U$-dln!CUun,; 1"'5 autrM destlnéa au menu 
fr.:t.n. Mala 1..-s cl..- super1eutt.s dudit menu rreun 
n ·out J>8" gouté boaucoup cetlè illustration de la ~m· 
tion dt-~ pouw1lD. 

Lea chcfa et IOW>-che!s de bureaux sont tréa mkonten14 
na n'aiment pu du tout cette variation admlnlst.ratlve 
$Ul' lea éd1c11lte c ror off1cera onJ.y • dea t.rancMea br1· 
tann.qucs J)fDdant la guerre. Or, l'oo Vit l'autre Jour un 
• prtvatè t de ~Ier ordtt occupé du matin au tolr : 
deux bott.lnea a..tkrJtts à l'onlon.ti&nce d~lent dl.s· 
crttement de d(l!30US la porte. Quel ttait donc ce hau~ 
ronctl<>onalre t. ce point dérangé et qU! entravait la dr· 
CD13UonT Q-Jand tnf'11 on se c!éclda à for\!tr les hruit.. 
pour lut poru-r 1<COUn. on dèeouvnt une paire de l!OUIJma 
qu'une main ,·~eresse ava:t d~ IA." 

Au bord des lhTes, :.i 
chanson 1 A la Us!ère des 
PAPIERS PEINTS, l~ meil
lè'UT&. chtrchez la célebre 
marquo: 

Un gala grippé 

U.P1 
Le gala qu ava!ent orgarusé la secUon bruxellolae de 

1'A.S$0ClaU011 de la Prœse et l'Union de la Pres..-. Thtà· 
trale el&lt usurtment l'une des fétes les pl11$ réussies que 
p<.U\lllt noua ~ntt cet'e a:uson. POUr en"'ndre ~Dlllmlllo 
Glgll. - le s«0nd caruso ou le premer Gilh -. Bruxelle; 
avait mobll!Joi de haut en ba.s. L 'lmmenae v&Jaeau de la 
salle de mUSIQUe d'orchestre du Palals des &.aUJ<·Art.& 
éta.lt comble, par la .seule locac~n et l'on prmo)'&lt que lea 
nwnl-1'06 vendus aux (Ulfhct.s a!Went rontmlndl'e les 
organ!.sa~ura Il placer qutlqoe:. centaines d aud.ileurs aur 
la sccne L~btanco ti.alt ebtow.ssante : la Cour •• e Qou. 
vemement, la d1plom•Hie, le mt.nde. tout avait donné à 
!On<1. 

On allait connaitre une grande soirée, à laquelle l'extra· 
ordinaire v<>lx de t.cnor de G1gli assurait un triomphe .. 

HUITRES Caviar • Homard• 

Foie gras 
TELEPHONE 12 41 23 

CHYSELS·VAN DAMME, 47, rue de la Fourche 

... Gigli était là ... 

Q. ·11 t ait anr.t'. bltn en !orme. le JC-J<L soir, Le publie 
l'a•-ait \'U paiaquc les .toum.aux avalent pul>lié '°" ;iortralt., 
cn:.ouré de HoUSl:IW< el de Oupwrreux, présid•nt.a des dtU~ 
as30ci&tlon> <ori;&rusatrlCC". 0 etalt \'OOU tout Clroll de 
FranclorL. ou U m DH dc,.nne un recJtaJ et avait. pas&é trnn· 
QUUlemrnt 1.1 Journ~ tl\'ec d<'> lllll1S, dans ce Bruxelles. 
Inconnu pour 1u1, c:ir li ne s·y cta1t Jamais arret.t. 

A ctnq heure&, rentrant d'une txeve ntmrnt.> 11dté lui 
vint d'aller au cmrma. A peine s·y trouvaiL-11 de cinq mlnu.. 
tes qu1l &e amm 11~vreux et rentra, en hàte, a l!On hOttl. 
Une deml-h..u.re plus tard. le tbcrmomctre dtp;lllMlt les 
39', la toW< br1s:11t aa VOU< et le médecin IUI 1nterdla1t oe 
se 101cr 

11 Le Manoir 
pwsk'n, u Coq-t ,.Mrr. ou•-ert toute l'anntt, acœpte les 
adultes à partir du 1•~ octotr.e. Cllre manne. repos ld61. 
s#Jour aifêable et con!'ortable. - Rég\me s:ir delIWlde. 

Pn.~ epéclal pour •oet0<-end et .M!Jour prolollj;6. 
Tél~pbone eoq.sur-.Mer l~. 
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•.. mais Gigli ne c~plu.!. 

Il ne chanttta..:: pas, ce 50lr là' Ainsi en an..: voula le 
c1Jeu malin de la enppc La rad o r oér A 1.r01.1 r<prt· 
acs aonc::ça la rmi.ae .J eo Et ma rt! c "'° & p&rt:r 
cl<! a h. 30 PL d Re W< .Uta, y rut taule la 
agc;:ir.. de pollet', le ng de la ru Rnen eln am!l&le!:t 
les auto& QUl •n<ombra • ant~ E\ clans le hall. les 
!er<e::':S ae bcurtalen: ~ u aH be bcu:o=mm: POUr-
rae d'un bulleun 1::C aanl<!, QUI les força t a reb~
cllemm, an. trop redUaner p-.ouqu.. peno:: e n tta!t en 
faute. 

Le ~lb!<! de 1.t n'~naUon 11 ILT.l"S. r~kes n•uv .. el 
•·0«a~ Ue'u~per, c;. r4 Cou.rbeo., 't·<•Wes-:.U.nn 1 31.h..71. 

La province était venue .•. 

n ;ait 'cnu du monde de ~nout, d'O Len~e d' L!ége, 
de \'er>1cr&. li en •1.a1 vc " cl Al ' ra. Mai. ceta-<:1 
a•aleot été na IL&S(z m;J r.n point par u•dH nutr de 
Salnt.-Ollr!Stopbe pat.ton d aL =>inob utc leur De S.,10 
a\'alt Hflie, non lom de \'u•?rd et c't t 111ablt en lam
beaux. égra•tgn~ CL balle JX QU Ill RrM1<rt11L UU l'alals du 
Beaux-Arts \'etll 9 h 30 

- c Nous l tii en ro tou1 de m c! • s'ècrl~rrnl·lls 
Joyeusement au d oorqu1 

- v concert rst romts c. al c • maladr 
Le.. l!cJ(l~s ne t rent Pal trop i;r:ae 1rt 1e surtout en ap. 

pnmao~ qu Oti:l. chat t ra u ur"' Jour, 
« On rc\· tndrn Et n n dm ou le concert» 

La plupart t.I aucll ir foot- c ont 1 lt comme eux 
L'5 reoibours m r.1.i d ..é illlfl!llll&. 

PIANOS N u11 ,t d c.c: on - Local.on 
Ac rds. T i:h ne li 17 10 
O FAUCHll..LE 30 rue Lebeau. 

L'exposition Rubens à Paris 

On avait tout d'abord annoneé qu·ellc aurait Itou au Ml). 
src du Loune, où de• salll'S spfo.Jalcs luJ scratont rés<•,.. 
•ée• On tait "1Votr matnton:rnt QUt• cette EXf'°"ltlon "" 
uendra au .Jardm d<• T·ule11 , dru:s le 1 l<'11 •Met exllJu 
de l"Orango:1e. C Est que fatl ...-marquer • AUX Eoout<.,. a, 
plusteurs coJJ<-cttonneurs unport.ln16 de 1 l:tranger sur quJ 
ron avait compte et qui &Vll1 • proCll.'l de prêttr loura 
Rubfns VIennl'nt de se rec. er. A ca .&Se d nou\ c:JC3 &OU
vent ttndanr1~u~ et tns;:U"éc par la concurrence de la 
pret; lnlernatlonaJe, ~u1 nopre ~ ent Pari. comme étant 
a la •eiJe 6lnon d'une révolution, tout au molna de troublta 
et emeutes. 

Peut-i!'re c collec .;onn avalent-li. 11ppru qu'un de 
ltun contr~:ts pa.-is.cos. n n d momdrt'a, \'l'nalt de 
mettre tou e sa collec1 on "' du Rytum ~ 
d Amster<!:.m. Cet a mp x ~::i e n'est 
lalt precJStment pour m 1 "' t!:.rang rs de 
g,..e:irs dan à "' s 

M=ltru .-.· ..n S3DS hl'slltt 
<1 ans P!'l'ndre ;a p 
• Pa.."is p!us.teurs ce:ita,., d 
1 <n, c est-.'1-<!irc des :r urs ' 

Le Chapelier MIGGERODE 

rea>nunande son Cha~ u. BRUMMELS. '15 fi'. !tutl'e j)Jr, 
JS8. rue lf.tatf'. Brux._ U~. - të. l'arc ~alion.al, Anr« n-

HO i ll. Oll f\I \ \ 1 l " a. rut" Atlot• 1 l'laN" \nncnirno 
ùo coW'iiilolr-. C"haut nrnl1al l'rl\ mudir-r l> l~tf't r 11 .. ~.OG 

Organisateurs 

th A r d'uno 
"' !gré tout 

ppren.:z les LUillS V1mtes l l'Ecole Berlitz 
li. p .-u Sal1rt·O•d1rl1 

Le " Goûter » pour 2 francs 

E!n lalsam vœ tmpJ tes è 1-.."1. n• tnanQllcz pas d~ d'
~tr sur •~ OK-ce poor 2 IM.n~ • go ter rht è la j • Ooqulll~ Cha~.!illy • du • FhuJ Err•on • 3 couques rha~ 

pli!!! :Jnl' =sec! c::i!él. 6t. ch. dXL. <Pte C:e ;-1"'1ur).. 
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POURQUOI PAS ? 

La Semaine de la Beauté 
au Palais des Beaux-Arts 
L'E~1>0s:lion c Arta. Bcaut~ PRrure » placet? sous le 

hnut patronage de M. Laroche, tunbM!!<'ldeur de France, 
d' Son E.~cenence l'ambu'!Slldtur d lralle. de M. Va.n tsa
cker. :nuustre des Allal!'<• Econom1QUe5. etc .. a attlr~. au 
Paca:_, de.> Beaux-Arta, iJ<·nd:mt toute la semaine un J;JU· 
bJ ·c Sf'~f!'Ct. 

Le CODU'.é organuatnir bel11• l'>IM. P. Tournay. prèSldent. 
O . Oanthm• p:t·mltr vt«.,.prftlld.,1t et Van de Call&;e 
on. grandemt'llt colbbonl pour assurer la retlsslte de ce~ 
;>r=i~re v;pœlttc.n. m:>IS Io •~rltablt m•tteur en s«ne est 
!-t O. D-anthlne. c!eJt. connu JlCll' l'Ofi&ntS.it!on de 
J'Ommegang. du c COrt~e hlsl<>nque •· lors des !~ 
du c,r.1en=e de la lklllQUe et dt nombreuses manifes
lat n> arttsUqu.-s t't !ollclonquN. 

Cet.te dc:monstmUon pounult un double but : Faire ,-,.. 
loir 1 effort de. artistes rt dl'jl s.~vanl.$ a!m de contribuer 
a l'êltga11ce et Il la benuté de la lemme dans son Inté
rieur. son « rhPz elle ,, en comb1nftnt l'harmonie des llpies 
et h Ticbesse des tonalltC'3. Mn.s ntillger le bibelot et la 
fantalSie. et, rn outre. d• 110t1Ug11cr les etapea du progrb, 
les val1at1ana de la mode •·t l•:s t•nd1LI1cea. 

C est aJ~ temmtl a donnt•r leur verdtct bienveillant., 
elln de rrndre ptnocl1q11c e<:tlt dtmOIUtratton qui ae ter='"'· le samedi 17, par le c Bal de la Beautt t, avec 
d'°'tribU!!Qn de p.lrfUmS et dC neurs. 

Le comité orgamsa•eur dana une P""-.tt eenmuser a 
dkltlé que la rrc tes d• cet~ IOlrée seraiellt atutbu<'es 
aux familles drs v c• lmts do la cataatroPbe l?lllllère de J .a 
Bou' ne. 

Au coun de la 'l•ltc d'OU'O'trtude M. Van Zeeland, 
1 ambe.saadeur de France et Mme Laroche ont loniUe
r:>ent parle nec M. O. Pcrdlk\s des tabac.5 de ~oine 
t't de 'I'Jl'tjllle qui aromatl!rnt les cigarettes labnqueœ 
c sns son ma&3.lllll 38·41 n:e d'Artnberg. 

<1 Nos vieux maîtres .. . >> 

Mals s~ plu• brll• \'lctoirc, On11otcl la remporta à rocca
aiOn <le J'expœ>tton de • ll<>ll vieux maitres •. C 'l!talt un 
peu unf' gagturP Q\JC' cei..te e:xpos1Uon qw nécessttait des 
trais d'11< ura.nces con&dfmblœ ~t d<>nt nous l>OU\'<>DS bien 
a•oucr nwntma t que notre modeste a..'-'Oclat1on de Jour
ual!o:<-s ne pcsséda~ pu le preuuer "°"' Et comme sé\1.5--.alt 
ceJà l'Untvew-Ue pannde, no11.s ne pOU\'lODS guère compt~r 
s:ll' 1 z.è, de .W.re gouvrmrmmt. nttent.1 à Sfcrrer les cor. 
c ns d l!l bôUrse natJcn le 

- Q ~? rcponda mt de Gotxtn e\ ~1. qui 
aYa. < c t'me?'C lltll, au H~-...1. P"J' notre sec:lon d'A1; 
Ancien. Ali ns toUjo\lrS dt 1'11vant et l'on vemL bien. 

Or. a cet e tpoqut I• quai d Orsa) a\'alt pour bol<! le 
tubtil hl Ptrrrc La•'&I, un Au1 c111nat nuus qUI lait men· 
t!r 1·• reproche de IAnrcrtl ii;tn~ralt-mrnt a.dresse a la race 
an'tT.'le. En outre, M. Pierre La•al ouachatt 1·unportance 
- qu'elle ml :lte - à l'amlt.é !rnncc>-l><lge et estimait que, 
mir.iStre des Aftol•c• rtran~t res, Il ne del'ntt Jamais p<"rdre 
HOP ocras10:1 d t·n rl l l'l rr l•'S lh·n·-"' Mis au courant dC$ 
dll"cultl'o pt<cunlll ,fl'S que rt"neonlNllt l'orgMùsatlon de 
J IO!:!'°"ltlon • De von t'.yclt à Br.,11g_brl •. M. P1err• Laval 
eut lo bcAu g l, <t l011~ à !ait >pôllWllC SllnS bargu1gt1er, 
il :nn.nça la 10mmo nrc('.smure. Qu"l.) f'\:llt cté bien in.sptrt
~; sw·cbc!s de 1 oranger le encaw~"'nl des ~tte• 
!nespl;réeS qUl penn; rent de rembourser unmédla~ment 
~4 Plerre l a\'&I 

Mal.s q el tri mphr moml pour 1 an namand. :o>ous tn 
sonun.,,;. pour une gt11nd• part, rt'<l<''flbl"" aux am'° de 
0 t: Ot"l'g tl 

L'élite bruxelloise 
se d<>nn• l"f'ndn-vous &U restAlunu>t c LES PROVEN· 
ÇAUX 22·24 ru• Greny. - La plus fine cul&ine, 

L'histoire de la semaine 

Elle nous vient d'Allemagne. 
Le chel d'état-major dee 8 , A., nommé Lutrr, N ft.Jt 

conatrulre pour le moment une vUJo. dADa lea environs de 
.Bt'rlln. U. hablt&nt.. de l'eDdl'olt ~t que ca ll'tl· 
ment 'aut au moins 80.000 man.. et le 110lr, qUand 1 .. 
portta !IOl'lt l'Olltlleu5ement verTOWllo!es. Ils ae chuch~t 
lt l'occllle que le ~ blU~m n'$ po.a maun.b pour 
tout le monde, rt en partlculler p0ur Lutu 

Un dl.mar.che matln. celui<!. m paasant dtvant le chan. 
Uer dëen de sa '1lla. tombe en an et dennt .,,,. pan
"""" accroC"h~ lt la pallssade. Sur la pancar.e. une main 
cnllUllell~ a trace ces moc.s tn1Ames : • Luttt. ou a&-C.U 
uouve les 80.000 m&rl<.t' • 

Rage tuuur •t donnerwetter! D !once à la poile•, \•11 
ordonn• d'arraclwr sur le champ l'écnteau. pua d'a!llchPT 
•ur t.ou.- les m11n de Io. commune, un avili d~n& IPqu•I 
11 prom•t à celui qui déooncera 1• coul)4lble. une récOm· 
pense de 1.000 marks et &U coupable, une pelM d• 1.000 
Jours de ramp de concentration. 

On chrrrh•. on furète panout pendant deult Jours; on 
cuisine drs &lL•pl'Ct.& On ne décoU\Te nen du tout. 

Lc t:o1A1tme Jour au matin. Juste à l'endroit oO la pr~ 
mltrt p"ncan• ~ trouvait. s·en •ta.Lait un• nouvellt, .,.., 
ces mo!4: • Lur.ze. ou u-t.u tr00vé I"-• 81.000 marltl? • 

On l'fChtrcht tcuJOUTS le mau'<als plaJSant ... 

Pour P"$5tt une heu,... açéable, nen n• >Ul'f>I&~ 1'111• ime 
tt lm~able c Grorctt'Wme •· 11-13, r Antoln• Otliuaf'r~ 
Brix d1 1f' .,.., t<O<t IJL s)'1JlJl9th AllctQ 1ldémmura? 

De 22 heures à 5 heures du matin 
Le c:oml~ du c COit.on.Club • <a. L b. li ln!onne IN 

mtmbl'ttl que - locaux, dont l'ambiance ts( tt1 aarnble. 
eont rto11ve11A comme par le pe.S5é 26 .rue du P~1n. Bru· 
xelle.. tel. 11.18 25. - On y dan.se toute la nuit. 

Pour p0ser une première pierre .. . 
Pour !)0<'"1' la première pierre de la Mat•mll~ tn•Ncom· 

mun":' qui porptluera dans 1 arron<Usarment de Char~rol 
le doux nom de la Reme Astnd. deux Ellcell•ncra ,.,CAient 
d#T>1ngft.> dimanche matin_ M- Vanderve:de. Mml>tte ci. 
l ' ,Sentt Pub!Jciut f"t M. Mtr!o:. Mln:s~re des Travaux f>U.. 
blics •: de la Reaorpuon du Chilmaie. •: la compa,ne <'< 
1 un.- d t·lles. Mme Vander.-e:do k1d•mment. 

:-aturel:em<'nl, la prenuere p:errt !ut. comme d babltud•, 
pl\1".0t armbollque. D abord parce qu 1 y aura be:lucœp 
plua dt béton tt d" terraU!es qu'autre ch- dana ce "'"' e 
édllle< Enail:(', parce qu·11 y en a deJa t>eaueoup. :a tra
"'ux n'1')8n paa cMmt depuis Qu·a e:t donn~ le p:tmkr 
ooup de pioche. Mais S\, dt)a. de nombreu~ mura tt p.: ... 
tre.\ 110rttnt de ttrre. on ne les vit au~re, on n'tut sutre 
rocc1Ulon de Ir• voir. car pour taire honneur aux doux 
mm1Atrt·$, aans nul doute. on le.5 avait complètement re· 
<'OUVer1s de Lent ur.s du plus beau :ouge que aoull&Mlfnt 
tout de mt•mr soyons justes. au moins d•u• petits bouta 
d< n1bu11 tncotorc Et si la musique ne Joua paa la • Braboui. 
('Onnt • te. ~" ront.rnta crune i.nterpretauon de « Pi\.)'5 rift 
Ch •rl•rc' • r.conna:&-ons tout au.. ... loyalemont quelle e• 
J ua piu non plus !'lntemationale. 

S: tant eet quf: parell!t cer~mon!t d~' att, t>3r qut~-a 
c6·'4 tn1 '<'"b r- l. la po' •:.qut les Ml.ruStrtt ~ tD ch&"'CtU1tDt.. 

Les choesels au madère 
or. d~>!a!:on IOu$ le<i }'"1dis 90lr l parUr d• S heure& •• 
Restaurant NO\ada. 23. rue Neuve, lt BruJ:eUa 
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Taverne Romain 11, boulevvd An..,acb, J.tl. 1L02.09 

Si:.:> DlNEHS. à !r JUO tt à tr. 1100 serv1a de.na la salle 
do -·un t.r t~. lùcommande eoo butte\ trol.11. 

Santi publique 
L c:ttémorue ro:n~a soua la bbe et danl ~ troid 

Eli• deva.L d:.:c une bo:l!le heure et d~• One bonne 
hr~rc " c1rnue pcndanL laquet:e la cha:eur c!e l'élociuence 
mlnlstérlelle uo sutllL malheureu.><:rnenL pas à rèehautter 
l'a· mo.spnere Une ol une, l•.ll té:ea QUI a·étalenL dtcouvertea 
ae r.'Coltrtrent. Mals .te plec:l.s. e"". p:ena:ent racine. à 
molnA "" oe batUMcut la 6<!m~l:e.. Et lea loUllOttemenu 
~ mu!t lhl rent b.en!6t dans 1 audllolrt atoique tt ~bu· 
:nt Encore al 1 on &\'ait pu "" remanier d'un peL11 verre. 
M•.s, en prt.semo de M Vandenelde. peaa....voua 1 

_n pu1I. on ne &'attendait pag à ta lOrrenta d'tloquenoe I 
A\nal 10U1 l"~lde de la Santé Publ.!que. nombre de br&.-\ • ra., l"'l)nt rh!pi'i 7'l ~n rnwne. 

Organiser un diner est chose délicate 
P .a ,., - p <rfa.i mvita TOe amb d&aa lea a. 

IOOI ooav<:!ement e.ménr_ ' du Reat&urant de Landru 
23. r. de !"Ecuyer, où •out trouvern. outre le oon!ort. une 
onraru•. partnltc pour b<lnquct. dlncr do noces et d'altalrea 

La politique s'en mêla 
on appn:. de la bou(he meme do M. Vandervelde. que 

Io Mtn.str., ( ta.t de)à p.<a>e dana ce métne endroit. mal.! 
qu en ce tempa-1:1.. c'etalt â la té'.e d'Wle bande de gre~ 
te. 0:1 BJ>;:rlt é<:a!e.ment de la ml'm< .ource, que le même 
rnmlitre q><>IW&lt dC<blgneu.sement ous lea aazcasmea 
qu on a pu 1 re Il propos du nouveau mmistere que !"on a 
créé a son Intention. l\IOl.s, s< demaod<-t.-on, 111 lea dédal· 
gne à ce potnt, P"ll"l'Jol ac donn.-1-i: la peme d·7 repon. 
m-t? PoorquOl rnp)lelcr aussi que lonqu·u devint Mlnia::re 
de la Jast ce o • .ou gna qu en !ait de rapport.1 avec la 
J u.u1ec. 11 n nvn.t Jamlili eu Ju.squ alon que ceux d'un p ré
"enu av"" le Lrlbuoal ? Au r~lt. c"ttatt peu!Atre pour avoir 
l occaa:on de dlr• qu·m ce temi»-là ta cltae ouvrthe 
:c"ê"alt nen et qu'à prt.\Ult ellè est tout. Ce qui a>alt -· 
peu de rap;>ort avec I~ n.....,l'!Te pi"""' d'une Maternité 

Votre blanchisseur, Messieura 
Sa cnemise=.. u~ cc py Jam&4. aes caleçons 1 
c CALINOA&RT •. le B!anchJMaae 1 PARFAIT t . 
33. rue du l'Olno;on ·~1 1144 ~ Llvnu.son à domlclle. 

Les amis de nos amis ... 
• ~utrefols c o to • irrœ bonnet • de la réJ!on de 

Char.ero1 "t pa.s.e au text.sme avec arm..._. et b•allies. Le 
pnrnomene n e..t d'aU:eura pag telletMnt rare. U eat toute
lo r.>rcmen• poussé à un pareU dec:•. ca.r notre ntophyte 
& m en quclquo sorte UlStltué l'lrnPtMano de N. Uoo 
~c. Et qunnd oelul-cl 11<ont au Pay~ Noir. c en notn 
mana;er q~I • ottUpe d<-s déta:Js de l'orga:cisatlon. n a'en 
acqu1u"' d u1Jleurs parfa\t.;nwnt. 

::.. par!a;te!ll"11t meme qu 1\ I• auite d'Wl l'Kent meetlni 
r .ixts:e nombre d a»d11rura en:bousl.um"" par 11 parlai:. 
crt1cmnancc attrrnt au man&!!:"r: 1 Et ma:ntenant. quand noua amenca'Zorou.s Untel ? 1. 

Un\el, à d_re 1rli. ''"' une des lllustrallom du parti &Ocla. 
li.te qu il l't'Pti'SCmc brlllammen1 à la Chambre Mals, au 
P >~ de Chu roi e' not.immen: dans 1 VI.liage ou le m..,... 

ava eu 1 eu. on n çnore PM qu·u est X>u"ent lb6te 
<lu gros bo::n • QUI 1'1nVlte Il aes battuea. 

Et 1 on &011rl • a•w ml'ehonceté. de la dlver$llé de.s aml
tltl politiques do cet homme prudent qui n atte Il Joliment 
la chme raJ.t:4 et le chou IOda!J4~ 

Le nouveau CAFE-RESTAURANT 

LE SOUVERAIN 
PLACE ROGIE R • GARE DU NORD 1 
De plus en plus en vogue 

La mort de Félia Litvinne 
C"est à "":eu.il. cl.DA. une m•<I peD$lOD de famille où 

elle - trts $llllplcmcnt lea demléres anneee de sa vie 
QUe ;1ent de mounr Mme Llt\inne, la grande cantai.nc. 
wagntnenne qui rut une des mellleutts lllustrattODa de 
notre tbettre de la Monnaie. Et qui bnl1a non toeu!ement 
• Bayreuth et à Bruxellea, mals ausst à Paria. aux con. 
ceris Coloone ..,, &ar le& acenea de 1 Optrs. de !'Opera-()(). 
mtque et du théâtre de la Oalté )JlrlQUe. 

La voix de L•tvinne était d'Wle beauté. d'Wle putssan .. 
surprenanLea en m!me temps que riche de toutes lfll 
nua:c.,.,.. lotaJs cette cantatrice de la plus haute cluoe ee 
troun.lt attente d'un lonnldable embonpoint. ~lm-cl ell' 
brisé la C11T1cre de toute autre ~ que Utv1nne. D ll'e 
que les spectateurs ne a·eo apcrcc••&teot point sera.lt exa.. 
iére. Mala la stature convenal• Bdmlrablcment au '1rame 
wagnérien. E1. pll1!, Utvuir.e PQ&>tdrut une telle compréhen. 
Ion dea drames lynquea qu·eue 1nte:préta.lt iec. dOnt elle 
r~t • dégager et A mettre tD valeur les 1plendoura, 
les émois et le• déllcate!5l'esl 

Jamais nous ne connQmes une plus lmpreaalonnante Wal
lcytteJ 

Russe, Ut•·ume co!WICra le d~Un de sa vie à ~ 
lea Lnlortunea de sr.a oompatr.otcs rélugtés l Parts. 

0' LA MOS&L~ 

19.50 FAS. 
. otPOT. FORG'T • !IRuxHm. T,L.1S 22 38 

La visite au chasseu?" 
La Jeune 1 lt qui n a pas lrold ftUX yeux. mala pratique 

peu certaine spons elt11ants. rend ;·ts1te à un chasseur ami 
de sa ramJlle qui lui rait les honneurs de la mabon. Au 
aalon. u y .i des lropoeo C)négétlques d.. ma.sacres d• 
Cl'rts, dea tftes • b- dea • de broqu.'.rt.., des hures de 
sangllen.. de- C!Hen.•• n elepnanta et, sur un plat, dcwc Insolites ~11llc:. de golf 

La jeune !Ille n·a Jo.ml\ls vu de belles de aolt Elle lfll 
tllte d'un dolet rêveur et. surprise, Interroge IOll h{)te. 

- Qu'est-ce qce c'est q•1f' ça ? 
- Mala d" balles de i:olt. l'O)Onal lait le chasseur • 
Suit Jours plus tard, la Jeune lllle. accomplllfDée de ses 

parents. revient chez If' chasseur et trouve deux autrfll 
balles sur le plat du salon. 

- Ah ' dl~lle, mu·'""· \'OOS avn encore U.6 un aol! ... 

L'Hôtel dol Besace 

Nous a vona trouvé c..tte ensel~e au PlitlOn d'Une petite 
auberie couverte d'espnllel'$, à Crupet. dans l& provlnct 
de Namur. 

Elle ae detache en lettres bla.r:ches aur un food noir et 
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;H~~M~c~~uÎ CLICHES 
DE LA PRE SSE 
82a, rue d'Anderlecht, Bruxelles. Tél.: 12.60.90 
SOIN -- RAPIDITI. -- PONCTUALITE 

il doH être malatu df' res11tc1 8 ion r.nlilaae&.01.e oa1vete 
Po nehes et poves. • c-n• plar•, 
Tot.es te- 1(10. q J 111.rn\fnu!' aJ et.''*ur del mon~ 
Ont dang1 btn sov1n1 d11 onne,. one bnnnr ootée. 
8 1 \OS o vtDQf. n~ o~amtn b011"f" , .. ~ molrt. 
Ma.15 sl vœ ,.·ooa bO!re aula\J.es v~rres du cruuque, 
JI r" !Quet 
J ooeun Collot u pu Dia Ptllet dl Crupet 
W da•' r.p 1('0(1~ nm nt' Q è nnrttrl 

Bt l'on dira qu'U o'Y t. ~ d'11u1>er111A-pœtes dans ootrP 
Beli1Que! 

Automobilistes ! 
IJN oremltof't' tr11u1~ anlvf"nt C'Nf If' mommt de fattt 

ttmP18<"et' vo:s ria<~ onsrea - 62·M rut \b sut 
Glaces OrdUJ"-l~ 1:1 de 6 ·ru rit~ Ki:mp11u.:l'mt:nt. 1mmed1a t 

M. V an Zeeland à Soignief 

Au 1endeiruun Clt v • a l:!OIJ;nlet oo li avait tn•"CU"' 
ont- P'8Ce' publlQl.Ot • ta1.urllr on a aor nr .t011 aom nnttf' 
Prem1ei mtn~t re awan du a ailler :ai..c.cant d unr mflalmaia 
tJoo mtesunale 

Vow:1 •P quatra.m qUl drC'ul c13ru lt Pl.)"I son~f'D et l'.t 
a pour .. uteur un • nt naUJ • dt' Br.un"'"lt" l.:umte vtllr 
~1S111e el un oeu nvalo do Soum Ml •e 101ew. PuJOn • 
LK d.cma d ~ugn• '°"' d mtme n f1nt m oranm1n 
POu m couo Q V1u1 Z.ttland PJ'\'I lf"ur d1rr M11c1lnu Id chance 
l~ u ont ratt m1ndC1 r1 on1rr t.Ant d'vinn au cooo 
Qu·e1 malllttlrCll><.1 "e1maln d'o Mtrapt mau ·s panse 

Detol-Charbons 
Antnracoia 10, 20 cuncn!<Me ....................... - ••••. rr 246 -
A.rnn,..cn~ .so·~ ~1n.:n~ca ................... ............. '2»!»-
AnLnniicHfl,. :tO 8U C0U('ftJi.lt'$ ........... ............. .•• ~ -

9e avenu• clu PorL erw«lh!& - r~I. 25640>1ô64bl 

Pages d'album 
fies mtez=an•. rort Ilien Mite solcn•ustmmt 1mprtT1e 

ce1. a.10:.im QUe \'ltnnent d.- puol U ni» 1.1.Att:: ru)8'"' d"art 
e\. d niswire c rsl unt- 1oucct:Sa1un de- ·ucnn tnut.SJ.."' oann 
()("UA QUl ODl seJ'\1 1 UlU.Sl t'l h· lSU•lr'lll1 0"i- Mu~ et vU1 
eont tCS Clas-.h enronoh \UUUt'fllt"HL CIN>Ul' le6 '4.tum•U). e1 
Ob)tts dt l& prthi!.Wltt IU5QU a un :.a1nOoUI dt &a Re\.'.JIU· 
t1on orabanç()t\llf' l. a1t>1J01 ea1 t1t"Jot.lnf atJ oubht et Of" ore 
tend pas a li' naul• ....c1111c1 <it·a ~p,'C1Hh<-lf"~ c·es1 rort 
b ien at.n.St - saUI 1ut•IQ1Jt!B ottllt'f' erreur'3 que. $1mplE!" 
a.mateurs ROU!: avon.., rt'J>('rtt~ no paM&Ke 

Pourquoi par t'Xf'm111eo u 1111 •tntuf' l"f1 albê.~rf' de te 
paac 6e est.-el • oaptL't• • Statue d• l'AP6e<• sa•DL Ma 
Ull&S • l..t- 8Ulh'l 11• 11·,. \11J~t- P~t"lll 1111 1 11PH11 n c 
en eeptentbrt' dernier """"" tt • S3Jnl 8 iru:e~emy • Est,...« 
W Bulleun 4.1u1 s es1 ro111lJI" uu w 1 •&1..-c..- >.1U14'lt; .,..,,.,. 
JoLn paRP 88 uri cu~1rn c1f" en ... , ..gr Pf'"·t-111.# dt- ~u~ 
marueno out pnu.r • ftJ ,,,.., 1 '" Mmbl '1,.. Of"U- 11 rau 
dra1t comm"n<'tr o:t• 1c:nr1 n~ .. ,_, "'11' .. '10 ... 
patt.ea en 1 au l ournons .a PUt • 8 'lUf'q1112îk>ll# • 
l 'anUUUf' .... ~ c "" 01.. l8Ct • H"n• lU u •h- • rt 
c 'tst qu au ..e1z1tmf'! slKlf to oourQ' 1 iU.Ollf' * pnrta11 n·tt 
16 .,,.,erc dans le cou roumons •neore • • Corne t poudre 

au monoçamm. de CbrlltlaD n. • Quel Chnatl"" a ! De 
Oftn•man ? Ot Su•? 
~t&ll&, MCl~Dt qu1! 11,lfltra d'UOlz a:JD&~ pour 

QU unt> orocha1J\t' edll.tOn rrmrlt.e- tOUI • sa pl&Cê 
Un mot enco,.. ct~ndam A lt v011 et a llr• laver~ 

mrnt. on oourran crot~ qut ce son1 le& trt30n. dP ne:. Mu
c;;fct d'an tt d"ht!\totrt QUf" 1-Album noua orf!lfnrf' a1nsl 
Or nota trompnns-nous? Il nows seml>l• 1>1en qut tcl 11or
atnn dt· pa,.adt' cPa&t 891 ne St' t.rCJUYt' '1&08 11.ucun df' ••OI 
mu.stts. le plhlron tou1 au 11101111>. ne .., trou•M .. 11 pu 
à r111oner1a de Madnd 7 A lllOins qu-U n'ait ru1, IW au.al. 
devant le Fttnt.o popular 1 ... 

Le Trio de Salon 

a ,..~ commt par le ~ ses audll.l<ms au c P'IJ.n 
8,..l<>D •· lie. Cbaussee d·tr.elle&. r~tepbone. 127L1~ 

T erToir bruxelloi. 
Con• N ltlOO de caft OU le flamand t.el qu'on \e poltle l 

BruxtUes: 
- ... 11< tan a ll"luwe dat bet am~i.n1 ea: s'bet a 

ioaten arrana:~rtn en na.a kunde rtclamttrf'n 'n prote&
teeren lOOv!'<'I da Ct Wlld ' ge z!Jgt dtn ~u! lnMR•·n I 
Noo1t en iatdt a cens ~'eer 1 Hy t..al nlJ mal!<'blen 11eoom· 
1anttd rlJn; moar domel z!Jde g!J vet ! ... 

Pour la chasse 
AOn. z.-wua POUf \OS cllemlS<s, à LOUIS DE BMJ!:T. 

17 rue au 8clltt'e. 

Scène vécue 
C&u.c a.cc un 111&1Cband de Journaux QUI noua a oon~ 

IJDP KtOt' ct•n• l.aQWtllt ll • )OUP un rblt ma11re IUL. 
Ceur terne .,. Qaf..l6t oevant -.oo 1 IUUIQUf' • 
Un _.:i1 quelque peu oebrawe se preecntc do• li.Dl ton 

'IUICbtt! 
- Vend~voua l'Human1u1 
- Oui, 1e venC11 tou. te., 1ournaux. 
- Durtnt.-i-mo1 1 Humantte €\. 1.me autre rota n•oubllrz 

Pa3 de l •JnCbcr. l Humanitet <Apercevant le Pa~1 Rttl.J 
Pourauo• etalrz-voua cette ij.8.loper1e? 

LA- m•rcnand de 1oumaux pur Brw<ellol.$. repondtt tlO. 
OJamment. 

- Po.ir mol tous les )oumaux ça œt d"" aalopencst 
- Alun qJeJ e..: LC iourna• que \."OU. l.LltZ? 
- J tWllt )l.ll~nwt\l rn tn1aa ae U1t: l.lD t•n dhers triste. 

1 Les cnn1U.!- d uu ccmaamoe a "DOn. .. • 
R"n.&t.1~é 1 achttt'\ll dt' 1 HlilRO•UU s•tlotana. 
I.A.' 111&rcnand. perpku ~llcila un aum~ro de 1 H•'""'" ... ~ 
Quvques lnlt&nt.1 apres. un cuen1 se prf9onte: 
- Qu .. 1.<• qut c ""~? voua '111Cbet. ~ sait 10.irna!? 
Le m~ud oe sa1l ·raunfot pJui. a q1.1e1 u1n1 IK'! vouer. 
- Uaiu. lt t.tmpa e>Oltc:roum .1t.-u u a y •~lill Qut dct 

1ournJ.u>. caU\oJ que& lJt>etawc et 90Ctah1.tes el or tt.all oeu· 
reu.x .. MatnLt>nant. u ~ a t.oUte.6 ~peice,. de 'l'R1~tt.ea t '. 
QU~nd 1ea '"lll'OLJoi. ne som ou de 1·avui dea 1ournau1 qu111 
a ttcbPW>nt O&I 111 nr '*11~01 plus Qut> dt M" rt•nquer le 
ooma 1\u 11 tJ ... et de sr donner dea '".uUPt- df 01Pd au c .•• 
li bravf nommf' rassctmblf loOUct '8 oulllance dt ,... 

fle~on tl conclu~ tD $t"COU&m la cf:te: 
- Quand lt1 •tN ~"' oom~ ett nf'ntu.x et mtthant.t.. 

.. ,.q pu, M<>n'1•u• ei qu Ils r.rou•<nt tout dqucula!ae. 
c·ea1 qu on va a•ou 1J1 CUfrre ... 

Rf' '"\Ill>' CO l lPR I E 
~. portnlo - "\e. m1n1<uurn - M:a> '-"-lamPf'.I 

21l avenue LouJSC BruxeUet. \Porte Loulbel - Tel 1118 2t. 



Un bock avec M. Fonson 

RAYMOND ESCHOLIER 

LE TALl.N"'"UEUX AU'TELJJll Dl:. 

QUAND ON 
CONSPIRE 
LE CAPTIVANT ROMAN 
OU I f"ARAIT C CTTC: SutA INt 

D ANS 

L ' Hll8DOMADAIPfE: LIT'TtttAIJtC 

Directeur du Théâtre des Galeries 

TEL EST M. FONSON ••• 

~ don~ notre ~poque ""PtlQu• manque ~~Ire le plus 
c'est d1lomn1Pa P<'nêtr~s dt la d111n1w de leur rharae 
q•Jtlle qu ·eue aOJt. LonQue noua aitnm.a.. commt au l.':1np:; 
de nos ptre.•, des balnycu.rs de rut!t p"'11uad~a qu'une Ville 
ne peut que dep!rir st aa votrl·P n'r.At lmmaculte .a que-s~ 
lion l!OClale •cr& bien près d"Nro réaoluu. Vollà pourquoi 
Al FolllOn me 1.i1 . plaisir à volr. piua encore plaL•lr à 
«>~<Ire. Fils d'un hvmme de r htàtre qu1 a connu de 
~ aran<U su,;cts tt créé cc prn<Jnna~ de Beul•mans 
clestiW! a dt1entr tn type né dona l"atmœph~re du tMà· 
lre et tonne •n \1JC de carlitr un Jour un thell!re. M Pon. 
llllD n·a Jam&lll clou~ dts de'S\Jnêcs de l"art &<"l"lllque n ne 
~ P84 que le th~Alre pU- SOU!lr1r ùritustment de la 
concurrence du cinéma, d~ la • t•h~l •, ou dei &Po:'tll: 1 
mit bien admc~lr<t que les crtsa txast.ent. mats dans eon 
esprit. elles .1 exts:ent que pour êlrtl .urrnonttta; a'U en 
•i:rtt , 'ndence c est un peu comrn LoUla XI V a=;iratt 
Ma!pl•quet el Rllm1Ues avec la certitude que la )o 1mtt 
do d<malll r:mdrult to:.tt nmet•re en place ~t e>PtlmWIU 
lUOlllonant n d n •eurs trouve " rttcmocnse Les aaU<"1 
de SJ)eela~co 0111 coru u d• 1918 à 1934 deux aises rtdoll
l:ibles Qacune li ~.:r taçon un• <rl.UI de 1 lnte igeoce 
d 'abord. une crtae d p0ri<-monnale d:r.na la r.::~ Elles 
en sont sorties A !"Ur holllleur - A ..,1u::i ! Il y a de nou
~u. si J ~n crois 1\1 FOruon. lout c• qu'il faut po r '•Ire 
du beau trar;ill. à gnotr de! '1<'1111 Qui. ét&nt dlsposb à 
1eq Uttt.r le moot&nl tnttrrnl d un lauui~l. connaiss...nt 
aeez la lltténu.urr POUr su-air q ir Cvrnelllt" na 11» ooJJa.. 
bor~ aTee Robert de Pler.. et qu"Arl.stopliaoe n•rst pas 
l'auteur de la c Mascotte • 

a ces mouts geoerau• d'optlmlsrne, M fonson en Joint 
d'aUleurs de p:irtlcullers. Il a é ocns C:t_, Oaltr:"5 S.Uu.
ll•bcrt. 51 J'ose ainsi dire; Il ~ rend rompt<· QJ'f!ant 51. 
tué<= à l'extremltc du • trottolr roulant• qui r.h• l'ftna 
1 Bruxelles. C<'I Oat~r,es 6 la fols tr~ bt'lg"5 è1 très Pa r1· 

~
rs. oont u.n d<>< polnls ""' ralrtQUt'à de ln \1<tllr F,u. 
tout 1mprtgnt?M: qn'rJlr.s &ont d1 souvtmrs rranC"o

t.s, toutA;os pa.rfum('('S d'od.-:ur~ ronLriut''4"1 - C!"llf!fi de9 
knt:.s de la nw d1 s HolH'h••rs, <·t.•llHi dt:s parhnns 
e'ardiel'l! QU',• npport<nl Marle Marquet 1•t Gaby Mor. 

y Com.m•nt dt'w11na1s 11e srm1t·ll paa convaincu d~ 
1mportanee de son ll<J•tc, lut QUI dlr1ge dan., cea m~nies 
::laleries, le theàlre qul h-ur donne I• ton •1 qui ~n eun
• t.ut, a\·ec 1~ resl.fturant qui lui rait lace, la principale 
Uractloo? &ène lran~al•• par Ma \eJrtl<'ll tl par .an 
P«"rtolre 'ranc;nlae cnrurf' p4r son :armos1>ht>r"' rt ta PO· 

n de son dlr<c~r à th<>al aur ""' deux Cl'Pltales ..,.. 
31.lems royales 10nt ct1>endant trt's n•• lonales, car le 

e c!e la troupe est ~c; 1 .. P"'tc:IU en "'I bt>l~t et 
es: de là que plua d'llne réputation - t&nt d'atteU?> 
:ie de p!tt.s - a rebondi po\I? connaitre Il Parl.s un lu.•tze 

le lhll~ de M. Fonaon peut a'a\lr1butr l"or.11'\Zle 
C"es; en IClllieai:t à tout.es - ch...- que 111. Fomon ae 

fort.Ille dans ln sé~nlté allable et un l><!U ol;nnplenne quJ 
•t da.os sa mnnlère. D est .e patron, mieux. peutrêtno : le 

pilote. S li y a vents et maree,,, U les Utllla<'.ra; a'll v a 
i1'1Ull. U y velllera. A la nuance de l'emprea.ement aympa. 
thlque et rapide dont on l'entoure dans aa mslaon. on a le 
sennment très net qu·u a l•abitué aon monde à tlllre aentl.tl 
que c'est bien lui qui tient la barre. 

Et cette renneté n•a rien qui doive déplnlre . ., 

ON PEUT FORT BIEN DEBUTERAUXCALERIES •• , 
- Oé5-0rmals, me dit M. Fonscn. lea G .. .erle;, rtun1-nO 

deux ·troupe<; celle du Muais. que <lltli• M. Alm~ Do
clercq, e1 qui a& Jmera les mattn- cl&Miquœ, tt la trou~ 
proprem•nt dite des Galeries. et Je voudl'IW faire tusloo. 
ner les deux cotnpaill!eo. allo d'encadrer le plu.a parlaltb 
mem possible des vede:tes lm~ ou chowea par let 
&'.J!Curs. 

- VOS mettes so::it presq:ie ex~lUSl\-emtnt townJea par 
Paris? 

- OU!. Mais qu·on "" m'accu.e J;>a$ de la~ les Btlllea 
dans l omb:e ru de barru l• cbemln d• la g:o!J'e a:ix d6-
butants. car c't•l en >erran; a•ee ID:dll.,""ence •t dlaclpl!De 
des acteur. de rt:>ata1!on étabhe Qtle les Jc-.mes ont le ptua 
de chance d<- c aorur • A:nsl m fUt·U Cie Rou.eau. ~ Jean 
.tiervnu. de Madeleine Os< ra • de &Lang More: .•• A Bru
xelles on It.:> troun.lt ;entH.s ~ saiu plus. A PdJ"t&. œ fub 
une ré\t•at on. l!s revlenner.; de lâ-baa ••<-c le rana ,10 
•~cites. npres avoir dtouté chez mol dans dta rôleJ lttOQ. 
dalres. 

Et Il a]O'JU! • 

C'est d après ce pnnclt>e que j"ai mont.! c &réoa\le à 
trois• dont le "Jcrê$ e.:.t grand Qu"on rie m'Bceu.se 11"$, 
p0ursuit l.l Ponson a\rc feu. de ne rle.'l lallel POUr les 
debu:anr.s. J 'nl crét da Pagnol a•·ant tou: le monde: c Les 
Marehands d~ Glorre o: et P:igooJ lu1-01!me m·a dit: J'ai 
ose l'CrJre Wl<' p1ece mal'SèUial>e P.'ICe que )"&\'JUS vu Jouer 
ch(·i: \'Ou.s c Le Marlage de M1!t' Beulemans » 1 

- Laroque la pi;x,e s'•PPtll~ •Manu..•. on Peut dire que 
ce o·es1 pa~ là un mince service rendu ... 

- Avant Pans éga1ement J'ai ctt~ de !"Achard. de l'An· 
dre Lan11° et du Z1mmer. Ces Me• si• urs étalent en d!lrlcult4. 
Pour les tirer du g11(:p1er. J a.1 rondé une eompalfllle aveQ 
~1atlbel et Mndelelne Renaud Cette com1>a11nl• loua à 
G<-ntve, :\ Z11rtch à LausanM â Lyon; elle rencontra Je 
plus v11 succcs. El Pans. d<>nt Je, lnltlal!v..,. sont bien 8'lU• 
\'tnt d.,, unltat1ons, 'coueme AcblU'd ., . ..., • Domino • 
Zlmmer avee le c Veau gras• et le c Danube rouge•· quanà 
a Andrf' LRng. on salt QU'Ii a trou•·é A c C&.ndldt • •ha•.ta
sure 11 50ll lied. 

Q;1ant a1u acte11r~- si j'ex:l~l:' drs vedettes pour lti. '1"'• 
mJers rôlt"&. Je ne manque Jamais d'épauler <e"JX d entre 
eux qut obscurs enoore, om mente d'être tlré3 d• pair : 
C'est aux Ga!enes qu'Albert Br&MeUr a débuté : c'e.at '""' 
dire .• 

l!:t M. Funsco résume auts1 son po:nt de rue • un dino. 
teur d• théâtre dO!t sernr !e &oOt public. a4a.la Il dot~ le 
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servir en vancar.t. C es~ oc QUt Je me stil.s tOU)Oura 
e fforcé de fatre, sans subir la taselnation de la pièce à 
sucres. mais uns oublier non plus oe pnnclpe éprou•6 ; 
ce que le public veut avant ~ut, c·rst une bonne pièce 
Que cctw p1e<e &>lt 011 non une rréanon authentique, 
voilà qui ;ui est égal... 

- Si Je vous <'OO>PN'ndA, vous agréez donc une création 
11 elle est beuretu., anns aucun parti pris nJ pour ni contre 
les œuvres Inédites. 

- C'esl cc;a même .. 

TENDANCES DU THEATRE .•• 
- Pu!sQ'ie nous voici aur ce cbapl:.rc miJant ~ la ~ 

ration d:i thtAtre. 1111~~ sn.-ol: rom.ment vous éval;iez la 
cou:-t>e q·.:.e relui-cl déerlt depuis ~ ans ? Et notam· 
men:.. rroyez.m'-5 qui: 1 nu un thtàtre noui-eau. tt qu·u 
ao:• .-.able 7 

- Sans aucun doute Le thtAtrc nouveau. c'est Achard, 
c 'e.<t P:lgllOl, C'<'S~ ~\c P..-ur. 

- Stè1 e Passeur est bru dbcu~ .. 
- c·est Oronun~l)'nck uiSI. rt c·cst encor Andn! Blra-

b<'au. avec d ' trouvolll<'ll comme 1 Dame Nature• que 
nous donnr..rons rct hl\'t r. 

- Eske qu .. "' tl•~Mrt'-lA j'exœpt.: Crommelynck -
apPOrt:e \·ratmtnt quc1Que chObe de neuf, un son que la 
scène lrauça!>e 11'11valt pns encore ent.endu? 

- !\!ail; bien .Mir ' C est un thll>tre qul n·n plus rteo de 
commu" 111cc oclw de 1 n-nnti;U rre - labortcuses ~101-
res d'adullër<s QW se d no11a1•nt comme des problèmes d'al· 
i~bre èlé:n< .>' Ire mi: !l ht.;to!J'es d alcôr< dom leu 
B.ltaU!e a•n t .a oér li~ 1 Dame N3ture • de Bu-aœau. 
par ""'mp!e out a 1 1t or.i:1JUJ romme ronrepllou 
i... > hêros d<' la pl 1t de. <filants, on l<'S a laissés se 
U\'1-er A d.s l•W< MQ<cr ts sans prendre .s précaut on ~. 
le.> averUr qi.e pattla Jt cC4olcnt des précip:ces. On 
beau Jour les Cieux enfan• - Ils n ont pas tren~ ans en· 
semble - a'aperQOh'tnt q rn leura lutln<"rtEs •Ont p0rter 
lnu:.. .• e: cette situai on l)tro et collégien - QUl sio d~ 
,.~loppe dans 'Il rn ' t 1 d ado.e.acents, prête à rêflex1ons 
morales aussi b.cn qu à vt'• elfets de ocène 

Pare11lunen1, ln 1 Mal de la JL1Jnes..-c• qui tr1om1>hA•t 
voici deux ans. n'n r1en, que 1c arht .. de commun avec Je$ 
thèmes d'a\'ant-gucrrc r-.11 lm•I \OU' Juge? qu'on n'a pu 
be:ie>u1 de monter • IJlm B111 • p;.>ur rozre du neuf .•. 

- 1A nouveauté. r<prcnd M Fonaon, ne se traduit oao 
aeui~ment par &\ènemcnt do thèmes Inédits. La pr<lll-n
tatlon des œuvra a r.han1~ Le< public moderne veut que 
le personnage qui 11 vingt llll! t. la scène o 'accuse pas sol· 
l<!Ulte ans fJ la vllle 1 ~ Ke uuw que e décor soit mdl· 
\"lduel ~ è c:tter almo.<pb e de c aque action C •n 
est fini du ~t!cor • omn:bl.IS • du cslon Louts XVI OUI aer 
vira p0ur le drame eommt pour la eoméëie lé&ere: U tau: 
qt1e ie cadre serTe ftrœ'<ment 1 œ!JVre; Il faut que ·on 
déCOu»re une ~Ulcat O."l profonde... Dans cet ~ 
d'.dées. noUJ at'Ons dans 'Mu Pbl un me:teur en 1dn" 
excellent 

_En.tin le root d<S -.pe - c1aa1q··3 rena11 peu l !>e'I .. 
C elt un '"°" "' md•oe du n ve m du Co(lt.. 

LES SPECTACLES CLASSIQUES 
114 lurent d'•bord pow- not.re th..a,~e une chfltge quo n< 

compe111&lt nul profit. umnediat, ID1U5 Il& nous att.tnUt>nt~ d 
publlc. D autre part, Je oonsldenus qu·11 y a>al~ là POUt let 
directeurs de U1t.ai.re. une sorte d'obllgaùon mora:c v!A-à
V!A de l'art pur . Je l'<'Présentat aux peuvotra p0bllca oue 
avanw,ae Il y avalL peur la Jeimesoe à pouvoir a1nlti 
awc chef.>.d'œuvrc aulrt!ment que par la lecture ou le com. 
montalre pro1es.or-.J. Je lus entendu. on nous deuua, i 
la oondlUon que nous persêvererlon.. dan3 noa maUné 
cla.l&IQ1tts- Ceti.e année. pour !& première fols, le rou•tt 
oemen~ nou.s •1ent en aide d'Une :açoo pœltlff. Je ,.. 
panda à cette aide en montant • Lorenz.acclo 1 avec J•":'j 
Wtbtt, K Je le ioue non seulement en matlnél', mala "l 

>Ir. 
- Du po!Dt de vue Ut~. K alWI du point de ~ 
;rtc~ment Uni;msUque. Il y a là un ellon. ~ plus lou:i 

ble.. n eat certain que >es IJ)e(!taeles cb&slqucs ont con 
\nbUé à débl>rboulllor la Jeune génération d'un patois QU 
pour 1&\"ourewc QU'U !Ot, n'en étalt pe.a mol.ni pttJUdlcla 
ble awc Bl'laes Il l'étranger. 

Bien que le fils de celui QUI créa Beu1"ma111 dotve bt'Jl•i 
coup à ce ""btr succulent de la rue de Flandre, M. ~oNOt 
en convlem dt bon cœur. 

EL Il se plait a souurner ce que J'lnd.!Qual& uu d6but d 
œt entretien: Le public des nouveawc nches. Ir.a pe.rt•rtt 
de Zeepa ne sont plus; on ne reverra plua le trmps ou tm 
bonne <!Am<: 10lhdt.ée par une amie ce quitter le thé6r.r.' 
apl'à le detlXlème ac:e du •Cid•. rtpendalt avec Impe 
uenoe : «Laisse-mol donc ..• Tu peux l'en aller aeule. Mal 
Je reste Je •ew< aaro1r comment œla finit 1 • 

LE PROGRAMME DE 1936 
~uque av .i.l wu. il ftra se &Ut"Ctdtr Fra.ncen e: 

Oab)' Morlay aux a.:n.ours du Révdllon, puis Hany Bal%t 
retanlf par aon accident d"auto. p:lls Garat et f'enl.andt 
en no,.cmbre. atnal QU• Popeaco, pul& B:anch&r\ dans · 
•rel!<: de Derain a1ec Derain 1u1-iœtne. oon'.ne et iil 
via ... 

Fernandel peraltra uans un spectac:e de mu.1c-1U1.1 ~ 
rat Jouera l"optrette. avec Gaby Mor:ay, ce M!ra de 
baut.e comcd1<'. 

Et, en !ln d'année, une revur du type R1p-D<'rllm•. ave 
un m~ll\n11e de scenes belges ... 

- Volh\ un m•nu b:en •arlé . 
- Et QU\ r•ct1dll•m un plelll succë.s. Je 1·rspcn- u"' 

Jeun. •llirme l"op;must.e dlf"Cteur drs Oalcnes. aou 
&\"OCS dtl>Uia un an. recouvré pas mal d'1>touts. lA~c:ls 
~nomlq1« est rl.,..,, .e franc rnmç:u.s. bien &al 
a'eat allg;:it An 1orsqr.e te rranc français faisait 
pli~ltn en nauteur, e n ~ait pu rooe l<lUJ les JOWS. 
Mats a quoi ooa parle-r de ces mam&JJ wu.-mlra Cet.l nïr 
~ P<'I l• pub:.<'. cela ne doit pas 1 tnttresstt 

Et M f oMOn. trk olfmplen. ferme la parenthl!Se d'u 
ton qui ""''' dltt 1.. dllticul:és 1ntl'rnt du m t1cr ~ 
matlqU<' ne r<i:ardem pas plu• lts ~<'llS de l:i rtlle <r~· l 
J~.llV< de Lo111- XI\I o• re<(arè.al: .et oouri:cols du Marai&C 

Ed EWBANK 
..................... .................................... 
L'EXPA.'IS'''N BELGE, revue mcn<udlo IJIU•lr<'• dm 

n111trn~ 47 rue du Houblon. Bruxdlos. 
Le l•S<'1c11!0 d'octobrt. cor.sacre uux Urs Ph1ilpp111rs. d• 

bute por un mes.'llge du Pr< '1d<'tlt dr '" Hep11bh<111• L 
Haut. CommllSalre americain a â~ré egnlttnmt. l'. <.1onnt 

l~,. J~~t~-n1~0~~11ra~~~~n~~J:i~1rtn~;r t~i ~ 
r·Ul~\'rra de l'lr.'~r<!t. Eosu~ une éttldo du D!ttetflf 
;1.u B<'lrlq~<e Dllll•Pl>!n rur les anres de son pays an, 

• L 'Exp;iu . ..io.. ~:ce • ne fait !XIS Si'Ul ment valoir r.w! 
rtcht>SCS Industrielles. Le :.ourtsme n'est pu o Ué 00 
trouvna une b<lle étude ST r 1 Oourtnl 1 oyau de la ~ 
Enlln. notre contrtrc A. Matagn• cor-re une tort. ln.li 
l'ftMntc pa;e Il l'his""1"o de l• Conqutt.e du Conso ll<!IJo 

Ce beau numtro .., te..-:r.tne p:i.r <les nlorrnat ons l:ldlt 
trl•lles. lL'18D<'l~re' •t 1 ... éttnrments du mols. 

1 ~~~ Kb1~..J~.~~p~=~s~.3F 4 



PROPOS D'EVE 
Un mufle 

C'rtalt. autos.r d •i. . o •I ·a. t!Hter de tand1&kllu 
l't dt aàreauz, •n• de c rrunron1 de /emmu qui 1c font d, plus rn plu.s rareJ auj,n.rd'hul 1•rwt heurtu.(tmtnt. Car 
•'Il 11 eit /ail "°" arar.dc d~rur d'eUgana us111Mnta.tre, a •. ,, dibtte SOlltoer.t '"' Cn"tatn nombre <fàneria, tk 11<t1tu ml'di.sanctt..r perfldr.J et cl'tndfscrttt01u ventmnues. lnut,le 
d~ dîrt! qu'un crrtam con!lngtnt de dam.es miJ.res en Jaûaft 
Ir /rm.d. .\'Ox Jl4I dt c" dam~ mllrt• a q11i l'd!I< et l'UJJ'· 
neR« ont donnt cl la /OU la curlœltt ri 11ndulgence. mau dt ixllt• ~ui ne pl'nc11t admettre q11'au1ourd'hul d•f/tre 
d'hier tOIAt e-11 001Uen1a?1t quclqu,.s t·ertu..s, parce qu'htn 
ttait le temp• d• leur ~rie 1plendeur tt dt ltur eclatanle 
itunuie donc parfait. 

On POrlatt dtJ un• <t de• autrt1, atec de petits coup1 de patte et dr< tgrallgnures - manu:re comme une autre de patrer le ltmps Sur 11.n. •tul nom. pourtant. la t'tt'tie ioti· 
rlqltt de «• damn .r'ad<11<cflJ<nt et c't>! at:<!c dts IOO<Jng.s 
attrndrlt1 qu'elle• pàrlaienl d'un perw•""9t qu'unanlmt· 
111tnt elles 11•apJ>('la1rnt qut 1 le b1•au Marctl » 

- Le œau .llarctl! 1otcrromp1t une ,.,..., xell<. un ptU 
durt. Un joli mu/le/ 

Il r eut •• moment de •ilence ccnuternt. Vi.ttôleme11t. Ir" damt1 mlirrs 1111/0qua1tnl. c·rrt alor• quf 1e regardai l'lnt.,,,.uptr1ee QUI aunt 11 crdn'1ntnl Janet C'ttle bom~ 
C'ttall 1tne jeune femme dt rratte an.t, romme on e11 t'Oll 
lltaucot1p av1mm!'hut, donnant une 1mpr..,lon dt foret. 
~ ra11tt t l d'tqu1l1bre m<rvnlleur. Comme tilt .r'amu•atl/ 
On stnla11, rle11 qu'a &On regard 1 If tt durci, à la 111.-adtt 
maùdt"Ult de sa phpsi07ll)mle qu'tllt •'etait point dt cellu 
quJ u pcuer.t d, mota <t st laissent prer.dre a dt /auz.trmb/anu. 

n ~ <Ut un ~au tollt. Non •ans al/usions malretl/artlts 
au.r • iauraoe.s • de 1a gintra11cm, on <1«0bla la 1eu11e Jnn- •ora le paldJ des mhileJ du • ~u Jlar~I •. 1111-roclr d'rd•catlon, de pol1t<Jse • 

En/tn un e~m.]JllJlre dune r.Jf)tce aujourd'hui di.sparve 
pro/ern un< de& palad!nn un homme bien tlett 

- Tout « que !>OU& POU 'tt, rtpdolt Ol>stln<'TMnt l'adrer. la.Ire, mais un mu/ltl Oh! Je ,,.,. b1<•n: nul ne connait 
eornml' lui Ln rt\Ult! de la polites.;"" formelle. Il .sait comme 
"""'"~ le temps qve doit dur,.,. un dtvU ou "" deml
dtull. quand a md d 'MIL'Ol/<T """ ccrtt nmple. une carte orec vn mot. ou une carte arec u11 mot c1iarmant. il dl!· 
trlbue r.rt temps tcr.ilu, tt avec lt! /ormulrs t'OUlue,, lts 
rtuierclementr. le.s ltl e<tallon. tt lt1 condo/<1Jnet1. \'Oii! me dJtu qti'll latt parler aar /tmmu; man Il rnir coupe ra 
parole poar pari• r de lui, d• •• noble /amillt, de son CO'Ur 
1nunUoble Et a ftllrs ;iut rt'ulent l'lei·t~r un pru le nlt't.'au 
de la '"" rer1at<0n tl ramentr •on badtlUlge à un tnlrttkn s;lui dttt, il a une mcn.!tre lnlolerablemenl prol.-ctrlce dt 
rt'pondrt • Clt • tlt t i:otlà (lUe no111 faUQn• de la h••te p1ülosopl11~. -matntr•nantl • Il /art dr~ complunenb, cria 

entre dan.i tt.r /tmdo<JrU: m .. u1 queù compliment•! Peut. 
on tupporter qu'il 1< ~ne/te 111r vous de ralr a la fol• 
onctueu.x tl JJtrlfllcace d'un con/e-.eur en '"'" disant: c Vou.<, je l'Oll.1 connat1 lntn; rou.s tl~! romme ceci. Ott "°"' tttJ com~ cda! • Il -t bain la ina!n. certt.J. mali tl le /ait dan1 14 rue. dans un re•ta•rant, daru u" 
endroit 11ul>llc, et •• crOil chic/ Il rougirait If• la!J- UM 
/tmrne portn- une l>Clllle, Il la li.li arrache w maln1 ... et 
•'tpongt osttrutblement le fr01!1 au bmlt de dU: pas ••• Je 
n'en Jlnirall J>ll' d'tnuinerer tt• ma11queme11t1 a 14 "'* poWt••e. ci celle qui ot /alU de dlscrtllon, de pudeur, 
d'ab11tgallon. qui ne comporte ni formule• prtcilt!, ni artt. 
clc• dt loê, tl qu! u! le /ait du ttuls cœ1.rs délicat•. 

La feuM /tmPlt a'arrtta taule de wu.f[le; tlle aoo!t <Y· 
bltt •a tirade d'un trait tt l'on sentait qu'en le fai.san t. elle se dtlwrait de quelq..,, chose qui. depul.s 10ngtemp1, l'ttoi.ffatt. 

- •fa ~tllt, dit alor1 attc- algr<'lOr une de! damt• pr6-
rtntt•. ne rarla donc P<U 114 et que vous ne ronnal.!!t% 
pa8 Ct n'ut pas. l'<JUS" l'ac,·ouPrrz, panna t'Oo! homme! ~ 
1port, w.. cltampionr, ros /a1U1tlques cl~ la micanique. que 
rot<• P°'""'' trovrer "" eztcmpla!rr d, cette titille f'Oll· ltut, de ~tte vieUlc 11alanter1e 1rri!médloble-nt perduu, /1• le croin•. 

- Mon Dieu, reJJTlt la feunt /t:m:me artc llmplic!U. a 
ut .,.al cw dn mu/lt1, fe11 rots ~aut:a".p. Mal.s grdco a" l"ltl, œ n• •ont P• d• • /lo camor1/M1.. . EVE. 

Le couturier RENKJN 

anctennrmen! RE/\'KIN et DINEUR, 
67, chauwe de Cbarl•ro~ pr~sen~ s_, nouveauté. d'Hlver 
en TIUlleun et Mantrau.x à Il\ nO'"'<lle adre- . 

JO. acenue de la Re ne (Pla« LitdtsJ. 

Mettre la ceinture ... 
Pnr les wmPS QU• nous 1vons, 11 !Put s'att.ondre k devoir un Jour ou l'autre se mettre la ceinture ..• 
C'tst pourquoi, sana dou,.., la mode nOU$ en of!re un 

t~ choll 
i... Ulème en est 1Mpwsable. Pas de robes sana celniur. 

r-rtl~ annl't' 
L<~ rob<>• d'ap,.,.i;.m1dl et du soir a'oment de lom:uea « nturts transes nou""'5 devant. s. elles é:almt tr.co

lore.. « -n11t à a·y meprrndre l'ttllarpe de Mon.sleuz le Maire. 
C't..,t fort Joll d'ailleurs. 'l:ùs cela nOU$ vaut une llt~ 

rature as..e:z lnatU'ndu" Il n et pas rnre de l1r<! ou d'tn· t<-nclre des pllra-'l<'S dan.s le stt'nre de ccllt-<1 : c La modo 
Dtrt'Ctoire nous a ramené 1\'charpe SI allurée du p~lu 
con~l! • 

Cleo. mu"" cl~ 1 bJatolre, \ olle-to1 la lai:el 
Ma:s l'écharpe es: clll'.rmante et on peut êtr~ 1111r!a!t,._ 

m«nt blen habillée tout •n lgnonlllt l'hlato1re du cœtwne e• méme 1·hL,tolre wut COI ·t 

IO> IE L \V )}.. UJ X< , HiOJ\ ltiMCI~ '4v.oJiJ.. 
22, BOULEVARD ADOLPHE MAX (FACE ATLANTA! 3 M A CA S 1 N S 53. BOULEVARD ADOLPHE MAX (FINISTERE) COLLECTIONS 11. llUE RAVENSTEIN (PALAIS DES BEAUX-ARTS) ' M ERVE 1 L LES 
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SI VOU S VOULEZ IU!:AL ISEff 
LI!: RltVI!: OUI!: VOUS CARESSEZ. 

DE FAIRE A VOS AMIS OE TRE:S JOLIS CADEAUX 
A TRE;S BO'l COMPTE ADRESSEZ.VOUS AU 

" MAGASIN ou PoRTE·BoNHEUR " 
lltll lllllfUl lll l lUlltl l lllllllllllllll!lltllltllillllllllllllllllltlolllllltllllllltllllllflllllllllllll!ll 

4 3, RUE DES MOISSONS. BRUXELLES 
T l!:L l!:PH O N I!:: 17 88 5 7 

Révolution 

LA révolution trançal.'<e - Dlrcctoir• comprta - a d'ail· 
lt'\US abondamment lnoptré la mode. 

n n'est P6$ rare de rencontrtt l un tM une jeune rem· 
me qui aroore l'bablt à JabcX et la cemture à franges -
car e!i.. n'est Pll6 un!Qll"Ulcnt l'apanace <IU Prwtier Con· 
IUI - de dépu!H cftl tlera. f.llec complé'..,nt œ oootume 
par un tricorne ou un chap<;au postillon. ce qui fait :out 
df' mbn<! un peu d~rnent.. Le bicorne, plus diff1cile 
à porter, n'atténue pu eetU' lmprœs!On. 

certains boutona en forme de bonnet phry~ien aunuent 
ravi le plus pur Mia.<:Ulatte 

Le solt, nous empruntons plut.Ot au oœtume rtmJnln. 
LA tuniQUe de Madame Tnll.tn !!<' retrouve dans plusieurs 
collections. Là. elle ef;t pllssfr !ri tout unie. t..a. elle a la 
C<'lnture hauU' stmplement nou~c dom1're ou de\'ant; !et 
dt'<! gulrlandt'<> croisées 80Ull11t1Rnt la poitrine, marquent 
la tatlle, toujours re1non~éc. 

Quant au.< manteau.'< d lncroyablt'3, nous en avons deJa 
parl6 Ici: lis sont ll1t!Onl 

BRODERIE PLISSAGE M.\ H J E LE H E RTE 
- '3. r HJc!nUUQue Tel U 37.48 

« Cours, mon aiguille, dans la laine » 
la rr' d ap;-ta.mldl est un rrJmero lmponant de notre 

prd<-robc c <St celle que noua me1.1.rons 1e plus SOU· 
'"''t f'n h!Hr SU va.it son dCllY'6 d'tl~nce, elle cOO\ient 
• t.ant. de CU'Cotu.t&Dcest 

Aussi c 111<1>11Jt'f' • quelle aolt, die <St le plus sou"ent 
f'n laine. Mais qucllt• l.llnt' •• 

Elle efface .,..,. "'' so1111>\uo >t<' ut son t>l~ance, le.
M>ienes que chcrt.ssiucnt nos mt're.s. 

POurquo1 porter du &:\Un puL'!Qu'on !ait du drap qui en 
" l'Mpect tout en étnnt plus clUlud? 

Pourqu<>1 porter du \'t'l•JUl'S qu.1nd on tait Clt'S latna~cs 
aussi doux. ausal souples à l œll e; qui aom plu.> moelleux 
"t plw! lei?er!!? 

Ces l&tlu.i;es sont IOUH"tlt travaillé$ de aole, vo:re de 
maul= plus é'r•ln•c : ttrro fllt ou cel!oi>hane Orné! 
d• pe<-:.es t11U>.gcs. de pt'rles. d" pois U!.:!l!5 f'n velOU.""s Ils 
r:ont pl·« 11en de conunun .rc leur mout<m tt'<mg\ne, 
ou mt.'Ue &\·ec ~ lainages quc ~ent nos aleulcs 

La teinte Auburn e&t à la mode 

Lo coU'ieur Bllbb's s'en est !tut Wle opk1aUt~. 
61, "" "forcl1~·a11J:·lltrl>t1 tel. 11.83.79. 

Retrou vons notre taille 

Q~.l't!ll ,1ent ln f\i r! ou en K1e car U y en a tou1 
de mtme quelqU<.':S unes ~ sote - ctS mlM's d ·apres-mtd. 
"" distinguent par la rech n:he do lrur coupe r.;·arnpleur 
est presque toujours ma&We .._ n llrrl rc, en • co:.ip dC' 
v{nt • CA: n est IX\S d p tsant c est ru&ne que!qu~!ois 
tn'S Joli : ta rtc•oire de Sa:nothacc en rst un -cx..,.,ple 
~l:us """' s"hab!l'er •n atatue et 15&llS rappeler par trop 
1~ p00! de nœ ~rand'mtrrs on peut adopttr c~ mou'e
m<nt à condJtlon d être m!nc<-. n con\1en~ tza:ement 

• celles QW oot • la fo:s la taille mime et ~ment d• 
quoi a"IW(()tr. 

D &llleur. la ~:e est t.ou.Jours ndtement marqute rt 
même Cl\lf'.lQt>elœa u.n ..,rree. ~· un re':<>W' au 
• nuit • d4' noo m~? n falla•t s·y att.nclro, du rt'at•. 
au'C Ica Jupes relam·emtnt oourteo; ~ larirea que noua 
portona cet hl\C!', 

Lee boul<>na eom la carnlture la plus couran~ de nos 
robe9 d'apr~•mld1. Le bo<ltonnage en blala, t.rta • I~ 
mod• ••t pMJ •oyant •t donnera touJoura aux l<PfCt&tl'Ura 
l'lmpre:llllon qu• vous avez enfilé votre robe d• trnv•r•. 
On dtra>t q11•lqu'un qUl s·est habllle en hàte pour lulr 
une catastrophe 1 

TISSUS DE LUXE (( NOS C HIFFONS l) 
Coupe> sold a • aa. rue Grt ry 

Rentrée des classe~ 

n ·' ,·, dt' mod•6 scolaires. comme :l txlS'" des modf'S 
.01.C?rni...1~. Les c potaches • orientent en ;~ntral leura 
con\"er&a.Uona ou Jturs J.eux vers l'actuaa~ poUuqu~ ou 
"l)Or11ve Oe eont les ~n•nements d"Espa&ne qul. ~tic année, 
à la rf'ntrff. ont la \'tdetU'. 

Un 1rou!)(' d• colléc•cna. •ncore brunts du hàle de la m<'l", 
s·en1reUrut bruyamment sous un porche. 

- Mol. Je auts pour le. rebelles. dit l'un. lia vaincront. 
- Mot. Je auia pour les mlil<:lens ... 
Un de Jeure cam&rades se tait !aroucbemr>lt à qurlqut't 

pas 
- J:;t 1.<>I? Pour qui tu es? 
- Oh 1 mol J• ne sais pas, rcpond l'entant. Je auta 

Eai>ainol. 

BRUM1\1ELS 
EST ON CHAPEAU DE QU~ 

En pri1on 

Dfrt . .a r Rf"\UP dt l'Efhctence J • 
Un dnt<·teur de prl!IOn éta:t connu pour ..,. ré!ormra h•I' 

dtea. 11>eelalem1·nt en mauere sportive. Mai&. en dépit do 
se.s eU01 t.s, lta pr1sonntc.'rS restaient moto.5e1 cL m~ntenLa. 

Un Joui 11 les 1·tuntt dans le hall prtnclpal el leur dit : 
« Je vous al ottert des billards. de~ tcnn s. un terrain do 
tooll)all rt d•., concerts. Qur ,-ou!ez.,·ous de plus ? • 
Immé<Ua~ment. tous les prisonniers cntront : c Or&•· 

n: ., 1n• ('1"08.1-countn. 1 

'A.ru, Beauté, Parure 11 

- p 1r-~d dç 1·e~i'lon • AN. Beautf, 
Parure • au Palais dts S..'anx-.>Jts est acqula au &uPf'zbe 
&ta.nd du 1 Baa ~tlrelL..e • qw prestnte. dans ce end~ 1ran· 
dtose la K•rnme tnutre de RS crtatttins. 

Tdt·fth111u"l d'urce-n<c .au -t8.2S.ï9, pour ob'cnu ;-raclt U· 
srmenl dca tnv1tat!ms, Ju:,qu·au 17 octobro Del )oils bal· 
Ions SCJ('lnt r<:mla utt:\ enfants. nccompaancs de lrur 
maman, 'tiblt.ant Ir atand. 

N B. - Aucunr vrnte ne peut élrc faite aur place. 

Aux petites heureE 

u,. grand,.s h •ures ont sonné depula lonat<'mps. e~ 
mad:une, tatlçu~e d'attmdrc sommclll• dans la rh•mb~ 
à cm><h•r SOud:Un. elle entend que quelqu'un ~Je d'ou· 
vrlr la pocto du ra.dt<hau.ssee F.lle ~ prée:pti. à 1• tr
n~tre · 

- cœt kll' Attmus. je, .... te jtter la clé ... 
Mals une, voix e:irouée monte dans !a nul' : 
- La c.é J J'ai !1 c:e .. Je~te-moL.. plut<>; :e ... m>u de la 

aenurel 
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Le Cout:artrr C:I R GI': 

dont 1.. macn!IJqu"" co!Joctiona o0nt 
r's>UtffA, •ota COnoellltl'lto : la robe, le 
JJ1A11tenu. lt t.allleur a·adaptant le tnleux 
a •OU'e penonno et... a votre budcet. 

94, Cbau~e d 'lxtUes. 

Humour liégeois 
J oeepb rt.1COnteure 11 eamant<lo Donné et U anno""" qUI 
(Va b:n ·~~ marl .. r. 

- Prolecla:, U dl: ~. Et t'crapaude _.t-elle bina. 
? 

- Pu bllllllllc c qu'l::~ 4'1'11!" rt pu belle qU'!M anse, 
'OSPOQd Josepli. JU1 u S<l5 al U~t sot, QUI 11 J! m'bOll
m . Jt 1 malDf('lla 1 

Q Jéqucs meus apré, les d"WC ca!Ilarades •! rèlCOntret 
. J OG<Ph ~ mal"~ et Donné 11 dmande des novetca dl 

t'tnanètcb<! 

- Ta~tu. •A. Donnt, respond Jo...eph, ni t'mare!e Ja. 
. ça Ica l•umcs c'est •tir lne laide d!ru'ele. 

- T ins, ç" m'aurpr!nd 1 n'a qul!ques mCUA d ·chal t'al
o~ve tant l'crapaud~ qui U !'areua magnl, dlhêve-tu. 
- Awè. awt, c'tat &11161 ... QUI n• l'a Je bln !ait comme ·e l'dlb6ve, va m'll. 

Sachez que .. . 

L& nuxl.w'e n 3 de Lu-Tesol à beae de campbro.mu..: ect 
a ra!!ermir les aeina. lea chairs, à aupprtmer la 

rsmplraUon du •!!3ce. ~ main•, desoous de braa. des 
!<da Mcrvelllewc 1l11U\llanl., resoluU!. tonique, anllaeptiqu? 
t P..-01 &all-Ulitnt. 
RallolelpleD!en~ 12 11.10 Lu-Tesst 

Bmn. - Je te dia que lt mariage M une 10!.erle. 
H!IClor, - Paa toot â !ait, dans une loterie on court une 
an ce 

? ? ? 

- Ton aml l'&t.IJ mttux de 1a Jambe cassée? 
- Non, U y a eu dl':i compllcatlons. 
- Comment ça? 
- ll a épouaê 151\ sarde-malade. 

' " L'am.i. - Et comment &H'Z•\'OUI connu l'Otre deu.xltme 
1 

Madame - Ahl 11 •ous sa•lc. C'est du roman Il &lait 
raae mon prunier mart a•·ec aon auto. 

- Qael ton dé!!cat cette robe du soir. c.n ne la croirai. 
h. nt 
OW oc • el oor d~ Io 

CRANDE TEINTURERIE ROYALE 
T~I phones 12 93.51 - 44 J9 71 - ~8 39.91 - u 07.84 

'ea1 un c• m If.do conscient et Ol'l:anlsè qUI arbore â "' 
lOnnlère l'tto11e rouio à trois branches. n est tombé 
a:ùt, ..-cc un camarade, devant l'atl1che d'un ctn~ma 

• boule''l.fiÙ QUI proJe~ un fUm policier. Prés de la 
e d'Un homme mnoque lts noms des acteuu attalenl 
crœ can.t~l't$ : R ~ Dcmay, !'rancis Drali:e e1 

ÛI Roque., 

- A' 1 'lCtl, cui..u 1011d:un P:l4 lcl Ot$ !ou que ça toye 
~t. 

U. R.S.S. 

Lea ,lollrnaux annoocrnt que Stalln~ est malade. En rêa
Uté. noua «rit le làche anon,yme, Il ne •'af:t QU• d'una 
lhlet1$C courbature prorOQ~ée .PlU' un abUs du aport : trop 
d'a&l. c l.Oc/14 anon~me •. 

Réveil ! .. . 

Voua •••• r~vé de !aire des aequlaltlona multiples, v!te
menta, chaussures, !Jnaenes, chapeaux, laln•gea, a:tlclee de 
ménaj:e, meubles, radios. etc. Maa. au réveil. \'OUI YOtW 
apercevez que votre u<1cet n'est pa.s &MCZ l&rge Cependan&, 
cr-ace aux bons d'achats, le rêve devient rtall't. Dt.na plua 
de 500 mai:aa!ns de prem:er ordre. rous pouvt>: reml>Ouner 
le montant de vos acl'.ats en d!x mens'.1:\11'~ ans a ucun 
lntéft. ou J~'à ~-QUatre mols de c:rêdlt. mormnN>& 
que:ques pet!U tra.s. 

De:nandu auJourd'l1Ul même la brochure gratuite au 
Oomp:Oll' des &"'?:S d'Achaa, 55, bOUIC\"ald Emlle .'<IOQ
matn, à Bruxeuea. 

Quelquea définition.a 

Amba.ss:ldeur. - On espion sQr et honorable. 
Anthropophage, - On philanthrope QUI \'a trop IO!n. 
Embaumement. - L'art d'&erommOder le. ,..,.ie.., 
Oaur. - Une taçon de mett.re l• POln~ sur I• 1, • 

ayant l'air de les o:e. tAdr'.en Deeourcelle.J 
Oi!le - Une donation enire vU•. 
0111llotine. - PeUte luœrno donnant aur l'éWrnl~. 

(Adrlell Deoourcel!e.J 
Martt. - Le pou:, de !'Océan. (~4': .. ~ 1 
P'•pa. - On petit mo:. d'aml•i.! que i.. e:-.!Mta dOIUl<!nt 

aux mans de leurs :nè'es. 
Puavent. - On parspet qUl a de la tenue. <Curnor!&t;r.> 
P.>lreau. - L aspel"<:e du llClUWe. <Anal-O!e l"l1U1ce) 
Puœ - Un trra!n de tabac A t'l:5Z<ltt4. CJ Ren&:d.) 
Ro.laln. - D'J , • .n en p,'lu:es. 
Tru!!e. - La !>'l1!e vénlc nolrc des dlndœ. 

Le baiser 

A l'hOpttal • 
La je.un~ !U!e. Es'-<:e QUC je P<JUrr&la VOlr ~ jeune 

homme ciut 11 eu 1..!l accidcn~ d'automobile, hier? 
14 carde-mabde. - ~e&-roua la Jeune IWc qui ~tait d&DS 

1 ou:o a•ec IUI? 
- ow. J al pense vCJllr luJ donner le baiser qu'il voulalt 

Al'Olr. 

Vilaine chose que la polit ique ! .. 

Chacun sen rend comp:e < n observant tes moyens 
cmplo)~ pour arriver a d•·m1nrr l'lldversalre. L& seule 
lxll11 chc""' sur terre est la bonno, table Alle' d0nC appré
cier lrA meta •Rvourenx et les vins de Mute, •·lclll• et noble 
ort&lnc, d r meux re ... rn.urant 

"~p~,, 
$7·59, RLt. Dl. L'L( l 1 tll 

Amabilités 

Tél.: 
11.25.43 
11.62.97 

LE CL!E.''1T. - La dl!lére;:ce m!re la vache et l'0\13 
c'est qu elle donne du lait pur 

LE LAITIER.. - Oui, mals la lacllc uc !al~ pas cr6CU1o, 
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T aveme EDGARD 1, rue du Borgvat 
Brw:•llu Bm r~J. Ttl.: li il JI. - Pi >pr. Ed.. Lamm..-1 
Chef de en--.., dt'll prcmlèrea ma- d• Londres et Pan& 

Unique en Bel~lque 
Mon restauram reste ouvm aprb '""' SPECTACLES 
MES SPECIALITES DE OIBIER SONT INEDITES 
MES HUITRES DE ZEELANDF., ARRIVAGES DIRECTS 

MON COQ AU VIN EST lMBATTABLE 
Sa/lu pour nocc1 et ptt1t1 banquet.t 

La raison 
n étalt h 1t curœ. tzOls quarta d'heure arant le com

menœment de la gran<.c plke. Le rtg".-ur Tro!.5COU ét.alt 
ocxupe à oorrlirr 1 tpreu1e de 1 afllcbe du lenclema.:n. 
Entre Hugou•e. le pùe noble Hugou,·e. 

- Mon "eux '.lrou;cou. IUl dlt-ü. a;ec tt:ie émotion mal 
co:>te:iue : Je ne joue pu, ce a<:II 

- Hein ? tressauta le rëi""weur qu'est-œ que ru d:s? 
- Je dis. je ne joue pal, ce ao!r. 
- Je t·en prie Hi;gvu•e. ne me fais paa de blai\le. 
- n n·y a paa h• moindre bl&i\le de ma pan, Je ne 

Joue pas, ce SOU". 
- Je t'en supphc, tu sala que la moUldre émotion me 

.fiche un tremblement m·ncux dont Je ne PUiS plu.s me 
débar~r. nni.. cette plal•nn•~ne. 

- Encore une lots. mon 0011, Je tf Jure que Je ne tais 
pas de plals:mu-rle ; Je ne Joue pas ce soir. 

- Mau qu est-cc q1ru y a encore ? 
- Rien~ 
- Tu es malade ? 
- Point. 
- On ta mal placé sur l"afndle ? 
- Ab ! Je me oouc e bien de ra ! !'Ion. Je ne J<>t>e pas. 

C'! 110:r, •ot.IA tout.. 
- Je ~en conjure, Hugou~ tu 1·as m'attll'U des tas 

d·em~:emen\6 • le ~uoo <St déjà clo mau..-a:s poU ... va 
t1labllier 

- !'Ion, cmt fola non : Jo ne Joue pas, ce soir ... Je ne 
m'habillera! p:.s_ 

- Mal$ roni;e que tu as dtll unlant• ... 
- Je m en tous : Je ne Joue pu, ce .air. 
- Mai.s. pourquoi? pourquoi ? ? 
- Je ne suis pas du apcctacle ... 

Cl'RC O'\llt rT Dl: RfPOS 
Pension cc Ktr l:an o. - Ouvrrte tou~ l"annêe. 
AVENUE CONSCIENCE - ALBERT·PLAGE 

Ch. centr. eau ch.. cUlS prrm ordre. - Du 15 sept. 
au 15 juin. reç. cnt. aeuls. lnstr. souu maternels. 

En Amérique 

La se ,,.. ae passe dans un boui:e du Far West. 
J:m !a Terreur, Joe le Rouquin. C&li.!orrea Bill et Pat 

le Borcne Jouent aux œr\4 
Conune de Juste. chacun a l50D reml\'er à portée de la 

rrunn. L<oS dollan &'nccumu'ent sur la t&b:e. La p&n;e 
de\'1~nt c excttJng • et. 1,., thenuomt'tre munW à vue d ·œu. 

Soudaln, Callfornln B~l po11= un Juron et.. d'un geste 
eec, arme son colt . 

- Boys. ruglt-11. Il y en a let qui nt' se conduisent P"" 
en gentl«meu ! Ce damné !Ils de chlrnne de Jlm la Terreur 
vient de Jourr une c•ute t'l\IC Je ne 1111 B\'aL pas donnée!. 

jR ADIOI 

EXIGEZ DE VOTRE VENDEUR 
UNE DEMONSTRATION DE 

L'A P PARE 1 L 

«ERPÉ» 
MODELE 1 067 

à 2.200 Fr •• « Le poste idéal». 

Simplement 

Le •Ils d un lmp:""3rl<l b!en coonu a amuse A 6'.Tlre d 
comMk" n a ~1 a:ia 1 

L·nutre Jour, Il l)llé'en:. à llOD ptre une plt<'e en un aro1 QUll ':ent de term:ner. Le manuscr1t compreDd Ill IOUt r. 
puur tout deux pages. Le pere lait comprenclr• l eon tl 
que deux pages c'est trop peu pour une ptr\<e qul doit dure\ 
genérnlrment de trente li. quarante mtnut..a. 

Cinq mlnu..,_ 1Lprès, rentant revient triomphant et bran 
dit le manuscrit : 

- Comnwnt 1 •écrie le papa, lU as déjà termln4! ? 
- MAIS OUI, papa. 
Le J..une dramaturge en heri>e aralt ajout<! IUf eon mA 

nuxr'lt c .. atmplN mots : 
c Ila Jouent wx cartes pendant une demi-heure. t 

L'Egypte et les Pharaom? ... 

On parfum aédtùsant et tenace. L'Eaypte de LU·Telll I •• 

Tandem 

De la c Rt1'Ue Agricole • de Lille : 
Est<e cl Oudekerque-sur-Escaut. que ln mode du tand 

a rt'P11A rtcemmtilt ? E>t-<:e de quelque autre oop1tale cl. 
la VCll\I<' e1 du bon ton ? 

li ""l de tait que cet UlStrument de locomotion. qui es 
aussi un~ é<.-ole •lémentam cl'entr'alde. M.'Dlble i,e mulU 
pher aur nos route3. 

Rt<:enm1ent deU:< Oud<'kerquots arrl\'aJent ptn blrmmt 
l\lr un t~clem, en haut du Mont Casocl. Ils mettent P•« 
à :erre aur IA Orand'Pl•ce et l'cqtllp1cr de devant. a'o 
pongean~ e front. dit à son camArade , 

- Ça c est u:Je cc)·~ ! 
- Silr que c en est une dit l'autre, e• si je n'a1...is PL 

IC1Ttl Id fre!IU, qu est-<:>e qu on falsalt comme marche ar 
rt - •• 

1 Monsieur devient puissant '' 
Pi or 1 Ile du Weur à son client qui sros&lt. 
S'Ii osn1t, le taUleur ajouterait un conseil • c.Iul de pren 

cire, mRtln t"I sotr, une tasse de Thé Mexlcai.n, prodw 
végétal pour m"11rnr sans nuire à la santé, produil que li 
pubUc11c a tancé. mnls que son eftlcac1té a rendu popula.re 

En vcn c t.ou1t•s pbnrmac1es. 

l~y a plus d'enfant~ 
la uvis , ,r • '>ommes Patience. Richard °' John 

d'Un photolr&phe a.,.glais globbe-trotler Jam.. Abbe, qu 
ont acoon:~ leurs parents da.Ils loura ptréçinatlon: 
mu • ;>lœ. .Vrinm• de pub!:er à Londtt$ un U\Te lnmulê 
• Aul<>:lr du monde en deux ann= • la ,lelln<:s •Ofa' 
gcurs ont. no!amm nt \lslte la Russ!~ l"t vo1C1, par ucn 
pic, Jcura lmpress:ons rur Stalln~. le "lctal<:Ur &0>1etlQ'Je 

c Staline H~ le gouHTnem•nt dt la Ruaie C ..st un b<1D 
me d, forte atatw.- n porte une caM1uette de &(JJdat 1( 
un n .i.$tn<!he Il pa"'1!t nt' l)3> êtrt' ca1iab • de !aire dt 
mal à un •niant n e>t bel hOmmt• D la!Me 1"s tm< 
Jef1ncr. Nous avons eu fal'm quetquelol.15 en Rll$Slo, 01111! 
&l\YOM ce qu'on rtsM"ntj e•e'$t.. tJ"es dcsngrèn.blt.-. • 

SI re ll>rv ~'t ré<'llcmrnt l'œuvre cl'enlnnta, ch b!tnl r 
n·y a plua d'rn!anis. 

(!ul dit \fal<'m•. dit Conti urt Q·Jt dit 
ContUure--\btttne dit Savtur des Bt"a,ux Fnut>;ttun? 

li faut 1' entendre 
- J'ai TU un homme. h!e:, qUl pesa1~ deux wnncs." 
- Mais tu es :ou? 
- l' i;>.:sa:t dçux tonnes de mEl.a.!.se r..r la bala:ice. 



Avec le progrès 

Un r.c::x mozwc:.ir ll'UCIDle l)tDètre. l''llfi chl.J'lé d'une 
CG:tre • pre'Vtnl.Ove •. dana le J1&lon du COirleur ll prend 
p CA<:t duectc::ient IW' la thalle • d optrauon • et. a>ant 
mt f q e iar..i.:e cap :Jaire ail ou>ert la Douelle. Il exp:o.e: 

- Pa.; de coupe de ~veux voua m enundnl Pu ~ 
champuinc. p.u de 1ouon paa de frlcl.kln pu de orolac• 
p3.1 :1 lén.e:te c:haUde. voua m ..,ter.doz D.en? Je •<W< 
~~ n a:e rase. ComprlS? La ~. llll}PlcmeDt. la ba.rbe 
et ~~ plus. 

A ors. I• r11aro. tlmldtmtnt : 
- S;i.as san:n naturel.•meni.. maNl<'W't 

POll« ne VISAGr: rnlM"~ lnstantantment avec radne 
par nourrau Otp !at.c.lre TO'< \ s.ptr1tur l. l'tlecll'OI}.,,.,, 
CT<mes .i œ.JX Preu•·~ lrrttutablea., u franc. en U.m· 
b:es manda• ou contre r•mbouracment L&t>oratotre ToDl&U. 
5Sa ~ DJt "au! Dc3cllanel, Bruxellea. TèléphOne 16 GO 08. 

Formalité 

Le Jeurro Hector 'tat um remarquer pour IOn aaldulte 
auprès de la oeue et rouitMante Héltne, la fille de IOD 
pa,ron. 

Un Jour cnrin. Il "" dl)clde. Onnté et iUélré. Il pénét.rt 
diuu le oureau du papa et co1nmence d'une voix un peu 
emoa.rra.."6ee : 

- Je 68L' bien, mon.leur, que c'eat une simple formalité. 
m a• enfin. n·est-cc paa nou.. avona pcnaé qu'U valait mieux 
m ;ecter Ie& tradH tOflL 

Le """"· souaa.n p.qué au vtf, !ronce Jee sourcil&: 
- un..- simple formalité Jeune hommtt Une simple 

formalité' E• qui donc vo113 R dit qu., ce o·ttalt qu·une 
ll1mp e fommlllé? 

- Ma.s. .. la mère d H•ltne. Molllleur. 

LA "\l~O'li OLS \l\RCU\'liU~ ·T\ILLEURS 

au cc Dôme des Halles » 
•ou, ptt .. tnlf uo,. c.u11m ln('Omparabt1 dt tlSA&• nouu·aui: 
d.ln .. ln tan' dr Cri., f't dt bleu, brun m:arron. a dN prn: 
rai~nn2bfn eu r;:ard ' l.a b..iut4" qualilt- dt ttl llao.s. 

19. \1 \RC.:llf,. \I'.' llCRBP•, 19 
Cf><~ aux GAkn<> "t·llubc-rO Bru•dl<L - TtL : 1% 16.IS 

Engagement ferme 

Un uroprietam u < était t'TI l)OU!l>&rlcn avec un 
jrune twrurur qui lui demandait •Il n nunut pu belOin d 'un 
d :op eur d lions. 

- Quand pourr~\oll.'I commenctr? 
- Tout de suite 
- Trt's bien. •ous allrz •ous occuprr d'abord d'enleve1 

les. r 1 d \'O rr ptédl'<'P~ ~ ~r 

TISSUS DE LUXE 
Oui ... mais 

« NOS CHIFFONS 11 
Coupoa >OldClll • 38, rue Or~tr} 

LB m• rr - Enfin, ce n~rre te platratt-tl comme mari I 
La fille. - Out. 111 Cl.ait un peu mo1114 fonce. 

Le deuxième 

Le ,u;e Après qué lé temotn vous eut donné un pr~ 
mie: coup de l)Olll8 qu arma-l.-11! 

l. a.:eusé. Il m tn a donne un uo1>1tme 
Le Jc;ie - \ou. voulez dir• un d'UX•tme? 
L accw6 - No.>, Molllleur le juge, le <Oewotme c'est mot 
J le lut al doont. 

Habit en 1;., grarttt l'•I l<N>gM 
col ù otlo"n 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

MADGEO CRE \TIO:\S DE '1001!! 
PATRO:\S SUR \IE,.,lKt:S 
Eœie <14' (;oupe et de t:..u1ure 
tu. rue Piero. T•L : H.n.lt 

La mort de Rathusalem 

Le co:onel Vanderstraeten raconte dans la • R tnalss3nce 
Agrtco!e • de LU!e : 

Ratbt:.Sakm. iruouc!eux des progt"Q J'é•·olut1oona1rea du 
SJtcle, mourait dJ.Ds sa !XIII.- malSOn d'Oud, k<rquHur· 
E:.scaut. OéJa o et.ait <Uenc1eux et son lona corpa re.11n• 
etatt devenu d·une unmob1lltt marmoréenne Sea yeux 
etalent clos d• deux towdes psuplért~ rldéee ... Sa femme, 
a mèff Zénobit, vagutment i.ourmeniée de quelque rCl)eJl· 

Ur, mwnura. d u.oe çouc QUI voulalt ttri tmue · 
- Ratbusatem. &iœi vous vous en allez .. 
Le mour•nt demeuran d'une unmoblllté etJmyaote. Apr~ 

"" temps, la future veuve aJoul<l : 
- Rathuss.tem •ow; vous en aun. mals Je ne eerai paa 

IOnlfue a <Ollh reJoinctre ... 
Le long corps se détendit soudain, _. courœ. 1e redressa 

a demi L<:s iourdes paupières soule•ée• dtcou\rlreot deUJ; 
yeux vttrPux, lmmtnses. 

- Vous d • Ratbusalem, vous reeterez !cl Io plua IOOi· 
teml).' poM!ble. 

MURY vow; Présente sa deml•·ro création 

~Tt FLEURI 
lea plus suaves parfums de la pl\15 btll• <allOo dam 1aa 

IJaoon. - En vente partout. 



POURQUOI PAS ? 

SUR SIM PL E DEMANDE ADRESSEE AU 

M AGASIN DU PORTE-BONHEUR 
ARTICLES POUR CADEAUX 

4 3, RUE DES MOISSONS BRUXELLES 
" L a iVouvet!e Cie./ des Songes )J 

EST ENVOYEE GRATUITEMENT AUX LECTEURS DE 
" POURQUOI PAS l " 

Au paradis 
Zéphirine Kr 1urveldc arrl e au Paradl$. C etait une bra

•e fllle d·o~d• k~rque-aur-Eocaut qui n·avait eu de réelle 
am!t16 dar.a •.o"t• sa >:e que pour ICln directeur de con
oe ence. un bon 'lf!W< curé, kqu..t pourtant. IUi rei>r<><b&Jt 
ooc'ent sa troP grande Indulgence •n•e:s :o.s jeunea geN 
Zêpl\l."llle "" savait paa lea rep<>IWtt loroqu'l:S •oul&Jent 
lui derober un bal..,..r au ·-=~ de aa jeun~ !leune, -
e't m.'me. d!salent lt$ mauvallœ la.niues. une fo:s cette 
jeur.<"S>e d<'Jà un peu mOrle 

- Ca n'est pas un Pécllé Monaieur le curé. pro~eatait· 
.ne, et mo~ c·e.t tout comme •'llA me disaient zut ... ; ça 
n e me !ait pa& plua. Je voua u.ure. 

- vous é!e> une 1 innocente ». maugr~lt le bon cur6; 
mal4 oYec vot.re Innocence voua Jetu le trouble dans la 
pG.rO!Sbe ! 

Et !onoqu 11 lut gur le point dr mourir. ce bon curé mena.
Q& &a pénitente . 

- Quand Je serai mort, malh .. ureu.se. le aut.. &fir que je 
me re•ourne:al dnM ma tombe ch•que lots que voua em
bra.~~rf!'t un homme 

Morte à aon t.our et ..,.rh te devant la porte du Parad:s 
Z<'Pbtrtne, au lieu de demonder peraor.ne:iemen; aon ad· 
ma..""'nn à S&int PlèrN", mit prudent de demander il parlei 
il oon anclc:n J>""teur : 

- Bon Sam· P1e1n Je \OU<\nlla pu.1:: à mon anc:en 
eutt un p.au'iTt t1eux • 

- A qu•l curt? SO".ts a~ons beaucoup de cure. pauvres 
Ici 

- Bon. \'011à Que- fat oubUé l&On nom. i\ pr~mt. .. 
- N• peux·'.u, mon enfant, me donntr l!OD &1gnalement; 

noua S\'O"-' un llchltr tn's tt.en tf'Du tout ce qu·u y a d• 
.omu!. 

- Hela.>. ce qu., Je me rappelle le mieux d• lui. c'est 
qu'il m ara!· dit que loroqu Il ll<'l'llll mort, Il se retournerait 
de d~~polr daM ,.. tomll<' rhaqu• fotS que Je me JalMe
rai.g embra.qser par un dt"! •t~ paroiac;jrns ..• 

- Ah. alol'l!, P"' ~-"' n du llch,r.r ! Jt vois : c'est ce 
curé Qui Hent sub t m,. • df" guer r <!~ Ja danse de Saint· 
Gu 

PATINS-CHAUSSURES etc. 
Temps nouveaux 

A VAN NECK -
Gd SABLO!I:, 3i, BRCX. 

Le pe.:.ntn- .nontre à l'&n'Ulteur Wl t.Ab!esu repre.rentant. 
dans .e fond, la mer, • drol:e quelqu"' dune• avec un pbatt 
et des cabtnes A : '<u'Bnt-i>lan. en face de.. cab!nes. t:n 
y&eb1. d!Ulll J.,. nu..,. quelqurs o~aux. 

L'acheteur - Ce n·r~ Pfl.' mal nv1l• Je ne le rrouve pas 
a&"W"l. modt-mt-

L'e.rtlOU' - Qu 'A rcla nt• 1tr11ne. J• puis remplacer le 
bat.ef\u à von~ par un çuir.u1:~ N lr-s mnut-t.tes par des 
aV1ons de bombRrdt.'mrnt. 

L'histoire univen elle en une phrase 
Un Sbab de Pe~. \'<>Ulan~ que ...,n !lla connOt p.irial· 

·emmt l'hl.l:oltt deo peuplea. &!ln de m~ 1ppundrt à 
r~ celui à la t#te d1.1qUel U aeralt un jour, commanda à 
au plua grands gavanu. une h\$tolre gènera:e et unl\'ttselle 
des bommt·a. 

Trente ana apml, les savant$ condulalrent au pala11 royal 
1,500 cham~aux chargés ch&CUn de 500 Uvrœ, rcpr~ntant 
leur trovall. Le tus du Shah, qui venait de auccéder à &On 
pere, leur dit : 

- Malnttnnnt que je gouverne, les af!alreo de mon peu
ple m'occupent t.rOll pour que Je pU!ltee !ln toua cee 
!Ivres. Rtaumez-lea et revenez quand ce "'ra flnl. 

QUlnw an. apr~. ~. mtmes savantl rappon~rent l«.lf 
tn.-all. qui etalt porV par 500 chameaus NU!~t 

- C at moere trop dlt le Shah. Je d"'11'111 rleux SI 
\'Olla voulez que je Il.SI' tout. abréiez. 

orx ana plus tard, :ea sa<ants revinrent ll\<C un ~· 
chamf'au portant 500 ll'l'TtO. 

Lt Shab leur dit : 
- Comment \OU.PZ-\'OUS que je Ille !out cela? c·oa: " 

peme •I j'ai de\'ant mol trois ou quatre ana . 
u. aavanta &e mirent au U&\'&11 et appon6rent un s

\'Olume. H~laa 1 le Shah. malade, pr-ue aveu~Je, ~tait 
à l'alf(>nle. 

Alors, Je chef des savants s'approcha du mourant et lui 
dit: 

- o maitre 1 Ja~mol voua apprendre en une seul& 
phraae, l'blatolr• des bommes de tous les kmpe et de tous 
les pay• 

- Pari•. dit lt Sbah. 
- I ls naquirent, Us &OUffriretlt, Ils moururent.. 
C'dt atn<I qu'Un Shah de Perse apprit l'histoire Unl\'tt• 

aelle, 

s. "'"' dts!rtl un ~~:em•nt sur mesur•. d'une ligne lltp:-tt, 
BARBRY •a.1Jle'1J'-COU!t>r.er. 2'5. r. Roya e Œgt Ste-Manei 

La consigne 

J°" ph , Je modèle des Jocrisses. a reçu rordre de oe 
lai-r entrtr perr;onne. Un mon&1eur se ~"' 

- MorutJf'lir n·e.1 pas là. repend Jooeph sanr. &0un:Uler . 
- Bien. J• revtendnù demain. A quelle hrore totre 

maltr• M·no-t.11 Ill? 
- Att•ndez je vals le lu1 demanc.'cr. 

TA VERNE DE LA RENOMMÉE 
1fhn \rtbur 8[R' \Rll • 

\&N"Jonr> M .,,, Frai D.,.,, Place Si.--Ca · h.rll:e Bru••Uosl 
s~lalltc! de POl.'-<-0!'.S HUi'IE'S. !Joul!'S, Homard& 

\'"· " - Pnx trcs ra:soonAb~~ - Ttléph 1: 49.M. 

Motif légitime 
Mue ,rri,. en ,.,.·ard d'une deml·beure aa bureau 
- commtnt potneZ-\01.;.S m'expliquer ce rcta.rd' d.tmande 

'• ~;:tllll 
- Bl•n \Olla rt'pond Mac. J'ai pr~ Ill fort le tube de 

pAt4' Il d'llt& qu'ù en e•i oortl beaucoup plu& qu'il ne m·en 
ral!alt C•la m'a prts plus d'une deml·hettrt' à faire ren•rer 
de la Jl{•t• ~ den~ dans le tube. 

BRUMMELS 
le ch 1peau elei!aDt e• dur 1ble 

~prit d~ famille 
Mau : Mon po':e e.: mc,n ma!lrt db0'•1. ma m•!'t 1$l 

ma C'UL!tnlttt m&.'l ~..1:J.e !rett ea~ IDO!J chau!!t"U.r 
C&l'?Df'rl. - Et ta sœur a!nee? 
M"ud. - Elle ~ ma mere, ... ça me raJewùl. 



oigme 
o..• Bl!Ueau. paralt-ll, cet.le énJgme: 

Du rtpoe d"" hwn&Ir.i;, cmplaeable <nnemle, 
J .&I n·odu mllle amants envieux de mon aort: 
Je me n11B!a de aang et J• trouTf' la Tle 
Dam l!'3 bru de celui qui recherche ma mOTt. 

Lt moi. es; : Puce. 

• la recherche d'un produit très efficace 
PoUr tvti..r le Jeu d~ rasou-, DOll5 ...,... c:onse1'lOM. ~on
nir. l• oiweroo Crème Lu-Teast de l'lU'1a. Le flacon : 8 tr 
M d'E. - Appliquez une couche avant le 1uonnAge ~~ 
le apri'a vous ~1 re ra•~. rnctJonnn Jruerement avec tes 
o!g1 o. - 1 u.'fa•I. 19, rue des Epcronnlcra, Bruxelles. 

xigence 
un flall.:<l ires rkhe déclare a sa ruture bellr-~re qu'il 
;aire aboolumem.. •"ar.• te rnar ... ge 'olr u !lanch t.OU!e 
~ 
lndllll&Uon d'abOrd. oon«SS!~n <r~ c ~ le fiancé est 
IWalt. 
- Eh bien? m~rroie la mere, êlc;vou.a ra"5\ll'é? 
- Oui r!!e n'eat pas mat: mals ce mortnae est lmpos-
le. el!t.' a Je- ntz de travf'rs. 

' ndeur 

Madam" a eondule son petit carçon dans un cnicd hOte!. 
entant au!jUC! les premiers pruiclpea d'111aU'llCt!on ont 
é don~ ape:çolt sur une porte cet·~ tnacni>Uon 
- :lé fnmn P"-'- Yale •en cha!'i"r&. 
Un Jroom haut co:nme une ooUc s!Al.:onne a lro:s p.1l>. 
enrant le rtgarde et. •'!ldreS.San~ Il aa mm : 
- TU ne <TU!s pas que c'ti>t celuJ.là, Yale? 

lueslion 
oscar. - Ah ( mon cher, drmaln, quel rtpa& p0ur le. 

çallles de ma f~ Nous aurons des llultres, dl'S p0ule& 
Ll dinde et du .c11u 

Paul. - Eot<e le m nu ou "' !lite de.. lnl'itts? 

Le Grand Air po • , Petit$ organise pour le Jeudi 22 
tobrt: à 14 h 30 une ma.Unet: dt: b ~nlntrs.tnc·e t\U Tht\àtre 
oll n• t~ Th M re du Perurh1·t mon1 rnn aux tnfants 

es • Lt• Ch tt llotté rn Rouge ,. et. • MonJ1t-ur T11p1c 
i<'ho pn~ntt le M•islc-Hall en fol! t. 
Lt$ pbc s d 40 à S francs s·obUenncnt ~7. rue du Ho·1-

1~l 120085 ~place> à• Crane• peinent être o!fer
ll'!r les penoru es emp..-h~ d o.s&3ter a~ gala a11x 
:.. pro1 ~ de 1 Œu•n Le oomp" cil post de c:el!e<I 
• le n. 122 05 

C: llNt • •t assure-t--0n. de Vtctor Hugo : 
Mon p:-cm!rr <'SI un 1'agabond : Vic - parce que Vic 
fi' ll'rTCJ: 
~f.::n dfux1~mc est l.'.il BSS3SS.n. tor - P•l'C< que tor tu~. 
M· n tro ~me A b i;:il'é ll<l!?l!n'e : Hu - parce que U 
ootr, 

:.i n quatr me es un rsplon go - parce que go ;:uette 

\s.~orties 

- Les f~ portent aujourd'hui des chapeaux absur
es, rll!.culea .. 
- OUl, mals ccrtalnts sont al lien MMnles ... 

Les dames sont admises 

Agence Générale 

à Bruxelles, 

45. rue du Pépin 

Tél. 11.12.96 

••••••••••••••••• 

Z.m<>bt Tiralocque est allée à ce cran<1 rassemblemen\ 
payann d·o~drkerque-sur-Ese&ut. Elle n'ét.alt pas dél~M 
par le S; ndiC3.t d" son vW.,e. Je peux b.en vous cont.er 
qu'elle y t1alt allee à ses frala. •étue de .. moins \'\•Ili• 
robé coU!tt de 11& mo!DS vieille capote. bref, au mieux de 
- cnarmes et &•11D~ et même a•ec la eecrtte pemte 
de trou\< r un au~ au cller 'po-.ut q~e Dieu an!t r&i>' 
pelé t. ltû. U y a deW< an&. 

- LA. petlS31t...,:ie, Je trou.-eral peutrttre un censier ~ore 
solide et 11}11nt c de quoi 1. 

F.t 7.A'noble \'en.~lt ~ le trou\"erl Aprb la Grande A&sem
blée g~nfrnle à laquelle elle avait ualat<!, aprts que toute• 
lts c r~oolutloll! • eussent él.6 adoptéu à. l'unanimité, )• 
eompr1a !" 1 olx de Unoble Ira M.•latan16 demeura.lent dt.ni! 
la grande salle de réunion. un peu étonnés de la ~olr gj 
grllilde, W1 peu fiers aussi de tout œ qu<' les orateurs lf"Jl' 
a•-alent dit de flatteur et leur a•·aknt fait de prom.,..,.s 

Unoble. modeste-ment as&1.5t' s r une banquet!~ au ton.a 
d'Un mur, cons:ata1t avec une S31I&fo.cllcn de plu.s en pl'.:.a 
t!panoule, qu'elle e:a:t l'ObJet d• l'Atl.,nllon d'un grand un
sicr Mbout dans un groupe à q"tlque dla~ce. 

Subltrmrnl. leis t~molimaars d'ati.-nt1on du cl"llDd cemter 
res..'4.'n·nl. Zénobie laissa errer gon recard autour d'eUe. 

Ocpul& d<'llX ou trol5 minute•. une dame d 'aspect enga
~' tnt éwll 1·rnuP se rePOScr sur la méme banquette. 

Deux m:n11tes plus tard, les deux femmes avaient nou~ 
con\:er&aUon 

- Vous connat.<.<n i>eaucoup de f erm1trs Ici? demanda 
Unoble. 

- Oh! ~ucoup de monde 
- Ttn("Z. ce crand-!à 11 paratr.salt 1tgarder de mon c6t~ 

&He la plus al!n&Dle a:ten•Jon Je ne aala quelle mo:iclle l'a 
plqc~. depula pni \! détou.-ce oelrmlbl•mrnt la tête. 

11 m :ra vue SJT1\'er· C
0

f"t.t mon mari. 

La drache nationale vaincue! ... 

par t IL l GRANVILLE. 8 pt <OS 8 9, ultra rapide. te 
me lieur fllm pour le mauvais tempa Mille dtp6t.s, B1bllo
Lb.,qurs dr& G81'<'s et 32, ru• de l'AmMon• BrU..elles.. -
T"h•• dt pose i:nmute <Ur <'1nPl• demand• 

Sincérité 

ti.1 monsieur fort entreprenant. r;,noontre un Jour M:I. 
dclclnc n101lan. la trouve charmante. bien entendu. la 
1utt dnn.~ lh Chn.u~ée-d'Anlln et lut offre son bras. 

- VoJL• •OUS trompez. mon5leur rtp0nd·elle. Je sut• une 
ttmnw honne•e ... 

Puts remarquant que raudarteu< ~l ton Joli rarçon. 
elle aJOUt< avec un ""ll'Ul! • 

- L'ro\1'7. Que le le rtçctte t=llnlment. 

Oetol-Charbons 

.., ·1 JO 20 concasse. .......................... fr. 245.-
Anthradt•.:i JO 50 ooncass4!S ..... ............................ 295.-
Anthracl'cs 50 80 conca.ssé$ ....................... ....... 280.-

96, avenue du Port. Bru.~elle& - T~l 28 M 05 - 26 54 51, 



2956 POUFQUOJ PAS? 

r fl. Zfd9.62 

Eloquence 

- Le cœur qul bat sous ln blou~~ de l'ouvrier est sou 
vmt aU5'1 vaillant que celui qui bat .ou& le hau!.-de-rorme 
du bourseots. · 

- Voua leur 11ez telltm•nt Ira bras qu'ils ne savent pha 
aur qud p;ed danser. 

- Coupez la tè!.e !\ dtsarmc:nent. vous a\'e:t annemenl.. 

- Voua voul•t réglemcn•rr la mon! Essayez donc. Vow 
verrtz re qu·dle \'OUS rcpood1" 

••• 
- Quand on tombe sur I• cu•11r, on se fait rarement mal 

- c·m dar.• les •ie!Ues rutottea de peau que batten• 
ka cœ11n aes bra•es 

- Vous !111re des prom~ 1«ralt •oulotr •ous tromper 

- Le mot h!St0t1que le Cambrt•n~ fait des peU!<s. ... 
- Mon cnlnt• drnud~. c·cst mn m<'dallle du travail . . . 
- L'hnle.n<> de cet homme a gouflté de fétides horrll'.irt 

aur mon •'<>mpte. 

Les recettes de l'oncle Henri 
PERDREAO OO l"AISAS A LA REX 

Dans une c:l:S('fC1lt: u •o aurez mis a ctpa:'.W. mof'C(·au 
de bcUlrt' fa ro~r J ms a•J QUt- \"'OUS d.lssert."2. m1JOtN 
~n. u1,c dt> 30 à 45 murnk 5u1 h· 1.·ote du teu. 5e1cu qu 11 
.s·a.. r1rn d'un p rd.rf.;aU ou ct·un r.usl\n Arrœ~z. durant la 
cul . ..;on. av<'C 3 ou 9 cml!crcs n cat~ de hnt champagnti 
aaupoudree de JO à 30 oa1e~ ooic. lie acnevr1er ues finement 
pll~t·:s. ~·ou\•rez J.a ca.ssu\Jle Cl la.tts flamber les volatJles 
a vl'C de la fine. i«urez 1 1 bler LaL"•"' rédwr~ Je Jus, 
tamlM'2-le et mau.ez le IJQWde avec de ia aem~ lraicb• 
Dtroupcz le pcrdr au ou le faisan M•~n le» morceaux 
au rour dans un ré-clp ent 1 rement oeurre. R«ounez.1"5 
de l'nmAlpmo et donnez $ minutes de chaleur à la prtpa· 
raUon. 

BER NARD 7. 

H UITRES •• CAVIAR 

RUE DE TABOR.6 
Tél. 1245.79 

FOIE GRAS 
OUVERl APRES LES THE.AJRtS Pu ot • uccu11taat.• 

Résultat complet 
~~ ~ 

Au Palais des Beaux-Arts 

La Société Ph.llllarmonlque de Bruxelles annone< u 
.,<rte de manl!eatatlona artl.stlquta d'Un réel lnter~t 

Mme Suzanne ''a.nde Willle donn•ra, le !n4rdl 10 no•e 
bff', dans la salle de mU$1que de chambre un ttc>l41 
piano au programme duqutJ sont lnscr.~ d<s œuvrcs 
Scu1Am Sch~mann. Chopin, S:.ra<1nsk; et Ual)O'JMW 

Prix des pla"'11. cl< 10 • 30 franc. 
Le eonCf'rt annon~ des W1enusongcrtnaben. lts ~ 

chani.urs de la cath~ral• d• V1mne '"'I rtxé n11 Jet 
12 novembre. • 20 h. 4$; 111 tntelllrtteronr un nou•eau ;JI 
11ramme sous la direction dr M V Gombos. 

Prix des places, d• 10 l 25 fl'Rncs. 
Le même Jour. en mnt ln~•. audlUon 11COlatre. 
Le quatuor O•rtlrr donntra trois eoncen• d'nbOnnrmi:

dans la salle de musique de chambre, les 13, 18 et 23 n 
vtmbre, à ZO h. 4$ 

A son progTamm• n111rent drs quatuors de Hoyd 
At.il. Brahms. Mozart, B~. Schumann. Schubert., H 
1or et Beethoven. 

Prut de l'abonn~t. de 20 à 80 rtanrs. 
l'llur ces trous tnterc-.aant.<'1 manllestatlon• mu•tral1t 

~11rtau ~e location en ouvert au Pnlais dell &aux·Ar 
23. rue Ravensteln. !él. 11.13 74 et 76. 

Philosophie 

Coucb<;r du soleil. aux Tlanœ pr~ de Cnamon:lf 
Un vteu Anglals, type lm~naJ ae penche o:r.icUI 

aknt vers son vo;.sm de t.uruae : 
- Le soleil rau. .. u. ne ae ro.ehe J""'"'S sur l'Emp;rel 
Et "" \'OJsm. un petnue de Paru : 
- Vous étes pnvt. de b:en t>.aux crepweulelll 

Sur la plateforme du 59 

- Le !lo:in est dévalué. lut ftlL.,.<I 1 
- Oui... c'est em~tanl paur le !tan~nsort • 

L 1ncu.pe est appelé dcvnnt le T:1bunal pour un d 
1ns1anillant et d ameura mal HabU Le Prea:drnt • ttonru 
t:ncortt. !ronce les sourcJ:.S et, ~udatn, demande d unt ~o1J. 
convaincue mals ttt.s anuP. : 

- Vous n av,,z. j'en •uls aOr, Jamais é~ condamné • 
aucune amende? 

L.1ncull)è. un pe:it homme timide et etrace. murmure u 
ro~rwant, et ba!Mant la ~ e : 

- S • mon P:es:dent uno rois. par une d3me ... 
- Par une dame ? 
- Oui. mon P:e.ident, au cabine: de lecture: J al'lll 

gardê un lw:e bUll joura de U'OP et J at du pa)er un lrllllC 
e p:us. 

Le meilleur lait 

L..\ITt.für LA OOSCORDE 
143 Chaussée de Louvain, "·ê»bo"" 15.87 52. BruxtU(S. 

La vie chère 
Lt Clltnt - D-Xl.-ur, >ous "lt l'u ln bll'n dit que \OUS M.. .:ne Lechelnte, qui 1 comme pensionnaire Eus!be 

me 1n1n marcher aans u 01> mols. 1 ~dorge, annone~ h er a ce dornler : 
Le mtdt< n - Je su:, rn\1 " •o:r que ma prtid1ctlon - Vous a.u trea lx>n •PP<llt. Je va4 •oiu demanda 

, • .,., reati.E •mat-cinq rranc.s pai Jour au heu d• vingt 1 
Le clltnt - Ou• après n•Olr pay• •otre note, j'ai dO - Oh, Madame, ne rat e1 pu ça. J a1 déjà 

(VendN mon au~ e~ malnt<nnM... Je marche. a rAoher de manier pour vJ.nct rnuics lei 



~:::en rn:!:Wl' u::e magni.')que sacoc:ie ~ cUlr. 

- Doa-J-> nr.>1 lem'Clop;>er, c1ema.nde le •~ a•ec 
bon IOW'ln1 

- Pu :a pelne, mon aml, mettez simplement le papler 
la !Jœlle • 1 tirteur. 

1 

'EAUX DU GONGO . TANNAGE, garanti extrwouple 

Van Grimbercen Co, 40, r. Uorr1 (ch. d'An•en), Brus.-Nord. 

Sincérité 
c ~ Emma O .. Nt d'Wle an:ice scrd.l®: ~va. l'au
~ jollr, ro!r " aœur, qui &'$ mnrl~ avec un modesi.e 
!o:xUanmlre don~ e:Je a un entant, To~. aC:Ud'.=eni 

de eep:. a:l3 Comme c'<6t. Ja !ê'.I! de TO((), Emm& a~ 
fait pttdd.,,. d ~ boli. de COU:eu."11, ache~ au rsll&~ 
dina quclQu• bclzac • 

- Merd PoUr la boite, ma tan·~. dlt Toto 
- QI\ n·en ''"'t pu la pc-. mon cllért 1 
- o·~ bien mon Clvls. rtpond Toto : mals maman a dit 

e te rt•nwrc,rr tout de mêmr 1 

Transformations de magasins 
Devanture et tnt~.rteur modenie• par J , Vandnande, 

lt~li8. av. Firmin Lccllnt l1tr Tél. 26.70.76. Devi& gratul~ 

Bonnes amies 
- Je r. :3als pas ton am!e Lucie. :e::.:e parait tre& 

lntelll&ente •• 
- Oul. c est chn c!:e un tra.t caracténst:qr:e. 
- OHre ln'-"lllller.'.<!? 
- Non. de le pa:ult.re. 

Histoire naturelle 
Bebé rcpasge "' ltçon d'hlat<>lre naturelle avec aa grande 
ur : "' 

- Quel czt ln mnrl d'une Jument? 
- C C8t le che\'al. rêpon<: blbé. 
- Quel eat le m~rl d 'UDe chatte? 
- C'est le chnt 
- El. le mo.rl d'Une can ? 
Bébé h : "' i=: m<>ment, pul> tout à coup 
- C tst le pa.rop e. 

ME UBLE MA X UN MOBlLlER DE LUXE POUR LE. 
PIUX D'UN MOBILIER ORDISAIRC 

De\ ls. Cl"OQUIS aur demande - JO ans de prantl 
~. rue Mom.-Hc..._l'Otagrres, Bruxelles. - Tet: 1125.llù 

Sur le fourneau 
1' "4 l!aona d:ms le 1 Q ' calller • les lignes zwvantes 

dont 1'11wiwur r>!Joulra J><UWtre nœ lecteurs : 
1 Le !ournœu n'•"t pu Ill bete qu'on veut le taltt croire. 

D lui arrne de bn\ln 1 ce qu'il a dore•. mals il ne dore 
J>&S «> qu U bn\le. li !11t d'uilleurs tout le contntire de nou.. 
'Lcirsqu11 ron!lC. µn.r '"'î.Cmp1f, Ct:la prO<J\'e qu•1J ne ....om .. 
Dl<'me pas. comme lta Journaux Il e<>nn..lt de gros tin<~· s 
et, comme eux. 11 a 1rs tuyaux n se sen. malntenam de 
gaz ou d èlectr1clt6 mals pour en pro!iter. U faut te servir 
de aes c'<s ou prmdrt coatact ClVec luL On dit q•1elqudols 
qu11 m konomlque mats on dlt tant de choses' ... 

• Il a un loyer ~u'U n• dé:5erte Ja.ma.s; U lu1 en cwratt 
d'&Wei<n! 

• E:. •'Il s'endort $'J.r le n\:1. c'est. tout s:mple:nent le 16-
lllltat d'Un tour. • 

• '·- •• ..,., .... 1-.r. .. la- --r .... f-M l 
• .4.• ._ t·- _ --...L- -r~· 
• o.J.- .~ ~ - .. _.._.._. ..... 
.oc:::.~ ~J.'. 

································~ 
Sur le store 

1 Lo awire est l'ennemi du ~leU. Il lui OPl>Oi'e une bar
rll·re Ulfra:nch~">Sa.b-e. garanti.saant de IOll ardeur t uus 
Ica p:~ de la rnlL>O!l. Et œ n'est. que le '°"'· quand 
l'astre va se çoucher, <1Ue le stott ae d~tend. 

• Le oole!l aura beau !aire, U a c to;a les .l!".(.lta • con:re 
lul. Mala U t!em le coup, le c coup de 60lell •. On dl."9.lt 
que c·esi c par Jaloll.Sle >. 

• Le store, c est le r.deau que l"on met enl!l'e la v1e ex· 
1'rleure et nous. Ce <lut se passe dcmtn deviendra myaU
r teux. 11au! pour le rayon mallcleux qui, sWiltrant sans 
vtfi()Jne par un espace non prott;t>. \''1 ae l>OCC't en Intrus, 
où bon lut semble : sur le bras d'un !nutcu,J, aur une table, 
voire mème dans un corn de l'alcc);-e ... 

• Le atore ut Immobile et ~rleux. t:tul qunnd le vent 
l'a,tte: alors, à ce moment-là. U c se t.ord ». 

Qui dit ~fater!!t, dll {'o fi ure Q 11 dit 
Coolllure.)hterne clil Sa<eur d > ll•au• Fruits ~IUI"> ! 

Problème 

On :r..nd~re co!l<!U:t son pt'lt-ffü au Jard!..., zoo?oz!-
qut, l~ a a.":'éter.t devaat la c:oge d un l : 

- Orand-papa es~-œ que les lions \'Ollt au Ciel? 
- Mals non, Jean. 
- Et les cures ? 
- Ma.13. no.turellem~nt. Pourquoi crt!-ô qu~Uon 'I 
- Supp<l6e, pa; exemple. qu un IJon man;:e un mré. 

Philr r.thropie 

L'ami. - P'i.:.s-tu la dia~t.é d~ t=pa tn temps? 
L'aur.ra. - Oui. j'embn&e ma femmo toU3 les ro:rs. 



Sardints 

Saint-Louis 
les mtilleures du mondt dans 
la olus fint des builes d'olives 
Bouta rimés 

C<i n est pns d'auJourd 'hui que l'on propoee des rimes awc 
poêtn et ICJ Chansonruers 6e AfontmAr.re, qw unpro. 
' cnt tous lu 101n des couplel<I = des mots aœouplt-s 
Q e lelOl' Jcue le public. ont de quJ tmll'. 

On proposa un Jour à v. Hugo ces quatre mota: songe, 
~ t pl vc, cslr<>pté. 

Et al!~t il tmpro> Isa : 

SI Puck, k nain qu'on VOit en $<mqe, 
OJatt lamau rtrquer son pié 
Dans ~ 1oulttr où ton pied blanc ~• plonge, 
Il en 1toralt e1troptt. 

1 h oplulo anutlrr, à dtux reprl.scs. fit sur des rimes irn
p ro\·lstta, de& aonncta. En >OICI un qui est Intitulé : c Apres 
b bnlatne •: 

Quel &Ue11cc cl prtunt sur ce morne - terrain 
011 la mtlte, iller, l1urllllt dans la - fumée t 
Il ne rette VI•• rien de cette grande - armte 
Que dN a/fût• brui• et des tragm.,..14 - d'airain. 

La bataUle perd~ Importe au - •OUtlefatn, 
.vau toufoura ramourcuz cltanle cl la bien - atmft 
Ctll~ dzan1on tlt litai dont route dm<! u1 - charmü; 
Tou aura le •Oleil IU!t tur lU vt11114 àu - Rhin. 

Tou OllTI le roulgncl pour la roce - IOUplre; 
Qu 1 aigle bldp/1ale °" raigle de - rempire 
Sk7 le drapeau palpite au rommd du - don1on. 

SUT la mon•1, dont lt1 ot changent la plaine en 
La nature ft-rntlle et que rltn ne - rebute, [!>otte, 
E:tc~:J 1111 =t li ul fl!ll dt moswt et de - f<>rU:, 

Aphorismes 

- Le marto c t la cause pnnclpale de tous les dl\'Gn:ts. 

- Un ~lmlste est un optl~ marté. 

- Lca Chr\'aux 10nt 1"4 aeui.. à ~ec aux courses. 

- L'amour a prcmler eoup d'œll est d'otdlnalre iUér1 
p~r ICI cond onup d œll 

- Ln lcm1 ,, modr "" n'c•t pas toujours telle qu'on la 
P<'lnt, 111,1Js telle qu dlo oc peint.. 

- Lr3 n1CJSwura préUr<n~ Ica blondes, parttcullèrement 
ceux q111 ont c'-pouM• une brunr. 

Un homme cH devenu \1eux quand Il ne fréquente les 
c" baret<S q11• p<>11r ln mu•ique 

Le genièvre Napoléon 

Le colon•! V&nderi.UBolttl 'N' ~Uo alm&blo enven un 
bra'e coounlaa!onnaJrv qui 1"1 a pol'UI une ~ 6a lourde , ... u.e_ 

- Tentz lui dlt-U t'll IUI Km •tant un il'OI P<>urboire 
d• .. !'nrrt.-tt a !ond de mn abr'l~t:uichc je ftls voaa o.trtr 
un Tt':'11! de (J(-n.crre Napo Eon. 11 a ma.lnt('tan~ cmt 
tral:te ans. 

Le co~1re anle le nrre d'Un b'alt. Pala, ID
CJ1du:e • 

- SI ~" qae ce!a? 
- Comme Je \"OUI 1 dis. mule mll:lons de cul8- me>-

b11t.a .•• 
- Je •oUa crois, mon Co n 1, je VOU3 crois. .. 
- E! alors, il n es paa bon• 
- Pa_, ça, mon Colonel. Mals il et b en petit pour 10n 

.. l~ 

V 0 LE Ts J.\1.0! ~l(S "IORI S Hl'00t'S 
J. \ \'i 111"1 '1 Gltl \1 LT FILS 

REPARATIONS • m. rue Jourdan. - Tél 37283' 

Enfanta d'à présent 

Bob et 0."1é •o 1cl<'•ent dana un coin de la ruelle après 
une mrléc lougu1'11se. Bob • st p:i.rt~,.1. m tous pays, des 
c moderadœ • et Dédé dra c cxaltadoe • ... Ils &a.Vt'llt com
mmt on rrut une a~mn1utmurn lng!q;ie don& un meellng 
ou plus slmpl<mrnt drula la rue. I;a on~ • ll!layé de se con
vaincre. comme de• hpmmes. 

Vient à P""'"' r pltr là h sccr~trure do llllllrle, quJ est 
tri:$ myope 

- C'.-st trre bien, leur dlLL de Jouer au• blllcs comme 
cela, m<'ll •nlanta 

Dressant Hrs lui d<'1lX VJUCl'li lllia<tr!'s de bic~. et ~ 
gayant aunultantm• nt cntn leurs J noa rnA<ho!ne eruan
glanttes, Bob et Déde rtttUient : 

- Nous ne Jouo:u pas au.~ bWcs, M .ieu. nOU5 -yolJJ 
de ra=-r n~ dcn!A 

BERN LFPHO 

Huîtres - Foies gras · Homards 
- Salon ~ dti:us:auon ouvert aprèa lea ·~ 

H:.ur.our wallon 

NAMURJ 
12as21 

Caviar , .. _ 

B:\puste, &)'2n' tu6 aon eodlon •t 1'11)-ant con,utl en 
trip .. et boud.ns, d.~ à 10D pn de douze ai:.a : 

- F't.t ~ h~nnttè n: r , P" Cte on pa~ cl boque& 
d ·tnpe chai à cure 

- O JI nJ va run. papa , tst •r.p pucrosse : l 'ln P8Mé. 
1 n·m·a co rtn d'né dl drlnguc.•c 

- Vausse ro ter, :-.· dl DJu ou d'Jl t maque! . 
Et le ~amln, à cont.r"'Co;i.r, y •a. Il entre et, l!lns •aluor. 

Jett~ le preseut sur b l du CIJe en dlaant ; 
- Eune .:ommwuon dt m J>'re 1 
Le cure aouru, cnrtsse du l '<r.ll 1 • trip" et dit : 
- C est b:en. mon Jl<'tll. 'u111 n·mcrclercz bien votre 

papa •• Mala 1) me rm\J'c que \OUN ne sai.•et paa comment 
on doit f'ntrer chu eon cure\ qu111d on r.st poil Allons, 
met.tei·vous à ma p1are. et Jt.: "au vous erue1aner corn.ment 
on se prh1 nte. 

- Un ~Hmciinls t t'$t 1111 homme QU1 apprend aux autres 
~ l:flA'lltl' de l'llrgent 1prèl Qu'U a perdu le sien. 

u- ~emln 1 '1nstall" dnn1 Io !iut<:ull du cur~: celui~ aort 
et rait une entrée ta dlaanr b <n boa. i.nclln~ devant 1 en
tant 

MERCREDI PP.OCHAIN, A 2 HEURES 
VFNI F. l'UfJl/C,UE Dt .UFUIJl.F:.\ ê7 OBJETS D'A R'T 

HOTEi. DES \'E;\;TES ~OVA 
35. RUE DU PEPIN CPorle de Namuz). - TéL 12.24.94 

- BonJour, monsieur le curé, Je vous apix•tc un mor. 
ceau de boudm de la part de papa, Q•ll m'a prit de bien 
\"Oua saln('r. 

- Ah 1 mrrcl mon r ls !Ll e l<Wc, d'une JtOSJ.• volJC. 
Puis. se tournant =a 11 cuisine, oj) se tient la 1m·an1e: 
-- Ro..aUe, app ... cttn babc.ie on dme:e franc p0 1 ·ramin.,. 
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a unt tnno\.'11 on <4Ul n manquera pas de raire aen· 
>I Elle orne 1..,, p~"Tammœ rMl.lophontques !rançata: 

oct<>bre, Radl<>-Pll.tl.S dl!tuaera un concert donné à 
1, dans la salle dl\I t:iai. de Bourgogne. avec le con-

d'Une <holllle •t do la !an!aro murucipale. C'ut 
ll'd1Wer, mlnlatre dt.a P T. T. qui .>era au puplt~. 
A ls preml~ !olS. pcnao~nou.s. qu•un mllllstre des 

T opêre ainsi deTanl le mlrro. lènanl d une main 
.:etU et de l'autre iOD porùfoull:e Il est probab!e 
on le dlt que M Jard lll<r mi: mUS1clen avant 
IJl!nlStn. Ikm&DdoM-n<>u& «l>ffidant s.l iOD e>:em. 

era con:agtc-JX· cria nous \11Udralt peu:~tre llD con-
4• Jazz dlrl ,,...- •• Bouchery ? 

B~e &"Nt h 1J maudlre n_ N. R au m~m~ titre 
dra('hc mu.1onn11.: ou les imputa. L'l. N. R. o·est cer· 
pa.rlatte et rn~rltu pt11 mal de cnu4t1e& - et nous 

• du prtm101 .. a le 1irucl111ncr Cependant. en jugeant 
1l<'ment ai hnH l l"(.'()nruot.re que certaines de sea lni· 

ea menh:nt autre chose Que deti brocards ou un ac. 
M:ept lque. Il r·n ""' n11U<1 de celte nou,·eUe séne de 

ert& quo l'lraUt"L conaacrora rtgut1eremem. d"8omuus. 
'1.1\re de J~. lla.:b C ~une enl.<'epnae de tres grande 
mirr et qui rclhe nautement le nh eau de ses pro

es. C est. d •Ult'llrs a lt•rancor que = concerto re
: .e plus d ouanaa Oana un bebdomadalre Iran· 

M. f'rançob """m krivalt memment a ce propos· 
France nous n a\'Olll ~n de pareil... A la lm de 
te les auditeun de l'i N R. auront pu .e !aU"e une 
très IUl!uante de l'œu= immense de J .-S. B•ch. 
n'auroru mt!mc peu fi rcgrctlu Que Paris ne aoil 

Bruxel!rs pUl.SQ f' tes ondes cJrculent ltbremf'nr. ,, 
e un tcl f'l<>ce - QUI nou! parait m~nte en l'occur

- "" lit dana un ,l<>urnaJ étrRngrr, nous avons cru 
Lt ,( h rel) <HUI'(' 

u· pr ,(•n. lu. 8< q te t.'lit 1 cstle bUperben1ent étr&n· 
&ux rl"Chtu:ht <·ntrcpria<'S dans le domlUDe de la l"lé

.\jon que des expcrtcnrca fort concluantes entrw.nt 
.e daru le dom:lln• pra 1quc etalent pour>UJ\ le. en 

rn .~Utmacne tl rn An&lcurn- chez nous on pa 
t tgnorrr ou d~a gn r eea étonnantes p<1<»1bUltts. 

voici QU• 1out a coup on s occupe de la t<'lé\1slon 
~ve la construction d<'3 locaux qul lui seront r~r· 

dam la M&Uoo de t l N R de la plM:e saint..Crolx 
part """' d~I gauon ol!lclelle est allée 1!1-.dler les 

ux entrcprl! dans les labOratn:rcs hollandn' 
Wtre aUom-nou1 entrer d.-utS une rre nouvelle? E.•i>e

le. t::Ue n<xu rt'sen rra bien dca >11rprist< à partir du 
ou 1 ecran pr.-ndra phcr. dan.• 005 logis, à roté des 

" '1ldlo joue l>x•lt'llll'lll un rôle dans l'urb&ni&ne. On 
bien \'ll a t.ondrw et a Berlm ou les palais de la 

P con.at.. .. uent lrs plus lmportanu ornement.s de ~r .. 
quaruen<. ùn commence à •en rt'Ildre compte à Bru· 
fl:altmenl La mal:!Oll de l'l. N. R. QUI est. presqu 

ée. donne un nou\Cl ~ l cette ardullque place 
~ oo s~tal•nt liluglés les uostlges d'une atm~ 
~ provillciale. Le\ mal3àn$ QUI ODtolll'ml la DOU· 

Q:llUUCU:m l<lDt cond:lmntt:s ~ 1•11>1:" place à d'3 
ublee de dlmC"Zlllona lmportanl<S. Seu!=ent, 1'~11$e 

qul ..., dttase ontre le bé:!ment de 1'1. N. R el les é:&np 
d Ixtllts aubllstca et fera IACh•. aulhf".irewcment., car 
•Il• es:. petite et !c.n laide. tte est même, acmb.&-1.-11, en
core beaucoup plus laide que Jadis In6'1tablemrnt., on en 
amura à l'al»Ure ou l la mod'"'1M'r e: alnsl. une !o:.s 
do plWI. la Radio aun. joué un rote dan.\ rurtxinl!!\uon de 
tout un q· 'r 

HARIO --- Le poste de qualité 
950 franc. 1.~o Cranes - 2.300 tl"Rt1r • 3 2.10 trnncs. 
11um1 OTS, li\, rue des Fabrlqu•., 1.\, llroxelk• 

Le pilori radiophonique 

T• e J • .r ~·une rubnqu. qui \1<nt d être lnaUllllJ'ée 
par une atat on pan:;1enne et QW obtient un ur .. grand 1 c
et&. Ellr coa.>;ste dans la présentation de quo;quea rcman
eo panlculltremrnt idiotes ou gr~uea. Aina! le KO 
crlUque du publlc est mis 1t. !"épreuve d'U!le laçon a:nu
Sl'nte rt une lut~ très utile e.st menée contr• lei produc
Uons mMiocrea QUJ nous em11hlss<'n~ 

Le Pilori radlophoniqae est une excellente ln• tn on. 
~ta~ pourqu~I la consacrer wuquemwt à la chanson ? 
Comme al l'ldloUe et le grot"5Qlle ne ee uouvent p:ia ~a.. 

l•m•n• d"n.s d'aut~ domaines. hélMI 

L'agenda de l'auditeur 

Le 18 ocl(>bre, l 'l N R dll!uSf'ra un récltal d~ plnno 
donne par le comp061teur et pianiste polonsi.. ·n.nsman. -
IJ.• 18, le oonccn du Radlo-Orebc-'tre dlrl'c par M uiuon 
&<ra relay6 par la B. B C. - Le 21, à 1·orcnslon du cou
cen r.urvpécn belge relaye par dltll'rrnle3 1taU01..S t!tran-
~·~ f rancuca de Rrmm •• cantate dl1una11quc Paul 
Gllian. trxte de JuJ~ Guillaume, sous la cUr '-" de 
M Oéslrl! Oc!auw - Le 21 concen par le RAdJO-Or b ro 
dans la aalle des !ê• b du nouvel bOtel de .-uie de Ch.-u
ltrol - Le 2• n ::>. R. oonsacrera plllSlcura 
prrmler arull\Ors&ll'e de la mort du grand hl&to n Henri 
Pirenne, à 16 h lecture de pages choisies dans 1 œuvr du 
maitre; à 17 h , caUS<'ne de .\! Ganshof &U: a Plr.nn • hl&
lOl'lell naUonal 1; a 18 h. CJIU!cne de M OmolJ'c 1ur • Le 

1yo1;1..o•urn dr ··œu\"re de Pi.renne à l'é-trnng_"l' •· 

On dit que ... 
Une dame amer!calne a eu l'origlnallt~ de Mp<>S<·r clans 

une b8nquc la somme de 2.000 dollars qui constituera Je 
prix reaene " la meilleure em1<&1on de t~l~valon pendant 
l'annte 19~6! Le premter pnx du théâtre radiophom
Quc lt..Ucn a éte décerne au poete C•rlo Mamlm de Vl~ 
ronc - A partir de ce mols, le poole de Paru P T T, 
tNlllSCr• t<>us !Cô lundis soir un oonccn résené 11 x œu
Hd r~cnr.e. de compo>Jleurs modernes, - Ln alaUon de 
StuUpn Cll'gan~ un cycle S<'bubt-rt. qUI .., poursulrra peu. 
clan• tout l hl\er 
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Art • Beauté • Parure 

- Te •oilà bien churg•, Slacbe !... Des P'OVlSlona? 
- Oué, pour r:..taurer ma lemme ! ... 
- Elle a donc •i bun. ~lndame Slacbe ? 
- lnl• ? ... Ocll berme 1. EJ:e mangt!ra1t z'un bœut à 

I!\ daube po'Jr die ~Ou))<r ! ... M•LS ça n'est pas des pré>~''°"" de bouche que mot J'ai Ici ! ... ça sont des produits 
i:x.ur la buut.él ... J·a1 Hé vJ.&enté l"espos!Uon sur le Pa· 
lai& dtA 8"aux-Ar.a, u fat vo·1Ju faire une slrpnae à ma 
frrnme. Oué. j'ai rt'!Darqué l'autre Jour qu'elle était z'en 
t rain de ... de .. 
~ s"étlol..r? 

- Oué, de s'élrlokr. ou quelque chose comme ça. 1 .. 
Alors, Je \'Oudrala qu'elle S<'l"all de retour une belle lem· 
mi· .. Et Je lui rnpporte ~• machins ... 

Pour rt-par•:r dca ans l'lrreparable outrage !.., 

- Hé la ! ... PoU ! vo~ savtz J. .. Tu VII$ P9.$ dire que 
nlA frmme l'llc t$t dewnue une vielle clacbdop 1. •• Tu 
dol• P&I J<'ltJ•gérer 1 . Srull'U1ent on m'a tilt Q'Je auand 
c ·qu'une frmm~ rl:c éL•1t z·en train de se ... de se tltoler. 
•lie avait qu'il z'nchc'cr un peu de la poudre, un peu de 
la c~m• .. tt cluhe ! ... Elle de-\'cnalt z"Une belle femme, 
dana lt rrnre de la Vmus denu-!0que 1 Et mol Je serais 
quA m~me plu• fltr de promener une t>Pl~e poule le dlman
ch• 1

... Les gem qui me verraient passer Us dlralent : 
« R~e une lots! . . Sl•chc q•I a !ait un sc11eer ! ... s1 
Madame Slache apprendrait ~· ! ... • 

- Enlln, Slachc, je me réJoula de con.s-a:er que tu es 
un pnrt!Mn du plastique 1 

- Et j)Q'.Uquol P&S. do 1 Est«? que VOUS C?OfU que 
mol Je suis ""'' coopab:e de zuger z'une belle femme? ... 

- Evld.,mmrn:, pour étrc bel.le, U faut des cond!Uons 1. .• 
- Jucbt<menl 1 D'abord, une femme elle doit z·avolr 

d u l<'x.,..-pdle 1 J.la!$ lu sais pas :la\"Olr ça tout de sul· 
~ 1 ... Pour nrotr •I une femme ei:e a du sexe-à-pelle, tu 
Clou lui donn~r une balle... Mais ça tu i>eux tout-même 
pu demand<'r A toute& les femmes que vous rencontrez, 
n·ese-c.. 1>"8! ... 

- Bien tnt<!ndu 1. .. Et ... sans Indiscrétion, Slache, qu'as
t11 Uht't~ pour 111.idame? •.• 

- Oye 1 ... Toua lea llOrtes de ba.zar 1 ... 
- On peut savoir?... 

- Tlena de 1... D'abord de la poudor' de ria t... 1 
,._ pour le matin, de l"Ofl'Jt pour 1·apr~ et 
Jone pour le IOlt .. Apfts ça, faf r"lldlc1<! du ria~ 
pour lt3 yeux t\ du am>p pour fpojlM' ll'S cila,~ J'ai a 
tk aw.&1 de la crtme de cron<l'Ombtt •• 

- Et:e • lme ça ? 

- Non ! Mala mot J'aime lt' cron-crom1>re. et 
ftmmfo •Ile en &UI"!\ aur .a rirure. c·~ mol qlll pour 
manaer' Avec ça. j'ai & acbct~ un appare11 pour 
mol-m~ une P•nnanente ! Tu u d.. chlmu 
comme H.tlc-r .. Tu mcta ta l~tc dina l"apparesJ, et 
munu:es apr8, \"OUS a-rn dea cro!Jee comme I.& i 
Sch•<lttl'ye Tt."lllPtb, au clntm& ! ... 

- Et oette rn.nd• boite ? 

- Ça ! ... Oy• mon ch or ! ... Ça est fonn;dabl• ! 
tst qu•lq,,... ch- pour le. f<mm<s l•ur po.tn.11. T 
une !ttlUN' p:&t• comme une p.na~ ... F.:I• dort ~ 
avtc CM appareil. •t le l•nd<maln matin quand dl 
ré\'elle elle a dts choees •• heu ... 

- OUI, S'acb•, j'ai comprla 1 Comme ça! ... 
- Oué 1 .. Dana le t.cmpo on prrnalt des pllulrs hon 

talf'S •t d•a madu•tt'I! 1.. Ça ••t !111.1, tO<lt ça 1 ... C 
bou~lllc, c'"'t pour lu •hlvcux ! ... Tu peux peindre 
chl\·tux de votre lmune dana tou~ lu couleura que • 
voulez .. 

- Suivant ln mOde ? ... 

- Ah 1... Oué 1 n tant •ulvre ln mOd• d'emploi, 1 
savez 1. .• Qu•nd votre Crmme cil• r~t en deul, elache, 
peut z'avo1r drs chlvr11x noirs, N ça rait plat.sir à la 
mUJe ! ... SI le rront plpoltltr• Il vlrnt z·"n Bel1lqu• ..• t 
che, tu fl('Ux z·avolr dt·• chiv.u.x rouira ... Et le v1nrt« 
Julllet. votre fPmme p.•ut S<• prom•n<r z"avrc d"" chi• 
trtcolorf'S '. .. Tout ~ qu'on ra.t quA m.!mt le Jour d·o 
d'bul, n·ut-ce pou? J'ai dt• la pommade pour 1~ p 
•ll!l"rflut8, du vernt.s oopol pour 1<11 0111rl<"a drs p 
En!tn, avrc tout c• buar mo; )f' va,. &\'Olr la pl11& b 
lemme de Belgique 1 Elle aura du ~ur-tl-pe!Je et 1 
et tout. .. 

- c·u1 très Jou. tout ça. Slach• 1 ... Mals quand 
pœstidoras une nt:1'•1 jo!Jc! ll'mme, tu ne acras p:111 J 
tranqull:e l 

- 0Jt ? •• Qui dit ÇA? 

- T!f'IU ! ... EUe att.rM'a la J'éi&rdl .. 
conjugal !Cra mt'nacé ! • 

- M:nacé? .. Par qui do? ••• 
- Ça ! ... Par la foule d admirateurs qu'attlttront e 

talntment ks channta DOU\t':>ux de ton epauJe 1 •• 
- Eh bien tant m~ ! ... S la autr.$ •"occupent v 

tou d"elle, moi k s.rala tranqJW•. et k pOunaJ.s 1 

jouer mon whist ou ma bilo~ avec lt'3 camaradf'S 1 
que tu aab;, tntre n~. Il y " quelque cb06e qu·on Ill! 
Jama1> angrr dan. ma remme .•• 

- Quoi donc? 
- Son caract~re 1 
- Elle e:st 41 acar!Atro ? 
- Och hcrme ! ... Encore plu. que ça 1 ... 
- El! bien, mon '"eux Slache, Je te plains 1 .. Car t 

tin, d~ que ta tmune ~ra déslrabl<!. et:e a'en rendra 
~ ... Et comme on ne manqu.ra pas de IUI taire la cou 
elle te comp.irera à 6'":1 admtrat•·urs .• et tu en SUbtru 
conséquenct'll !. .. 

A'llo. ""' COl'lolf't Mf.c.aohon. dt•('tu tac.ta • 
p~"""9.. ..... od~wt ei MN eoYt 

Ea'AJ1 • fnu cfA,f Na'Uf'd ~ 
wn& 1o<•·ew cwa - e.a.eeptloa.,e.Ue.. 
TOUTtsPHARMACILSFnlll.50et32. 

- Vous ~toa &Or de ça ? • 
- Comment donc 1... Par contlt, pour l'i.Niant, oomm 

elle est ... tnlln comme elle n'ut pas . ., 
- Oué 1 Oué 1 Tu faut PM vo11& g~ncr 1 Comme tll 

f!St plus ou mo1na morhc. on !Alt P<lll attention sur et• 
vous voulez dlre, et elle aatt pas raltt dea comparatlon 
entre mol t'tt 18 otrea 1 ... 

- Préc~Cllt 1 ... 
- Eh b:en 1 vo~ a•·~ raban •• At!..,Dd~ 1. .. 
- Que ,.._..tu !alro ? 
- Je va1.s flanquer tout ce baz.u clatll l'éeoutl ... ~IW' 

ça7est1 
& - ;y)ea 



LA DEVALUATION FRANÇAISE 
ET LES LAROUSSE 

c'est en vous adressant directement 
110, AVENUE LOUISE - BRUXELLES - Te1.: 11.47.81 

à I' AGENCE BELGE des GRANDES EDITIONS 
que vous bénéficierez de la grande baisse des prix 

OUVRAGES 1Soui-ta~1 Aa Ueu r B alUe 
prta: de de 

LAROUSSE: 
XX' SIECLE 16 vol.) l ,950 2.600 650 

7S francs Plr mois 2,085 2,780 695 
MEMENTO 2 vol.J 425 570 145 

30 frana par 2 ~1s 4'55 610 155 1 

UNIVERSEL 2 vol.J . 420 560 140 
25 fr., - ·c~ 01r m ois 450 600 150 

MEDICAL Il \'01.J 270 360 90 
20 francs C'lar mois: 292 390 98 

MENACER li voU 292 390 98 
20 francs oar mo s: 315 420 105 

INDUSTRIE f 1 vol 1 • 315 420 105 
20 francs oa• mo s. 337 450 113 

ART 2 v<>l 1 510 680 170 
30 francs oar "'tO :S 541 130 183 

SCIENCES 2 vol.) 481 650 163 
30 fr"1nc" par mois· 525 700 175 

COMMERCIAL 1 ""l 330 440 1}0 
2S francs par mois 352 470 118 

LITTERATURE FRANÇAISE • 
12 vo l 397 5~0 133 
30 franct par mois 427 570 143 

HISTOIRE DES PEU PLES 
13 vol l 667 890 223 

l.IVR1\ISO~ J\1\IEDIATE PAR 

' 'A"P.nce Belge des Graqdes Editions 
• SEHVICI:'. LAROUSSE ,, 

40 fr. ocs par tn01s 
LA M.:R LA TERRE, LE CIEL. 

L' AIR , cha.que \IOlume 

105 940 235 
210 280 10 1 

232 310 78 

TRES IMPORTANT. - Pour profiter des conditions nception· 
nellea actuelles, a dressez-voiu DIRECTEl\IŒ.NT 110, av. Louise, 
• ~rvic., Larouue "· Lei prix actuels ne resteront pu, un<! bausae 
dea prix français est attendue à bref délai. 

<EMPLISSEZ DES AUJOURD'HUI 

VOTRE 

BULLETIN DE SOUSCRIPTION 
à •d,.,ncr à l'ACENCE BELCE 

DES GRANDES EDITIONS 

SERVICE LAROUSSE ,. 

110, Av. Louise, à Bnu:ellea 

Vt"u1 le z n ' ter ma cc:-mmande ferme 
l l'OU\lfage su1v1n1 : 

1u prix de fr . ................ .. . .... .. 

>•Y•blo ,,,,,,,,,,,,,,,,, •• ••• ••••.•••••• 

NOM .... . . . ..................... . .... .. 

Prénoms 

Profes.slon •.•••••••••••••••••••••••••••• 

Adreue 

Demandez-nous, :>A:\:> E.'\CACf..\IE:\T. tous proap~ctua gn ti1 ou la visite de nos a gents agreè$. 



Les "Pro~uifs" TEDDJ ·~--, 
( :t? 

w 
~~ c > 

vous oitrent une chemise à col 
indéformable en : 

sélectionnée parmi les plus belles 
popelines anglaises au prix de 

59 Francs. 
Ce te chemise a la coupe et la 
layon d'une chPm1se sur mesure. 

EXTGE7 LA MARQUE 

tiaaée dans r encolure. 

EN VENTE dans toutos les BONNES CHEMISERIES 
enlro autres : 

PA1 1\ t tt 11 tJUt-
f3. '°".l. Ad .\lu Uruullr• 

OH Œ lUll l'\\.Jt..\1 l: 
4 Ur ' oJ1' Ur x.Un 
•C tn r~~ R1.1l11 MChl"h 

ou r,.uetnu taA~(,,'AI u: 
IS. TUC' dt' t, lj}ll!'ta UruatllU. 

OUP.M1$P.tUl' D• LA lJ(.JUflS& 
ISO LouJ AQ•f)•ch, llrlJlt>J.Jt' 

&LI fl CUUtL-.UtlB 
20, et1 d'lu ln Urua•Ut1 
(C01.D fi.a ,. de \\ nrt1 

PALAI~ OU LINOS 
G •vrnae OekJ&tr, An\'tra 

c1u;.111.C.:F:fUE. ANOL.AlSE 
67, Pl•ce dt' Mt11' ADVt"rt 

CHP.:\USfNlE CARNOT 
34 ru,. C.rnoi.. Anftrs 

CHEl.llSER.IE' D'A\'ROY 
2 p1aee Roi .• lbtri., Li~~ 

OHbStS.tJUE 8.A.fta.tO.Nl.t 
12, rue .:!e l'HarmoJl.it, V•n1 .. r 

"b~>-... ... ) 

Une mystification littérair ---
Maurice Duvivier 

Auteur des et H istoires du notai re Bol 

Au mol3 de Ju~lltt d•mtrr mourait :rubt!( ment M. ~ 
rlc:e OuvMer a\ocat à la cour d appel de Bl'lll<•lll's. c· 
un~ des ~nonnal1U's 11.'3 plus s; mPnlhtques du Barr., 
N'ayant J•mnls ch •"·h• les suc ..,, d 11.18Ué3, les caut 
tclatantes, Il était un1veraellem<'nt !'Stlmé pour sa sel~ 
Jundique, SA SC'M.Jpulr.u!io(' C'Ortt"Cllon f't &."I parfnlte C'OUrt1 

sle p ro!esslonnellr C'l'L~lt, d'nm.rr part. une d<-a ph)"ll 
Mmies famllJ~res du Bn1xdlt'S d111t·r et dons une ccrtab 
soc1cté de notre bonne ville sa dlllpnrltton lal~r. un 11raz 
vide. 

Bon convive, lntnt'Us!lble et charmnnt conteur d'nn<cd 
tes mole; anns ln moindre trare de.: cc-t.11• méc'hencrt.é ci 

chi-e qui dtgtlugue i;i'né"'1loment l<s maitres du genre, 
appnratss:ut d•nA ln vie bni<ello •c comme un U:mol 
dt•mtkreu•. mahcl~ux •t 1nd•tlgmt On otalt qu·u 10 
cupa1: d'Histo!rt . aon vtolûn d rnsres Il avait pub! é 
Po.ns 11 y a dt'llX ou trois nru lm c Masque de Ier 1 

&\"!lit !att quelque bruit. C ~tult une hrpothbe lng~n ellf 
et iJjlrfa1trmrnt µlaus 1" sur 1 dcnt1·~ du mi-st r .eux pr 
!IOMler de Pianrrol. hypothtsr ba e &ur d lntell!genta 
prochements ~ textes ~I sur d tnlat!g:iblc. tt-<:h 
dans la llt~rature du X\'Illc llkle qu U rorm:iJsoall 
ra.eux qae ll"f'SOnn• M.us reux là m~me que les tod 
tlons n~tor.queoi de Du 1 r n "' nt ,,,.. ccnvatneus 11 
pounutnt manquer d être ~u •.s par • ctoruunte 
mpuon de la .-i .. des prl.'0'1.S au :\.-VDie .St<ole par 
vivant<' tvocat on ~ la rtdoutable boh ~ iw 
dans !~ Pans de Loula XIV SOUJ Ir masqu• splent!lde 
la c'v!l.satlon la pl • mul m de 1 tu.ta rc 

Ben •nt<lldu es hlstot1uis prol..sio:>.~la regtmb< 
M Funct·Brentano qu' na e JXl..~ qu•on marcll" sur 
plates.bandes. kr vit tout un livre l• lin de dém 
rr.-r que la thhe de Ouv vt'r r l'll:llt "'" • bolJ• c• t 

quoi u ne 1>3n1nt Pl'• Un hl tor! n amat<'Ur, ~ DJYIT!er 
Et en die• le prod tl ux frud1 qu• ta t Duvivier n'é 

m prolt"3Seur m d >c eur n • Vld c.nt qu"Un hJo. 
l<'rit'n amnto ur un n•oc 1 ~u km t d<' l hlsto re comme 
d'autres Jouent nu br! c \I vo ri que la m&llœ 
d-Une ttnnnnnte rnystl!l tlon t.rt<rn • nou, apprrnd alti! 
o!tatt nuosl un des nu !1leun ...,m •lns trnn\11 s de B<l~iqut 
tt un mait rt• d~ cr ' r~ <Ltt t lc- et rh rmant qu·est • 
conte ph:looophtque J1 n'h1 Il<' pes h peru •r que dans unt 
anthnlO!:i• dos m•llleurs cont<'S de <M clnquJnte dernières 
ann~s Qtt<'tques..nns de cct:x <P'" DttV'lvttr n'a pas sJgnts 
mats qu'il a ~rit•. pourrBlcnl lrts blrn fill\lrer à roté de 
c.·c·ux d'AnnrôlP Fru icc df" J•1nn M.lh• 1 mt'mt" dei Renan. 
mais avec dt'S nuanrES lri's •~l!lqur1m nt bclrrs. 

' ? ? 

C"est un curlrux chap!\I"\' t •td·t d• notr( histoire Uttb 
raire. 

En JUiilet 19H. para t ~ llntx 11•'1. chtz L&mtrt&i. 
un \'olume d e.awtro J tr<Ja et • pa aous ce Utre : cl.es 
hL<to1res da notslrP Bol 1. p;.. l ees aHc une •le de l"a!:· 
teur par EmJ.re V ndcnbrl)Uck conservat<-ur d"' hJ'llOtht
qu~ à Orotndam. d~ ~" 14 cro::< clvlqut de i.rmlhe 
classe 

JUlilet 19141 Le lllJ-i:énc-.a au~ des histoires du 111> 



effectue de véritables 
transformations. 

JAO 
Savez-vous que • • 

SPt CI A LI T t9 POUR 

ETALAGES 
1<R TICLEo> OC StRIE 

CRÉATIONS 
PUBLICITAIRES 
EN TOUS GINR S 

sans démolition, sans frais excessifs, par 

coffrage, lumière et décoration combinée; 
ET ALO métamorphose votre 
Etablissement et le met au goût du jour. 

PROJETS ET D EVIS GRATUITS 

STANDS 
fllOUllt ,Of"!• l:T I W .. () 'T10N8 

SUJ• TS EN M ULTIPLEX 
O~COUP E:43 •1 O~~ORE5 

ADRESSEZ-VOUS A 

Rue Coenraets 
ETALO 

]2A BRUXELLES-Midi 
e u •(A U X 11 ••• .. •Out• 1 71. .. "IUE COENRAETS 
lllt U A lt..Lt• M IOa 
Tt ~ ~7111 72 

les grands spêclallstes de DECORS pour U ALAGES 
et de silhouettes en bols découpé. 

lltlO CO._,. l #U W: 114 18•1 

'!..C,. t l •l.11 Co11sultez·nous pour vos ~t11 l11ges de fin d 'Année. 

Bol anut a pc.-u prea auu..ni Of' malcrut..01.."e' QUt les 
n .,mnllant M"U• ou.· n1t1 'r"lt' lt' Jour ou coui,, 

t de L.iuUb &owpd.11.t' Er• 1u1llt1. 19J4 on •Vaut WU1 
CbUlit< il fQlrt " l ni• CiU,. :)oJ\,t t f!.to t.•.at"fll 

m Of \.."t"' taOt thon naroano ou a sawourt'J Clt~ lanu•• 
d t" tf"tlre • Lt•.s 9.iUitouv- du notatrt' 8111 • lôtnbt~n1 

Vltt• a~sns it-:. uunh•ll.C1o 1u d1sµ .. fitl~.St'.nl d orcHnaar' 
\'r.lflt'$ puol1r • Il cofnpt.- 1 uut .. u1 • Cf'pt-ndam 

t ennui ,., tt• Or.!\.lt•11vr1 mn11 o~ ttnn~ d occupat1n11 
N Q,t t.ruuvu ' Ona.t"I h1i. uUPIQUr$ ltoett'Urs QUI turf"n' 
~ par lt' QU1 r•"S rfl1:1t11 ll\Mll'nl d m::ttiOlf'UX d~ SPI 
• t!t P1i&rro~ o .. ur11rono P.t:-m1 .. C! IE-Ctt'Ul"I st trou 
1 qUêlqu""~ h1m11trrs '«" ,t.tu• .. ,. D 11vn·1'"' QUI n.u 11 

, ga •iumur• d~Drlt ,.t'C?1erent Pu..,'\tth .. : 1 Ci 
Ul etr .. qu .. IUI • 

, tt1 n,r,-.ud11 P. rnrtqutmf"nt A~urant d abOrd QU U 
..... .a1$91t.Jt PL' k'9 n11toua1 du u>ta r- 8'.)l PUlJl au Il 

tom 11.- lf'S 1rnuf~ ,.uss N'tnarquao <"S QU on le (l.c:ut 
t mtmt oe1 if' t&cnll"r o.:~roC.J l"Pl l:lSlSta1L. 

--~·I~ :t1 t;nl'n om 'liit'!. Pl'f'C1iUUOf'S d ru.Ururs Ut 
a nouurt' 801 orttrndt mrnt KT:.t• r ~ f'Xf'C'U 
l estarr.!!n!..!l1re Em11t vanc:cnbrours. !!St '1snJo. un 1rau. 
a i.ipmxt::u•11 1.1n tron<"tlt5 tt-1 Que t ocr1\:t'rn c-.-ux Q41 
n t en rtnmona or Ouv1\1tr BruxPttr.n .. c:: rr~n ..,.,,.. 
t iJ}tr ('('t1 ... ,~ •runcu , n oun..,h· "'" htm:lu:1 ~ 

ds é<:n\'a111s au K VII• •10<le. De plt1$ 1e UVTI- •w• 
' :Jl' nn'.t·~ l4ltr1t>IJt l'i 'f.U 1 1ouJrux E111llt- Vano.-11orouck 

tait 1a m1trqu1 dU confnr1111smt~ tt- PIUS tm'>tttlr 1m 
·tun qu .. H·nfnmatt un orrtrndu portrait du l.)'ln._"t·r\a 
dflf. h\'J)·fh""'-JUH a ... Ornf"nnam tlU A .a 01um~ dur 

R'n 1 V11lr!ltf' 1 ... ~,.nr*" mkntt d~ "'nn1+-.. ~UUt itS."'I? 

f"•rt ~t. Il• ~tolrn' r1"t1n st'ftl' rnr' 1toe;tJ1'ratro Lfo o"" 
thr 1-f'mp~ onmm .. ~·11 $ttan d.1t1 ,, .. '1?1111Jt~• 1 
r n''Al1 QU"\.10t"•rtrdPD1a.:ut Y\11.0IP un• •a"lff' 
m•n~ o"" bt•I ·• '1• rn1rt a .. •1«1tn- Pftl'!I , Pn?.n 11.1 

P d L."\"'l~C""t ~ C"t111n~ n< mmf':i d"' Il" t.~n1n " 1• 
lntn~e .:ont:-,._p; nw c1,. C"ntr,.. 11tu1no man1., d a!.tto 
grtnu•nt Or crttr rfttlr..r bf"tgcH"P11a!..c~-e et.1ut JDf' Ot 

de Dll•M~r, LI a<' bl:l;wm •W·mèm~ ~ ce cont.t 

lUDlD&lle 1 Le 6et&e \"a lK!UdU or l» t'o.allUllt:' • . - Lrll!e 
<IU ltrcnL a.,, troll au re. I wt a cuup un clllre aau, ..,,. 
•IJ'Ut a" fMu\.lt.btu.;Ut: onil~n1Qur QUI va U'ts 101.n ~ qut 
t.tnO~Ut' CUt'!'J 1 KUt.e\lJ 1 WU· tmmt't$- Ulturr- nl$torlQUe 

tl mtwpn\Sll.lUt t:r, "er '" c~ &Pl•lo1ucs a uo ~1m1sme 
oauta1n pouv1ut·11t-11~ eut." • œuH~ 1t t asmHblt tp1cur1tn, 
d•J CHUM"UJ cnar•i a1'1 ~ut- • t.n 1111ya11 jana 1ant dt- m1uaoa.s 
un1œ ou '" Ohl111~01>n1t- euui 01en 1p dtrl\itJ d<·~ auJt•C.. de 
·onv1·rsutmr l\l14Uf'I f)n eut tfl'COUr&1 Ouvtv1e1 df'va11. avoir 
rnuwn 11 n a\i'u1t rten d~ commun tlVt:e le notair e Bol et 
it-a ruatHlr..-i,, •• 

O•. uePU•• '18 mort les quelque. r11'8 pel'IOnnea qui 
tta:tnt ... lJ ~uNn1 St' Y>m df'\.·1dttS e parlu lt'I ntstotres 
.:iu UOl&Jtf' a-... 1 s...;ot DltD dp MAU:'l(fl' OUvl\'1•1 et. Il I'\ > .. 
OllJJ- .l!LI' u t "lllSl.•11 cr..- •-e l"2U"Ot'I ou•...qtl .. tlf't non•1rt-nt $& 
llf'mOlrto t rPV"lrnt '1['1 tftlf'nt d ft"TIVHlll QUJ If $)\Ut' 8 llJl 
rarnr lna5 toi~e aaru c.t: au.r 1 on •PIX'll.. b lttt.trature 
Ut"lllf' '1 .. ~or •• •ra~t.~ et c1e11-01lt-m Il' dnuOI#' ~ 
d unr aou.rn.inw- pensoonallte qw aeosormala 1pparumi à 
ta U'!.ttature 

7 7 1 
PuurQuol "" my,tèrt? D ~bord Il p av&ll tbM Duvtvler 

ûO 1ioot Clt' 1.11 111v ... uhcau1on qu11 t.ftn111t d'" fam1114 don 
Ol'f1" avvc,;ld.l comrne liJ.l, orolf'S.'lt'UI d~ droit ru1wnto d• 
1.- QUfft!Jlt d~ d AvesOt:S t>l dl:.6 U1imp1rrft' wvall ra11 pu
~1t' at ·a htmt•lJ.S4 4'C>:tPt.P a.- rum1,.tn, d.., A"toDfttJ'Jfe. 
rei1 out• nou?- 'Avons eonnu Mttur1n Uuvivw1 tt du aa.
",'~ff'f tit""l!c f'u:ii1:·mPnt te ohusu >tSStot ra~ 1 t:ntPndN" coi.n
'11rn1 .. 1 1r1. nL~fOlrt1' '1u notRtn- Bol .. , l\U Of'Mltn dP le.a 
rommPnr1·1 1111-mtmP avec LH) "IUO"'émt' rlt!'lnttonoY:ot""mfl'Dt. 
malt oruf...~tr ... ' a-r .. 11 dan$ ~ttt volnntt d anonymat <tee 



POURQUOI PAS ? 

n.18ons plus compltl<t11 et plus profonde.. que l'on clliUD
l'le en 'I reirazdant t&en dans lfll contes ewto1n~mes. 

Maunce OUV!Vl~r s était compooé un prrsonnage, un 
~rsonna&e d'épicurien, de l"ttré bon Vl\'ant curieux dee bommes et des krtta. fervent d'amltJ~. m.o.b aussi peu pug,onni que possible. En somme, un de ces tiolstes chlU"· 
mants pa~ qu'ils aont bten d~dés i acheter, en n em~ 

J>OUR OBTENIR UN 
sum AD"IRABLE 
O.... mîlhitn ck fd\lnn darl$ Ir monde: 
.......,. c:lof..toc: • s~"'""' un• poetri:nc 4•_. M.-cc- '"".nut;w•. Sutth. am.o.r
• ~ M 10nt plu.1 dC' \rai"' mou 
pour ~un. Vow au•. vou~ JlOU\"-n: 
obtt'ft'ir fft a à I ) JOUN u n bunr 01b.o
~ p.arf•rt. L•dr1c•otf P"'tqUt nu
_..,. cM Sc-1nfc:rm w conu:.a1C' dft :~ 
cru•~ ~r cfan5.Joa. Aprt-s 8 jours 
WtW •tttt• .-Vt<: joir rt ~ur'f•ct•on 
.,.. vo. w1m om M.11.1 uri chah~"""-'"'' 
complet.. v°' .• JCrn plu! HdWM..bk. 

p1 .. ben •• ~· d ..... bl. qu• ......... !"L""1""s"'E""Z::-:::C::-:E::T=T:::E:.-'1 
FAITES UN ESSAI ATTESTATIOlt 

GRATUITEMENT Mme Ûrp<nuu, ck 
Uru u·llu nous icrn 

~ ~t C'00'1 ln dt- ~in(CTm eM "' vctJtC' à J) fuaca 
da:D.J tovtH let lionnn m.tt,.,..,_ 

t&.Dt J)enOrllle, le droit dt D'fttt embt'I llO"' pt P.,...,nnar< IOO:al parfaitement conlonn• d'allleun. 
avoat., bon citoyen. bon b<Jae, bon libéral, comme U 
vlen~ à un dac.illle CS. l'Unheralt<! libre. Et aana 
ce Du,.,.,.,..Ji ~wt-11 un nit.1 DuvtTIU. llla!a • c4 
œ Duvivier 4- la VIe courante. ü 1 en avait un autre 
se rev~l&Jt qu·a de rar•a a~ et un trol.slème QUI ne~ 
lait 4u'a luJ.mlnw. Cet c atma~le tro~ •avait un tond 
Qnle te~ et c·est POUTQUOI U WU.t dM&blaè da 
mee; ce boD elto)'ftl. ce Jun.conaulte enuntnt aaft 
QUOI •'•n te= AtT 1·1nctrt1tude de la Juat1œ et la 
dee lots; cet ~pteurfen Cllchalt un pblloeopbe am•• 
se aauv&11. du plu.1 .,mm peeaunlame pllllosopluq ·• 
Corot dt stolclame et d lnlnle. 

OD de oe• l>"!'30nnaaea. le vieil entomolorùste l\17 proDooce quelques ~ tout à to.tt aianuntt 
c .. Dannn. d1t.t1, a d~moot:tt que lbomme est 
deputa un terni)& relativement ~; aua. l>"Ut.U • 
se eoustnW'e dans une œrwne mesure à IOD milieu cUlque, a'~vader de la communn.utè, mata i quel pr 
Le moode extra bumaln, la œtun, POUi' 11 peu qlJ4 
la oonna1solona at lnlOUtenable. Pu plua que la mon, 
ne pouvons la regarder eD face. Lbuman1t<! au pre 
rteard a•en est détoumff à demi-folle d'~vante: 
a tendu devant ce spectacl• dee •olles klat&.Dts : la 
gloo et l'art. Pour ne plus voir l'aveusi.. ururera. eD 
peuplé de dieux !DllChant&. ma a pe.s plia que lee boa 
et qul du moins leur mi.>emblalent; pu~ dans un 1 
~•~ré •t Cou. qui tt-YèJ.e bien la Ylolence de I' ,_,,u. oc a 1n .. ente un Dieu ~re une nature 
nell•. Les artlstei5 dt leur c6t.é ont retat~ en style h les plantes, lt$ rieurs, les animaux dont le rt!el u 
met nos yeux au 8Ul)l)llce comme rév~lant des t 
ezop cWféttntea de la n6ttt. Mala enttn au Jo1tr oo 1 mons. lee d~ anciens Cl'e\'~ et mowa latssrnt 
ralttt P>.r endroit la cr&nde m~nlque dans sa to 
borreur ... •· 

ET. le \iell entœio~ d'Ulustter - rtnex.io. et anecdOle : On -1111 d·abeill,. •'~tait loré dana un 1 
t>lt8U de l'~ru .. du ~aae. Un t>er.u jour, 1,. a 
gu!Wers dkld~rent de nett.oytt la maison d• D1'u el VliQUreux cou.p de b&lal d:.spl:naa la petite c:1tè an 
Comment les moucb,. i ouel aW'&ien~llee pu 
rappon qu'il y amt entre l'existence de !'~un et le 1 
d de propreté du COllll'll des m&r111illlc1'11 ? c Qutli9 
ÇOIU trouvtta!M~... dit.li. dans tes Iola et la " 
des bomm81 Coanalttt leur Impuissance de\·ant d"' 
ces 1ndtctereotea i leur vie, ac dér<>üter de leur !.«be sacbant prochaine et Inéluctable la deatruction de la 
che! Mals Jwque li l'ez:lstence n·y etalt pu clo\>r< d. 
la J)<'llOIDbre mtel~. eelon i... tvldentea lotS du 
aœ1Ue sans leur chercber un accord a•ec le r~ 
monde? ... • 

c Vll'n a•·ec oeux de son espece. r\en d 'auttt A ra 
sinon t<kbu dt vl\'l'e avec wx en bonne bannoo<e. 
ne ~nt pae 1-tts rngOOtADts, mais leur 90ltl$e et 
vices valent encore mieux que te rlaclal my• tère du 
et méme U taut essayu d• i.. aimer p&ree que la 
pat.Ille est un de aoe matUICt.a et que nous ne 1·etoutrer ~ aoo.ttrtr, nt l'appliquer atnt'USement 
nos pareils. Ah 1 pauvre petit Insecte que tu es. rt 
a ratre des conJecrures sur les m&J'illlll1""' Retourne 
ta •IUe, mon prçon. Mane-1o1. Les !emmtll IODt d<'S 
m.sUnctlfS, pat coooéqu•nt, &OClAUX et teayant.a. F'aU < 
entant_, IQ8e-tot da.n3 l'alvéole que t~ ancl:tre& oni 
blen ~!)Vée. Tu paa.se...., ai.n.1 arec moins de du. 
IOll U :St<:nœ d ~phom~re. .. t 

Le Dotairt eo1 ,. kOUté ce conseil Maunc• ourirt 
aussi n ne a'Mt pu marié, mala U 1'est loié dtllbel> 
ment dana son alvoole du be.rr•u de Bruxell.,. seulexnc 
il a •oulu POner de 1&11t lw-mtme le i..m0lgn:111e ~ n etal! POlDl dupe E~ ce eoot l i ces tmto1rni du noca 
Bol POOrquoi l'a-t-11 prdé secret ? Par pudeur san.o dOU 
et puis pan:e qu'il oensatt qu ·u • est lnd!ine del cœun de repandrt autour de sot le t.roUO•t c1ont ~ llll 
&rlt.ée . • 

De qui "'51.-œ, auraJt.-ll dit?,.. 



à Berlin 
700 KM. DE CIEL BLEU 

l h aut, dan Ir taut.-tnl du trimoteur do notre 511.~na 
e. ou nou1 ovtons pris place Io matin. à Hl\ren. U 

t tal~ trop rhaud .i. tous radiat.oun tum~. nous 
ON pu wn~rer h s ardeun tardives dt Phœbus en 

•aporlaant. de trakheur au mo)'tD d• !" prue d'au 
cbaeun a llOUll b m:lln. Pas un nua1c dtpuls sruxeUrs 

t \1slblllté tdle que de mille mttrtl. Il tt.alt aisé. 
l'a\lu du bOrd tt lts t.che• de position. de roconnal· 

toœ les dfU.11t de 1'1tméralre 
lœ brntll <sœles de On!l.'ICldorl - pei.~s. 

e. dMIS('S - et d"Es.'<'n-Uulhttm ç avait et~ sous 
p eds. succC3Slnment. Donmund, ~AderbOm, lt Wéser; 

1..,. fr<>ndnl!lon.' du Rari:. Halb<>rst.adt. Ml\~d•bou.rg. 
l'Elbe .. rnsmW rnsuue. darne. noua noua ~lions as.sou· 
' ' ltt grnnd ol5C.l\u Mt(>rrtssa1t, le OC'1 au vtnt. Quand 

rnmcs ru1dus à la realJté de• ch°'es 
F.lnscllalt.m », dls:llt l'a\'ls htmlnrn• d• la cabme d• 
ce tandis que 1'alt1metre bal!oalt à •Ull d'œll. Mai.s 

\'O!slns n~Usealent c<tte lnH~ en all•mand. reg!&. 
ntalre, elle oUMI à boorler la c<inture d• leur siege -

bon. au r:m dans !es actu•lles oood1t1ons d• sécu
? _ ot ".s fl&lont, poor la plupart. dtbOut, ndant les 

.a -• 1r 1T p!lrd.4 $._(. 

SUR LE PLANCHER DES VACHES 
01is prlm h r6tr( sur le bra comme lt 1 ltntr > t"e 
1~ dQ\1r1-nv•nt ur l• ga1..on de Tt"mJ)t'lhOf el, avec docl· 
'·rnalt u: rnnier sur une aire d~ ctmtnl, dev'8nt les 

nia d• l'aéroport. DrJll un gars •o J<.,,..Y d• mann 
c!Dnt le bt"'' porta.t 1• nom de la 1 LUlthan.sa • M'ait 

un mMcbc-p!ed contre la carlmau•. W1d:5 qu• deu.• 
commenç:Urn• a Tlder l• coffre aux baga(es •t qu• 

des n:u1gntcurs. sortant d• "°n trou comm• un dlaole 
o bOlte. nous rendait l'appareil ph<>!Ollrt1Phlque qu11 

a"81t pr .s nu d<part. 
.!!D<>f\S un ULXI. 
, lax\11 90nt Ici de Vle<JX clous, mnl• lrur ln•1"1lance 

mpkhe pua h• compt•ttr de pre<'iplter à une vitesse 
e!lni}ank qut• rellr du véhicule ln pro~r•!<Slon du prix 

la momdre t'<lunc. 
Ullenthalstrasse s amo::tt de\-..nt nou•, tm lugr. 

tze le \·o~p:1rk •t le c1meUhe de la sami.on. Sou< 
1lll 1 """'"°"" rt traverwn.' la Haxnhride 1 la ~-•,.. 

lapinai où lt' tro 'l'mt les Wtnds de Ur dr l'armk' 
Ici. à la Ka~r F'ritdrlch Plat:.. une staUon du mttrO 
ial~ d• lom l"'r tm de en ê'n,.rnieo • U • tU11>·:1(rund 

) qui, avec lrs • s t du chemm de ter urbA1n 'Stadt-
1 dé;>arrnt toutes les place> de la r•pltalr du Reich 

lumtno.ux le l!Olr, at détachent s.1 drolerumt d>ns l'Qbs. 
té. Nous d.-ndon.• et prenan& un Ucl<et pour la gare 

d• Ir. P'r1N1rlc:ha~. n en faut un allSSI po~r l:i petli. 
•11.lw qu• ll<IU.< avon• à la m;o et que l'en qUall!;e pour 
la eu-con.star<> d• c Ko!t<r 

FRIEORICHSSTRASSE 
B<Ut·Alll.snl"'. Hall~ .. Tor. Kochstraue Frledr;ch· 

stadt, f'ratv.6&1!1<he Stras.<e. Bahr.of P'rl•dnchstras.<e... N<rJs 
voilà dana la rue. plus gToulllantr que J•m•is, Des n1zls 
bruns, dtS nazis noirs, des nazis m11uv. s .. dœ soldat4, des 
tmployts du chemin de ter. dt'S poUdtr• ... U Y a même ~ 
gens quJ ne portent pas d'Urulorme 

NOIU "oudnons pas.5"r d'un tn>ttOlr sur rautre, mats !a 
c:.rculallon nous •n empêche. Des d•wt clitts, les cens at:en
dent patiemment, en !ou du couloir doutt, que :·agent a 
poste IJJt• ptnnett-e de U"a\crstt Sans Y =cr· nocs 
posons déjà un pied sur 1 ·a.,phalt• A cô~ de nous. une 
dame now. montre le doigt, m l!OUrlAJlt c!e notre tmprJ. 
otot# : « Allf'nUon ! cela T"3. \"OUS couta t:n marie t • 

En tfflot. c·nL le tarit. :-lous rcmontOllll sur 1~ trottoir, 
en con.st a tant que la drune ""t Jolie - •l y a de joUes fem
mes. à Berlin. et qui sont él~anu::i; tlle p.ualt au surplus 
étonnamm•nt Jeune, enti·e ses deux Jl'•ndes filles. solldcs. 
saut-. •t dtollr. dans un • lodei1 » que la température n• 
Just1!1e pu. Max vraies c Gretrllcn • nu teint !rais. aux 
yeux bl•UA et calmes et aux lourdes nat es blondes. 

Mals le cr"pin b!lnc da c Herr W3chmeister » l.Il'..mob!· 
~ 1• OeU\"• de \'Olt.urel>. d.e taxis. d'autobus - des élé
phant& J3•ma. a eta~e - et de cyd:stes tee q:i'fl r en a, 
des c)·cllates. rn Allemagne ' ' I.e pa=se potJ p:êtons e&t 
em·ahl - rhacun tenant sen:l)U!euscmcnt la droite - et 
nolis perdon• de vue la dame et ses • f,rctchm t. 

Ct>ntrAl HotPl Un c chl\.~ur • hnll\. C"omme une botte et 

AUTOMOBILISTES • INDUSTRIELS 
La Rondelle Eventail-BLOCSUR 
u t la ~'• ru11s.at1on tecMiq~ment 
efficace ou· assur• ·• b1oc.a~• d,.. krnus 

AD OP TEZ - L A 
p0ur \l'CS 'IOfture- - cour ~ rnKt1 nn. 

CROS: 11 ... .,, 73 . Rue Dodonh, BrnollH T. 44.08.7E 
06t>&t ce•IT• I 1 74, ,.,..,,,.,. d',.,uder1h•m Bruxelles 

Tf!éphono : 34.14.52 
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GLAt Et Ill& 
Oltll\..."WL 
lllfOL 
O•ICO'tlTTI 
PAkAZlfOa 
Ltc ire-a 

IOUJOt. 

BRILLANT POUR rous 
METAUX ClACES 
MARBRES EMAUX et< 

Le P•ctuet . ..... 4 ft 

Lo 112 1. o"1oué 4 50 
Le lifH orè'o•r' 1 SO 

rn ne &oulet 1e1 ••t.nn aaiu taue d aureoie tr 6 e~ 4'.

Clle ••UOiJ et OOJlt - .... ID •. ~pa.. ---·-· tt 1.S..
OHloacll• kiJaus •• ..,.li.bol. tw-\tta. .ws •• .._.,_ •. fr a.
Sn PMlUla parfumf'• toactN: t ... œ'.tQ. , fr a•t 6M 
IDMCll.Cld• eo rNIJ1• ftlOQl'&Ol.ff - •• 1 t taJ fr 1-
lo..eUcMSe CJl'llf<M.at oarrv.m• P' ••~1 ltf'ltl .
Dtst.ru(t (l.Q r-.c11u~ dM puoa1..._ .. fr 1.- Il - et n -

• Spl!UOlr C>UIUIDt et lD >#16"lf ·-··---·-·..!J' lt.-
0Hl4fM&atn dUOC«-... ot l.Ut&D\&Gt •••. lr • .- e• u .. -

ment - nous crcyalt.U d'oulre-Q lll'vraln • Dtclt!ém~ 
raudralt Que la dlr.e on vCWe l la oo:ncUon d son 
10nne1. •• 

KOLOSSAL 
En attuidant, un a vb pol>elol.k Ure notre att<nl 

• D.tes-nous ccnuncnt •ous d~ que \'Oùe Ut llOlt 
l'Ué: U sera •llMl161 •ll'llnlé &!litant •"«re prl!ttr!'nt 
Voilà QUI '4t blrn. Noua ferons ra be ttre le bard du d ra 
et d"" ccuvenuros sous le ma•e1u, du rot~ dei Pieds. 
d~nn!r cœune en Bda!qJ et non &\'te le contenu dé 
chaussettes à l'air, rommc en AlltmAgne par la ra 
cou• erturca trop llbtts DolruDAl[e M!Ulement qu'Un bll!{ 
telaa Cie lai.ne ne pw...., ~ venir rtmptacn Ica tro:s 
letl<!s srmtt.nqu03 qu~ Id, en tiennent lleu. 

Une ca.scme. cet h6~ une petite y Ue plut.6t, a 
pour comm~Cf'r - ~ clllq cents chAmbres et Ra 

P rotl•IU AllC.U18tL ..._ Q. N~ &.•t Oobrnciq BNa,. l"tl 12 li .H 
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délur~ comm• un •lnae nous conduJt à notre chambre, où 
IJ nous rk'lame notr• pas.•<Wrt. à l'intention du c Büro » 
D1Jn coup d'crll, U en reconnait la nattonaJJté : 

- Ah 1 mollllteur ~t Belge l Je l'avais cru Françal8. 

de aalles et de salons Voilà m~me qu m cherchant l~ 
taurant, nous nous i!sDJOna d:lna œ ·a~olr et Cléboudi 
Clàllll un • Bturrauiurant 1 c rst 1 • llrldclb<'ri<er 1 
rnn!soo du • Ht.Jmat. • anunand une drs cur10&14 6' 
Borlln - arec Ms lcx-aux dt<IJ& chacun A une r~1on dl 
rrnte du R•tch et décorés m <'!>O't'<lUl'IlCO, ou œ .. """' 
ptttort.!</'J•mtnt •êtus vous npportont des plats regl 

Au ha..itrd. noua no 11 A ssryollll dans la • S<'h" IU7W1 
stube 1 - Il\ AAll• de ln Forft Noire déllr ·euoement 1 
mWtlch 1, avec 110n plnlond de bots. St'I banra ad 

- Et al noua avto~ été Français ? 
- Oh 1 mo~ ct'l.1 m'l'6t i!aat; mais. votU savez. les Fran-

çal& ... 

Ce disant. l in .. '<>lent gamemeot se toquait le Iront : lis 
eont toua, Ira Français. Poos1bte ... 

Mals paurquoJ ce iiavrocbe en Willorme - naturelle-

mlU" t!t ron t'MC"tgue en trr rorg~ P6lf extmpJe, noua 
comprenons rlon à la car!C dn plata rcgtonaux e~ 111 
nous commnndon& un SOlidt bèelst.,tk pommes frites, 
tnsfatant pour qu11 nou' wlt apport~ à po:•1 prés tru 
qui veut dlrt en Alltmatm<. qu'on ue doit pu le 
cUlre Jusqu'à ll'!'"Slormn11on en aemrllt d• hotte. A1ec 
un deml·l:trt' de b ~re. de la c Dop~l Spa•cn 1 EU 1 

dt'l1c1eu.- llll'ts ('()Ôte llOlxante.qUlnzr r.lennl,; plus de c 
cranes au oours de nos marks t.oun lques, prè& de b 
francs au cooirs plein du chanze 1 On l'a au Uen de 
pns à Broxell~ .. 

COLS MEY 
CHK\ll~EKIE l;EKAHO 

l.51, bou!e\ ·d Maurice Lemonnier 
a'f:LEPHOM!l: i i 1 B ~.. f Palau du Midi} 

Heureustmcm que tout n'tst p:u à l ••<nant mcore cp 
le tant St'mble &•Olr aucmen~ depu ~ notre dt~ 1 
Jour. notamment pour la VIADde d oo:tl! et Cie porc, 

SUITE AU PRECEDENT 
Beaucoup d'AU<'JIUDdJ n'en mangent cert.alnttnl'l!t 

chaque Jour ll'lals ceux qui noas rnt<lUJ't'tlt a en mr 
Jusque.là, au mllitt: d'Un i;rand brollh:!lta de C00'1!rsa• 
de rires, de •~Ile entrtdloqu~ Dtman; lie Pror.ball:. 
en ira autrement ce 11Cm le Pttmttr c EUJtopfsonn 
- dunanche d'Un uul pl t. Il faudra cho:m" un des 
met& qui. scub, pau:rront eue prêparta d.1n11 toua 1 
tauranu du Reid! POUr un prix urulorm~ Gont un 
rt\1endra au Forids de aeco :s d'llh<r Do mêne dans 
ramUtes. on M! coni..n1 ra de IX'U poJr u~ bu~coup a 
.,..Heurs Q'J> ' rndron a-. 1 urs 1 sonn a cb: 
Porte. tandis que. sur la vole pub!Jqu d utrt - et parm 
eux toutes les ~ l~1:1ts du Ille Re cb - &0J.;:c!le 
ront Ul.la...,ble:nent les p:iu:i.nt.s ~ rc-:np!Jr 1 urs troDCI 

Notre beots.tcal< a1aJr, 001" ch<l'Cllona 1me llOrtle et 
nous ~arons Cl nouveau salle cl la H e, avec llÔn p 
fond à C31SSôns s:iue de Il Rtteuaru chur et !mlcll<!, 
.ail• de au1~re B\"l'<' ~CS pctll1 • [, <'t,res à \Olrt~ H J1: 
d'autres et d ,utr<'8 f'ncorc, toutes p!1 nrs à rra•ju..,-. 

Enfin, volet un >esLmtrc: ce doit e re p:ir tc1 
Mals on nous dc·mJndc ot; nou• nlln11 lA &orttc? Il r a 

erreur De re C'6t~ L<'lu.Jour1 dnns lf" tnêm(" imme-..ibI 1 
c'tst l'1'1Cnller qut conduit nu c \V,ulerGarte11 1, un vas'.1' 
mu.<tc-hall m1 noua nous •ot;v no d <'tr rnlrts, un soir 
par la Dorothetnstnwe 011 1 fuma t m!mo, d'tpouN!l 
table IR>on. 

Falsor.s demi tour Nous descendons qu !<: es mn.ttllct • 
linJ!OOns par ntt<'lnruoo la rur " passant ~ c61A! d'llll pc 
ier Imposant, en tci'IU• oxtraordln:lltt M dans 1 m!:m 

• bloc •. nous nun ns p aller man•u d tc:lux IU 
to.!~ c \Vlnl rgarten 1 QUI r d'alll .Il$ !Ur t U'I 
dr lh~ ai; ooln ~ la l'rfodrldl rus. t d SllSdl'e 0:.:0. 
lhctnstraase, ou bll'.'l Z:O"i =ur ons P'J ail r p:mc!:e 
pet!: 1 ScllrulJ,.C 1 ltU 1 Diana-lia• », DU Cl!l:re, D 



lisible de nous mettze t. Ure l..s .toomaux au c t.tse
auer •. comme on le fa.t t. Vienne. C'e..t t.OUt a:.m
~ et~ - et c'est blm allemand. 

l 'IDStAlll.. nous prërmms rtlPl"'r un peu d'&lr, Il 
t apl>"l"1' ainsi ce qu·on rup1re dans celle partie de 
<lrtchstratle Et pul3, nous allons rtgarder pa.sser la 
de la garde de l' 1 Ehrmmal o, 1 Unl.er den Lln
Ell.51l•Le nous ftroru qur!qu<oa 'laites. pour tàter le 
e l'oplnlon bcrUnolse. Puts. enoore... Mals le met. 

P8ll'* t.roUve q·J'en voilà lllil!<'l pour aujourd'hui, 
Un. Nous n'en prol1teron.a que plus à l'ai.Se des 

quJ nous restent ! 

·······························~~ 
Correspondance 

, Llé9C - Mcttom uno 4!p!n:le 5ur notre manche. 

~4llt•r quJ a MillP' de t1 .V R po/itlq!U. - Nous 
nous en &\Ons l!OUpè, et les 999 millièmes de la Bel
a\'1:1: vaus <\ nous. M:lls Il exWe une camanlla de 

ra qui n'entend point se l:ils&tr dépoSSéder de sa 
e et qui pousse de tels hurkmen\6, dès qu'on parle 

ormes. quo Ica r~lormulcurs reculent épouvanté&. 

are1 et rllaPJIOns. Vous (>OU\'ez. dès mallltenant 
air <Io tnngo, cher à 'l~ino Rosol, chanter : 

Ouerre clv1le, 
Ourrre al vile 1 ... 

uom ln ville 
Dé SC\llle. 

On auend l'vrtvee franco 
Du be>u!ll n. i;é~tal Franco 

Qu~tl~ ~~~~~~. 
Olle l 

~·at.c' que cc boui:re d' .uana 
a~~.~~ ~an:i!yza,• 

Al:.'\ 1 

, v. - Entendu Rcccv~ l'rxpres<lon de nos senti· 
les noms dastln'"'<'I et de notre oonsldéraUon .J'ul" 

é au-dusu1 du nlve:iu de la mer. 

P., Charleroi tl F, T, Ver"'""'· - Ce serait vraiment 
trop d honneur Il 1·ou1.-.ur de cette elrculalre que de 

rder autre ch060 qu'un hau.socment d'tpaules. 

- Non, mon \1CllX. pas à DOi\,'. 

B. Bruullei Il• - Votre letue sibylline nous 
à penser que n<>'LI n11 Pourrions pas accueillir l'ar

t vous parlez. C~ ~ at d'âme est trop complique 
sunplcs Journalistes Que nous scmmes. 

i;uot Pa ter.ne - Reç'• .-mdredl dernier. 9 octobre, 
IC'..tre datk dll a a ut 1 La :5emame de be>nté envm1 
maux est un pe-u loto 

. - ~ntmclu Set:leinent, comme ce sont p~ 
des ptda(;Oillcs de 1 acth e qui nous renseignent ... 

O. - Connnwons dl'pU!a notre tendre eruanct. C'est 
prt'a de cette !nçon, d'nllh•urs. que les étudiant• rtc.1-

1"8 Commlllldcmen:S s.~ri és : Le bien d 'autrui tu n< 
~ qu"cn m.1rtat;:t 1 \11<·mPnt, etc. 

prunalrt qui tira, Ile - Enfin, si on n·es~ pes com. 
ent de \otre al ls aur le compt<• des perronnallLéa 

ous almez et de ccll<s q•Je vous de:estez. c'e>t Qu'on 
'~ ou des maUa~teurs.. Et SJ en o'lnStre pas 

le re tttplda.nte et e>lltnsantl', c'est qu'on <et dea ·= au des hypoer"cs. Ne VOU! échau!!ez pas comme 
rhume at 61 vite attm~ en ces temps ou Ica aal· 

c:lungent ! P,,ut-on \'QUS faire remarquer qu• voua 
oubl!é dt 61gner la lettre on vous nous exhOl1<'z au , 

tôt, de quelques 

Vous serez 
remarqué . . • 

habillé av ec une 
rare élégance., 

11 vous portez un pardessus 'tout 
fOJt des "Galenes Nouonales" 

Voyez !Purs deruleres creauon1 d 'hiver. e sJ 
sayei. n'importe quel modela e t conclue-z.J 

.Vous ne saunez obtenlr pardessus plua 
~chic de mellleure coupe, avec cet avan 
tage sur la mesure que vous pouveE 
lmmed1atemeol juger du vêtement termine 
el realiser une économie consld êroble. J 

LES GALERIES1 

NATIONALE S 
1. Place St. J eCID 

BRUXELU S 
Tournai • Turnhout 

~. Place Ven. • 
ANVllS 

La Louv1ere • Escb 
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''Pourquoi Pas?" . , au cinema 
QUAND LE CINEMA VA .•• 

1 
s,..a.:t-ce un 5l ,. ..... cett.P fà~ec.&se renaasante qu·on 

&t' l""'l~ dana n<>tre Konom!e na'lonale? <>.i aera:trce l'effet 
d . extrao:dlnalre vttall~? Toujours es-A1 que le Clllé-

LE PRINTEMPS CHANTE 

1 u.s quai~vmcts Wltn<r s '°l .a, t> n 10nt la c 
!e cbanne de ~ JoU r11m de plt'ln air, de m\Wque, 
nei<ae et ~ ao:e11. Noua co.'lnaluona cette ravlasalll m >111b!e a\'O!r pris racine sur notre SO! à la f~n de 

ces r :antes à r!mome qui chemmcnt SO\ta terre et Je.il· 
ll'ISCnt de-cl de-là m bollqueta de !euJllage. 

/ 

lange. à Bruxellt'.s, et noa Oreilles llntm: enoore 
chanta 6l fra:S, 11 purs qu on et•le ~l..,.mëme, u na 
honte. à leur endroit, les hyperboles et les m~tapho 
plua romanuquts. Et POurquol ne poa I~ compa ei 

~t:e !ol.s, !e phénomène l'est produit dans • le bas de 
Ja \'Ill. t, u cœur même de la cité, ce pourquoi sans do•l!e 
~ no tV<.'&u ,...Jeton a reçu, au ba.ptême, le nom de notre 
Dla'1 ur. 

lna•liUr6 vendredi demler, 11 a la!s>é tomber sa Première 
l'\'<'rtt<l da na ·l'~rcelle de ta Ligue contre le cancer, aussi 
v t-<in apparaltr,, te SJ'Tl\l)ath!que président de la Llgue · 
Je Dr Lcrut, nnuqué de son acolyte le D r Sand; non pas 
t-J1 ombre.a !ugtth·es .sur l ccran. mais en chair et en os. 
diui. de conlo1tubl<'3 lnu•cuils. 

Que va-t..on rroJlQSCr nu pubhc dans cette Johe salle •1 
accueillante? Des tl'ms de q~al!té n<>us dlto<>n, des ni.ms 
II1«!Jt.e i\ BruxrL:~.3 ou P11raltron1 les meilleurs artistes 

D< voir se mulL!pUrr ics clnenuis voues aux p.u, "'':Je& 
œu\1'~. on se dit que, tout de même, le iOilt du pub:lc 
do 1 'Hr< altlné <'.D proportion e~ c·eu là, U faut le reoon· 
n , a:ic bien r<'rontort:mtc constata'.lon, 
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METROPOLE 
L E PA L AI S o., CIN~MA 

1 

charmanta rosslrnola? Pourquoi n• pq dire que le 
ne roucoule pas d'une voix plu.s crlstaWn•? Pourq 
PL'! ~VOQUl'r 1v Prlllt<mps, lea t:eura, J air pur tout e 
y a de doux et de lra\a IO\lS le ciel bcu? 

c Le Printemps chante • nollS ol?re un oonde~ d 
tes ces Jo1t't!; c·eet ce que noua poul'!'IOns •PPt?l<r un 
pretexlé •. un mm >rrana~ tout exp"s pgur '411' 
Joyau : un croupe de Jt•unu 1arço114 co~créa à 11 
que dont elle ('St Je pain quotidkn 

Que noua lmp0rte donc, apr('a tout, la mince lnlr 
Ce qui noua Jntftt1<3e et noua ra va, c ra: voir 1• mé 
perne troupe a'e1Jatu1· •Ur de lal'lloa pdouses, ngalller 
la montagno pour eue lllt dea edelu·, w, s is ml>:rr 
d'une vaste table POUr 11'5 repu, l'élancer au-<1ev11 
leur bon Allj(e • ao.·ur M<r1e •, llSSla'• r p!eusem<111, 
me....., en plein a:r et tou: cela ,:i chantllnt eomq 
lt$ oiseau~. de.nt ta vle tout cntttr. s'tth•I• tn tri! 
en rou !ndes. 

Au point d. y(' elr.•m•toJral>btque pur, U Clt 
t:Jm.s aussi nches en tch•Pl>«'3 aur la aalatt : on r 
monlaent.s et des alacles. dQ torrents " cl{'S 
d'adorab!es cbl.•·:.a de bois dl!Um.n<S au mllleu da 
r•v!Manta payuira du lllO"de QJ• lao:-11 de p. 
dlla~ !ea rœun? La coul..:r peu~:re1 Cela Tfemr 
en attend.a.nt, noua avona de l'lmas:nauon.. 1 
•~rplu.s q"e les cintutes nous réJCrvm: ci .. nou• 
pr~•ea On parle de parfuma pour ajouter aux t 
c:fror ol.lacttf. •I l'on IWUt d1l'e Et pourquoi PILS! Une 
ne od.•ur di! 6llp:n ré1>3ndui' dana ta .s:il!e 'andls 
S•ngert.naben dtf:Jrralcnt tn chantant aur u~ 
au-<1.,..ua d"Un ~r:en• ttumeux. vo là qui lierait Il!' P 
d~Jtea~ . Mata, mon Dlru, que noua devenona da dlll!lli 
oompl!qu~I 

MARIE BASHKIRTSEFF 

~ a 
~ 

i 
5 

Pour tfs adm1 ·-· ~ut. d,. l'ëtra.1 ''" rm~ Que rut 
Bashklrtot-tr, le ac~narto r.enno:s eat peut-<'Lr• un Ptu 
cevant. A la rtO•lllon vn ae dit qu 11 était \'t'aiment uni 
slble de d•t..sir.er à l'ttran cetr~ cur1e1~ figure 11.N 
livrer à la construction d'un ftlm.neu' e. uni>=1ble Il 
li.set, (Ort ~nnuycux !>CUI ... !"'· C' °"t que le drame d• 
Bashk.~rt est •urtout un dr11mt• Jul~r!eur qu ne se P 
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STUDIO 
1:..E PIL~I DE L ANNEE 

L'EX TRAVAGA NT Mr 
de Frank C•rni nat<"ur de 1 NC,..·Yorc Mtamt t.a'lff 

CARY COOPER et JEAN ARTHUR 
Quatre mois de triomphe i Paris 



r pat l'lm&re 9' q1l'OD d~loppera:t mlme dll!lclle
t par une ..eune 111tirt.Ll'9> Tel qu11 est. le tùn es: 
re1.11: d 'wl< tmotlon l:ta roman:;Que et s achtve dans 
Jle XIX• alkle le plus canctenM. 

a, au cioura de ca dttlll~rea annèeO!, oeaucoup r1dl
ce malheureux XL'Ce alkle qu·on a si compll•lS&m

t qual1!1è de stupide. Ea'.-<:e parce qu'U commence t. 
mper dans La perapocUve dee tempS? Est-« parce 

11 pltè, t0n entraln, a« mœura encore chevaleresques 
un TU oontraate avec la muIJerle conr.emporallle ? 

..st-11 que noua noua prenons t. èprouter une ten-
toute neuve pour lft robe.a t. pou!, les chapeaux 

umee. !ea pantalons A IOUS-Pled. les mowtachee. les 
calecb... lee cabs letera. le !rench-<:anc&11, la va.!.~ 
amoun dl'Cora:l.,,. d'un &l~le qUl la'.sl&lt ~ de 
pour cela Toute& ces cbooea, noua les uouvona d&N 
tJlm c Marle 8a&hku1 .. •I! • qui retraoe te <!oUleu-

roman de oet:e jeune rille extnordmalrement dou~ 
l'lDcompart.ble conteur que fut G;JJ <le Ma:i~nl 

a de fort be!IM reoomU:Utlom : ta tete ou Marle a;>
par baa&rd qu ·eu.- es: condamnte l mourtr blentlll. 
autre1. Le! CG&:uml'3 .ont admirablement execu:~. 

01 d"Une rare c'lèpnce ~ donnent 1'1mpregg,on de 
tbetll:que. ce qui Hl une perfecUon quJ ne a·atk111t 
dll!lcllement 

Lill Oarvaa !ait une tr~ aracleuae Marle Bashl<trt.
avec mémc une reaacmblance physique très marquée 
paM&nl ••t allhourttè pu HRN Jarsy a\"CC une èlè

toUt arlatoeraUqu~. 
film enuer est env<'loppè d'une mUO!QUe tres a~eable, 

de Paul Abrah .m 

TCHAPAIEW 

m IOI c M&r C; •·o:cl • Tcbapaiew •. 
rtchal rouie. un d<S htf06 ae la ~-re con!re l'U· 

bl.anrhe <1001 1 u. R S. 9 renere la m~:no<re. li at 
mu:l:e de aoull;:ner d"'·anta&e 1...,pn: dana W<iuel 
œuTre ea: WDÇ"Ut' . elle rtpond a ce Que nous dbona 

a.!Uturo du cuiema w·.1tUque, c·œt-a-dlre qu11 ezt •n
ment cona:>crt & lk e1<>1re du t>oltnevJ.>me et qu11 esl 
surplus dt"atlnt' a 1a propagande 1nterna~lonal-t pU;.&~ 

a pru. t:. peint" a~ e rompos.._·r (·n trança.LS Ceci po..-;.t 
pauvons l'adm.Jrer rncnme une lort belle re~tte Peut. 
ne donue-t-U pno 1.oUl " !ait lu mâne 1mpres.iun de 
ysemcm. de d~poulllemon L tot.<ll que • ~ Man~ do 

tadt • plw. at)lJU 'urtoul );;l.U d:ebm, .Jc>Ut'"4.·trt> atL'\St 

e-t-il trOP \'l$1blt.i1wut au ~ru-pr:s mats ces deu.x re-. 
rqub dont l'unt a adr~e h la lormt' et l autre au fond. 

pèchent pu de le cl'''"" panru le.. comoos1t1on& de 
te valeur. 
est un •lor• qu on p.ut ad,..,...r en cener~J • toute 1" 

eUoo nwe et qal e'apphque en partiru~« au mm 
noua occupe . ~ mdt~ur en acene don."lt" t mpre6.51on 

D &\'OU polD\ chOl&I lt.I pcrsonn.a;es. l!5 on~ 1 atr d ê:rt' 
puce Qt:e la naturr et ks c1rcons.~ancu ont \"OUlU 

non par 1 ~l!•t d '111 triai• aur d"" d<•nn~ p:'tc-On· 
La œaute pl>)'&Jque, «•lie qu on ! entend A la Jœne 

• l"tcrllJl !ur\OUI A 1 ecrnn, n est Jamais pr:se en con-'1· 
a~~on le: beAll Jeunt.• pr~m.iet ~t la star :;0r·1e fratChf'-o 

t des ma~ du co.ncur e: de l'hab1t:eu.se- n·exi.stent 
C'est ext.rèmement ralr.1.ichlSaant 

.:; acteurs. phystqm•mtnt at rtnlt~t.es. llt' te sont pJ..oi, 
lns dans leur ~u; Il• Jouent avec une rude slocèn~ d!'o. 
es qu1i. ne r.ndcnt peuc~tre ai bten que parce qu·1i. 
1 anlm~s d·un ard<nt p~:11tsme. S'il n en e.s: pa;i 

• c·eet b~~n ctrta:.n.-nu~nt l \mpres.~lon QU"ttc. foni 
t.re 

df"cor etant à &On tour 1ana truquage 11.ppar~nt et tea 
étant le p!us .ourent r<-oonatltuet$ .ur les lieux m~ 

ou les erénemen!a que le rt:m rappel!e se sont ~ 
arnve a donner une alngulter• lo:ce é•·oca;.rire à l'ac

qul .., (Uo'.Jle aam plidpl:1tuon, a•ec e ry:hme m~ 
de la Yle. 
nru :es Kt?lt4 les plus t."nouvanta. citons celle oil les 

~llnt'nt re.mtrc.er Tcbapafew de !e-..zr aTOU' ta.!t 

2969 

RENÉE SAINT-CYR 
et JULES BERRY 

DASS i LES LOUPS ENTRE EUX 1 
~ Ceux du 2me Bureau ~ 
§ g 

1 P 1 E :.:.~~=~ ~.~.O 1 R 1 
~111n111mnnnnn1111111m1u111u11llllUlllrm1r.omnuummlllllllllllllllllll11m111~ 

ffnd.re ce que 1e3 soklats r.Ju;es leur av •• prts. on goQte 
u11»I !ort le conttas:c h>ollement établ. entre 1 état-majer 
de l'llZ?llêe rou11e et !c q:iar:ler gené:a des B:anca. L'exllJ . 
1at1011. l lgMrance et la rudr...e, mal.s auul 1'11bne11aUo11 b 
plu..~ htro1que d'une part, de l'autr~. !fi! colone) dJ:et.tame 
qui Joue la sonate au Clalr de Lune dA 8'leLhovtn, le.'1 yeux: 
nO)"t'3 de 1.ndre&o;e, ~près avotr !ail bAtonn~r A moit un 
Ot' IC.\ •oldata, 

Encore .Jne toi& ne dls~tons m J'osm~.>nunlte de parella 
tab~f"aUX ni :••·Jr t.spr:t : ce .sont de rt1?131"Quabla tnor· 
ccaux où lout s'allie P<>Ur ~ ur.~ atmt.J$phtrt• d (!tra ce 
bt;iu"'. Sam être alUSl 1>\IJssante que c Lts Maruu de Cro:i-
1t&dt •. 1 Tcnapa1ew LS •• in+ œuvr" .o "''" QJ'" 1 od.r:!..::a· 
bl• mœlque de O.Org Gru Ofr en • OPP<' a une aunœphere 
é• '.ln;utur ou dlléro=e, et quo défcnden~ d<a ac·eu.-s 
quo la fol soulke 1u..«1u au !~ grnnd art 
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SCALA 
TROISIEME ET DERNIERE SEMAINE DU 
CRAND SUCCES COMIQUE 

BACH 
DETECTIVE 

El\iFAN T S 
A D M 1 S 

VENDREDI PROCHAIN 

LUCIEN BAROU X 
DANS 

LE MIOCHE 

DOUBROWSKY 

En cunt.i ~te attec 1u scenea de La revolU\.JOU, l'01Ci wi 
tb6me emprunte 1 l'tpoque tsanate Nous remontons de 
pl111 d'un alicle dana le ~. reJolsrnant &ln.Il l'eix>Clue 
où le aervare n'était P"'• encore abOU, oil Jee pul.ssants 
seieneura dépou!lloltnt .an. vor~osne ceux QUI ne pou· 
valent ae défendre. 

Lo film oou.s inll'Odwt Clawi ... d<meure d'UJJ puasaot 
propr1élaltt t.ertien. li ~u la l'Wte d'un de - VOLSms 
qui. lut, n'OA qu'Un peltt seigneur sans 11npor1ance, quol(/ue 
do noble utnée. Son 1che voisin 1u1 offre sa tille pour liOD 
fila, otrlcler de la sarde. mais u retuae, aueruant qu1l n'est 
pas bon qu'un ~n p&U\'l'e epou,. un demoaelle trop 
r1che Cruellement ort~ dans IOtl ()ffUeil. le riche tetnen 
pale la trtb<lnal pour dtclattr que 800 .oiSln Doubro..-sty 
n'est qu'un u.surpatrur et QU• 'On otllt domaine IUI revient 
de plem droit 

Frapp6 au cœur pw· cette .po11at1011. Je mal.beuttwc Oou. 
brouky meurt dam les b""' de aon Clis. Celul-<:L la eage 
au cœur met I• feu 6 sa maison aprea y avoir entenn~ 

les bW..en ven111 t>OW' lnYlllltorler te mobUler. 8t 
SN paysans, U M relire dt.na ln bols et commence a 
d'aventures et de rapine. B1ent.0t, U répand la 1 
dam un vaste lttritotre quit rançonne sans m•rcL 

M.a1s le ziclt do ca d~dttl parvient Ju.qu't. 1 
reur, QUI !att marcher contre ln ~lt~ des trous 
ru11eres. 

On roman d't.mour est mêlt à cette bl&tolro de 
Doubrowsty a'est ~ de la tulo de IOD mn 
pourquoi sa malloo tst ép&rsnte, mab U m"1rt. 
l'ipoux lmpooé de force 1 la Jtune tille au 
tentait de l'arracb~ 1 - ma111& 

Oo -.oit quit 1'qi1 Ici de peindre ln mallres , 
leaquela, un llêcle plus tard, le peuple ruaae fera aa 
r6volutlon; peinture fldile d'atlleurs, si l'oo a•en 
t. l'btstolre. Quoi qu'U eo ao11. le film eot pletn 
vemeot et de couleurs et U offre une sucœsalon 
d'Une IDcomparable beaut<!. Now peruons no 
l'arrtn., du J~ne Doubrowaky, t. la ICtn• de 1 
et surtout l l'enterrement de l'of!lcter devenu 
p&r liOn ordoMance et aa \'l•lll• noWT1ce. On a 
co~e à contre-Jour, &ra\1"sant une colline. n 
che m 0011 1ur un ciel Clalr : le mon sur un 
la vieille femme tenant aoo cht\-al par la bnde. 

Le metteur rn acene n·a pu ét.e motna babUe 
dlant lea pbyslonomles d'" personnages: li met su 
ment en tumlere des typea de moujik.• barbus. d 
lards et de remml'll. salstuant, sur loura tr&lts. 
ln ~•énelllnl• M déroul•nt, la ra~. la douleur, 
espoir, et patfOIJ. cotte lncurablf' mé!Jlncollo QUI fa:t le 
du caractere slue 

n va &allll dire qu'\ln film russe ne peut se p 
chant... Nous ne nous en plaindrons pas; U y a dans t 
browsty • des chœurs admirable~. enrtglstris ane rare pertecuon. 

""'1t-!•re le doublage llUl'&lt-11 pu ftre plus 
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est ct"p(:l:ld•nt. U •t acceptable e\ n·a d·a1lleur1 
mporl&llc:e IO<Oud&lre • coté de la llJ)lendeur d~ 

OU EN SOMMES-NOUS? 
~ r cWla :ea c .otroverM$ que ·uac:U.ent en () 

een.w.. ~ .ur la cnaUDn d'un Jl"&lld stud10 
ua ~na qu·u n·~ pu tnutUe de DOWI demander 

acweJ:emmt le C1œma da.na le monde. 
teur en ~ne ctl~re dlsalt, U 1 a quelqUe t=pr 

1ue !rançala Aluandre Arnoux : 
e attuaUon eat. vérltablement lnilque. De quelqu< 
n ae t.ourne. aucun espoir de llberte, d·lndépen· 

a. en °" moment. que deux produettona qUl comp
rtca1ne et la rUMe Awt Etat.&-Unta. la perfect.lon 

e ea1 atteinte. mata le c~teur •t ttou!fé par 
!alls&UOn l outrance. On !>Nt. a la ncueur, 
un auJet. mata U fa.ut qu11 IOlt dana le IO'lt 

J public li est n>"11tte trttutt par lt'S bureaux des 
tro:>çonn~ par lea dlœupeuro offlc.ds •t laçonnê 

des proc~l'S cnt.1110!;\lts qUl ne lal!lent nm a 
m ou rort peu Ch.,. les SovteU< par contre .a 
nde llberlA! '"'L lal.loet! au metteur en ae-lne t.outts 
\Ives lui l!<lnt pt'rtnlacs. m&JS U laut qu'il travaille 
Pte de J'ort.l\odOXJO marxiste. 0'WIC part, la pt!l.<èC 

l~ro de h\ ~hnlque: d'autre part, •ll• œt. 1<-nue 
l>"r la d<!Ct rl.M poil t lque. 

Df.S 

ux. 
T S 

~rml n nt de 2 beurea a ml uit 

Merle Oberon - Joel Mc Crea 
l'itiriam·Hopkins 

S ETAIF.NT TROIS 
l'cnc=e product.on cal.!!omlenne et la producunn 
e. "" plaœnt 1 ~ne. qU! n'a pœ eucore pu 
de style propre; l'Alll'lllagne a&SUjetl.le a l'hlU~ 
la P'rnnce quJ prodwt ça et là des chdt-d"<ruvre, 
n'arrive PM Il ~ déborta.'Ser des fonnu!es du 

er d uutro p:ut quo l'AmértQue ne lult que du 
rait latL<, On penu à c La For~I pètr!Clêe • 

lent trot.\ • el c L'Adrrurable Mr. Run!• •. trot! 
ns e•cclltnteo, mat.s QUI se dev.,Jopt><.nt 1111,·ant 
t.s de Ja ~ne au mffl\e titre QU<- l<S tllms de 
~ pour ne c;tu qu'Un seu! exemple 

e, depuis 1 cxpWa\o:l de ses me!!leura art.lotes. 
1 perdu ptC'd, 1 Ang:et.ene. par contre. rat 

'"'1>ds proJtts sana ~tre 1)8.J'\ffiUe i.out.ro:s A 
u~ >!>le oriatnBL La Tchècos!O\"aquie, elle aussi. 

s·org:mta r. qua'lt il. la Hollande. en dtplt de OQn 
'Am 1erd11m. on peut dire qu'elle n·a paa •ncore 
•une mArquante. 
t. c'oat Holly .. ood QUI dOmtne 1<" m:u-ch~ prtelsé· 

CPLUI(" de sa fonnidab~f' flrga.ntsaUon. ou l'o.rt tntre 
ent comme t:tmcnt; toutefolG a la façon d'un 

Wl bilan, aire Ica trais d'électrlcllê et la oole 

LES ACTUALITES 
producl.4."UI • ommcnce1d à mt.;tt.re un peu d'or

k .. a<Walll"" la pr- tumêe lrnll• la prœ~ 
Il l'on œc risquer cette lmproprtelê de te.rmes 

rn~111111111m11111munnnnm11~~,~~~~1~1~1 "~'run~~~;;I 

~ , Le mitiu apprici' ;.;.; i 
~ UN VETEMENT ! 
1 Au Roi du Caoutchouc 1 
E lmpennf:ablff 1ab1rdjn~ 1od••· d ... J .. aaiwea. B 
Ë dttments ff cuir. i 
§ 55 flllol es en Belgique -. 
Si A BROXELl.ES 103. bouJ Ad MU - 181, cb&uaa 
§ de Waterlco - 141, rue Haute - 51. rue de l"landre · 
§ 10 % de ristourne aux lec teu rs de • Pour- ~ 
§ quoi Pu? • conne re m ise de cette •nno'i~U 
~UIJUlllWIWI 11 . jjJlllJUIUIUUlllWIJWlillllllllll : lllUI :l1UllUUll 

et ce pléonasme qlll n est pltl.5 teUemmt rtdcux. En d'au
treli termes. ks joUmallstes de limage cttent dca rutin
que.. ou Us ela.5.sent ICA • iSIO!lS. AJ.'lSI. nDU3 8\'0CS YU -é.. 
cemment un rum d'nctualltès qul annonçai; succeg,wemen; 
leg évo!nemcnta l.l'Espaane. les entrevues d1plcma!lques. les 
choses d'Amt'nquc, de France. de 1·1nttrlcur du pays. IA 
a.Qde et pour C!nh. t'D quatnème Püi< aJ. vous voulez, lea 
'!pOns à 1ra1-ers le monde. ' 

C'eo tré3 b1m aln~ nous n'almoM pu em eabotts. 
nous n U'pt mu con· re le mtli~mék> commt- cou.a oous 
•1evon.. contno la manie des metteurs en IX'l:t cfe ne noua 

servir en prem:ère Que de, tête-, d·antelea dont noua d&
rnns cllerdl I• <OTJl5 et ta qurue quelque pal\ dans !e 
cllao. des Pll&'"..3 swnntcs. 

Ce 5;5ttmc permet d'ai!Jeun dca romblnaJ.tons pounn• 
produltC dei; rf!ru N-:wcoup plus pu,ss:inta que la dlsper
>1on. Notons uar .,.,,.mple les com crsationa entre délegués : 
s1 nous voyons qu'ü Pnrts, à Londres. à Berlln. à Rome, des 
DleSSlCUl1" Gr.\VCS et COlflés de cllapt'RUX d• SOie, .Ourlent .. 
l'opératt·ur QUf" nous dtvmons dPvant •·tue., nous sommes en 
droit de nous d1tt illl• tout va ~ b1'n. bcnucoup mieux 
que nous ne le pens1oiu. 
~ si. par oontre on now; montre une ~Ye de 

et'"" qui s'empo .;nent au Parr des Princes. a LoDdlU, 
a Llnrpool. n us aeron.s d'aatant pltt.1 cncllr..s t traftlller 
au main: en de l ordre Pl ~e la paix. 

MAis ne plal=ntons pas, lPs ccmtr11stes H les rapprocb&
menta aont U1'1trucur.: Ils valent de longs d.l.ltoura. 

CLUB 
NOTRE CITE 

.Jc.•udi 22 octobre, 
A I~ l!El.RES IT 21 H 5 PRES ~ AU 

1. 

2. 

PAL.\lS DES BEAUX-ARTS 
• •11'1 de M11<.Que ee Chaml>reJ 

Soirée Leni Rieft•ttstahl 
L \ LUMIERE BLEL E 
11 terprélê par L<ru R enstalll 

TRIOMPHE DE LA VOLONTE 
!TRll,;MPH OE:S WILI..•s. 

sr~lhise dn matograp~IJll'e du Congrù de 1'1tTem
bcr9. rtaUUt '°"' ta drrectron dé Lm• Ridenstahl 
PARTICIPATION "UX FIHIS 7 El 10 FRANCS 
D e~l prudent dr fatre numcroter sœ places au PALAlS 
DES BEAUX ARTS ou a la Llbrn.rle c NOS AMIS >, 

103, rue de Namur 



Tous les memes 
Apra c.rotr k "'"''""'"da"t De ~·1eesclW111<tr 

r t""01'd: 

P-~.ique les nPU! produ1'• N><n, Nxti. N x311. ::-lx9~ 
d nnn nt t.ous des produ1ta de six clll!fres idenUquu, LI 
f<:.ut que Jale 

Nxn .. 111111 
Nx2n•222222 

N X 911•999999 
Le nombre 111111 est le 1>rodU1t de 3 x 37037, ce d<rnler 

facteur comprennnt clnq c.l11flres. 
Donc N"370J7 et rt 3 
Preuves 3;037 x 3 x 2 22222'2, etc. .. 

·'·" pcvt..011 pa1 dtrt au1~!. comme maints cherchtkrl • 
N-:15S7J et 11•71 Ou bien tnc<>rt: N=IOIOl et ncll ~ 
On~ doct•mtnt MW(;Mé. Em. Declerck. Gand; Charles 

lecltttq, Bnxellcs· A B:l<tot,, Huy; Georges Kt"Ulltr Ham
me; p,. ! Il..,;, Ol'OS<'nwu, Bruxolles; Leumas. nn:xcll<$; 

113/E ~~IE~ll3111EI~ 
Une bière basse, dé
licieuse, de présen
tation luxueuse, résis
tant à l'exportation, 
ne se troublant jamais 
et de conservation 

ILLIMITÉE 
sous tous climats 

~ergenhier 
de la 

BRASSERIE ZEEBERG 
A ALOST 

Ayez kx curiosité de venir 
goûter cette bière très fine et 

s désaltérante 
STANDS 708 & 808 

SALON DE LALIMENTATION 
== 

Oscar Yemau:<. Dampremy, D Lacn-. Lltce· 
IAUnbottllc, Bruxell!'S; G ~rtrancl, 01Ugnlrs 
Crrmm1 ry, Courtrni; Marcel Vand< n. olllen, Vllî<lt" 
ton Colpaert, savemhem; E. Cotltlen, El.><h~ 
llhJ,.eert, Bruxelles; Emllf 1..a,,..,1x Amny. Jean 
Jam~; Ci. Loni:vaJ. Cu<sinc•, J, Oc!rutd, Mrll<: 1 
r .. mme <'l lw. Charleroi; Marcel VIU! Joie, Alw<ra: 
Mon~! • ?l, Thy-le.Cht\trau: A Burton, Molli\; 
Orlab)', HMnut; Mathophai:e, On·z-Oo!<'< ... u; Ch; 
h•·lles, MRUriC<> RaskJn. Bressoux; pjorr• Ldh~ 
R1·nt• Llb1on, Flémalle-Orande; A ~mold•-r O..ten 
tor Challe. Urcle; Rodolphe Hau>arltt, T~rnal 1 
d" l'Athén<-.,. de &ramg; G. Vennand•"'· Ledcbil 
m~ Godart, Ixelles; L. R. Luxrmb<>ura; R~é 
Clamr; Edouard De BY. Saint-Oilles; A 1 
Gtlles: Hmrt Lhoest \'~· J :; .. Amay; Hmrt 
Brux..Ues, Dr G Wa•l'llqtra. Mecilh'-":Unt-Bla 
Martin. BnL .. lle.s; POi De BN)"lle. U~e: R()itt 
Alh A. ~ Uttle; Fd. Thlrlon. Salnt.-&n 

RIQU•t!•, de Bru.'<elles. ajoute; « n y a •neore· • t. 
en 11 1 .. 

Le triangle du général 
.Aprè1 lt triangle du colan•l. t'Ofc1, nmu dit M. 

D1t/rmr, d' /.re/ln, un probltmc du mtmt qrnrt, ' "' 
ment in1tp1rt d'une tactique mflltalre trfcorn~ 

Or donc, un commandant de division, pour dl!I 
d• 'trut.égl•. raa d1SJ)C)Ser ses hommco en tnanel~ 
"""~ qu~ le d•tuti•me rang oolt roml>OS<' d'un n-.a 
1DldAl4 double du P""mirr: que le troisième ranr • 
bic du dou>0( me, et ain.•1 de suit•. 

Us effttU!s pl.3œs SOU$ ll'S ordres du CM~ral Il 
t. 2t~2 hommt"'. Si. a ce dern.Jrr chlfl,., on .,. 
nonùHT de • plooit< > m.u:.b au dttcirr ranr, on o 

1e le total aln.<! obtenu fl•Pttsl'r.t.e 1 5" fols la 4 
soldat& alignés au Premier rang de crt. •tranre c 1 

Vos l..,teuu pownuenHls détermine qurUe ~ 1 
1 .. nce numénque du premJtr •t du dcnuor ranp 1 

A propos de " Prizunic 11 

Mon cner PourquOi Pa•~. 

A propos do la ""•stlon • Prizu1uc •. j'a\'aa IOnl( 
t:ré la petne lacune pr~ntée p.tr l'énoncé, • la • 
qu'en doru1• M Letlmas. mais Je 11'a1a1s PQs o5' 
\'OYtr. rroyant qu'il n'était IXl• poulb!e qur ~L L 
l'Ù\ pootC la question dans ces condition•. •t Void ,_ 

I .e nombre trou•ê est d111slble per 9 et ('Il a: 

123'56789=9x 1371701. 

Il y a donc llru de dkomposrr m !acteun un D 
de huit ch.!:l'l'S et cont Cce que, bien mt,.ndu. ran 
qu'aprb roupl le plus p<''tt d1rtseur premwr e\ 
m,.. ptrmct..s dt" !a'·e re-marqu("r à M. l..c-umu que Cfl 
composltlon n'est Jl$S aussi •lmplo qu li scmbl• le d 
qu'a motn~ de connaitre le rf.suHat, " pnort :1 n'er 
1>0s.'1ble d'<-fle<"tUer prat1quemn11 ln dllt• d<'n'mpasl 
moyrn de l'ar1thmet1que élémeninlrc. Comme \'OU! 
vt-1., ft'tlP df"rnfrre ne do1me que la ml'I hod~ c,ul co 
A PSS::\ytr tous l~ dh·l.Sèurs p1f'm.rrs lnhrtenrs A la 1 
carrée du nombre proposé. 

LA l'll<'lne carrée a une wlllé pr a de 13 717.~:t rss 
et Jusqu'au nomb"" prem1l'r 3 • ,,,1 doDI!t'ru 1111 
1•ul, Il y aurutt plus de cinq rmt.s nombr"" A 
qut t:!:t. ps!.!!lbleme:nt long: et fasUd1rur La dtt 
rapide du r.omb,,... c1-<1.,..,115 ne P<'Ut •Ire t!fttt •tt 
ru: ' dta methodcs ·~ si runitneusc:m nt pu l 
Kn>ltchn: d<tns oon lnU-ressanU, « Thtorle dts 
ma~ dont l'apphcation repose nranmolns aur d<1 r« 
ratlOl\l! d'aJ1uunéuque W!>i'rleu.re. 

Veutllez c:-o:t't!, eu:. C. T.etll:tCt-
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,... ans. nottt i:rand ~t 1.nlortwi~ Edmond Th'<!· 
de ru•rT• 1Jo11eux. almP:e ~~te. «)OUta. t. à 

ees exploit.a celui de re cr bon premier, pa.1 I• 
rme, la Bclg:que llU Coni:o 

ue l'tH·orm r1t rur cons1d1 ré c:onun~ sensauonnt-l 
lpagc bt·h:.1· iu:urntt Ué»onn.\ls t-n bonne place au 
d~ l'rllnd1' r.i.1d& hllUt"ontrnf'ntaux. 

la perform.'l11C<" 11 eu~ r< nou\•rlêc maJnt<S fol:;. t 
ure t.oujoul'll l>lus rnpkl<J, JUM!U au Jour oil s'oU\Tlt 
ro1.nmrrcialc rr;uuere t•xploutc. PU}Ourd hw :.l\t.-e 

lmpreulonnante rt;rubr e 
ro\que de tt~ IJ.'\.SOO <St i..:rnu_ le clepal.> ;'IW' 

Nous en sonun<s au 11AC!< oil Jc•ant un regard sur 
1 on ll<'Ut arret<T b liste de C<'UX qul !urrnt lœ 
les <X;>lotatall'll alnrns, les réall>ateurs de ce.te ••De .-taut llruxcllei< à moins de cinq JOUn dr 
~ 

tlnlU\«ntnt la nomcnelsture des nom.s à !oi'l"cr au UT~ 
d'or qu'à l'tn:tl3tl•., du maJor·a•1al(.-Ur de rberve Teddy 
Prancbommt'. un de.~= rèun"'"8lt samedi dern:er les 
mrinbrN des ~ulpai;es, t.Ant Cl\1ls QU• nùUtat~a. an.nt 
accompli lt. llali011 Bel&1Qu1<.Cofiio &\an~ 1935. d les amis 
dol œux-d. 

l\pres avo:r é1·oqu6 Je sou.enir drs pilotes et n:»1C'lteura 
qul payèrmt de leur vie l'Hude en \'Ol de 1'1tmera11..-, •Illon. 
né mll.lnl('nunt par les 1 pullman • de la Sab<•na, l'on r~:.i 
1,. 0to111es Me<l:tets. Jean Verbaegen. J ... n °"PPt'llS Robert 
t abry, l\lrn~ el M. c;uy Han.,., Toddy Francllo11Ull<', Arnold 
de Loot, Mah:rn n·Hoo"e, Ccquyt, V&D den f'rnclc Cl~·' 
Maupt:·rtul-'. Jean Van OIXW. d"autres encore rn lbor ~\t1.:r 
de qui le deJl'Ur.er eta\t organi.Sé. 

Chacun de c~ dl'mlel'll y alla de ses pcuta som ::.rs P<r· 
sonnets et ceux qui ront n»:b gro1ves dans l:i mémoire du 
jo"111\l \'nndon l:mdc ne sont pa, los moins pl~ L~
motlon I& plus forte qu·u a eue, :ors ce son prrm or \OY-li~ 
au Congo pu la voie aer.er.ne, nous conria.1-11. ae lltue ,.. ~ 
n10m1·nt où on 1111 pr~nta la not..! d"' oonsommatlo"3 qu'il 
a .....U ~ a l'e>CAle sùurlt>nne : 300 franca pOUr quelque• 
dun'5. évapores à pune senis. tant la chaleur ttalt lor:e 
Vol~ le l'('tlL rht.: doulo"reux à l'estomac qu a«11a:1 .~ ro. 
bust" pllolc. li & ) e.t !ait depw~ 

? ? ? 

Au cours de ce morne ddeuncc le gonéral Du1·1vl<·r, com
mru1dant la 1.)(h'1J."..t.• A~ritnne du TerrttOil'\', l"(,tnplt uro 
lahce - t--:. (tut"Ur lance ! - en fa;·eur de l'organlsà.Uon de 
nllMlon R< ronau11qu.,,. nul.talres au Oon&o et de !'UlStBlJa.. 

DANSES MODER NES 
lnsti tut Lesag e 

109, rue <lu Co:nnw:-ce T é.•J,l!Jone : Il :O li9 
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tlon à demeure <!Ana la Coton;e dune esta<lnllo de re<ou 
ma1ssanco 

1 Notre anaUon mllltalre, dtt-U. est susceptible de n ndre 
Jà...b&a d~ lf'n1rb prC'd(·ux : Je ne c.ttra. commr t!JCt:·tnPI""' 
~e les pat.roulU<5 de pohce les mu.slon:> photog·aphlques 
et. lœ démonstrauou.1 uc notre \-1gilance et de notre for.·r 
qui ne pcu\·cnt servir qu'R rf"hAu~-.e-r notre p.resUgt• sur les 
lll<lfaènea 1 ... Il u·a paa p:i.rle dta voi.·ns. 

CO:nn>ent d<>ne 1 Not.r~ u•l:>'lon mtLuùre qui étm1fk 
Rnémle dan.< ~ tronwtre• de-venues l.."O!> étroit"' pu 
aulta de l'ac.-rou.c.,1~nl dt3 m~- quel champ dactl•11<' 
ne trouvera t~Ur pu et quel& aervtcei n'tli~lle P3.a à mtm .. 
de rendre dans not ~ions &fnca1nes7 E\ puis. sall--:.n 
jamaJ.a ~quoi dema.n ~· rait? .•. A une lmprov~t1011 trop 
:bàtl~ au• heures cr tiques Il est •T&Jment prl'lérab:e d .•. 
YOlr une o'1r.lll.&at.on de baS< b.•n t:ablte ~de ICD'11e dat.:. 

L'appel du (tI:éral D'J'1~u do,~ Hre E'lltendu 

ÈMCÉ 
MtUllU COMBlllES 
~""c:7l-W 

Vou placez plua de 

fines dans une bi· 

blioü.èque combinff 
Emre qui! dan.a un 

meuble ordinair«- car 

c'est ont b1btiol hfr.Que 

uac~ment ~todiff, 

fonctionn•ll"' C'e.t 

aue biblioth"'aue qui 

prud •11!.Si moioa de 

plac. qo'une aut.re et 

qui babille ""lment 
Yolre app.artem~nt.. 

Vou.a pou•e& la rem· 

biner, c'est·à-dlre la 

dia-r et l'étendro 
IUÎ•&Dt •os btaolnll. 

~ 
58, R A V E N S T E 1 N 

~ 

Au~ malli!es:allon d• reconnalaanœ et de l1PI 
u.ra que nous aylons nutwment 11n~mtl< n d lta 
ralltle •ntre l"' deux - fut celle .--nfe à Bru 
boxeur Gustave IWth, QUI a conqub l'6:elnment 
rhan.p1on du lnDnde des poida mi-lourda ac l'ln 
Bo><J11r Unton. 

Nou.• a\'oru; beaucoup d'admlra.t.Jon pnur Roth 
litt atbl~te et un charmant prçon. mal• U "'"' 
mter, croyon&onous, à soullgncr le distinguo qu·u 
d'établir entre ses records et cewt de nos « u • de l 
commerciale ou Ile notre CmquJtl11l' arme • 

Ceci 11t. au moment ou la boxe prof•,<lonn•llc 
de I& f&Ul<! - les faveurs du (Tand public, Il étal t 
OPPC>rtun qu. l'nn rende hommage " un P"IPllV4 
DOUJI. dont la carrttre est sana tache. 

La PMen,.ton BeJi• de Boxe a. Ici. rempU 
bon ...,,ent •~ avec élégance. 

F:~ Roth nous raconta ce soir-li : • ma v!ctolre. 
tnc!ll•n l..auk m·a en!J.D CO!llOle do ma d•f3tU> 
par Marul TbUl dans la ca~e lJlftrteure. 9 
1011venn de ce combat dJspu~ i Parla, ix>ur 1 
llUll \Tllmcnl plan d·eBPOir trés ..,., ronllanCI' 
va.: "" lermlner par ta plus Io.,_, deslllll&lon ce ma 
Lonque Je ttntr.11 au ve.tiRlre. ll'IS~ et Al!:lllu 
<!evtnam sans peine mon état d'àme, ~ d 1 bru 
« Il n'y 8 qu• le.> DOUiile$ QUl pleurent - !ol°I<' ! 
Je tA? d~rend.s de pleurer t.u .., compr s 7 C 
parle tol'c"leusement.. .. ou Je te lxotte le dcrrl~re ». 

1 la menace !lt son e!Cet et le plus gu"' ~H 
follrnls l'<!l1" DWt-là. rut ()<'Ul-êt•e ()<>Ur llfl'l"'r t 
"'" peine et garder une atUtude d-ine t , M 
à la d<>urhe. Je restai sous la caacode d'eau P<: 
Ir~ lonr,es mlnutt. : c'est qu• Ill. Je pou val.\ pl 
mon aise, ceta ne ae .oyait pas. • 

? ' ' I• c...iroe des S>x Joun de Parti. qui ~ 
comme le. aur.res années.. I• t.out crand w:ds. l 
elle que ce Ctnre de spectac!e eot i IOn déclin f 

Lr$ Jounut:st~ sploctslJsés en ta mat.l~re no 
rour> do papier a ce sujet et pou<acront dell a1J 
•crseront des pl.-,rs. selon leurs con•ir\lons p 

Re••nons de b\ réœrte • SL' Daya • Pllrls 1·nne Il 
de n-an11>res d'y entrer sana po1yer, qu~ nous cc 
c.mfr~re Max Bihan : 

Se pr~~en>cr aux grande. portes oaten.,lblrn..-nt,< 
d~ts. n chape.'\:J les ml\Jns dans I•• p0rhet1 en 
Pttll06''. d'un ton ou U entre plus de con"M~ 
d'll!•portancc ; Il contrôle; 21 ""51 tanc• pubhQ'll 
dec1n de urvlce; 4) service des prllncs; ~' ~ 
liou\·tmement: 6> tieu~enant de POmpJen en Clvt:.. 
trer le Coin d'un bou~ ~ canon Jaune ou bleu, 
oarte d'élecuu:. 

Alflrml'T que l'on a êt.! a;ipelf d'Ureence Sl le
re.:..•e lu dire ; 1 Comment ? On me convoque. 
pelle et on m'arrê~ à 1·entrttl • • l'lUre aun• 
loir 'en all• r Neuf f<>is sur dlJC on \'<'Ill tnt?odulra. 
des <'XCU!t'S. 

!.lettre une e.-avate Lavalli~re prendre l'air d'lm 
~ pr"""1ttr au oontf'Olc t.1nll • Rnuttt dt Usle 
d~ lyr1rs d• la Chanson des Sile JOUD •. On YOUI 
en droite Urne au micro 

SI ces manl~tts de resquJJler ne prennf'.lll. pu, 
dcu• autree 

Oire au conll'Ote : « ma re~ es~lle à son 
Je •uL• M C!la.lon 1. On vous repondra • « AllOI 

Autre combtnBlson : Ytnlr eo W"lt.on avt'C un 
pard~·U.• S'nm!vor devant l• ront.rôl•. bien •n 
oute du pr~J)OSé; dire au copain à tr~ haute \<U 
mon v!~t:<, lmpoeatble ' Je ~lte. Je n'ai po.a 
b!ll•t J'BI donné tout ro QUe !'a••~ J'a dt'Jà tapi 
d"ne .. ntal.M de taxes n ne peut plus J'atm 
wou. p&"'9' votre plM:e <le ma pocM • 

Et \l'OUI f"ntf'!'Z... •• Vo111 mt...-ez d"UM r&(On na 
murmurant au raitrOleur · .- vous •Ttt btm T'O 
Oui ? Eh bl•n. aya l'œll r·eu un rnquJlleur ne 1t 
filtrer ~ aucun pn:exte • 



1 mouraient paa tolll>, mals tous •!&lent lrappœ •· 
t..on d1re de nos jours des \1Ctlmel de cette 

Oéau à qUl aa bfrugnlt<! relauve \it.Ut une etttalne 
, J'al noaur~ le rhume de cerveau 

vldllel:tment, DOUi le trOUvc.ns eDDU)'9WC. &a&ç&nt. 
et atuplde plu.s que dangereux. la IOCl~. l'tn

le commerce et toutes les activ1~ hllJD&JlleS pour-
Juste t.1tre le considérer comme !'<Menu public 

tees oont !A; en Aménque et en A.naleterre on 
que le rbwne de cer.eau tait pt:Zdrc au tra.vaWeur 

enne de du. Joun de tra>a.l Jl6l' an. Cel cbl!!res 
dou1- poW' <bd nou.s &usai bien que pour ot'e 

krlaxona. ~ttons le aaJatre moyen à fr. 25 pu 
ildmettons que la Be~ue comP'I oeultnient deux 

de travaU:curs. la perte .s<'<'ait de quc)que cUJq 
par an ou, .i Je ne me aompe, à peu prés 

eau.alaire toutfto les exigence> d11 Mlnl.atre cle5 

lque où cer1Alnl dlrecleurs d'indu.ln.,. ~
aala.lrea MU'Ononuques. d'aucuns dOl\'tnt acquitter 

de ccn·eau quelques cent.alnea de mlllten de 

eot que l' c bWDAIÙt.é • paie a11 rtlume de cerveau 
\'aDC<l. Pour !<1 11Utnr c.u en biter la llU<r'llon. 
conaommoo en moyèlUle pour 'inet ft'&ll/:4 de 

A cela u rau<1.ra1t encore a)Ouw les UquNra d&· 
11·on dtDatUtt en les chauffant et qu'on p.aplll• 
•lll&nt au tn\era de &osi~ra enflamtnl'• ayant 
te capo>cilé d'apprtciat!on dé1U5tal.ive. 

vrai quo celte partie du tableau des pc~ tait 
ur et le proUt de me$leurs le. médecin.a. apothl· 
planlelln de cannes à sucre en Jama\que. 

111 qu'U ne faut attendre du planteur de Jamalque 
bU- a ux cArre!c.urs dea routes det fontalneS 

rratu1tmient oon rllum. n ne faut ewtrer que lea 
et apo!hlalres noo.is tounuront ci~ drolUeo pr6-

d11 a:al. 
t tac la P<>W. aux œur. d'UllODt, car ~Jà -

1141 conna~nt p\111 celle aux œu.r. d'or, ,.Oire 
au pot domlnlcale. 

l'l.Ulbolt dee m6decJ.n$ et eaux de 1'1.ndUltrlo 

CREATION 
DE 

J, MATTHYSSENS 
24, Rue du 

Couve mem. Provisoire 

BRUXELLE~ 

v~bnen1&lre .ont ~ et chez oou.s txl.o.ie encore le 
libtt Jeu de la concurrence auquel U faut M p.rder de 
metttt obo.l&<:le C'est pour cette rallon et allMI un pe\I 
dans l'lntfrtt des lecteurs que Je me su!s laaoê eoudo:rer 
moyennant ton.. oomme et que Je me tala aujourd'hui le 
complice d•J march&D<ls de camelote \'tst m.onwre anti
rhum• 

? ? ' 

N'attendez pas lA nuxlon de poitrine pour prc.u!ger 
comme li se doit votre aorge délicate, achetez des main· 
tenant l'écharpe en laine astrak&n de Rodlna. A la suocur
la!e du Bd. Ad. Max. vous trouverez en p\111 dM P6fde$SUa 
de belle confection anglatse QUI sonl le complement tout 
lndlque pour - ecnarpes. Les pardesaus 10nt un peu plus 
chers que lea «harp<s, les premiers à putlt d• tr 575; les 
aeooodfS à fr 4g 50. 

' ' 1 
L'habillement Joue UlCOntestablement un rôle capital 

dans la prevenUon contre toutes le. affecuons que pro
voquent le. chan11ement.s bru.squea de températul'1'. Je dis 
les cllangcmenta, car les températures le• plu.a basses ne 
doivent P<J.S etre rendues responsable<. de ce que nous 
appelon.a commun=ent un c ftold • · 

Quaod on prrnd froid. c'est preeque toujours qu'on p&AM 

~~ 
VIBl'INB (Aul.rlcha) 

NovY·JJCIHtT~l 

lJ! CHAPEAU CHlC? 

~ LB CHAPEAU DE QUAUTÉ t' 
ro.v~I#~--*"~ 
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Pour rester soelte ! 
L'APPAREIL A RAMER 

TERRY 
Catalogue et 
CldreUt de 
l>Otl'• dlltn
buteur IOCal 
d l'Agent 
Gtn4ral: 

H.-J. BOVENS, 59, r. de Ru ysbroeck, Brux. 

trop upld•ment d'une a.unospbère à une a.utre, ....,.. transi· 
uoo a!UU.sante p0:ir p<nnettre à not.re oorpa de a·aoclttru<t.er 

n Ta sans dJre qa'un appareil \eMlment&ire b~n ewdlé 
atténue les rei>treusaloos du c;hanganent de temperature ... 
P<>ur le prouver. noua choisirons un exemple ex~. à sa
vou- : w1 homme nu pas.se d'une r.bo.mbre •urcllau!fée à 
l'axt«leur ou nl8Jle une température .c.us rko Dans un 
.,.... p&rcll Il l'bcllnme llO mNrt paa d'Une OOllieat.lon &Ubl~ 
ou d'Une brooebo-pneumorue • ret&tdement, c·co.t qu1J 
Jouit d'u.no ~te de Ier; en tout eu. U n'é<:llappera. pa.s 
&ux enael urœ. 

Ce n'eat pas par pttr hasard que 1'&1 chow cet exemple. 
En le Ca.laant. l al pmsé qu'en somme le chauffage «ntral 
nous eio:ane de plua en plu.. de la vie pnnuta·e O.m.> nos 
hab.tatl~ moderne b m calleu..-ful. dent tout.es les p-.è
ce> 500t tnaintenura <Um une ~rature èga:e, nous ne 
connaLsso1"' d autre tranalt1on que la p;ll.'! <'!olente. soit du 
28 de11réa que noua m1untenon.s wuu nas babll•llons au 
trold extérieur~ +8 • -10-

n faut en terur compte dans notze taçon de ne.us ha
biller. 

I 1 I 

• Le rhum de c"'·ve3u. Monsieur, on le prend e'nénùe
ment comm~ le tra.m ou • aut-Ol:lu.s, c'e~ par i.... Jours 
de pluie 

• Q-we ooa :octeur> ~ w!knt de lA plu.le qUl profite des 
Joun roelAUVement tempé:és pour p."OVoquer d,. chauds et 
tro1<4 ~t ac tom les hu!S.$ltns bt11t'\·c.1c.. des microbes de 
l 'lnfluerua. 

• O:ta Il voa lecteun d'acquèrlr dans nœ d~enl8 
contecuo11 I~ somptueux c Loden • 1mpermoabll1M6. les 
~-<>œt unpennt:a.bU!Ms a·.ec c.ba~ c !lecc:<! •. mot 
a.nglala pour les doublures de Jaille. , 

Aln.9l parla le cbel du départemtn~ con!ecuon au • Bon 
Muroé •, rue Neuve et boulevard BotAIUque. Brux~Ues. 

f 7 7 

Ot1 OO<nPrend que lei Ang;a!s. dont !<? home e.t eené
ral-..nt ch&::!!o! de façon prlm(U1 e, IOl&'Qellt p&rtJcu!Jè
nmont 11:1 h1'er !& qua.!Jt<!, le potda et l'ép&lS!eW' d.o leura 
~~entt. 

&na quoi, le pr.mn QUI se IP'llle le deva.nt à !& !Jamme 
vive de• !ew: OUl'erta, irrelott.enut da.ns le do6. 

C. ..,..-alt un chai:d-<le1a.n: et un lrold-demêre. le cba.ud 
K trole!, le plu :ierulcleux QUI ....it, Al'tc ses d-.bUn
daae. l'Anlla.l.t ee contente eénm.Jcment d'un pardes.su.s 
léa'er. 

C'ett qu'en e!rct li n'exl>.te pas une srosse dllférence 

entre la !emper&ture de son lllllrleur et cel!e du b 
clochardo, &eoua ~ pont.\ de la Tanu.se. 

f ' 7 
• C'"5t pu let pu•d• que l'on pnnd froid, dit Boy. 
• Pour C>CllDb9 ttre le rhume de œn eau. Je 1 ....a 

mœ c.b&w..>uret a U'lple oemeUe, él~~ 
11e>la.nie.. et chaude&. Elle ne coûtent que JQ11 rr. et 
encore c dèSolaot.b •· pour le m&n:ha.nd. ta.nt elles d 
lonaLemps. • !BOY, 1, rue dea Pr!pters.J 

&n vown n'ett pa.s du m..me avta: c'ett. qu'U ,.end 
des Cll.lpeaux. • C'eist pu la r&C1lle des cbeveux que 
'1Duent aows le cr&ne les mlC1'0bes <ie l'atcboumau..e 1 
Charley le chapelier. 

On cha.peau de feutre véritable, lëecr. • Ulennotlat, 
tlcat.eur d'air et ventilation auto!DAUquc. Mt une 
contre le rhume de cerveau J'en vends d'exœllen!.$, 
pu._t:on mondia.le. à pa.rw- de 125 eran.:. 

Charley a u«a adresses: 227 rue Blaea 1Pon. de 1 
40. chaussée d'lxclles et 9. rue dftl F?'lpleri. 

? ? ? 

L'b-Omme dea peuples à chau!taaes centr&ux ae 
~ra de aou.>-ff~meni.s plua l~•n. molna ~ 
dftl quU lui faudra. altronter le troid U retroaîef'a au 
m&nteau un pardessus Ion; ample, moelleux. 
cnaud. 

S ·u ne poMédalt pas un tel pa.rdessu.a ou a1l ae 
tres sensible au rro1d, U ei:d<> •rail. en plua un 
en laine tr1coue.. 

Le cardJpn qul :se bc.utonoe comme un ctlet. 8' 
comme un i!let encore. s·ome de mult1ploa poches, 
excellent ret.ement pour l"lmtr, Son iJ'Q1 ava.ntaee 
;,'Ilet tst que aon doo, à lui. eiit en laine au lieu de la 
doublure en sole que l)OSliède le rilet ordlnalre. 

Au p"'>Slf du cardl(a.n on 1na<r1ra qu'U latt un peu 
un peu né(Ua~ 1e delorme """1 npldement et se 
r...,nne ai:osltot qu'on a le d<>i tourné. 

Aussi a ce\1% qut ont erand soue! de l~ ap 
a\l.'i& " ceux dont l'élégance et la correct.Ion de ten• 
w1e obligat100 roelale ou prof...ionnelle, je con&e1lllt 
rllet spëcial que Je crots bien ftre le seul à uUll.>er e11 
rique. 

U •"a.git d'Un ellet oc~. doot le dœ. au lieu 
en doublure, ut oc.rùectionn~ dans un """"' .u laine 
on emploie parlOiJ> pour doubler le pardco..us. 

En general. cd~ •Uffit au plus trllelL~. Ml.l.t on 
talre mieux encore et doter ce eUet de ma.nchet 
dall6 Je même t.Jssu. 

AHe quoi. d&ru le home aurcbau!lf on pouna 
'°n \ c-ston w.ns SC!' met.tre tn br&& de chem.L ~ 
peu ét~ant.. 

Ce rtlet, qUl pc.ur lors est plutôt une vute. ne 
nJ d• c cille •, nt de correction. Dl d'ortaUlall~. 
qu'il IOlt touJoura L560Z intime.. 

lS U en e.:.t parmi mes lect.eW'I qUl vea:tnt faire 1 
d'Un rllet-veste oonune en l>0<1e Don Juan, le lour 
rai bien volontJora toua reœ.!gnemenu comp:em 
et l'adresse du fournisseur. 

? , , 

Pour la toute btlle chemJ&e, 
Kestdl>OO!., 

f f , 

Au moment de mettn &<1111 pres.'le un ami. méd!clA J 
tt« du alla~ et par oorlliquent dl!Qntt ce&>é. me c 
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perdre de vue que le rllume de cerveau est con-
toua ks rulcrObCa. œ!W de cette mala4le 

.-ec plia de &UCCQ ceux dont l"<!t.at de sante ge
peu aau.talant. Pu ailleurs, U ra.ut se méfier 
ll4 cllrecla avec les lntectk. 

eett" stupide ms.nie d'6chanJter des poignée! de 
,. en t.outeo occa&10W1 et aou.s tou.s pcétexW. Ce.s 
vtennenlo-elle pu do prendre cont.act au trs.vers 

.c.ir avec Jeo microbe& de !'enrhumé? Eternuona 
choir dont nou .. noua aerv!J'Ona à la raçon d'un 

-microbeo. 
d de ~ptçù\llW. plULnn:lulltiques m'a donné 

t un petit t.ube de fer blanc QUI cont:ent un 
antisepUque as:nnzeant. On rerufle au tra. 

œ et les muquewet <11.ll.:unméea ae cicatr .sent en 
œU. du 1'110lm 1111 •~ l)hotos de prope.e-.!Jlde m~ 
1 rau l'eo&:LI de ce ""u1ttu prodwt et l• dots 
a arréte ~ ftemuementa qui semblalent fttt 

d'un vrai rhume d• cerves\l 
e dernl~re cuce. aDsolumtnt radicale celle-là. 

érée par un a.ml on met r~nrhumè en cellule 
joun, on lu! Wnd so1&11euoemenl la nuque. 

une cigarette et un verre de rhum, puis on 
ux bona aolna de M. Oe1bler. 

? 1 ? 

u.s en roetUand d'orlllln•. d'Un desln <ll.9cret 
t avec le brun, est ex~ par Lass en sa Vl

Uon. 10, rue Tabora Son pnx? 895 fr. seulement 

? ? 7 

• - OUl. le ~ eo.t prtfmble. mals daWI le 
eliSUa u coOi.. usa cher, en ~ écooaaJ..;, 

1.500 !rana.. 

. - J 'ai un tuyau; oontre --· 

. - Pow un véritable 8 à 750 rranc.s au moln.5; 
UJ.aallon dwo wwtron un an, 

? ? ? 

, =• d'llablQlde, t. toutes demandes 
t la toiler.le lllAICUIUle 
un Umbre J>Ollr la ttpoiae 

DON JOAN 3l8 

Quand on parle <!e pt."5 ft."U aux Belges. lmmédlatemrnt 
leUr unaatnaUon bondit ;iar-<l=us les !rcnUfreS et atttr
l'lt en qudquo peint :el que s~asbouri pow en revenir, 
l'mstant d'&prù, c!Ulrîé• de phrases taudativea et de 
• Ah 1 • 0011CUplacen:.a. Tout juste, ptttend Ecllalote, com
m• at la Beli;lque ne po&6da.• pas. elle awsl. des rc-cettes 
ex~Uentes e~ ;>ertattcment originales. Le JX.lé de Bruxel
IC4, par exemple. Vous dites : connais PIUI? C'est le mo
ment do voua 111->trutre. 

' Pâté de Bruxelles 
Pouvn-•ous dou:er un seul WS-..a.nt qu'U ait pour WC"nco 

tJle belle et ~ poularde de Bruxelles 7 Vous la dt.tœ.
sez complttem~nt et \:OUS me:tez. a pan les bl:ule.s. N"utr· 
~ paa la pe3U Ptt:"iez un .:1lo de lard frn , et une Une 
et demie do porc Irais tlù malg:'C Hlche2 bien le tout, 
pU.la PllMn au mortier a!ln d'obtenir .me !>dte fine.. S:ikz, 
potnc'Z. ajoutez dt..,. verres a '1n <l• bonne nne et un 
~ de 4 épl~ une cuUle- de Bo\TU. TaplSlez aoJintu· 
St'tn<nt de b:lrd de lard •me <crrl"e bien rtslStAnte. Les 
baNC3 <101.vent deborder car .Il fau<>ra lt'S repllcr a\lr le 
i>'te Oamlssez .c lond de t.bym. Jaur.cr, ~Uc et trea 
Pf'U de sarriette Rrmpl1'-Sez la ternnc à mottl6. coucnez 
délicatement ~ti blancs sur ce 1.u. moelleux, n.che\'rz <.'o 
remplir. rrpl "' es barde.. de lard. mettez le couverrlo 
que \'OU• mntomwz avec de 1.1 tanne et de 1 eau. Mette• 
au 10\lr sur une phque à rôtir pleine d'eau et lal1>1t·z 
cuire • reu doux pendant deux heure.. au moins. Enaultc, 
tals.sez rel roidir. 

Tarte aux poires 

P~pa.re: une pâte ?eU!t!etee que 'ma ne manquera. 
paa de re=u Il voua la fal:<o le-.er a'ec la lt»ure en 
poudre Borwlct. C~ la ))lat.U>e Faites une CT.-. 
mt pit!Wtre lti:ttem""t aroms~ de rbum <rJe vous 
éUl>du sur la l>àtc, lo1'54u'tlle est cu..'te. O~poec dcuua 
de:; lamell~ de po1r,.. bien müres. SUC?e% IC&èrrment ce 
an sucre m poudre et faites \1\·ement carJ.tti~llMr au 
four, A'\:eC du Beurrks Ourondeau. c·e~t un <k-&sert mer. 
\'e-tUeux • 

DU 

ECHALOTE. 

GRANDE LIQUEUR 

PERE BLANC 
1.a plus v ecSle du Grand-Ouchj de 

luxembcu•1 - Dé1>ostt tn 1892 

EN VEN TE PARTOU T 

°'l•• t C.oa al t G. ATTOUT • NAMUR 
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PETITE CHRONIQUE DES LETTRE 

Livres nouveaux 

PLAJSIR DE CORN"En.t.E, promenade t.Dtl 
par J ean Schmnbrrger <Gallimard, N R. P 
Parlai. 

Au nom de COm ellle. ou voot les 'isai;ea ~ re.i 
• Quoi? prétendcz-\·olL~ nou_, ln~r.-r à cettl!. 
quenœ dont OO l10U3 a taugues au temps de l1L 
et QUI ne répond plua Il aucun btloUl de nottt 
No11, mals vous C:UD•'ll r.cre que la longue d Ir 
Corn<>Ule est tomb6 nou• ll"mlêt d aborder .en 
des yeux neuta l<'OllUllil on ftt nagu!rc pour 
d'y déoou•nr d<'a npo111e> à des cur.osltâ qui 
d'auJourd'huL Par d<là l'au~ de cinq ou &IX 
Iameuses, U 'I a un gyand poèt.e Ignore de pn: 
monde, qUI n'a pas i;eultment excellé par la 
matlqu<>, m!U8 p.'U' dos qualJ!<ls, trop ml'<:Onnuc1, • 
ment, de grâce, oo t.endresse; et U y a un gro 
menta~. QUI a pol>6 d'une rnan:êre éçlntante '• 1 
dont notre ll't.ènature ne pourra plus "" •Wou 
veu~ survivre : celui d un ttyle corutructeur. qui 
tl'r aux hommes que!qu('S &lfirmatfons •1blcs. 

Cette antholocl-0 t'lt une enquête oil. sana 
scolaire. en 1:.e consultant que son pJals:r, un 
!ait l'tn•·ent.aJre de ce que cette œuue earde 
vivant, d'émoU•1lllt, de 1<t1mulant POUr l'e!!P:-..t. 
pldement sur œ que tout le monde Cûru>a1t, Il a' 
l rendre aoc<8&1blea quanUtèS de vers admlr.o 
ne s'M1se aul!re d'a11er rechercher et dont le 111' 
fraicheur. la b<:nuté lilOnor• 11<>ront POur be,.u<eup 
vé:Stlon. Il dit. comme elles IUI viennrnt. le.• 
ses préférence' •t &'!Attarde çà <>t là aux rt!I 
lut suggère l'extraordinl.lre SJ>eCtaCle d'Un gtnlo 
de ja.msls s'endormir sur !al cooquêtes. mo.ls 
tuellement lnvmt!t, •'est essayt jnsqu'à IO!l 
à de DO<n eaux mo;eoa d'expreso!on. 

On pourrait appekr ce li.u: rehabl!ltatloo &! 
wx yeux du rnodtme. Penonne œ pouralt r{ 
une t.elle œu•Te mieux que M. Jean S<:humber&er, • 
de la p lus haute conac1ence httératre et d'tme 
curlositA! psychol<>1tque. 

Reçu: 

- Le Thvru ller octobre>. - Ei";e Tl1mns. lfn 
d'escargota - V. HA!Jut : ~ problème lllU.'lcal -
Char!es MOlwe - Nota, cnUqi:Ol!, etc. o..w. a 
jole, Uccle.> 

- La Revue /\/at1"1141e (septanbre}. - Robm 
La polltiqu• !>tige de 1839 à nos Jours - 1. 
~ sire de VaU1orcs et notre 1ndépendan~e - ~ 
Baltlca - Ven de, E. d'Eseme, M.-T André. A. 
Ier, etc. (167, avenue du Dl~mant, Bruxelles.) 

- 'l'rtbu"" 1936 lnwntro d'automne>. -
Ve annlversalre du fr'Ollpe c Tnbune t. !11, rue 
d'Amour. Bruxellul · 

- La Citt chrtt~ne 15 octobre). - Le vne 
!lbllnes tM. Ottgo.re) - L'o.-dre sarnstunl °' lia 
oendance dlvin~ labb6 J. Leclercci> - lllotn 
90PhJQue et tbéo)Of1que, et.a. <22. rue Jooaphat., 



BYRRH 
VIN DE LIQUEUR 

Recommandé aux Familles 

ettre d'un Français moyen 
n. pu tous IC'S FraD('2.it :li.Ir ttrta1ns e<hanlUWns 

U>e•nlt e-t plh,Uti 

'500 dl 1 µ"'91101.1.0t Pai P. 

tc:z t. un td •· letteur. ?rançals, andm co:nwt· 
u p:lSSCr i.roa lf:Dlll es de •ac:a.nte1 tn S..l11q~•. 

de ta 1(7<Jatul<! de œnatna de ..,. <OmOOlt.n:>o 

pu lent roo .: eux ai-.ictœ • L a mlttf r ran~ 
crollltrt' 1 et • U.a~ t'I tncomprfhens1on • 

lrén!S De!ie& ce Jui;ent PB• 1 cmctnblr dt-a P'ra.n· 
lea tn<!pUea et •es goujateries dfbl'tt-s par un pn> 

de ta parole. qui ne reprtscntalt que lu! ~t 

anal• pprts. 
i;êne et le manque d'kl~c:itlon qui ont mollve 
pl1~ cerfai.114 écrtl.ellux •iaant l'attltud• lnco~· 
quclqu~unes de ""'' oompD.trlNrs et que voua 
d:uu '"" nWlléroo précl!<lcnta, étalent delà bkn 
à nous raire mal J~t r. 

!Mant les Lré.9<>1'$ d UlduJ11cnce ciue • Pourquoi 
a toujours rëS<n·éa à notre puys, Je n·a1 aucune 
onte à venir m excuser auprès de IUI du mo.nque 

d'une petite mlnon!.-0 de mea compatriote;>. 
ttcz. mon cher • Pourquoi Pas? •· t. un ancien 
nt franc•u• de voua dlrr toute l'udmlmtoon et l'af. 
U'll a pour votte J.lllYi. QUI tut par la dtfe1ise hé. 
• !or\a do Lic&e, le premier artisan de la victoire 

~~ acqli.se Cc n est paa sans une ccruiine fmo
J'l•oque le mar\)'l't! de •·oa VI •ea et de ll<'S hab!· 

1 re.s!sùnnt 11 bten t b prt'3.llon d• la bOtte alle
t a tous mea lrùea d'armea bcli .. qui noua ~u· 
val:!nmn•ent a•..- tout leur cran l't leur U!nactU! 
la mr!aœ du terri'olre <1n ~Jt dire la petite Bd 

111que La dro1111re. l'honnêteté. la •-al.lance e< la ténactt6 
~, aec enfanta font de ceux-ci le Gran~ Peuple Bel(lt, et 
aou1 nous lnclln\. ns respectueusement devant lee mlnea '1tt 
•'Oire Orand Roi AJben et devant sa fid~le rompagne la 
Reine Elisabeth, ces deux ifSndes t .gut'ell de votre paya. 

Je 1" étonne de ce que mes compatnotes de •· crols!i',.. 
soient choqués de la prétendue de.satle<:tJon ounstatée t. 
l'éprd de notre pays par nos freres belaes; qu'Us en eolent 
peinés, d'accord. mats à quJ la faute ? 

Ln ll<!li!QU• ne veut pas se lancer à notre suite dans de3 
aventures qut ne la regardent pas Elle a ratson, quelle 
qu soit 1·atre<:tlon qu·e11e pulS'" avoir pour nous Elle e<t 
Bet11e avant tout et doit raisonner belge Ce n·es1 pu de 
l'égol!me de ne pas vouJ01.r épou..<er les querelles de sea 
\Olslna 

Plut au Ciel que la France eut tenu et tienne ce aa1n 
ral3onneinent. 

!'.~appartenant et n'ayant appartenu à aucune Ui\le nl 
Il aucun parti politique je suis venu me re~r de l'&m· 
ot:1Cce po~Uque ~taire dans laquelle nous •·h-ons en 
Fran<e Le c:hoJJt de ta Belgique m·a beaucoup plus (t~ 
cil~ par le calme que l'on ressont chez des =la que par 
Io pro!tt 1u chante favorable. 

J'OSl)trt' mon cher • l'll'll'1UO• Pu? •. que la lettre 
i'Un Français moyen rachèt•ra en p.onae les ruau•·a.lses lm. 
pre>lons produite. par des barlubtrlus. 

Veuillez qréer, etc. 

H. C., c~~ier ~la Uvion cflt0'1nt1'1', 
Croiz de g11erre. deu;i; c:ttatunu. j~ 
gtnl~r. 

PLUS DE CHEVEUX C'tlS? 
APRES 10 A 15 JOURS D APPLICATION 

... z 
"O ::::i 0 

< !; r-
)( 0 
0 0 

-4 

.... "' .. ë - .... "' 3 z :>"' ~ .. c ... _. .. n o..: ... > "' - )( .. :.! ... e=> .. 
r-

z < "' ~ ~ =>"' m 0 .. 
""' m :: 
'" < ;;· 

..1 c 

"' ... : 
Q 



2980 POURQUOI PAS ? 

RËYEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

s.m calomel - " •oui &aatenz d. lia 
lt mw • coaflé à bloc • 

Le mur d es lamentations 
Ce J WI DOllS d1I •• 

Mon cbtt Poi.rqvol Pru, 
\1oulez..vouo donn<r, w>e lob en pauant, la 

Ju1! ~ 
n faut que le :o e \:erse l. ...... ..,ue Jot.a an bttt de blle daJu 

l 'inte&tln s, c e bile orrll e mal, ms aliments ne se d.tge
'''m paa ua se putrdknt. D<s gai »Oil.$ gon!'.ent, <Ous è!ES 
constipe. \'ottt organisme s empoisonne et \"00$ ttes """et, 
• b&ttu. Vou.s \'O}"C2 tout en 00'.r ! 

178' a ra11 des :ulla <les <"lto>ms libre& ~la n fi 
f\J<'rt qu·on los P<'rHcutAt et pourehassàt durant 
dlX•lltUvttm• alocl• n on Ce meme pa;s de la 
d• Droll41 de 1 Homme. on crl:m. en 1891 • • A 
Ju1rs ! >, l tel """'' que les non.Juil• •en e!!n 
M&ta c·tta11 en Fn.11ce. p&) a libre. Lt4 laxatifs aon; <!<S p;s.aUer. Une selle ro:œe n·attelllt 

pu la ca Srnlcs les PETITES PILULES CARTERS 
pour le FOIE o pou•o!r d'as.urer !e hbre afflux de b!!e 
q<ll \OS rem ra d ap:omb. Vegétale.>. douces, étotlll&Dtes 
pour !a.Ire couler 1, bile Enç•z les Petites Pilules canera 
pour le Fo.e Toul.al Pbal'?na les : !r. 12 50. 

Or, U ttalt dN Il">• qui n·~ent pas l btt.s du 1 
y en a, du reste, mcort, o·autre pan la race n 
reconde. Q ue tatM 7 

On tml11ra. putoul où les pl< d.s porttrcnt.. D' 
~mlgrettnt en Pal.,,.tlne. C't!ta.l•nt lta plua ml.k!rabk 
reveurs ! ~ ld.-.dtates ! Et lla ont commencé Li 
s:rucllon dt la Pal"5lUtt, tout eu dotrw..ant teul 
vie. 

D'un autrt 1:·r:an('als. 

Moo cher Pourquot Pat? 

A proj)OS de r, ntr~!l:et sur l'avanklerntère crol.sière du 
• Léopo:d\lllc •· Il C3~ Inexact que les paroles, diaons. 

Vinrent la 11u1·•Tt, l'apr<s. gurrre~ Les pers.!cuuorlli 
blèttnt. Car Ira Jult~. dlaalk>n. avutei.t !omtnt.é la t 
Et le 1"tour tn Pal1.11U11e - terre trop protnlse -
de plua bl'lle. L'arbttriure an~lat•. lea at:vlcea 
év~nemeni.. d e 1920, 1922, 1W29, 1936 n·y !trent r 

• mu:heurcU&r$ • pour ne pas dire plus, d u v<>yageur 
!rt.nç 11$, .111 nt élé approuvks et applaudies par tous les 
Frunçaia qui se t ourn1cnt a bord. L'auteur du dlscours, 
mulgrc c~ qu 1 a pu tn dire, s'éts.tt. arroge avec son 
• llW\$-iône tamlUal ». bien connu de tous les passagers, 
le droit de parl~r au nom de tous ses compatriotes, qui 
ne l'a\"O.hmt, croyez-Ic bien, charte d'aucune mission de 
ce acnrc. 

Et tout ce.a n empêchera pas les Français de • croiser • 
à nou\"nU 1 année prochaine >Ur le c Lèopo:dnlle • -
maletô la dé•aluat.lvn I - P. B. 

AMBAS SADOR 
!BOURSE> 7. RUE A UGUSTE ORTS 

4 •-s SEMAINE 
Ouverture de la saison d'hiver 

grand avec le plus 
SUCCES DU JOUR 

PRETE MOI 
TA FE MME 

avec 

Pierre BRA SSEUR 
LAR QUEY 

Colette DARFEUIL 
LE RECORD 
DU RIRE 

PAS POUR 
EN FANTS 

C'est peut.être parct• qu11s ont tiré les fellah• a 
la range o\I Ils ..- vautralrut. c'•"t peu~tn ll<lJ'Ct 
onl donné à Quatri..4' ctm. mUlr d't·n1.1 l' t"ttX une raison c 
c'est Pt'Ut flre parce qu·1a ont prouve qu~ les J 
aU&Sl dea être- humauu. comme ll"S autrta., co 
los autr•a. qu·1i. .ont &1tl.Jpa1J11qurs? 

C'Nt peu1-i'l.rt' eut.al pnrre qu'lla out l31&sé 
bcunbo •ur lru1 s , . ., 1lhu ds, da.na lru,.. cco~ f'robfl, 
lturs t.-mpl,.. . 

ee. quatri-vmat-dlx Juil• palrsllnlens ~nta -
a\·an. là de.a t-nfanta (fUl ue UQU\'Ulf"JH. ~ tucore 
et deoi v1r1llarda qui ne poumltnt plus marcher -
moru, rad1e-ux et heureux. pour unf! C'atae 
s· .. ppellt d'aprt. uœ docttc. de mtmoJre b<'me. 
K~'chrm, Sanellf11'.'Btlon du "'<>m 

A l1tuznamtë. 1o1 t•Ut· a ~11oore W1 eœur. de Uru 
clw..on. 

Le J•lf dM JfKr du lA 

Mon rntr POMrquot Pal 1, 

Le mcrcredt 30 l<'Pttmbrf', uc .. banque rait 
l'tuca1s.stment., c.ht:2 UI'$ p.•Uto l1rtaall.\ de la pru1 
S• une tl"&lte arc. ptc'<'. dont le montant est 
Ir.in.es rrançal.'>. L<11 tni..ru.~ d4'lllllndent a r 
a quel taux ont •Lé tl.X~ 1,.. '""'" françals. Rep0-
l'ane1enne ba&e. soit 192 Ir. Mala cctt.a monrut.le 
plUJ; cot.èe d•pull> plusleura Jo11t•: on re!use doru: le 
ment. en !a1.~&0L ctttc r•~m.ltQUl' c l 'arv"nt est 
IX'Ur r~ler la trftlt~; ll<"Ulcmont nous dt!Slrerton. 
la valeur actuellt du franc 1 rançaa. • 

Le l•nd•ma1n, l'htù1<,1tr ét..ltt MJI\ en J)œ.:>i'S.<lon de 
let ret~. et se pc'('O('nl.nlt chtz lu lnt<-r~. Nou• 
rus d• paycmtnt. mouvé de la m<-me maruere. 

Q uelqu'Un puurra.tt-U me dire : I • SI 1·etret dev&i' 
présenté à la dat<' llx<'e et remla lmm<'<llatemeot â Il 
l>ier Le franc rranç.111 n·t1ani pl\16 C<it.é, ne pouvait-on 
tendre quelqu"" 10ur1 ? 

1 :z- SI Je.• lnt.ért>.'<"• avaient P3l'é sur la OO... de 111 
aurait profit.. de la dltttrenœ? AW'àlt.on ~ 
lnte~? 

19 Qui aura;t., d&nl 1 .. condit.una 
accepté do r<el•r l'ttret 1 



POURQUOI PAS ? 

L'épargnant ravagé 
d~mande A Ure ........,, 

Man cher PC>Utquol P<U 1, 

1·omcl~ du ll')Uvernemen~ du s courant, 
Lt Buda•t de 193'1 • ou Ah.a ecru oo~t : 
otre niJaon au.ut crave est qu'il faut permettre 

dt ae reconwwu. Notre peup;e ai ècooomt. 
!er du l'Uef\ ea pour lea mauvall ,loura. Oe oont 
>es QUI actuellement facilitent la repr11t en pro
abaWelllent dea taux d'lnt.értt.. Oe oont ellea qui, 
tnanetront l'tqUlptrneJlt tndWltrlel, ~ t 

fait d'accord. ma1a U y a ceux quJ veulent r. 
l'éll8l'11ne, en prltant leur arceot aux ooclét6s 

icabn, pour lea convertir en parla de capital. ac. 
bUptlons. le l<>Ut • A leurs rlaquea et pérlla • · 
J a aum i. fl>&rrrw>l.S quJ <Jépooent leur ••olr 

d'ép&rlne dea ooctétéa, pour en dllpoler aux 
; m &\'01t·U.. penonne, filt-<e le IDU!la'.n 

, n• ck>r&lt pou,011 y =un l'emtJ&rio. Pour· 
coup d·tpal11Wll.I n'onWla pu tW dé~ de 
n·Q? 

faire apptl ;. la recotUllt:Ml•O!t de l'eparsne. ne 
pu aaourer aux nombreux épe.rinanlAI que leur 
tuellement contlaQu~ sera léplement reelJtuEe 
<lrOIU 

E. B., tpar~ant ratagl. 

sponaabilité. de l'instituteur 
L D cwec&eur cl'eoole •'lnqulele 

a.tan cber POl<fgvol Pa1 1. 
e de lMlier voe lecteurs. Je ,.oua en•·ole de 1 •· 

es rétlex.lolla aur le programme d é~udee pn· 

lea cla.sses-promenadte, les ex· 
les visltee . A entelldre œnalna oovaleurs -

QUl font tant de to~ &Ult plwi belle& ~ 
dt meme en pOllttque> - les éle•ea devrueot 

le plWI Cl•~ dt leur telDllS de IOOl&rlté 
l\l'ODll PM œa xtrérusie.. sQn que oow oom· 
•'Olr bleolbt oombtl't' dam l'lDdllftrence et •e 

Je penae qu·oo cm~ 'de parler d'Une cboee 
la reaporuabtUU! clVlle du petllOQDel en.etllD&Jll 

plement le c1aneer des eœldente Oa.N lea 
1*1&8otilQUei<. la queauon n'a éU! qu·emeurte 

par la n!ponae dèslnv<>lte, l&COnlQue et aane 
e au 1.rOOJ>ltr : Tirez votre plal\ 1 

e ..._,tre et Je suJs ettrayt à l'idée de la 
te écraaante qUI repoee sur noua k>r.que les 

oont plua tenua ftnnemeor. en matn par la dis. 
la cJasae. One simple promenade • la campa· 
bols, la Oil 1.. naques ""'" l<a motndrel. est 

e1, la chronique des fali.<il\ era de 
tt&lt Jarde de dOllloureux tpllOdea. 
i. \Via oonllent leur ~ acrt. loura en· 
devom li.l'e ~ de celte cooliance. 

homme d·éeote et comme pé(e de famille, Je 
ue. quela que eol•nt lea r6'ultal4 beuroux acquls 
'une proml'nadt, Ils SODl moui. que rien à eOte 
pelJte blNSUt• ooeuionnEe à un tl..,.e. Le fa!t 

ta!, QUI ne ptUt ei.re nutteé par aucune \.bt\>ne 

la cauw nt Ju1ee et nnsuwteur qUI reruse de 
cl&.sat Mt polJ'f altement dans IDD d.roll. 

Un magùler fmJ)t'?l1U1tl. 

Ne laissez pas le FILM 
ternir votre sourire ! 

GARDEZ VOS 
BRILLANTES AVEC 

DENTS 
PEPSODEHT 1 

Si vous •oulu avoir des dente blanches et klatant••• 
UD 1ourir. cbarmaat, il vous but enlever 11 •film• 
qui lt1 recouvre, car c'e•l l\I!' film qu.i dt-colore lu 
deott et t.rllit leur édat oatu.ttl. U med1o41 la 
plut 14ll'e pogr deharras.st:r lei deAlt du film ~'•d 
d 'employtr Pc~odent ! Pepsodtat, to effet, con.
tMat QfM '.IUbatance H.D.S ri ... aJI JOU dtba.traud' 
a.. dellt.t de cette vilaitw patine. Et ula '"' ri14a:e_ 
car Pepsodent ne contiea.t atKU mordant, ci 
ponce, o.i acidt.. ouil.ihle à l't.mail E&Hyn Pep10-
d1n1 1 Votn cprocnne.i. u.a.e imprt~'ioo de parfaite 
nttrett. .. •t •001 rtmarqutrn le briU•nt kl•taJtt 
do vo• dtnll 1 Employez Pep1odenl deu• loi• , .. 
jour 1 

PEPSODENT 
Dtntifr.tt spt:1a1 p:;;.r 1 ,:rwtr 

ûfilm 

MAINTENANT 
EN 

TUBES 10 °fo 
PLUS GRANDS 



L•AVENUE 
LOUIS• 

PEI/X LU..{Uf/O APPARllhfl!TJ 
a<'hev6e,, a.ont dl•ponlbla. comprel\. · 

2 cbambru a cuuchtr d• malt,... 
et cbMDbre de bonne 

!llATERUUX • ACHl:VEllENT 
DE PB.EMIER ORDRE 

PRIX 1 186,000 FRANCS 

TRABEKA 
Capital : 111.i~.ooo rran.. 

S.-n . .enteo : 13. Rue Bréduode. 
Tl·I. 12.•3 Jti .. 11.S' ~O 

Les « anciens " et la défense aérienne 
l"ourquo1 lb nt m:arc.btnt pas , 

MOll c:nei l'ulorQ1M>I Pa.J1 
OeuJ: .;;a.u1uw.aes ,vus um ctorwt- des railona mourant 

l 'aUJlUd.t ~H:' a~ A o. fOV~ 1 -.ClJOD Q~ ... p A. 
En vo1c1 unt autre a mqueltt" lb -i uni P1'.I wn11e 
Vous a 1auure2 Pas QUf" Ot:Kutuup d aom11wur41uun.s com 

muna1011 ont un,.. la(,"On wut.t- Pilr\Jcuuere dt nous ecar1..e1 
des .. mptol.S * conférer en ~pus3.nt un~ tunitt da.sr vanan; 
de 30 • t) a.na. l'.U•an~ •• 1'6tendue de ltu.':\ senwntnts 
notn ~a.rd. 

Comment '-ou:es-vou.s QU'lt tott ~tbte de oart1c1prei 
11t!loment * 1 acuon d.,. c:um1~ locawc de ta t. P A. et 
de 1ew usure.r Wl,. oullabo1r.t11on c!llU.:ace 11 ·f'3 1:1dnurw, 
tratJoM communales <et ottn d au1re" en,ort1 t.somtn1 
eUP-&-mi'mt'.9 QUt t~ A C Of V>nt PHJ.s • mlimt de 1eu1 
rer.clr< d<:s ·~mces dts qu1~ oni attell>t 1 aae qu·u 1ew 
pa.lt dt fi•••' 

Bien cordWtment. 
Vn • Anc:e• • frtsant ia ctnquantar~ 

Pour des veuves et des orphelins 
O~ uuHM:h moru dr malA.die 

Mon cnt>1 1-Vs.ru11"' ~061 

Penneuer t ... n orov1uc1a1 l!t 1trtger vot pu. Yen If" 
n 79 dt' UI "Ut ~ l)ft~ .. :a:Uat"A • 8rux:PlltS vuw V tJ'V 1\e 
~ WJ -.nl\.'~OU du 2Se ~hit'fS&U'e du rtKOt' Of' t.i<> 
polo 11 tlBllO• 

Pa.r .J0t ,.tth 6 $00 Ch'"I "rt"IDU"I l\tllllatrt lf fnll .. 
Sou~eraw .wc.ie.ra1t ... ~ lm 1uocb recutlfa eo ntf' d .r ... "8 
Dl.w'f t-:- tt1~ tHlll \rr-8 ru 1r vi11 -eiitn• tui.aenl t·mpJ<.>f~ 
à conatltuer une Oatsse en la••w des '1cttm .. d .. o.r.c1 
denur rtu 'r"vatl 

a.. IOI :lu li IUILer lll»O .nat:Wa •lltSI la 0a 
"")t&JlClr -!t dt. ~ c.o rare-ü1 des Vw:t.me-s 
lcJJt.. ;lu 1 r• .. 'bU 

l;t·l.k' !Mtla ht du ttu PtaU 1ranoemeot ntc: 
t:Ll.t; 'PtX.IUt" •I JL.LIQll ~ lliH,,l.J (l"llllllt•t.U'1• l'OUVrtt 

t uu cM.:t.:IOt'."Ul wu M:lll ner11.1e;:r• 1,Jr:\i•i~ut DUUJ e .. 
.li~ .JruU\ie.J hl hlUl.t' dU UQ.liuD ,-.r~U\t- tou.)( 

..:i." e ~tat>llr &US..'U "l!l"n &!"t!2' tLa1rn1 t;otUX Q:.U 
U11L.1 J11Utoilidtlq:.n.11.tm .>lu11.ee.at Cl&Ju m m~~ ta 1 
.. ea q1.1 un &Cci4Jtnt crl\t' :a ~ntta!t t sPta a 
1.1ea vwvt') ~t lea orpnew1.1 étalent an..ndonnC 
ltLltA-- wrt 

L>t-i,.h.1\b t903. 1·ouvne1 ~cum,. o·un accldtnt au 
wa tn~ruor11:~ Jt- • 1a.nuuf:" som wuJt..ura moemr.u 
•• it Piilroo -=at u, • .,1 .. ao1t t!l ,nfnH su o·eat ~ 
OrtC'f' !l o~ w...-.JUICl&Uun.~ ~UCCQ&.'thd la sttuau 
.-t"\,I\ r ~ ..CL.ut"llt-air1n tJlevr'IQurm .. nt te•:.e * ce 
OIJU\lalt , .. ,.... J1. VhltU\ at -.,1, IU&rl 

Cllt e>erw11 c11v1rv1. Ju e>c au ..n.M.lJ"t' de IOD 
10 D 4i! ouuJ .:rutr''1; Or 'Sb cmhmll unnximwn 
lb p c' 1t uuu.~ d\ tb lllll.lt b:llt' ~ollLlUUt> eO UUI 
'"\.IUll OOJJ l.OU.S ,.e;, .. IU ni.. t1l 11.lllJ\liUull!' famü 
'u"J·t-• :Ju\JVIL!I •1t1.M•dlt 101 nan e.Ut- 0--1~111 1 
1 ... ,Juot .JuW :.DM.'~J1 G• llCt' --rua 1.l- 11"' n=nt.t lt.111 

'PtJllQU.loll ~• "" U' i o &. "'r' l•-.M" tri iC' let.:e. p; 
-,i dlh: $. 'We'U"t 1t' lllf'<"U• et:a h•fllin Ot- 84.U 
• vét.ht- ... dt $M Q woo 1 r&tll'.1' u;i11 t<llf~nL 1u1 iOC 

)ttl ~ P\111<11 N,.1umn1 lt!-~ ouvritr1 mn .. ur., E:l t 
·1 oJtAtrt- '\ '1°Ct'lilt)ll "l"lllUll .. n1t!'.JI '!OO \'hMbt•n 

l...k-s; .. ~ •9:11 d no1nu. -.1n1 '"" uutrt" OtJS ta 
1r lJ:..,JYh '•Uuna1.. ,le& >Flln .. urui dn Vlctiro 
•Kl.i uru .. n:UOU Q'U lié Ln&dWt OIU del ~ 
~I flH(KIJ.l,, 

N•>tu• to'- ..-rtona o..a df'S c.ap1taU). ~uell.ta * 1 
h·1" ,!f'tl~U"•U'•~ 

Nt 1o1ou~ emlJlt-t,..11 pu ... 1.11 ·11 ~'' ~rano t.1.mpa 
.u~ ,.llt"'Cl.>it.1•11 1101.1\irllt- :UlX :.01111u~ de Leu 

"<"I -wm -.etl\"\tf a mrllku1 .. :;e1rr.t t:'ll s O<"CUS*hl 
lt'b \lf"'I .. ~ c=t J.1"1ft.H1 .• ~ t°O•IYOPf' m1•rl.• dt> mt1I 
.. ~1111 ~pu1~ ,. 01 u1 """1\e.nt tes tnaliitta éc.ono 

""~· a.en oordlalcmcnt. tt.c. 

L'eau va à la rivière ... 
La qaettJo,. dt ... pen1100 au' vtU\h dta roa 

OVU'll 'f&Ul ('"f'l~ nv"tdk: h:llre. 

MOO ctl~J ,.._,q"UI' l'at1 
Je VO\.tb remc:n:a o :itvou 01en voulu U'\Sérer d 

neru au l ...ctulJrt•, h• ltUrt dct:rll 1auu1·lJt Jt- SICl 
JQUI m.amtt:llU " tJtl lt.U" élt"\lf' U·• pt•llSIOil$ dea 
\MUlll roncuonnA1rf'b cf'ux~1 mt-mDn~ :le ia 
tes S)t!'ns,nru ava1rn1 e«:-arte d\.I C1ro11 1 wv- d 
,., lt'PU\'~ 1n -.::rnt.t 1 .. • EtaJ cnan"lfi ou ""' 
w 'lQmL~on e .. t1'tr·11te Puta-Jt mr Pt'rmt:Un 
1~ QUt>JQUft. Klatrd1ilf'mtnt:- comp tmt>nta.i.res? 
Apr~ 1a ouollrat111u de :·arrèw:.-101 du 12 man 

.clfmt J<'.!i Of'n~101u dt~ v...uv~ rt df'" orphelins d 

L'HOTEL METROPOLE 
LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

le lieu de rendes -vous des penonn1lités les plus mar~u~ntH 



. les cW:lrenta ~ta de penalOntits p:o:e. 
=>lin 1 exclusloo du drolt Il demJ.prnslon deS 
· ient.lon:iées. On d ~é des pen5Ulnnb tut reçu 
re:n!U Mlnlstre. ~'u:-d dâ:!Ara 1 qu'il tpounlt 

t la façon de voir clea pcnalonnta e. qu"ll ap-
la r~on u~ par le cltltiUê •· 
lil aulte. ks ~~de l>='!=llts lurent avi..tts 
pm."7&!1 ~ue donné au11e à ltur rew~uon 
'elle entrainerait ane c:h&rie trop c~c 

que les h&Ut.a !onct.lonnalrts de 1:1 Comma. 
pcnslOnS arant él<! c.rop tarccs pour lews Teures 

COD5!atcnt que pour accord r la de::nJ.penslon 
ca des bumb!es. Il ne rtS!-0 p:u assez d'an:mt. Et 
tou~ 
~u de .e demander al Je haut foncUonnaltt qUI 
i:i qu<Sl.lon GU Chd du 1ou•crncment, n'a pu 

• lut llgolller co. détail 
u1l en soit. tous les ngenta sont 10umla à des 
sur i<ws appolnt<'l11cnt.a et sur Jeun; !>"ns!Ons. 

sont lei •·euves des agenta modestcs, de ce1u qui 
arlé.' sur le tard parce qu'ils ttaient lta llOUUena 
parent.5. etc. qui no rf'Ç(llvent """''lum• nt rl•n. 

s &rntJS nwnnalssant, etc. X. 

Index et traitements 
R~pon.ae a unr qut. .uon 

cner Pourquoi P<U7, 

à la question pœtc clam \'Oire nwntro 1168 
t.re : c Index et tra..;émmts •· vo•d mon avla: 
·e les tra leme:-t.a soient pendant un tnmcstre c1 

p c. de.i bartme8. Il faut que, pendant le tri· 
lttdmt. la trois •-nleura de 1 Indu solcr.t é;lllcs 

à 633. 
pu le cas pou le trowèmo trlm<Stre cle 1~36 

'lr.cL--x de sepl.embre est 6:l0; donc les unttfinenta 
e payé:! au taux plein pendant I• qu:itrlémc tri· 

" 1930. 
llorl 

affiche ridicule 
Ublrolle • pour un sou. 

lant. dw \'Otro c!emler numéro. que des a.Ill· 
à Charleroi clklarent qu• • reructrtU>ment 

des csclaTes. tAncl:s que les troles oommuunlr~ 
des hommes llbm1 •· vous •DUS ttea demandé. b 

combien d flovcs nouveaux amènera dans !,. 
la >Ill• WlC pa.relUc proP&&ande. 

défenseur de l eiueli;nement olllcieL )'al lu ré 
• avec Wl réel pl:llslr, gur lu. mu11 de Bruxelles, 
autor.tcs communalea fonnulnknt la bt>lle devtse 
6ooles par : c Airnl-Z-\'OUI l~ una lt'I aut.n .. rt 
les oplniona d'a•1truJ •. et Je voudrai• savoir " 

du texte carolorégien. qui n~ u•mol1111e 111•re du 
ru, oons1clM'c vr"1rncn• comme d ... taelavea les 

des kolea eut.l:lollquts ? SI out, notre bOnhonune 
l plaindre. SI non, c'e&t un simple ca1omn1at.t'ur 

llS>-llOU.I. au IUfPIUI, que 1.-. êdlle3 de Ch:u-lero1 
t. poor leur. écoles. un• ix:bllc!U aussl 'lll"Ollllt·re 

numerus est ln.fulltu.s •· 
U1t t'l'lll libtraJ, A. T. 

re qW rait vtn~. Otn.r6 DEVET. ttthntclen. 
:.cant. 38. rue de NoutchMcJ.. Brax. T. 37 33.69 

CELLE QUE J' AlME 
a .. t • .. ~... ;a.rciie ,.. o~ utH 10U1o .. nt:1 aacha.ot.ett 
d"Q 1i.e dw 1~ •D• a.• ce...M. :iiw ~ eha:mu et sa •Oli"3• ··•ttLrm• 
dt Cdra im plt.d. au la cra.od• ::aarq~ mooc!.la.i.tmun OOODM.. la 
ctp.-!t\~e CS.. h a&.S l la porlff .c~ soata 1n ooarws V07tt put.)\! 
ilood• U 2.n. OontracJ,, tnDca, M.CJ., •U c!t 10 tr. l.TJ; LOl'4. 
' lr9.DCS. Q2ea t~ dA.l::Mlt. 1 ttUle&. 

- Le fumeur répond : Bis 1 
132, rue Gaucheret, Bruxelles - Tél 15.67.41 

Le tunnel n'est pas terminé 
Un ecolier est lue. 

Mon cher PuurquOt. Pas? 
Je •'OU• tcr1\'81S, û y a Wle qumzalne de jOura . 1 On 

construit à Gembloux un pa!<Sage sous les voles qui ne ,,.,.4 
~OIU '1.oUtt 1amats tennine. n 

Ce n'était, belas t pas sans raisOns : oomm•ncé ci<'puia 
plta de six mois. le tunnel n'est pa. i.ermmé et tes travaux 
oont abandonnts. 

S1 Je mnnt•l aYaJt été terminé dan.• le dclat normal, 
nous 1\'aunons pns à déplorer la mort d"Utl écolier de qua
torze ans. écraoé par rewress de Bile. Jeudi clemler. en 
tra.enant les votes pour prendre .on raln 

L 'adm111t:;trat1on est d aWeun seule responsable de ce 
malheurewc accident. la "'1rvelllanee des quais etant mal 
organJ!ICe faute de l)E'rscnnel. 

L<$ bnbltuts de la gare d• Gembloux es~rent encore 
que le tunnel sera ttrmlné avnnt l1'1ver. les tr&lns a·arrt-
14nt actu•llement à plus de ctnt mètres de la station. 

Je vous prie, etc. .Il . G. 

Votre santé 
avant tout! 

(gratuite); "Lo Courbe Oangereuse"w 
La Ceinture llnia est en vente 
exclusivement chez J. ROUSSEL 

1auxnus , 144, •u• Ne11'W• 
l.t, Rv• d• Nom1.1r - 6, Id E.. Joc.qMOiQ 
ANVU$ trEGf . 13. R..e CHAîl[tOt 

1* ~$,~~;.,. v.G4;:.g·u. u~tit.a' 
2$,r.deflol'W:tr• 7,r.d..,Sol•il 77,t.d••Cotll~ 

MONS1 5. fi.Je de '.Io ~11née 
l'•#I• t '"· .... ,. H-..... •tttt .............. lioiliiiiiiiiiiiiiiïiiiiiÏll .. L• 



Il ne connaît pas 
le bon moyen 

DE SUPPRIMER SON MAL 

TURIOSAL 
SEL AUX HUILES DE 
SAPIN POUR BAIN DE 

PŒOS, SOULAOE 
80UVERAINEMEN'T 
Fatigue, 

Echauffement, 
Transptratton, 

Engelures, etc. 
des pieds. 

TOUTES PHARMACIES: 

Fr. 1.50, 10 et 18 ----------" 

Bruxelles-Liége, Namur-Arlon 
Aux temp. Ùt" l'.it"ant-iverre ... 

Mon cher Pourqum P04 ?, 
Suite aux sunestlona la~ par un Uéieo!s au sujet 

do '" ligne de Brw«•ll.,. Llcae et Namur vers Arlon, je 
• ula 1<>11joura en pœs.,....ion du lllllde du chemin de Ier 1914 
(juillet>. heureux temps ou Ll-e~· Parts retour (6 jours> 
coOta!t 26 Ir. 70 et Bru<ellea--St Peterst>ourr 81.40 tr. alm
plc Nous avions alors le train m Cl\llttant l& Gulllemu1.> 
à 8 37; arrêta : Ri"'·~· Mclreux Marche pour a.rrh~ à 
J""'1dle à 8.0G, a..-ec corns;iolldllllCe du train ~ qulltant 
Bn:ulit. nord à 6.08 et qll;&rUer Léopo!d à 6.18 ))()Ur arrt
Ter à Jeme!:e à 8 h. 1$ d Arlon à 9 b 42. Cela permetl&lt 
aux ;o:r..,"'t'llrS de travaUltt n·.o.nt m.;dl. 

Le n>tour ae faisait par le train 3 qw~tant Arlon à 18 b. 

Dont toutes les Phormoc1e1 , 
Lo boite • 4 F. 50 • lo 1'2 boîle • 3 F. ~ 

Lo triple boite , 10 F. 

LA OUATE QUI ENGENDRE LA CHAUUll 

28. Jem~e à 17 h 4$ pour la cof?'e$J)Olldan~ dl 
1001 à 17 t9 arrivant aux Oull!<mu1s à 19 h 11 

Ces trains de Brux~i:ca ~t de Llt'ge emportolcnt \ 
rorle de voyageurs pour qui l'heure matln11lo lrti 
peu. 

Veuillez acn!er, etc ... 

Condoléances linkebeekois 
A·t.-Gn Jure: d" non' cttcoûter • .. 

Mon cher Pourquoi Pa•7 
Llnkebeelc, coin cha.rmant, boioé. valloné, Cl9t 

8 Ion. de BruxeU~tre. Mala U semble que l'e 
Jugé utile de le rcndr• Inhabitable. 

C0mmunicatwt11 : Un tmrn-nnvette 11nl.ce Cil 1 
011 peut encore mar.:bc"I' 25 à 30 m1nut"S pour a 
le village. Un autobus !antOme et lncn))loy•. 
•ram.s •. Danancbo ))l&Sé, Je manque à B"1Xcll 
train de 18 h. 30 J'11urals dQ &tlendre ptt& de 2 
lraUl sultant <20 26). Le train normal de 19 2& ~ 
me Je dimanche; un autz~. A 19 b 14. s>arrl~ à 
ma.1S ne prend pas 1... VO)~rs pour oette d 
tAwions-nous d"i INœB 1). Je demsnde, aeul. la 
aon de monter: ré.3ultat : quinze pen;onnca dCJIC 
nli-me temps q·Je mo1. 

Voie publ•que: La <l<.'SCt·nte de la gare pur UA 
tlcr en ligne brisé~. ton Incliné et rav!Jlé en 1><1 
les plwes de,1ent d&naer..'\Lle dail3 l'obealrl~, 
k:a1rage n·eltlsle à « t endroit. A noter que 
est une commune urbain" 

llvgrrne: Bien que depws lolliUmps 011 t.ravallle 'l 
po:hél!que l:lstAllaUon de l'eau co'.l.rante la habt 
l'eodro!t ou J'habite aont lorcb de ~r~ber de 1 
aooree dans un rut=u dans lequel ~nt ~ 
et ~ •1etuc orell:tn ... 

Alors pres<pe mm communlc-atlons à 8 km. de li 
tak et sans hygléne, on noua force encore à no11.1 
la figure pour rentrer chez noll4. 

Le provincial qui aime 
rep-ette que La "onn:Ue l'ampute d'Un duo 

Mon cher Pourquoi Pa11, 
Etant. ma ftmme H mol, ranaLques de sra11d 

r.ous nous rendons frequrmment au theàtre de la ~r 
c~ vice nous a procuré la Joie d"ass;ster. le Il 
b representatlon de « Lucie de Lammermoor ». Et 
s..u.raction serait complè11• SI nous n'avions éprouri 
petite déception. Pour qu• ile r.won le duo du pr 
blPaU du trois1èm• acte a..t-11 è1'! supprimé ? D •• 
duo de la pro,oca1.1on. chanté pru- le ténor et Je 
• Il laut que Je te quille, etc. •· 

NO<b CO?\Cnon& ~ b:e:> QUe œrta!n. OU 
lonp, dOlYent sublr dea coupune • 1... • HUiUmOU 
• Fa\'onte •. par exemp!e qui dunnt quatre b..uo&. 
pour « Luc:e •. wle\"é hier en deux heures, nous nt 
prtnOn.S pas. D rAt bien vrai qu'à J'Opera de Pa:U, œ 
ne se, chante plus. Par coutre. •n prov1"-Ce, aucw>e 
n·est faite. n e.ot vrai encore, Mias ! que noua n·avON 
les bollet.s ... 

En vo114 priant d'exc-r les r.!crlmlnations d'un prot 
cta~ Je vous présente, etc. 

Un Walllm c col4J t. 

Tchantchès n'est pas content 
On 11 iMugurt, rautre dlmanclie, d<. 1.1 ~ popu1eitz 

tf~ d'outre-M.,,.e. 4 Lt<'gt, un m<mument en rhmtnnr 
Tchantcllù, qui 111mt>oll$e l'e'1/Tit /r<mdeUr, llaùltlltvr, • 



,o1o dll P"J>ie t11Tblilent dl! 14 cltt ordait• 
71'•11 ,,.., content parce oue • Puvrqiwi Pa11 
"'" cllcu 4 /aire et q11I l'a revrettt) n'a J>O 

all<m .U Ml J>Oftkre. El Il ne l•I ""'" I• 
le lui dit 1111-mtnu claru un aarOIU'tu • 14 1-

eou. 

c PourqUol Paa7 " te. tout I~ un dr61e. 

1 doocl On •'• rait l'au~ -=aine. • D)u d"I&. 
'on n·en &valt plua vu <k• al cl&pantff ckpulS 
eopo.:t.lonl 

l•icutt une po.;iur~ bien plus bcl.'.e que n'lmparte 
itou~ I& vme (nM!me qu'on • ml& aur le d'\&nt, 

[ 

du ~UI qu·a moni.e rmolument, comme 
d&ns Jea clmel.l.ènl6. 
t dalla ta ~te qu·est J)OUrt&nt tou.Joun 

paasé wuta IOl1e<I d"hlaWlrœ qu'on t'aW'&lt 

entendu TrU!l&W< et t.owl lea auc.rea raoon· 
Je suJa un homme tout out.e; et que l'&lfalre 
t sêrteuse et comme 1 raut qu·1 n·m a pu 

faire l!On dl$coura en wallon 
U n'y av&lt là que toua des W..Uo111 comme 

&urals vu Neujf.'8.0 qu'était bien honnête avec 
Marianne et qUI lUI demand&lt Ill elle n'alme
ma.nger des chlques et m6me qu·u voul&lt que 
<de la M.arlann•l I& ramtne chtz lui pour la 

I& Bouriruema.ltre.oe. tellement qu'tlle 
• (I& M&ri&nne d&I. 

ùfr.taUon et le bal populaire da M~urk'f' Ra.o
e DJu d'I& comme mol 
taire sauter bon de l.N cllcotrd. heln. une 
e. Surtout que Je ne aula tout d'mtme pas 

enu et qu,,. Je \"RU.'< blm ton ~ta.n.rwtenpla 'qu~ 
qu'on IUI paye un nouveau cœtume. tu ,.._ 
d«1 o.mbMl&deun et d .. ambs.'-'M\euoes. <'k« 

l, car mol. Je fréquent" d._ &uul hlpp< 
comme Cho.rl~lll' •~ Roland et JOM1lh •' 

ma.mé J~ et tu sais bien que "1 t'aval.I r·nu 
~ ce jour-là, tu t'en aurais re!O~ aur ta 

bien pour ça &Ual QU" tu n ·u PM ~ 
""""olr le !Dénaet après ta maquH."" de I& 

mol que J'a1 rt"ÇU une dan.'- de .S&M<...s 
"a\-als attardé wi J>f\l tzop tard et que Je lu 
j'n&1s pa.o.o;é I& ..,.rtt avec toi tt qu'M .-oyan 

!t rlen dans ta suette sur la m .•. t-l!e a 
avaa beltte. 

est de n'avoir pas pari~ de I& r~te de ma 
'est J)f\lt-ètre pas trop l.nrd pour p.vlrr <-nr<>r 

on dit dana Je ne aats plus quelle ~ret:..<. 
ne t'en veut J>a3 trop, mo.1a c·ut dommM"ht 
a ainsi comp1éa pour du poJvre et du ael, môl 

bque Llbe d'OUtremeu..c: mal& on t'aime bl<'fl, 

Tchontc/1~1. 

n nous écrit encore 
locte • Brusoeleer m&lntlent eon point de vue 

on • ~un cUt • nen dn.che recrn • pc.ur 
c nen dtache \'t.rf > pou.r une ~ ... labôu.f....'1.lrtt <.1t 

le. • Panse t. l'cloraehe • ae trompe quand U me 
de ne donner que t.renl.e ana d'&i;e &u mot 
alora que J• visai& oon emploi Cén~ J,. 
Presa :roui. COIJlOlO lUI, Jal ent<endu emp!oyer 

,.~~~~~~~i 

t ~ 
~ ~ t .t!.a ptUJ 6.die ~ ~ 
'J • M. E. Benrtot. adminls!rateur du Champa- fl 
~ ine Doyen, a été exclu du Syndicat du 'J 

~ 
commerœ des Vins de Champagne oe ~ 
Fran~ parce que le Cbampqne Doyen 

~ •todalt 5es uop l:r&Dds nos U"OJ> bon marché. 
~ • Ill.. Be!1l"1ot est le plus Important propn.~ 

1 ~~~..-·-~-·· 1 
1 1 

1 1 
~ i 
~ 1 
~ 1 
~ i l "'~ 1 
~ ~A d'1buL1t.f.o,t. 1' i VL i 
. 2~~ ~.!'rrt:'!" a:t~~~u~d~=. ~\!0~~!~u":'n j ,·en plie te blanc de blanc •i. lllous.e Cèné· 

reuae et hne prou\"e luxe de prepa.ratton 
M lf'n1e maruratton en ca,·es profonde.s. 

~ 
~coli.e en un domaine exceptionnel. préparé en 

fi se.s vastes ca\'P.S Oallc>-Romames de Reims. le 
Champagne Henriot, fondé en 1808. réalise l"ldéal. 

1 
27, RUE LAEKENVELD, 27 
T E L E P H 0 N E : 26.55.28 

~~~~~~~ 
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M 0 NTE 
ET 

DESCEND 
AméliOI'€% 
votl'e #tome 

PAR 

!'Escalier 
Surprise 

AJAX 
?~cemtnt ers un 

p&110u• 
en 114'1 qu 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES 

le tnot par mes alnfa, parent.a e• grands-parents. wu.. pura 
Bruxt o tant du c6té paternel que maternel. - CuJt1cht 

- 0 0 c \•iennent t les catOIU J ? demande Wl lrcteur 
Avant rn<JIUtlon en 1!:11>1 me c·Matt ce pa1-. qu et.ait 1• 

Plus portant unporlateur <le ce lrw.• en Belalque. Qant 
• M>n renchtrlJICment, Il m est re1·enu de source crrtalne 
q_ 'Il resulte de cc que, par repttsarue. des aanctlons de 
Q~e J p res e:n~rs !'Il.aile. œ P"Y' a lmp<>sé de 
L :u• x drolU de douane de sortie qui trapprnt, entre 
autres les citrcns exporth P<:Jur les IJftY• d·oo protttn· 
xient ··e tnnr., 1-oyez le LatOU5be au mot • cltronnttt • 
-A. l, 

- ::wt" • lA kcturc d1·• lettres pa.-ue. dans l'otre rc•ue. 
sous J~ rubrhoe 1 l!LSUtutnees tut.urt'., maman.a •. je 
c:roJ.a dt:\'01r taire n·m~rquer a cPranço1s Lt:bun•au • 
que ta r{lduc~iou l'1. ln signature d'un cerultcat dans 
ljJ gtnre d Cl'Ux dont. li <'M qutst:on lCl. ne sont .iuert 
~lites, a:in,, ex..men corpocel préalable! 1A mo:n.s 
que d a-,Olr confiance abaolut d:u~ le& rt·Obeline
rnenta fournis p.;r l'lntor~ '' o·au re part. Je doute 
que la fréquentation dune ron.>Ul!a•l<>n prenatale ne corn. 
po.""'te P3.S nt."C A..-ement 1 t:"X ,_ ·n CJrporef 1 c-.. u. s"ll en 
ut ainsi, te ne comprends p!t:s rutihte de ces consulta· 
Uons, - c;,. ru!d«111 

- Le tnctn 172 quittant Herbe5!h:ù ;. 18 h ~ an11 e a 
Bruxe .,...Nord A :0 h. 67 alor. que le clernwr uain •le 
26181 dcssen1Ult les locallt~ de la llgne 9t. part. du Mtdl 
A 21 b 3. Il est mntérteUem•nL impossible. même en taxi, 
d'arnlr la corr !X'lldante, Depuis le 4 octObre cependant, 
11 •X te un noll\t&.c1 lllllD - le 382 - qw pJn du Midi 
à 22 beurea 110u1 llrT1'H â Tournai à 23 h. 2 Ne pourrllitr 
on t.Yanccr Io dE·;.an de ce tram de quelques mlnut.es pour 
lul permettr< <l'unNer Il. Enchlen, Ath et Lcui<> ? De nom 
breux h bl""1t dt• "'" toclllltéti sont occupés a Bruxdlea 
durant la Joumee • t nombre d'entre eu,, seraient desireux 
de pou•olr Pl&SC? une partie de la SOU'~ à Bruxelles, au 
ape.;tacle - ou allltura. La nwt du d.unancbe "" lundl. 11 
y a bien ~ train de Ulo.\tre partant du :'.hdl à O b. 9. 

mals c'est un banlieue QUI dépote ~ dur.' 
• 1 h. 41 à Ath! - Votre t'fcu.r Z«tn.r. 

- Vo1ci, pour coounuer ~ propoelttona d 
noua donruut le c Pourquoi Pu? •. tl y a qu 
un nouveau cenre que tes c pourquoi l>OP•J!CI 
adupt.,r; c·.,.t celUJ que j'ai l'\I au p«ya du c 
!aire • rendu par de branis 11ona qui, à tous c 
lovaient le l>Otng à la c LOOn Blum •· ll o 
en cœJ : tendre le bras droit vcra le ciel, la u 
Ira cinq dolg.., écanéo. ceux-cl n• 1l41nU1 
pour l'lnillé que les cmq lettres de Watrrloo • 

- On lecteur de l'e Avenir Médlra! ••!anale Q 
on obl.11e lea proprlé:alr~ <le chlrn.t a prcodl 
alttc.~ Décesw!re> pour que cea bêtftl 1 an oh 
al• ement dan.a !<!$ rulueaux en bO:'dure dea ~ 
chier.li ont vite pr;,; lbab.tude et Yûlll d' 
ru1-au <>"' pourrt.11 peuWtre r&&ayer à Br 
chier" ~I&•• ne dO!\tnt PJ.a flre plua bek1 QI 
re. <.'8nadlens - X. 

? ? ? 

- Ncgoc1ant en huùes comeollble11, rutné 11111 
"' de'aluauon après vtngl-<:lnQ .. .,. du commer 
Bc.1lge, marié1 deux entant~. au cour,mt ue tot 
aornea de bureau, ayant falL etud•-1 compléta 
Faculté de droit en Fnl.nce. pourrait r.rnpl 
occuper tout autre pOote de confl!tnce nk• 
tlattvt et de l'énergie. Ne connait ~ le 
débrowllr en anglais, Pr~ntaUcn, éducaUc9 
bles, tat!le 1 m. 80, - M. M , Brw:cUes. 

- A. P. ancii!n comptable •>11111 P< rdi. &l • 
la dlssolutlon >ucccS&11·e des trob 1tnnes a 
attache, chome depuis 9"p:.Omtin. 1m zana 
ntté, Il a 1·amemenL cherch~ depuis Il. k 
n'll'rffices les plus solldea. 

- Ne se trouvenut-11 pa.o, PGrml no. nom 
un propnetaire OU drrecleur d'Ull irllJld tinro.re 1 
a'adJotndre un chef mt-cantclen d'élltc one 
chant recevoir les clients, La cri"" lut lit Pt 
d•nil~re• places eL Il n'e&t plus arrtv~ A ae 
""' très élogieux œrttftcats, L'.ilgager, c'est. •'âd 
rollabcrat•ur d'élite et de la plua cnUèr.. cœt 

- vo1c1 le moment de renouvdrr aa ll1lJ'd 
Nos chers lecteurs voudront bien .., tc>UHnlr 
h,...r.u•, joumeUemmt. noua 10lltcllent. quJ 
dta0us. qui paur un mantnu QUJ pour WI 
qUl pour de' chaussures. dt •ttemmu cha 
aoulte ....... pOUr ttllettes <'l ~ de tout 
de vtttmml$ .,.,.. donc reçu a•ec la pllll 
aance et assure d'unr> destln:it.on trurturu!e 
dl~ 

N<>11.1 4<>0n$ reçu · 
o., Vandcr B" .. un smokmg· AnOn. &\'tnur 

un tmpennt<able, un gilet laine, troi.. clll'mUes lt 
py Jamn, deux complets vc<ton. deux patr<.s chA 
paire aouhers. cravates et cols: Vand•n A . pou 
h<'Ureux. • fr.: FrançoL<e. un• ""'hUl'IJt' do tt.\'l'f. 
n1'<'e..stt.eux. 5 fr.: E R, Scharrb<>t!k, un com 
un pardc,.,us, un gilet: d'.'\rl•I'•'. r.rob mptrmlalll 
dr; Bruxelle•. pour la pau\Te ••uve de provonœ, IO 
do Omant, pour employés chômeurs, :' tr. 

Co<dl l<m•n~ merci à toua. 
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d'amateun QUI ~ent c!e belld colltetiou 
s ae trourert d I<'& au pnn empe en 1 aperce
maliJ'l\ \o:>UO Jeun soins. b ma.)cUre par~ des 

s sont d~ch<'S ou po~. 
pourtam tr a atmp.e de les ronserw r lnt11ct&. 
l'nrrnchage npres. ;a prenuère gcll-e, couvez k• 

cm. d"' aouch..., Enlever Ill terre adMrent.e aux 
Loùlacr res&Ul er a11 soleil o~ o. l'a.r ô.i<n1 un 
l'abri de la ge!tt. P<aœr ses eouc:hes da.na dH 
~ Pl le:t couvr'l' <"L. tren:e:it de aable ou mleux 

. A Yo!r soin de bkn mnp:.r de uble ou de tœr
ln:Crat es. c e$t tout. 

eul commun perd 6l!S feu..,Jes de bonne heure 111 
C eet !ti Tllle11l dti llullande QU t1 !out planwr, Il 

ux et ~o un ~au feuillage, ma:a comme 
'eu! comm11n, il a l<l d~fa:., de perùr., - feu.lJ.. 

bcure 
e;: arg n é t c..:tes t:.n des p.ua béaux arb:es 1 Q!n~~ ::,,;;an;: )::':i:s11~~ et 
lum p!ua ~tran A CZ::le c!e l& porool:~ c!e 

les Tille-"' aeron planté; en oetol>re-novemb,-e 
er eur ée' d<S coup& d• ,,:; 1, on enrou-

~.,temp.s aulo:ir de tlur l&e <:ea to:ches de !oln 
Je& rapprochées. ATTœcr au p cd a il lait at-C. 

feuillages d'automne 

IJ't.11.iJe d Arbr<a qui don...,., pendant \"étt e~ en 
un choix de tclntœ du p.ua b<! e!tr: : Prunus 

a•J te~e ro~e pc da.nt to le la bei.e llWOn, 
teuill<3 puurptt le!<-= Chêne roug .. d Amér;q~ 

tanc6 c.-n ~16 roo.ige a 1 au•omne, Roblnla • 
m:.maisa au feuW4(e lege:-. ~m e: Yt'T'C. claJ.r. 

"" d& pc:sll ecnnent len\flnent Il fnut sJx se
ur voir o.ppara t.re 1.S plantu• ~. qui aont alors 

Ud <!&na lee nuu• &""'5 herbe& qua<1d 111 leH'<> 
old un procéd6 qul do:-.ne une iCrmlllllllon en 3 

: tiemer l!S cralD<6 en ligne comme d'babllude. 
rocounlr Prendre une thé!~re d eau bouUlante 

lai alllona <'I\ •...-aant 1 eau b.:>d.i te. 

pe:u ... aurtacm. ~et.le p:an•e appelêe ~na 
J>éUt avantqcusi.m nt 1c1~lacer lv K&U>n l'l~n· 

t.e de qu 'Ql.ita 1.-enUmc;!.res dn haut el1~ donne 
.tos b~chea pend;\!lt une b<mne Jll'rtle de l'étt!. 

D'un coup doeil 
elles vous / 
classent / I \' 

l es chiuuures jouent un rOlccsscnt1cld1nll1 fini 
de votre to.leu:c: Entreccnu-lcs 1u « NUGG(T)).. 

:NUGG~ T .. 
POLISH 

La Sa'Pn• .., prope.ge par d!vl!lon des tourtes Il faut 
refaire la pe:ite P<luu.sc :ous Id 3 a:'.ll S =«.ut ne Il"-' 
vouloir mttt.~ do arand!':l pl!lques c:roye. aüc:r Plus ;1:e; 
U fau: pMt« de pe:i~ :ourie !I a cr.i 10 cm les unea 
des autres. Le aol 1e111 •1'.e reco-.i<ert AttCIStt pendant :a 
œ:;e sall<-n qu:md Il fa:t see, car les rac r.-.s sont è. '.a 
surface d<l -ol. 

Les hortenaiaa 

On fall OOIM:nt cadeau d'une plante d Hur\em<la en 
neurs. 

Pour conSl'n~r le plu.s longtemps poulble Ct'S fleurs, 
ne pla<:e2 paa I& plante dans une plk:e dwechée par un 
chauttage central et aoic= de p.-fa 1 &rrOC!lJC en plon
ge&nt lea Pots dans de reau de plnle 1nai caln.re>. Tou.s 
!eo Jouro ou wu1 la rro;o J<7.L"I 15U!\'o.nt 1 atmœpllère de 
!'appar'...,,cnt. ~ er.sul:<!> s'kou:~.r lc:nL :.e pas Ja.s
ser d eau ~ la ao•cou~ qui nmerme 'e po 

Evlter :·in..1ai:on cllrec',e sur lea lnllore.>cé!lc<"3 &ln<>n 
:es ooul.eurl c bni:ent •. verd.1.ssent ou ie fanent. 

0

in'éme.. 
diab!emen t. 

Une lumlere tam~ par un store J)énd~nt lts Joum·.-es 
ensoleWtles a·1mpose. Plat'« ~ndant \"' µtnn~ rn p:el
ne lumJére et IW!urer une bonne aerutlon V.• nuit, dès 
ftn mai. plac...r !"8 pl .ntes dei.11nt Wle !t.:1~tre ouverte. 



Du Sotr, 10 octobre : 
D 1 a quelque. Joun. eu parla.nt des Déa'OC1atton. enaacffle 

eu •ue d ·uu accord entre Rex et tee N&ttona.U .. te1 tl.ama.Ddl. 
ll.0\11 41aloDA QU'U !a.118tc attendre l'optnlon dee Oft&11ff 
l'UJ.atM ci. J.&niirut tra.nçatee de BruzeUe1. 

Pula viennent lea réPQ"-"'S de la Gazette, du Pnpla, du 
Voonut, de la Gazette d, Charleroi, de l'Ezpru1 ••• Rex 
Vaincra 1 

? ? ? 

Du P4111 .Rld, 12 octobr• : 
M. lnaenblftiOk. 1ouvoroeur de la Flandre 0?1totale, de

"Y1eodriu t IOUHroeur du Hainaut ~t M. Boekaert, commi. 
l&lt• d'arrondiMement, lui aucd<lerah. t. Bruc-. 

Ta.ndla que M. lni;cn.b!ee:.. 111.l·mêm.o rejolll<iraJt. 80Cl DOU· 
- pc»t. .. ArlQQ. 

r t t 

O. la N41km Beige, 8 octobre 1 
Ça tn4Jt"14u M p:faeni. d.a.n. le• ma.a:&Slna de LouYatn, 

ta.a une emtilott• d"wle trectatne et& f?"&nca et Pr&.euwi, en 
P&ïMD.eD.I \l.D ~' de 600 tz. Le ~er reme~ t.70 t.r. 

Poitrine Idéale 

développés, 
ralfermù, 

reconstitués, 
SAill:RE.s _....,., .. 

Pflulee 
Orlentalee 

Sn! .. 1 .. poar la 
,..... d'acqahü, ................. ........... 

BEAUl't DE LA POITRINE 
ÎHjoon Woo!W..i. poar la ...... 
.O.. coo..W....1 uu1 W.. A la J<-

llllo ... , la ,_ adalt.. 

Pour développer et ralfermir 
lea aeios rien ne vaut les 

Pilules 
Orientales 

A ot moment. l'ac.btt•ur M Nc1De e-t c.16cl&r. •• 
IN 30 rra.oct qu•at tta~• pr61 dts •'70 tranœ. s~r 
mande au com.m41:"Çant QU• oeiuJ<l TeUUle b.et 
WI bWtt c.11 l .OùO tranc.. que 11 ;..udo acbeC.Ur 
l....cl:lamp contr. nr:npon.. •Lal• •ur 11 comvios.r Et •rt1POCh&n' 11 billet dt !OO tn..nce.. lea 410 franca f"t 
co qui raa qui1 a &d>e ..... ...,. 1>aurao dW.. 1 

Vra.untnt t Et Je oommcrçaiit a Je culer. de ae 

' ' ' 
Du 11 ei1114er de B1"11JXUt1, 7 octobre (à propos 

de IOUvenln> : 

Lff amoun d• la bel.:1 baronne ne nout tnt• 
NOUI &Yeu.a bl•a d'aucn. ch&" Que l• 111'.D • tœ 
Sadisme t 

' ' ' De la Ltl>rc Btlgiqiu, n eeptembre: 
La t Nau.on 1 protac.. Ell• n'&Tatt. DOUi uaure-1 

l& ~QUI dn&tt •oC.r comme l'Alb&n!1. EU1 au 
l '&btt.enl: l&IC). 

Ev1dernmeot, ce eoratt 1l tout un 1.>roanu:nme dit 
uttrteun. 

Mali La • Natton 1 n·a mtm1 pu le ai•rit. 1 
lovent6 

Ou •Otol deu.r mui. ....... c'tl&ll dtJA, eaut e 
ttQu. c.11 Pooce-PUate. 

Saut erreur do cent ana. 

' t ' 
De Ml.u-JOW'Ml, 28 MP!.«nbre 1 
L'tocat....-or rd1 ta 81nQu1 Nauonate> tlt de 11 

827,792.SSO fr 87 o. contre 18,1>84.847.19 fl'Bnco; U 
venu a•r &Jouter 43,400.000 tr. d'or au coure dt la 

D 1 a quelque put une machine • calculer c 
ra~ 

' ' ' orrrez un abonnrrn~t à LA LECTURE U.V/Vll 
16, ~ etc 14 Monr.i11nt, Bnaellei - 350.000 .al 
lecture. - AbonnemtnlA : 60 rranca par an ou l 
par moia. - FautoWla numerota J)Ol1r toua les 
ttwrv~ POW' les cwbnu, a~ec une Mll&!ble 
Prilt. - Tel. 11. u :?:?, JllS<#le 7 hcurea clu aou-. 

' ' ' Du Pe..1)14, t oct®ze 1 

MJ.l. P. 8 .. .. L. M • traT&Ula~nt llOla 1• tunMI 
QU&lld Ile fW"C'Dt l:;u"t>M.e par UD U1UD CO c:u1 
Bn"' •t Utt.4-ralecr.ecu brQJ'U .... 

A quoi bon COllltnùr• UD umnel SI les tnlna 
deuoua, 

' ' ' Du Malin cl'Anvtr1. du 7 oetohre 1 

L'alda-boulannr Edmond Van Oaue. Ad de 7 am 
cw• • BtYtr.n·W&H. •ta.1i pr6tenu d'••olr •oit 
cl•U. • Annre ... 

Le voleur n'attend pu._ 

' ' ' o. L4 Protlri«, da Mona. 29 etplernbre 
01.mt.ncbe, Htl 20 beur«. un aendanne dt la 

Mona " promenat• tn b0urnc1.1 dui1 J'u-ent:t « 
quand. &M't•6 • hauteur de l'Ecol1 S&lJ:lt,...Luo ou• uSa 

or~ :~re~~:,, d~u la•"~~:· •ltffM tx.,6rff. quand. • 1 
tilt rtt un br\LIQue ~t4 • aueu• et .. tttourua .ur 

L'Eool• ? L'avenue ? La vUle ? La brjpde ? La 

' ' ' De r.. D'l"ll• (1) d'Al!rucl de Vlrn7 : 
C'•ta.t&. l'hew1 o(l la nuit lal161 le cl'"l au Jourf 
Lee constellationa plll&latcot tour • c.our, 
El Jtt&llt ti la tur1 un re41ard tri.Ili. toœ...._ 
Oounltot ._,.. l'ontnt .. Ptnir• dana l'aurort. 

Ça tourne rou, dirait llculcmana. 

' ' ' Du Solr, U 1epi.ernbr9 : 
Trut•mtnt dr d••n: moaa atYV'Oll,ft.c:Cti•ul"" 
tD. .. Cnt.J, aA.Tllt, ~ •• , .... 

... ···~··• .... •&a•t.. Flac.oa •• aobe9 Je. be.J&u. aa. 8Jlunt.1..ES 

R.. O. TOW"D.&1 - I', 0. H1y1tci1&. 
... H•r•t, •ur \&Al es.. ... rv .. rMctloa.a. dl.m1Du. .a 

CS. 2 l>uta. 

ftanuc~ l>ûacr•. "- r. c.o..dcbq&. 4NVERS1 na.-.. lioM. -&1 tov ... .....,_ 
On ba!lœ <!ana chaque loal. d ·un CO'.ll> 1 Ei ce l 

mm• o ·.i m6me PM l.D~t 



.ux de eruxtllta. avec ~èr&Dce : 
t.•fbloUIUMJ\e opU1t.\.e • RI\• de Val.tle • dt 

; disaient avrc unt èple obstination · d O.car 
in portait Je clllttrend devant la Cour de hi 

' ' t 
11a;tt nmèto~ : 
l elL d une qua.lit• untqua 
Dlmlta~le 
.oimea to\1\4- l.IDJLalloD.. 
pounant a·eni.crn!re. •• 

t ' ' e-elrculain. : 
8aU1 dt "nte du D ... 

i. rtrme qui ne 1·oubUe pu 
.us IOnt prevcnua. 

' t ? 
OSSI.' fabrique d'automobiles adl't'S3 11nstruc. 
i tes rt11rtaentanu en Belgique • 
po a'b dP la X v..a QUI foot 1ptctaJtmtnt 

lt:I C1aLCtt.. U p a &'\a.Dt to\.it l'eXCf'P~.I 

en-am•"' ;>.oltt& cd arcuUJoot. • • fond • · 
0 011& pll.lt. 

' ' ' llOU• at•ec la mort, roman de Nicholas Blah 
>clalS : 
l~H df't Lad1 .Marltnwarth •I t11t M rrouvalt un 

n rtcipfOQU• ··•ta!t ttabU e.nue euz 81r John 
Hl• pluit.t &'1-de&IOUI bnaque.mtot pl'6ctp:tte 
l!OD 1'tok-Ut• 

.s lignes p m lom : 
t d• t.t.:tt'Uf • l'Ort·hf'lln JUIQ:U'& M rnaJortt.t et 

1 u pcnalt w:ie •i>a'81e mou.stacbe d'UD blond 

n policier CC'nt wur cenr.. 

' ' ' 
1 m1nutt1 /atultl, roman de R. A. J . Walllna, 

glall! · 
Hnf'D q\. lt!.d Il a couehê sur cette dame .an 

<hauc!o? 

-.--
respondance du Pion 

ON DEMANDE 

1 d.-m nde st le mot wallon terTil ne corr~s
moL cran ltr 
d. $&l1S doute, tn ce sens que le ttrrll et .e 

tous deux des amonc•llrments de 1'(!$ldlll d' x 
ls lt terrH, annue d<$ cll!lrbonn&a<s. ~ 
des terres abaltues au tend de la mine p0:1. 
rbon: le trusltr est formé, lui, des rCsldUJ> 
mintrals dans lts llWll'S mét.allurglqucs. 
dem<UN! pogec en dehors du • 1err1 1 
la d:uu c Otrrninal 1, y a-t-U un mot fran 

ill•r ce qut nous appelons un terni ? 

ce M:ratt hf"urtusP de conna1tr't' Jea paroi~ 
: • l.'tpint tt l'éelt dt France •. qui lllla&ll 
hab1lua du t Prut Pans • . rue Ou('&le.. au 

cils à ce qut lui raconte sa vén~ mtn.. 

t •·mir le mot • couillon •. Jtu dt c:ar\<'S t Ili• 
Ir IOO onitnt dans lt Oamand c K• ljOUSCflS 1 

en patoi• lllUM'ltois. se prononc., • Ko 
Kejetncc • t o·alllturs, rauHI ècr1n! c jOu•r 
aux coulllons aux colons ou aux coujonp 11 
e or'.hoi;rophu me panUt la plua conven"" 
Ellerlxt~ 

ON REP~ND 
_ A. B~ Btu.i 1, Ce 90nt ,,,. "'lllblabttment. tee 

rUms cow-bo~• .;u1 nota ''nt valu cette exclamauou : 0 K. 
D y a. dans ac d.taJt'('te chortaw dt>s Pi:atJx .. Roui.rs. un mot : 
Okth, qui a la val•ur du Ali nght angle '-"on, et du ço 114, 
entendu françal~ O.• rav<>ir entendu repetrr par les Peaw:
Rouaes. les tourneu,.. de t11ms rauronr adc ptt malS. ne 
sachant comment l'i'crlre Ils auront choisi l'orthOIT"phe 
O. K. tprononcn O K~> 

u,. gro.~ de l~W"I - D n·y a pas M ttal• ab!olue 
pour te genre des noms de ville On 1es ~t ;éntraltmm; 
au masculin lie i:rand Bruxelles. le vieil An•rrs mon Pa.
rtsl Lorsqu une oppos lion su.t. on les met au ltnunin 
cBruges ta mortel On peut d allleuns toujours Ju•tifier le 
féminin en <IUant qu on sou...,nteud le mot >"Ille Aftai.... 
d'Usage. 

1.uc-Ghv-Bcrtr. - Pnêre de p.-tt1ser votre adre.ue. Avons 
reçu lettre pour •OUa. 

- voie~ a l'lntcntlon de J MG en. IU7 p.iee 28451, 
ccmment U eon<.cnt de man:or un tt.J li la coque ld'ltp-ès 
L De ~nne c Les Bcilcs Manlercs •. Ec!lL Olflce de 
Pubhc1:é p&..""5 UO et 1$11 : c O:l p!llre 1 œut dans m 
coquetier par le gros bOUt d'Un c<1up •tt du couteau. on 
tr.taille la partie aul,>C '1t.ure de la eoqullle. p~ls on en 
déoouP'! le bout Le blanc qui y reste adhérrr ac dé'. ache 
a•·ec la p•Ut<> culll<·r • ad hoc • Au moi en de eNk de Il\ 
salière. ou avtc la point• de ,;on coureau bien propre. on 
me~ du sel d'ns l'œul ouvert Avce la culller apèclalc, on 
mélnn:;e le sel an..: le lnune de l'œuf qet on munae le con
tenu de la coquUle par ptt1tcs cuillerées. 

1 En wallonJr et t·n France, on dècotJp<' ID tartine •n 
c mowllettes • et on les mange ap:ts le• uolr trtmpeu 
dans le Ja me de l'œu! Ce qUI r<Me cbns la coqu!l a·en 
enlève à l'o ide de u culller. 

• Lorsqu'on se sm d"Un seoor.d œ::I on ècrnse i.. co
~ullle nde du prt'mler "'"" le pied dJ roqueUer 11 "on 
~ contente d'un l.!'tll. on latsse la cowuie d3ns Io eoque
tier et on d"pose 111 culllcr à côt~ de relui.cl 

• Il est malséant de güb<·r l'olbumlne d'un a:u! trop 
mollet. d'en boire Il' cont«nu. de mêler le atl au Jaune aveo 
son couteau ou do vld<'r l'œu! sur son IUS!ctte pour le 
manger mê~é à d'aut.rc <aliments. - R. li .. /<dflc l•'cttur, 

Ventes aux prétoires des Justices de Paix 

Etude du Sot.aire STAESE:Œ. aven. Regier. 21. Schatrbeelr. 

Le notalrt' STAESENS. a. Schaerboe':. avenue RO!t1tr. 21. 
ADJOOERA 0Et1NITIVEMENT ET SANS REMISE, 
nu prétoire de la JU•llte de Paix du Ier Canton d'lxelles, 
rue Alphonse Dl' Witte. 28 en preornce de M le Jugt de 
PaiX du d>I canton, le vcnorec!l 23 octobre 1936. à 9 h. 30 
du matin. 

CO~IMONE O"IXELLES 

Un bel hôtel de maître moderne 
à t étage er 1 lrnncats. grand Jardin reir av.., tel' 
rasse. 3 1&.1Jl"S ot-• bain, chAutts~ Cf'Dtral dtstn_it. ton tau 
chaude. salll'S de blll .. rd e• dt i!yllln .. st1qu• !lltu~ a.-enue 
dt la Couronne. n• 14 f'aç 10 m 50; .uptrl 7 a 10 ca. 

LIBRE o·occUPATION· l mo15 aprrs la Vtnt, 
Port• o la rom nit' tru "1od1que de t 75.000 FRANCS. 
VI.Sites; lundll, mercredi.. et Jeudis de 2 è. 7 heur~ 



POURQUOI PAS? 
~~~~~~~~~~~~~~ 

d·un f)tlit J1Gltl111 que l'u11 dt• MOUSl•'l1Ullrt1 aJ/tdlcmnait 
!>ecU•coc.p .•• awtrcJoU. 

- Autre répooM t. J . M. o. - et autre k<>l•: 
Tout d'abord, cher moDS>.ur, 11m))Oh~ réalde cl1cz h 

r;ien.onne qui wua sut des œuta à I& coque dana un dwr 
.Mal$ dana un ~ute improvisé, au reU>urd'une promo
nade, dan. un ~paa tout à tait lntune, on peut &<'rvlr des 
œ uts à Ir. coque. Dana ce oaa, enlevez délicatement la co. 
quWe de la partie supérieure de l'œut, et ensuite vous 
coupeo: le blanc do l'œut en forme d 'entonnoir, pour arrt· 
ver Jusqu'au Jnunc. Remarque : la partJe du blanc ~nltvt!e 
ne se m.aoae p~ A votre service. - M. D, La L01<t1ere. 

- Cornovlllt, fruit du comoulller : trult dont le noi au, 
dMsè en deux ou trot.. logl-:s, dont chacune renttrme une 
eratne coo~n&nt une bwle ut.lllsee ))Our l'k.a.lill&t, la ra
br.c.ouoo du 1&1·00. etc. 

AUJe, fruit ci. l'&Us;er; peut être utilisé t. 1& contecuon 
de conrnurea et de 11.rOpg. 

Voici la dlftùenc• entre cornouiller et alJslrr : le pre
mler, arbre ou IU'brweau, est de la famille d~ comacta; 
la kCOnd petit arbrr. ~t un ~ore de rosacéea. •Pulo<! dans 
le X......OU- du XXe Siecle.). - Votre tou1our1 déroot, 
H. L, Litge. 

-Kuap11oul~. - En Condro1 !Strée>. ce fruit roue• et 
actdule tlll le !rult du cornouiller; c·~ donc la cornouille. 
On l'appelle e<>mlov1e, et l'arbuste s'appelle corruoUll. 

Tcllaqudto: Se dlt en Condrœ (Strée) tdlaktreM<!. C'est 
bien la 11rtv1 Utome. On peut l'appeler aUS$1 tchaktuye
resse . 

• Val-Ou/et: C'e•t tout simplement un meta rrglonal 1Ar· 
denne et Co1iclrcu1 li n'a pes de terme correswodant lrau
ç1d.s. Ce n·c t pw.a du to~t l'éqwralent d'œuts broull~ qui 
n1mpllque11t ~ l'adjonction de rarllle. Le ma.toute: a l:t 
n:ême com~Uon que la cr~pe oa Olll<'lette à ta rartne 
•PJ>t'lee en "llUon c '6te • M~is le mélange est remul dam 
la l>Ofle &\ ec WU! cualkr pendant la cwsson La culMon eat 
moua JX>UMff que POUr la c •6te », de sorte que la prtpn· 
nt.-JQ reste lf'tnl'"IOhde. 

8"44/u : Le mot n est pu connu en ConclroL Il y 11 • Bar· 
dabe •. lonaue prr.,be POUr battre leb arbres et f1<11e tom· 
ber le..s lrulta reat&, surtout sur les brauciles tnncccsstbl""· 
t. la cueUlene F ~1~ tomber les noue d'un noyer comPol"l<l 
le mot IP<:cl&l de c baaner lea dJèyes ... ba.sner on dJ~yl 
CpuJer 1 .. noix ... (llluler un noyer .. . ) - H. F., L•tfl•· 

- Au sujet du vert de Paris. la reponse de \0$ deux lce
teura est ProbRblement exacte; toutefois, des Uvrc.. de chi· 
lllle et CÙ• cat&loi:ura r6c~nta des if'Uldes uslnCli de pro
dUJte cblmlqut.. Merck, Rledel-de Raene. etc.. donn•nt, 
J)OUl le ven. de l'an-'. d'abord. plllSleurs synonymes Ivett 
ci. Schweinttl.rt, de Letpz1g, de Bâle. lmptnal, et<:.), et 
comme oomposUJon. ce aeratt s!.Inplement de l'ac~toarstn!W 
de Clllvre <ll'6a •'n~otw<>. Le nom sert l dl!lerene!er IN 
41..-era ton.a dal\J la mlme couleur et ces tolb peuvent ~trc 
o!Xenuo au....11 bh'n dans la cilimte IDUlérale que dal" l'or· 
~ .. -AD. 

LA DRACHE ... TOUJOURS 
011 mot encore, Je 1·ous prie pour rt'pondre à M. Arkay. 

J't.l dit et Je m&ln1Jen1 qu·on ne dit pas • o<><iramment •. 
en Ana'lettrn. raln ù llu'tUhl•!1. J'&I \écu en Ktnt, 8'-ds. 
lien., Hanta at ln London, et Je n'ai Jamais entendu cetLe 
~on. 

Q u&nt à consulter let dictionnaires, excu><'z mol, niai.a 
Je CJe.na ll1<>n expértenc. comme plus concluante. 

Aucun ~m~ne do e~n~ratton spontanée n'a M4 ..,.. 
quia ))Our la ~ce dt c drache •. quJ e.>t tout bonn<>
mmt I• wallon POUr • drk'he •. Je répet<! que, de mémoire 
dbom.me, on a touJOUll dit, à Morlanweh · c C• tdlé rom· 
me d.el dreclle • <ça ton1be comme de la dréche1 et. pe.r 
~ euoc..i-. on en est arrivé à dU"e: c Ça 
clnocbe •• 

Notre wallon du ~:.tt. d 'Nlleurs, n'est trts IOIIT•nt que 
c1u rteu.c. tria VleW< rr..nçau Dans l' c Histoire de Halne-
6aln~ 1, on tro11\·e des UU'&li.s de chanea datant de 

001.A.'l;Cffl! PROCHAIN L'T SOIVA 
t ns ~ lltin B lgt 

GR.!'"'\'D CO:\CO f:; D • O'fS CRO 

cc M. O. G. A. » 
OY'1?1U.U.. U 'O'll de 

l'ŒUVRE RO YALE DO GRAND AIR POUR 1 

1299, 1410, !"'" et dans lrsqutllca on krh 
tG.C'htter), c moustrer > 1 montrrr>. • aauz 
c !leste • lfW,), c de:><ur 1 (dClllUlll, etc. 

De m~e. un c ropieur 1 parle t'tll'Ol'll la 
talitl• QUI km-au.: c Je &çavol.s. etc • or, la 
bien •u SUd. Je cr>.>!s ' Tous lee mots <'ltb 
toujours en uoai;e Ici; on ~ et on mooù e 
mo en 1:99 ! Les Espa~~• n ont rien ch 

Fn •v te yll:no: , l'an.s 

HOMONYMES 
- A la fm de ce füt r 

encor,. ta.un. 

Encore; 
- Le !k!'80nnel de la Cour ayam pria 

cours de la Bour.e. court à tmvrra la cour pa9 
Io court cilemln qui conduit au wun d'enu d 
chasse à courre. • 

- A Bourges, à wpre aux 1rp1'<9, J'kou 
chaire un abbé ayant, ma l~. buru1e cl1~tt, 
du d~mon de la chair • Ah 1 01a chero, Je 
ch"< d<"S Idées de ce cller ab~ ai11n ce Jo 
chêre d 'Un,. poularde du Cher, bien en chAlr 
qu11 faut chercher ailleun do pellltt$ QUI 
n·••tt chl'.lres. et croyez..tous que notre 
pomt? ..... • i-. 

Autre !'~ .... ..s1e: 

- J en.<f1l:'Il• la boxe Ma Mlle a romme t 
bleu 1. UC'n meilleur ~l<!oe. un tnaetgne d 111 
1>ttaQUeJ> !oudro~ ance.. à telle MUèlftle qu 
lé>lnce bon nombre d'éle\<S en sa.1cnent C 
de ln v.1leur de mon •nselî!ternl'nt.. E. L. 

? ? ? 

Et voici quelques phrases li mot.s 1>J1a11ramm 
Le monde et le démon out latt Ile ce 

m.1nèie <lotit les g<11s sont aussi ra~a et ))Il 
ratés ou le.-. tares qui les fn',1Jenten• 

Ce ,.,eu onpeau couv1 n de dorure pue un pelt 
c est une ordure. 

Q;Ja.-.d le q;1o est .-o!é, li faut blm : 
de la marthe. 

Le maire m.ar1e Xoël, ru.. de I.lon; pu 
bien bfol 1 

Mon a.etn fst un IX'".l !à tpa.s lu'' 
don 1), le ll!'D doit étre ni à la oupe 

C.-t ange nage dans la nue Q\.< ""3 l':I 
large br&Ss<', ooupen'. comme des &a.bm 

En arr.-.e 11), il rame 121 nu,)ourd'bUI 
rnMe <31 i la lul'Ur d'une lampe. mnla demain 
\'t·r~ lt St.am. sur l'océan &m<'r f4J 

$01t qua1re mots aux mêmu leLtr\"3 comme A4 
Ir.ne, ~:irie et encore emu1!'., mues. nt('UJ IJ0)4 
bM.tra cc• records? - L. lJ Luge, 

UN EVENEMENT POUR LES CROSSIST 
\"El'iDREDI Z, 0< 'TOM :'ll!lr.I 

MES GRILLE S 
la Re u< S.· c. s Mot.s Cro 

Jt probltm~ au lieo de ~. - Z tune. le • 
.WO tr DE PRIX P\lt 'CL\L't 

~.ADda .i. rtee\"olr cratultément le 1>tt= 
.. MES GRILLES, lll, rue de• TetntUrlcn, 



POURQUOI PAS? 

S CROISÉS 
tats du Problème N 351 

la <>I >n H Ch .. il.. Uorle; Le~ 
c ~lvn Rt>pua. R)menam. M \Vi.Jmott.to.. l.Jn

. est d~ plus en plus ••11tlllP. gr ; Em CO"
cs: Quand Bou ch....se le PUUs de Roi> ·rt 

eur<l •, Blnnl<·nbtrghe: One macralc di Wl
est tombé d:ms le lac au 349; J Govn•·rts, 
• Lelul>rr. SchA<"rbtck; Pitt. Jemelle H Fro-
1. L lk\'el, Saint JO&'><'; Mme GOO>SenS, lxel
t Romnchkn ml houlll<'• joli rndi .,,ovo va.o;s 
; Tantouclm Rob<'n y Kisska; Re1w et Su· 
G Ha\·~n.11'1. l~rlles_ Muni Ju1he. Bn1xrlles· 

a t'rnnçola de prmdre attenUon au pet•~ 
V van de Voorde. Moknbeek: D t·alme blt1\. 
eau noir li t'embrasse sur ton peUt nC"ZrntZ, 
.chc. d Uccle; H G, AnwTs: H Mattie M<>

e1 Fernande, 5alnt< F Maillard, Hsl, Mme 
ttrloo. Ch °""k··r Ethe: Mme L. Van 
, Frtnnn<lc <1. LOuis. Forest; Rex vaincra. 

angrr. La Bou\'cne, Mme A. Laude. Scharr. 
n, Wn>rn•·•·l3rtlfœ1l; l\ille M.-L. Ot>ltombe • 

. Ad.:in. Kennpt; l\'lme Ed. Gillet. Osundc , 
ph, &hnl'rberk. LI c1 do l'ROtchc. ~hll!'l~ d<• 

e G . 8tcvrn> Sa1nt.-G1Ues; Deux vrais ln· 
• F Tlclt1n•ns. Ath; A OubOLS, M1ddel· 

teck Jollmont, H Douillez. Br11c:Ql1Cltl\le•: 
:.e. Bo1ufort; C Qrorges. Gembloux; Mm< 

t, lxclles, Mme De Tournay, Forest; !\Die M 
eue, Ad Jard111, Mcha · La Coupiche de Satn\. 

ur Il ocs t;ttun d. Uccle; Ch. Oè>lrant. S;l.tnt. 
e, Bruxdl111, Rome s·en mêle, pas d'a«ord, 

101. E•t• rbnk; Ft"U, namme. cendres 1, P . o~ 
erbeck; Nml'tl<• •l Totor; Edgar. mon ch,r 
tt., Lcval·Ttnl1csn1cs; Fanfarlot pour tout son 

enne el Clnudc, Fleurus: Em Pletn1n, Bru-

Ulllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 
nne à • POURQUOI PAS? " 

l• Bureaux de Poste de Bel,.tqu .. 
e tarU dana la manchette du titre. 

111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 

Les répons"-' exactes ~ront publiées dans notre numéro 
du 23 octobre. 

Problème N' 353 

Hc•izontalement: 1. espCœ d'açoJne: 2 ramtlle de plan-

r' .w~ ~ eii~~~d~~~~r.~d.: ~t~~~ 
cle; s. machine agricole; 7. grosse corde d'étoupe; 8. lru. 
t>ales d'Un écMvatn et homme. pollt1Que lr11nÇà1$ m. t'!1 
1884 - préflXe -J>fmm~9. politesse - pronom; JO. neuve ;:;ë.:1f=c:é<-: 1. c et - chemm de halaae - P* 

verticalement . 1 la cerise l'est; 2 d.ébrla de coquilles et 

~~e.f'e~~iooP'cpo~~e~Îe ~/~/!= S:-n~;'lJ~~~i ~s~~~t 
malsain - r1vwrc; 6. ajuster deux pi~ccs de bals; 7. on en 
trOU\'e en SwSl;C - C(U't\l\SSler; 8. nuances .~ diphtongue; 
9 Ulltrales d'un peintre namand - employa - lnit1ales 
d'un pemtre !rançal,. du xvue siècle; 10 déehlffrée - me
thode thcr11peuttque: Il, es:lave a!franchl, tu~ pe.r les Del· 
phiens - nom de bata1lle 

Lu rérion.se~ dOlt<nt nous paroenir le mardi avant-mldt. 
elles dott;ent tire erpidltet SOU$ enveloppe fermée et f)Ol'ter 
- (en ttte) 4 gauche - la mention c CONCOURS •· 

, ........ t ...... IMlf'I - &olT9Ylllt ··~·N•A•l..I 1 H .. .,.o,. OANJO U. ,7. AUI ou HoueL.ON, llfllUXll. ..... 
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' 

en hiver, n'exigeriez-vous pas le même confo 
même 01sance qu'en été? Les conditions actu 
de chauffage rendent inutiles les sous-vête 
lourds et gênants que portaient nos pères: 
camisoles à manches. boutonnées jusqu ou 
ces caleçons descendant jusque dons les bott 
Le sous-vêtement RODINA . s1 pratique, si él 
si agréable, que vous avez été si content de 
cet été, se fait aussi pour l'hiver, so motière, I 
et soie, est chaude, souple et légère. Il n'irrite 
l'épiderme, cor c'est le côté soie qui toue 
peau; vous avez l'impression ogréobleque P• 
un sous.vêtement de soie, tout en oyant le col". 
d'un sous·vêtement de laine. li moule de façon 
faite, mois laisse aux mouvements toute f'oiso 
possible. De plus. il est très extensible et 1rré 
cissoble ; il se love avec Io plus gronde foc 
Une fois de plus. RODINA o fait un effort p 
vous offrir un article irréprochable à un prix exl 
mement avantageux : Frs 75.- Io garniture. 
deux pièces pouvont être achetées séparém 
Nos 9 succursales sont à votre disposition p 
vous montrer l'article; si vous ne pouvez vous déJ 
cer, écrivez.nous en nous indiquant votre to 
n ous expédions franco par trois garnitur 

~ODIN.â 
POUR LE GROS E T LA VENTE PAR CORRESPONOM 

8, AVENUE DES ÉPERONS D 'OR • BRUXELI 

38 8° ADOLPHE MAX, 4 RUE DE T ABORA ET 7 SUCCURSALES DANS BRUXf 
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